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1824. 


Ayant, en conformité de l’article 6 de la loi du 25 Janvier 
1817, déposé trois exemplaires de cet onvrage à l’adminis- 
tration commanale de Bruxelles, pour être transmis au 
Ministre de l’Intérieur, je déclare, qu’en vertu des dispo- 
sitions de l’article 4. dela même loi, je poursuivrai les con- 
trefacteurs et débitans de tout ne qui ne sepoit pas 
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È NOTE DE L'AUTEUR. 


AVIVAILELUILLIIVLIVLIES 


Tovre production qu'on donne au Public, étant 
. sujette à la censure, je n'ose me flatter que cette 
Grammaire échappe plus à la critique que.tout autre 
ouvrage ; aussi ce n'est que le grand zèle qui m’anime 
et me porte à étre utile à mes ‘compatriotes, et à faci- 
hter aux jeunes gens de mon pays l'étude de leur 
langue maternelle, dont l'usage est ordonné par notre 
Auguste Souverain , qui m'engage à la mettre au jour. 
 Puisse cet objet de mes travaux atteindre le but que je 
me suis proposé. | 

Ce livre qui a pour titre : Nouvelle Canne 
Flamande, contient tout ce que l’on peut désirer 
pour apprendre le flamand par soi-même et sans le 
secours d'un maître, d'autant plus que son contenu 
est clarifié par beaucoup d'exemples, et qu’il ne ren- 
ferme rien qui pourroit inutilement surcharger la 
mémoire. à 

Cet ouvrage est un des plus étendus et des plus com- 
plets, concernant les pronoms, et il établit les conju- 
gaisons des verbes, dont la totalité est partagée en 
quatre classes, de manière à ne laisser aucun doute ni 
embarras aux élèves sur les verbes tant irréguliers 
que réguliers. 


Jv ___ NOTE DE L'AUTEUR. 


Je n'ai point mis des modèles de déclinaisons pour 
* les noms, dans cette Grammaire ,"vu que leurschan- 
gemens de terminaison sont bien peu considérables 
en flamand, et qu'en conséquence la déclinaison du 
nom n'est autre chose, dans la langue flamande, que 
l'application des diflérens articles aux cas des noms, 
dont on trouvera la méthode dans la syntaxe, à la.fin 
du n° XXXIX , immédiatement après les règles sur 
les six cas des noms; et quant aux pronoms, je n'ai 
appliqué à leurs dé acbens que les quatre premiers 
‘cas des noms. 

Cet ouvrage étant d'un flamand élégant, il peut 
aussi servir d'introduction à la langue hollandoise, 
de sorte que celui qui voudroit apprendre cette langue, 
et qui posséderoit bien cette grammaire, se mettroit 


en peu de tems, et sans beaucoup de difficulté, au fait 
du hollandois. | 
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GRAMMAIRE 
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NOTIONS PRÉLIMINAIRES. 


EE) ÉD GE 
Du Nombre et de la Division des Lettres. 


. La bonne prononciation est nécessaire pour apprendre . 
parfaitement une langue étrangère; c’est à quoi un ne 
doit principalement s'appliquer; et cela avec d’autant plus 
de soin que la prononciation flamande lui est très-dificile, 
h pes qu’elle est.tout à fait différente de la prononciation 
rançcaise. | ._: 

Les flamands se servent de. 26 lettres; les voici et leur 
prononciation : 


A, bé, cé, dé, é, ef, ghé,ha, i, jhe, ka, el, em, 
n, O, P: 4, ff, 8, À, U, v, W, x, y, 7 
en, 0, pe, ku, er, es, té, u, vé, wé, ix, y, et. 


Remarque, aujourd’hui 24 lettres suffisent à la langue 
flamande, parce qu'on ne se sert plus du q ni de l’x dans les 
mots flamands: qu se remplace par kw, et au lieu de quaed, 
queélen, on écrit Ewaed; Esweélen, x se. remplace par Es : 
ME » blixem, on écrit dagelyks, bliksem. 

es lettres se divisent en voyelles et en consonnes, il y a 
six voyelles a, e, i, 0, u et y, on les appelle voyelkes, parce 
qu'elles forment un son d’elles-mêmes, sans l’aide d'aucune 
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autre lettre; les autres sont appelés consonnes, parce qu’on 
ne peut les prononcer qu’elles ne soient jointes à une voyelle, 

Plusieurs’ voyelles jointes ensemble, forment les dipk- 
tongues , et les triphtongues. | 

Les diphtongues sont ae, ai, au, ee, ei, eu, ey, ie, 0e, 
00, ou, ue, uy. 

Les triphtongues sont aey, eeu, oey, ooY. 


————_—_———— 
De la prononciation des voyelles. 


L’A4 se prononce en flamand comme en francais, comme 
lam, agneau; dam, digue. 

L’E a deux prononciations, l’une brève et l’autre longue: 
L'un et l’autre e se prononcent presque comme le Ru 
par exemple : gével, frontispice; Aémel, ciel; Zépel, cuiller; 
Létel, chaudron; régen, pluie; qui ont le premier e long et 
le second bref. Ceux-ci au contraire ont le premier e bref et. 
le second long ! bevél, commandement; geméld, mentionné; 
belét, gène; gebéd, prière; gebrék, défaut. | 

. L'Z se prononce comme en francais dans les.mots mi, 
il, ni, : kind, enfant; bemind, aimé. 

L’O est de deux sortes; le premier o est clair comme l’o 
francais dans tous les mots où l’o seul fait syllabe, ou est 
la dernière lettre d’une syllabe, comme o-ven, four; o-pen, 
ouvert; o-ver, par dessus; zo-mer, l'été. , 

Le second o a-un son moins clair, et approche de l’o 
francais dans tous les mots, où lo n’est pas la dernière lettre 
d'une syllabe; comme bok, bouc; borst, poitrine; boscz, 

is. | . 

L'U se prononce comme en français. | . 

L'Y se prononce à-peu-près comme ci en français. 


(3) 
De la prononciation des consonnes. 


Le B se prononce comme en français. 
Le C'est inutile en flamand, quand il se prononce comme 
E ou comme s, et l’on se sert ordinairement de ces deux 
lettres. au lieu de c; toute fois on retient le c dans les mots 
ui se prononcent comme s, lorsqu'ils viennent: du latin ou 
du francais comme dans ces mots : cédel, cedule ; céder, cèdre ; 
ceremonie, cérémonie ; eitroen, citron ; cyfer, chiffre ; cieraed, 
ornement. On ne met plus le c devant &, comme étant inutile, 
En plusieurs mots le c se met avec k, et alors il se pro- 
nonce comme g ou à-peu-près, ces mots sont: Zchaem, corps; 
noch,. ni; licht, lumière; doch, mais; acht, huit, reché, 
droit; locht, air; mensch, homme; aerdsch, térrestre; wé- 
reldsch,mondain ; engelsch, anglais ; schael, balance; sckade, 
dommage; schuyt; barque; eygenschap, propriété; gram- 
schap, colère; maegschap, parenté; priesterschap , prêtrise. 
On écrit nog, encore; gt, léger; dog, dogue; avec g 
pour distinguer ces mots de noch, ni; Zicht, lumière; doch, 
mails, EtCe… | | | 
Le D et l’F se prononcent comme en français. 
Le G se prononce toujours comme le g devant a,o,u, 
en français. | 
LA se prononce toujours comme daus les mots francais 
suivans où l’Æ s’aspire : kaut, hardi; haine, héros, etc... 
L'J consonne ou le j, ne se prononce pas comme en 
français, mais plutôt approchant. de l’i voyelle comme ja, 
oui; jaer, année; jo7g, jeune. | 
On doit s’accoutumer à bien prononcer le je flamand cors- 
me dans cesdiminutifs ; £indje, pelit enfant ; boomtje, axbris- 
seau ; handje, petite main ; kondje, petit chien ; zodntje ,pe- 
- tit fils ; hoôrnéje, petite corne ; oortje; petite oreille ; kooltje 
petit chou ; séerreéje, petite étoile ; lépeltje, petite cuiller. 
Les lettresk, Z,m,n,p,r, se.pronancent comme en fran- 
Ca. : : 
Le pk, se pranonce comme f, c'est pourquoi quelques-uns: 
— 
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écrivent f au lieu de ph. profeét, prophète ; oZfunt, 

éléphant ; au lieu de propheët et oliphant. 

… LS, est fort différente du Z, elle se prononce comme dans 

ces mots français, son, sauce, sorte, suisse, etc.., salaëd, sa- 

lade ; satyn, satin; servet, serviette ; soldaet, soldat ; suy- 

Ler, sucre. ; | 

Le T'se prononce commeen français. 7%, se prononce comme 
en français ; prédicatie, prédication ; prétentie, prétention ; 
préscriptie, précription » etc, prononcez prédikacie, préten- 
cie, prescripcie. ; | 

Le F, se prononce comme en français : comme vee/, beau- 
coup ; vo}, plein ; vader, père ; leéven, vivre ; sterven, mou- 
rir. Lo | 
Le 7F, au commencement d’une syllabe se prononce à- 
peu-près comme oz en français, par exemple : wat, quoi ; 
prononcez dans une syllabe ouat. 

À là fin d’une syllabe cette lettre ne se prononce pas, par : 
exemple : dauw , rosée ; vrouw , femme, prononcez dau, 
vrou, etc. | | 

Le Z se prononce comme en francais zèle, zéro ; prononcez 
donc de même zaed, semence ; zalm, saumon ; zand, sable ; 
zee, mer ; Zeep, savon ; ziek, malade ; zien, voir; etc... 


| mme 
De la prononciation des diphtongues et des 
triphtongçues. 


On prononce 4e comme un a long, par exemple : waer, 
vrai ; paer, paire. bn, | 

‘Au se prononce comme ao presque fondus ensemble :: 
Klauw , griffe ; grauw, gris. nn oo. 

‘Aey se purs presque comme ai, excepté qu'on fait 
sonner l’a long, comme fraey , beau ; n . nu 

Les deux ee se pronontent et s’écrivent de trois mamières 
différentes : | 


# 


beau; £ooÿ, cage. 
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10, EE sans accent dans heer, seigneur; steen, pierre; 
se prononce presque comme ie dans les mots français bien, 


muen. 


2°. EÉ , avec l’accent aigu, dans Æég, vide; leéven, vivre; 


_eéten, manger; etc., se prononce presque comme l’é aigu 


français. 
3°. EÉ avec l'accent circonflexe, se prononce comme az 
dans les mots français clair , affuire , etc. , comme veérdig, 
prêt; weérde, valeur; etc. | 
ÆŒU, sonne comme dans les mots français, deux, feu, 
ceux; par exemple beul, bourreau; beurs, bourse; heusch, 
civil. ° | 
EY se prononce moins rudement que Ty simple. : : 
EEU a une prononciation particulière à la langue fla- 


mande; il faut s’y accoutumer par l’usage et par l'oreille, 
exemples : eeuw, siècle; leeuw, 


ion ; hebreeuw, hébreu; 
schreeuw, cri; sneeuw, neige; zeeuw, zélandais. 

TE se prononce comme i quand ces deux lettres sont les 
dernières de la syllabe, comme wie, qui; nie, genou; 


_ bieden, offrir; mais si clles sont suivies d'une consonne qui 
. fait partie de la même syllabe, on fait sonner li long et moims 
clair comme Zed, chanson; verdriet, ennui; stier, taureau. 


JEU se prononce autrement qu’en français; l'oreille 


_ seule peut l’apprendre. Cette triphtongue se trouve en nieuw, 


neuf, nouveau. | 
. OO se prononce et s’écrit de deux manières : 06 sans 


, accent comme /oop, course; £oop , achat; se prononce à peu- 
près comme oi en français; et où avec accent se prononce 


, Presque comme lo long; doùr, par, voûr, pour; hop, es- 


RU: sirop, sirop; 0e sonne comme ou en français: zoeé, 
oux; goed, bon; voet, pied; déet, faites. 

>] 5 Le 
OU se prononce à-peu-près comme au en français; goud, 


‘or; out, bois; koud, froid; zout, sel. 


OEY, a sa prononciation particulière, comme moeyte, 
peine; bleyen, fleurir. | 
: 00 Y, se prononce un peu plus ouvertement que o€y; 
l'oreille délicate seule ne peut saisir la différence; "1007, 


Loe 
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UE se prononœæ comme u long : er, heure; muer 
muraille ; Auer, loyer. 

UY a une prononciation qu'on ne peut apprendre que 
par l'ouie : *wys , maison; krays, croix; éuyn, jardm. 


Remarques sur la prononciation. 


t 


La prononciation dépend plus de l’usage que des règles; 

ins, comme l’on en peut donner quelques-unes, il 

ne serait pas raisonnablé de les omettre : voici done quelques 
remarques sur ce sujet. 

Les prépositions inséparables be, ge, ver, sont toujours 
brèves. On verra dans la suite ce que c’est que ces préposi- 
tions de même que les séparables : dans la langue française 
on n’a aucune idée de ces dernières. 

Généralement il n’y a point de mots qui n’aient une syl- 
labe longue. 

I n’y a point de dissyllabes, c’est-à-dire de mots de deux 
d der me ; qui aient les Mix syllabes longues; plusieurs mots 
de deux syllabes ont la première longue comme adel, no- 
blesse ; adem , haleine ; béker , gobelet; béter, mieux; bodem, 
fond ; dadel, datte; dutum, date; daeden, actions; duyzend, 
mille; ezel, âne ; enkel, simple; ep > flambeau; geesel, 
fléau; gével, façade; hagel, grêle; hémel, ciel; honderd, 
cent; éemand, quelqu'un; ni , Chasseur, kamer, chambre; 
léger, armée; maetig, sobre; mantel, manteau; meester, 
maître; réder, bas; nével, brouillard ; oven, four; oùrdeel, 
jugement ; péper poivre; réde, discours; sabel, sabre; suyker, 
sucre; téder, tendre; tafel, table; lépel, cuiller; vader, 
père; water, eau; swéder, temps; wéver, tisserand; swortel, 
racine ; yzer, fer; salig, bienheureux ; ségel, timbre; zéker, 
certain, 

La syllabe qu’on trouve dans un mot devant ou après une 
syllabe longue, doit nécessairement être brève, pue que 
“Aou syllabes longues ne se peuvent suivre immédiatement 
dans un même mot; c’est une règle générale pour les dis- 
syllabes, 
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. Of, dans les mots qui ont plas de deux syllabes, nôus en 
pouvons excepter plusieurs, principalement quelques-uns 
qui sont composés du thotuez comme aenraeden, persuädér ; 
æenschouwen, regarder; dans lesquels la première sylabe 
est longue, et la deuxième se prononce également fort. 

Les mots terminés en ig ont cet ig bref éommie goed- 
willig, bienveillant; bermhertig; miséricordieux. 

Quand la dernière syllabe d’un mot se termine en e4 elle 
est toujours brève; comme vrède, paix; béde, prière; rède, 
discours; de mème quand elle se termine en en ou en, comme 
dose, Guillaume; willen, LE ai hs , consoler, 

Exceptez - en ues dissyllabes, qui ont leur première 
syllabe dues ; Eine ik res » Je hit: tt bekén, 
J'avoue; etc... 

Les mots terminés en e/ et er ont aussi leur dernitre syllabe 
brève, comme tafel, table; lépel, cuiller; vader, père; etc. 

On en doit pourtant excepter quelques-uns qui ont leur 
dernière syllabe longue, comme kapél, chapelle; bevé/, 
commandement; gebwél, tourment ; ik verstél, je raccom- 
mode; et quelques autres qui commencent par Be. ge, ver. 

Tous les noms dérivatifs ou verbaux terminés en inp, 
ontleùrs dernières syllabes brèves, comme berisping, repré- 
hension ; {yding, souffrance ; versterving, moïtification; etc. 

même tous les participes du présent, qui ont plus 
de deux syllabes, ont les deux dernières syllabes brèves, 
comme spreékende, parlant; geévende, donnant; bemin- 
nende, aimant; etc. . ._ 

Dans les dissyllabes, où la dernière syllabe est brève, la 
première est toujours longue, comme régen, pluie; où 7€ 
étant long, gen est bref; ce qui s’observe aussi dans les 
composés, comme gerégent, plu 

Au contraire, quand dans quelque dissyllabe la dernière 
syllabe est longue, la première ést brève, comme kasteel, 
château ; et elle demeure telle dams les composés. 

Les mots de deux Re ou davantage, qui s’allongent 
au pluriel d’une syllabe, ont leurs deux dernières ‘syllabes 
cômme mantel, mänicau, mantelen; vader, père, 

ren. + 


3. 


(6°) 
UE se prononœ comme u long : er, henre; muer 
maraile ; Auer, loyer. 
UY a une prononciation qu’on ne peut apprendre que 
par l'ouie : *zvys , maison; kreys, croix; éuyn, jardm. 


Remarques sur la prononciation. 


t 


La prononciation dépend plus de l'usage que des règles; 

ins, comme l’on en peut donner quelques-unes, il 

me serait pas raisonnablé de les omettre : voici done quelques 
remarques sur ce sujet. 

Les prépositions inséparables be, ge, ver, sont toujours 
brèves. On verra dans la suite ce que c’est que ces préposi- 
tions de même que les séparables : dans la langue française 
ou n’a aucune idée de ces dernières. 

Généralement il n’y a point de mots qui n’aient une syl- 
labe longue. 

H n’y a point de dissyllabes, c’est-à-dire de mots de deux 
à Are re aient les fs syllabes longues; plusieurs mots 

le deux syllabes ont la première longue comme ade/, no- 
blesse ; adem , haleine ; béker , gobelet ; béter, mieux; bodem, 
fond ; dadel, datte; dutum , date; daeden, actions; duyzend, 
mille; ezel, âne ; enkel, simple; ess ; flambeau; geesel, 
fléau; gével, facade; hagel, grèle; Lémel, ciel; honderd, 

cent; iemand, quelqu’un ; jaeger , chasseur; kamer, chambre; 
- déger, armée; maetig, sobre; mantel, manteau; meester, 
maître; réder, bas; nével, brouillard ; oven, four; oûrdeel, 
jugement ; péper poivre; réde, discours; sabel, sabre; suyker, 
sucre; ééder, tendre; tafel, table; lépez, cuiller; vader, 
père; water, eau; wéder, temps; wéver, tisserand; sworéel, 
raeine ; yzer, fer; salig, bienbeureux; zégel, timbre; zéker, 
certain. 

La syllabe qu’on trouve dans un mot devant ou après une : 
syllabe longue, doit nécessairement être brève, De que 
dus syllabes longues ne se peuvent suivre immédiatement 
dans yn même mot; c'est une règle générale pour les dis- 
syllabes, 


(9) | 
. Of, dans les mots qui ont plus de deux syllabes, rôus en 
pouvons excepter plusieurs, principalement quelques-uns 
qui sont éomposés du not uen comme aenraeden, persuäder; 
æenschouwen, regarder; dans lesquels la première syHabe 
est longue, et la deuxième se prononce également fort. 

Les mots terminés en ig ont cet ig bref comme goed- 
swillig, bienveïllant; bermhertig; miséricordieux. 

Quand la dernière syllabe d’un mot se termine en e, elle 
est toujours brève; comme vréde, paix; béde, prière; rède, 
discours; de mème quand'elle se termine en en ou en, comme 
Willem, Guillaume; willen, vouloir; vertroosten, consoler, 

Exceptez-en quelques dissyllabes, qui ont leur première 
syllabe brève, comme 5 bestém, je constitué; 4 bekén, 
} avoue; etc... 

Les mots terminés en el et er ont aussi leur dernitre syllabe 
brève, comme tafel, table; lépel, cuiller; vader, père; etc. 

On en doit pourtant excepter quelques-uns qui ont leur 
dernière syllabe longue, comme kapé/, chapelle; bevé, 
commandement; gebwél, tourment; ik verstél, je raccom- 
mode; et quelques autres qui commencent par be, ge, ver. 

Tous les noms dérivatifs ou verbaux terminés en inp, 
ontleürs dernières syllabes brèves, comme berisping, repré- 
hension ; yding, souffrance; versterving, moïtification ; etc, 

e même tous les partieipes du présent, qui ont plus 
de deux syllabes, ont les deux dernières syllabes brèves, 
comme spreékende, parlant; geévende, donnant, bemin- 
nende, aimant; etc. . 

Dans les dissyllabes, où la dernière syllabe est brève, la 
première est toujours longue, comme régen, pluie; où 7€ 
étant long, gen est bref; ce qui s’observe aussi dans les 
composés, comme gerégent, plu. ' 

Au contraire, quand dans quelque dissyllabe la dernière 
syllabe est longue, la première ést brève, comme kasteel, 
Château; et elle demeure telle dams les composés. 

Les mots de deux syllabes ou davantage, qui s’allongent 
au pluriel d’une syllabe, ont leurs deux dernières ‘syllabes 

es, comme méntel, manteau, mantelen; vader, Père, 
vaderen. fs 


3. 


| (8) 
Cette règle s’entend de ceux qui ont leur dernière syllabe 


brève au singulier; car dans ceux qui ont la dernière 
longue au singulier, elle demeure longue au pluriel; -et 
la syllabe dont ils sont augmentés au pluriel, est seule- 
ment brève, comme bevél, commandement; beveélen, com- 
mander; metael, métal; metaelen, métaux; gebed, prière; 
gebéden, prières. ‘ 
._ La première syllabe de l’infinitif des verbes qui sont de 
deux syllabes, et qui ne commencent point par be, ge, 
ver, on, ou ont, est toujours longue, comme oopen, courir; 
apreéken, parler; neémen, prendre. . 

Tous les monosyllabes qui s’alongent de deux syllabes 
au pluriel, les ont toutes deux courtes, comme ey œuf ; pl: 
eyéren ; kalf, veau ; pl. kalveren ; lam, agneau ; pl. lam- 
meren ; rad , roue ; pl. raderen. . — 

Quand deux elle se rencontrent en une syllabe, elle 
est ordinairement longue, principalement quand il ne s’en 
trouve point aussi deux dans la syllabe précédente ou sui- 
vante; comme maepschap, parenté; graveel, gravelle; 
vodrstad, faubourg. .. 

Mais quand il se rencontre deux voyelles dans les deux 
syllabes qui se suivent immédiatement, la prononciation de 
Ja première est d'ordinaire un peu plus forte et plus longue ; 
comme soûrdeel, profit; boomgaerd, verger. - 

ÆEN bréf à la fin d’un mot ne se prononce que fort dou- 
cement, comme loopeñ, courir ; éreéden, marcher. 

Les noms composés gardent la prononciation de leurs 
simples; comme onderdrukken, opprimer; overwinnen, 
vaincre; où les syllabes de ces mots qui sont dans la compo- 
sition, se prononcent de même que quand ils sont simples : 
comme drukken, winnen. | | 

DE L'ORTHOGRAPHE. 
Des lettres et des syllabes. 
L’orthographe traite des lettres et des syllabes. 


Les lettres sont des marques. ou caractères qui servent à 
former les syllabes et les mots. 


La 


D 


\ 


sont Îcs racines de plusieurs autres mots. 


(9) 


La formation des lettres et l’assemblage des syllabes et 
des mots dépendent de l’exercice et de l'expérience sous la 
direction d’un maître; c’est pourquoi nous n’en dirons 

as d'avantage.  . 

La syllabe est une partie d’un mot qui se prononce d’un 
seul son. Les voyelles peuvent former seules une syllabe, 
lorsque ere voyelles sont jointes ensemble, elles com- 


* posent des syllabes, qu’on appelle diphtongues, quand il 


n’y en a que deux, et ériphtongues, quand il y en a trois. 
Les autres syllabes sont formées d’une ou de plusieurs 
‘consonnes jointes à une voyelle diphtongue, ou triphtongue. 
Quand une consonne se trouve entre deux voyelles, elle 
doit toujours être jointe à la dernière voyelle; comme dans 
oden, dieux; go-den; gebéden, prières; ge-bé-den; boeken, 
Aus ; boe-ken. | 
Hormis dans les mots composés comme swaerom, pourquoi, 
daerom, pour cela; qui se divisent en waer-om, daer-om ; 
qui sont les mots dont ils sont composés. 
7” Quand entre deux voyelles il se rencontre deux consonnes, 
pour lors l’une appartient à la première et l’autre à la seconde 


. Syllabe, comme zonden, péchés; zon-den ; deugden, 


vertus ; deug-den; kennen, connaître ; ten-nen. 
Si les consonnes sont d’une telle nature, qu’elles se puis- 
sent pranoncer ensemble, pour lors elles appartiennent tou- 


_tes à la syllabe suivante, comme besteéden employer ; be-steé- 


den; beklaegen, plaindre; be-klaegen ; bespringen, assaillir; 
be-springen. UE 


Des mots d’une Syllabe. 


Îl y a dans Îa langue flamande des mots d’une, de deux, 
de trois, de quatre, de cinq, de six, de’sept, de huit sylla- 
bes. Nous rapporterans ici quelques mots d'une syllabe, qui 


Joe 


ON 


Uio) 


Mots d'une syllabe avec la lettre A dans les 
quels cette lettre a un son obscur. 


Als, comme; acht, huit ; ampt, office ; arm, pauvre ; 
angst, angoisse ; bad, bain ; bak, auge ; bal, boule ; ban, 
exil ; band, bande ; bang, peureux ; bars, fière ; bast, 
écorce : brand, embrasement ; dag, jour ; dak, toit ; dal, 
vallée ; dam, chaussée ; dan, donc ; das, cravatte’ ; dat, 
cela ; dans, danse ; darm, boyau ; drank, boisson; gal, 
tiel ; sut, trou ; gast, convive ; galg, potence ; walm, son ; 
gangs, allée ; guns, oïe ; gantsch, tout; , gerbe ; sard, 
verge ; garst, orge, gram , fâché, ha hebe verte ; half, 
demi ; 4aës, cou ; Aam, jambom, hat, talon ; hand, main; 
kam, peigne; Har, charette ; kas, armoire ; £aë, chat ; 
#ant, dentelle ; Lak, cire à cacheter; Lam, agneau ; Last, 
charge; dap, morceau ;mak, ou tam, apprivoisé, man, 
bonune ; mat, natte ; mand, panier ; mast, mât; nar, sot ; 
nat, humide ; pak, paquet ; pan, poële ; kswast houppe ; 
rad, roue; ram, belier; sap, suc ; sas, écluse ; schans, 
rempart; stram, roide,; êak, branche ; tal, norabre; tast, 
attouchement; sut, ferme; sungsé , prise; san, van; 
mange, joue, want, Car; n'arm, Chaud; sas, cire à bru- 
ler ; ssusch, hlanchisage : vrat, verme; sak, poche ; sa/f, 
ongucnt ; sam, saumon; ss, faible, | 


Mots d'une syllabe avec la lettre E, dans 
lesquels cette lettre a un son obscur. 


B:7, vabas : bb. bec : bed. sonnette : en. corbeille ; 
drra. moutacne , dat, mrilleur : daé, couverture : erf. héri- 
tage : &s. bouteule: sé. fou: Ægt. manche : kek, coupe ; 
krf. entaillure, besk, écbise: merk marque; pek, poix ; 
pen, plume, pest. peste, nuÂr. dit: ske. cuillerée , 


(rt) 
schets, ébauché ; spel, jeu ; speld, épingle ; vel, peau ; veld, 
prairie ; ver, loin ; wenk, coup-d'œil ; wenseh, souhait ; 
zes, six; 3erk , pierre sépulcrale ; zwerm, essaim. | 


Mots d'une $yllabe avec la lettre I, dans 
lesquels cette lettré a un son obscur. 


Gild, confrèrie; gist, levain; kin, menton; kist, coffre; 
lip, lèvre; mild, Libéral; milt, rate; min, nourrice; pis, 
urine; éwist, querelle; wigt, poid; wicht, jeune enfant; 
swirdl, vent; wil, volonté; wild, sauvage; sin, sens. 

L 


Mots d'une syllake avec la lettre O, dans 
lesquels cette lettre, n'a pas le son clai 
comme dans oven, open, etc. | | 


Bok, bouc; bol, boule; bom, bombe; Bosch, bois: ‘bot, 
lourdeau; dom, stupide; dons, duvet; dorst, soif; dronk, 
coup-à-boire; doi, enragé; gom, gomme; grond, fond; 
Fom, écuelle; long, poutnon; mond, bouche; plomp, 
lourd; pond, livre; pots, miche; pronk, parade; rond, 
rond; som, somme; éong, langue; frormp, trompette; 
vogt, liqueur; voi, plein; #o, laine; soit, nuée; wond, 
plaie; zon, soleil. L | | 


Mots d'une syllabe avec la lettre U, 


Bul, taureau; gunst, faveur; Eunst, art; lust, envie; 
mug, Mmoucheron; munt, monnaie; muts, bonnet; rust, 
repos; swulp, lionceau; Au/p, assistance, swust, vollage, 

: : Dee : 


fra) 


Mots d'une syllabe avec la lettre Y. 


Byl, hache; myn, mine; myl, mille; myt, mite; nyd, 
envie; zyp, pincée; py», douleur, pyp, pipe; kwyl, bave; 
kwyt, quitte;.rym, rime; ryp, mûr; ryst, ris; -schyf, 
disque; schyn, pan stryd, çombat; éyd, temps; 
vf, cinq; vyg, figue; wyd, large; ‘wyf, femme; wyn, 
VIN; wys, sage; zwym, pamoison; zwyn, cochon; 
gyn, être ; ete. Le L 
RTS 


- 


Mots d'une syllabe avec 4 E. 


Ael, anguille; aem, muid, aep,. singe; aerd., naturel, 
aerdsch, terrestre; bael, ballot; baen, carrière; Baer ,, 
brancard; baes, maître; baerd, barbe; daed, action; 
daer, là; gaen, aller ; gaes, Le ; hack, crochet; Aael, - 
crémaillère; haen, co; haes, lièvre; haet, haine; kaek, 
jones ‘Æael; chauve; faep, kap ; Faes, fromage; Kraem, 
boutique; kraen, grue; laeg, bas; laen, allée de jardin; . 
mnaësg; estomac; mael, fois, maen, lune; muend, mois; 
‘maer, mais; maes, maille ; rnaeb, mesure; pael, pe 
paer,' couple; paers, violet; Ewaed, méchant ; Éwael,, 
mal; raed, conseil; raef, corbeau ; raem, chassis ; raep, 
navet; raer, rare; raet, rayon de miel ; éaek, tâche; éael,. 
langage; vuem, brasse; vaen, Pr ic vaert, canal; waeg, 
poids ; wuek, veille; swael, walon; swaen, présomption; 
mwuer, Vrai; zaet, semence; zaeg, scie; zaeb , affaire; 
zael, salle; zaen, lait pris; blues, vessie; graef, comte; 
graeg, volontiers; graet, arrête de poisson; kraeg, fraise; 
ic iréteau;. schaets, patin; éraen, larme; vraeg, 
deman es ‘ : 

+ * 


. * doof, feuillage; Zoog, lessive; /ok, de l’ai 


(13) 
Mots d'une syllabe avec deux ee nôn accentués. 


Been, os, jambe; beest, bète; bleek, pâle; deeg, pâte; 
deel, partie; een, un; eer, honneur; eerst, en premier; 
feest, fète; geen, nul; geest, esprit; heel, entier; heer, sei- 
gneur ; keet, chaud; kleed, habit; Jet, laïque; /eem, argile; 
leen, fief; meer, plus; meest, le plus; séeen, pierre; scheef, 
de travers; véesch, chair, viande; zeep, savon; zeer, beau- 
coup. 


Mots d'une sylabe avec deux eé, dont le der- 
| nier est marqué de l'accent aigu. 


-_ Beék, ruisseau ; eénd, canard; geél, jaune; greép, poignée; 
beél, gosier; kreéft, écrevisse; leés, vide; meél, farine; 
meé, avec; peé, carotte; . peés, nerf ; éeéf, chienne; 
treéft, trépied; zeéft, tamis; beét, morsure; ou bouchée ; 
scheét, pet; neémt, prenez; eét, mangez ; beell, statue; 
streék, tour, niche; streék, route; streék, landstreék, 
tontrée; veég, streép, un coup. de 


: Mots d’une syllabe avec deux eè dont le der- 
nier est marqué de l'accent circonflexe. 


Beëér, ours; leér, cuir; peér, poire; veér, plume; zweér, 
-apostume; meér, meir ; weérd, aubergiste. | 


Mots d'une s yllabe avec deux 00 non accentués. 


Oom, oncle; boom ‘arbre; boan, fève; boos, malin; doof, 
sourd; Aoofd, tête; toop, marché; dr monceau, tas; 
C ; doon, récompen- 

se; moor, maure;, 200, danger; roof, butin; rook, fumée; 


(14) 
room, Crème; ro0s, rose; schoof, gerbe; schoon, beau; 
schoot, giron; schroom, appréhension; £00m, bride; é0on; 
ton; z0om, bord, ourlet; rood, rouge. 


Mots d'une syllabe avec deux où dont le der- 
nier est marqué de l'accent grave. 


_Doûr, par; Eloôf, fente; noôt, noïx; stoùf, étuve; chauffe- 
pied ; sroûm, vertueux; zoôn, fils. | 7 


| Mots d'une syllabe avec ue. 


Ur, heure; buer, voisin; duer, cher; huer, loyer; kuer, 
uffonnerie; muer, mur; stuer, gouvernail; stuers, rebar- 
batif, wuer, feu; zuer, aïigre. 


Mots d'une s Jllabe avec eu. 


Beul, bourreau; beurs, bourse; deur, chiche; deur, por- 
te; Leul, aide; heusch, civil; neus, nez; reuk , odeur; reus, 
géant; geus, gueux; beus , choix; keur, titre, alloi; séeur, 
esturgeon; séeurn, soutien, 00 
Mots avec ey. 7 

Heyl, salut ; key, caïllon ; meyd, servante ; sprey, courte- 
pointe, rey, danse; rey, lueg, couche; reyn, pur; reys, 
deer, fois. | | | | 


Mots avec ie. 


Brief, lettre; dief, voleur; lief, aimable; griek, grec; 
blier, glande; bier, bière; mier, fourmi; siek, malade; 


(15) 
e 
riekt, sentez; vies, délicat, difficile, baroque; vies, dégou- 
tant; wieg , berceau ; wieb, aile ; wiek, mèche ; wiel, roue, 
wiel, spinne-wiel, rouet-à-filer ; wiens , dont ou de qui. 


Mots avec 0e. | 


Bof, coquin ; boek, livre; bloed , sang; doek, toile; doen, 
faire ; goed, bon; groen, vert; Aoek; angle, coin; Aoen, 
poule ; hoest, toux; koey, koe, vache; kock, gâteau; boel, 
frais; £oen, stout, hardi, intrepide; koers, cours; boets, 
carosse; Æoets, bed, couche, lit; £roez, cabaret; kroes, 
creuset ; poes, chat; roem, gloire; snoek, brochet ; sloep, 
A ; voer , fourrage; zoet, doux ; soel, chaud: 20e, 

aiser. | 


Mots avec où. 


Bout, gigot de mouton ; goud, or; Aouw , coup de hache; 
hout, du bois; zou, van hout, de bois; koud, froid, £ouw , 
cage; mouw ,manche; mout, drèche; rouw, deuil; stouf, 
méchant, hardi; vrouw , femme ; zout , sel, 


Mots avec uy. 


ÜUyt, hibou ; uwyt, hors ; buyk, ventre ; buyl, tumeur : 
dbuys, tuyau ; buyt, butin ; bruyd, fiancée ; bruyn, brun; 
duyf, pigeon ; druyf, raisin ; duyn, dune ; joe flûte ; 
guyt, fripon ; Auyf, coeffe ; kuyr, luette ; Auyk, cape ; 
Luyl, fosse ; huys, maison ; #’huys, à la maison ; krwys, 
Croix ; a cruche 5; Éruyn, sommet ; kruym, merg; 
es ; moelle, substance, esprit ; kruym, la mie ; kruyd; 

erbe, plante ; £ruyd, épiceries ; kuysch, chasté; kuyt, le 
gras de la jambe ; Euyp, cuve ; vulgairement cuvelle ; y; 
paresseux ; /zym, bizarrerie , humeur ; 4ys, pou; Zuyk, stad 


| (16) 
liège; luyksch, de liége; Zuyk, contre vent; muy, 
mulet, pantouffle; muys, souris; puyk, excellent; éuyn, 
jardin; vuyl, sale; zuyd, sud; zuyl, pilier. 


Mots avec aey. 


. Baey, baïe ; golfe Ë fraey ; beau ; haey, re th : kaey 
quai 'kraey, corneille ; braey , le mollet ; ie de la 


Mots en auw. 


Lauw, tiéde ; blauw, bleu ; flauw, faible ; ganw; 
prompt ; grauw, gris ; klauw ,patte; griffe, pauw, paon ; 
dauw, rosée ; nauw, étroit ; nauw, stipt, strict, rauw, 
ehiche , avare; ’{ nauw ; de engte, le détroit ; etc. | 


Mots en eeuw. 


—_ 


Leeuw, lion ; schreeuw, cri; eeuw, siècle ; zeeuw, 26- 
Jandais. | | 


. Mot avec ieuw. 


fVieuw, neuf, nouveau. 


- ( 17 ) 


Mots avec oey. 


+ Boey ; fer, chaîne ; foey, fi; groey, croissance , koey, hui; 
( ville dans le  . lége : ) moe ; moede, las ; moëy ; 
tante ; £oey, vâche ; roey, verge. 


Mots avec 00y. 


Dooy , dégel; hooy, foin; kooy, cage; mooy, beau. 


DES ACCENS. 


Il n’y en a que deux dans cette langue, l’accent aigu et 
le circonflexe; quelques-uns cependant marquent la deu- 
xième o des mots qui doivent avoir o accentué eomme doÿr, 
noùé, zoùn, etc. Le l'accent grave; nous suivrons cet 
accent sur l’o. On s’en sert pour marquer le son différent des 
… syllabes, sur les voyelles desquelles Les accens sont placés, 

et dont on a déjà donné l'explication ci-devant, en parlant 
de Îa prononciation de éé, eé et où. ” a | 

Pour faciliter ta prononciation flamande, on a jugé à pro- 
pos de marquer dans cette grammaire d’un é aigu les syl- 

abes qui se prononcent fortement, comme par exemple : 
bevél, commandement; gebél, sonnerie; qui ont leur pre- 
-mière syllabe brève, et leur dernière se prononce fortement 
comme dans le mot français dével. Mais gével, façade ; véder, 
lume; ont leur première syllabe longue comme s’il y avait 
ux éé, et la dernière est fort brève. 

Dans la À des livres flamands on a négligé de marquer 
. ces sortes de mots d’un é aigu, parce que les flamands ne s’y 
méprennent guère. nue ; 


CS 


(18) 

On se sert encore de l'accent circonflexe quand on 
tetranche quelque lettre comme veér, pour véder, plume ; 
et cela se fait souvent pour abréger un mot, rnebalent 
dans la poésie, comme belaen pour belaeden:, charger; reén, 
pour redenen, discours; doôn pour dooden , les morts. 

" Outre les accens susdit, on met aussi le £réma ou deux points 
sur les” voyelles, pour märquer qu’elles commencent une 
autre syllabe; par exemple : beziën, aelbezièn, groseilles, a 
trois syllabes, be-z5-ën et bezien, regarder; n’en a que deux; 
be-zien. 

Geéerd, honoré, geënt, enté; ont deux syllabes. 


4 


DE L'APOSTROPHE. 


L’'apostrophe est une marque dont on se sert quand on 

retranche une ou plusieurs lettres, comme d’angst, pour 

den angst, la frayeur; d’eysch, pour den eysch, la préten- 

tion; op dat ik spreék ? pour op dat ik spreéke; afin que je 
arle. ; 

Les articles, pronoms et quelques particules admettent 
souvent quelque abréviation; car pour des, het, le; it, je; 
ës, “est; £e, à; on se sert souvent de ?s, *£, k, s’, ’, avec 
une apostrophe, qui se met ou devant ou après la lettre 
exprimée, selon que les lettres s’omettent au commence- 
ment ou à la fin du mot; comme par exemple : 

%S jaers, pour des jaers ; par an. 

*S winéters, pour des winters; en hiver. 

*S nagts, pour des nagts; persan la nuit. 

°T'goed, pour het goed ; le bien. 

?K verstaen, pour ik verstaen; j entends. 

Wil °k? pour wilik? veux-je ? 

Das ‘s, pour dat is; cela est. 

T° huys: pour te huys; au logis. 

°T'huys, pour het huys; la maison. | 

Er, pour daer; comme weét gy niet of’er imand is ? 
pour of pes imand is; ne savez-vous pas s’il y a là quel- 


_ 


(19) 
‘un? Js’er niemand? pour is daer niemand? N'y a Lil 
É sonne? 


le woonter? pour wie swoont daer? Qui demeure-là? 


Des marques qui servent à distinguer 
| le discours. : 


La première marque est-la virgule (, i coupe tant 
soit En le done. et qui ar AE nan À De ps 
teeken, comma. | 

La seconde est le point et virgule ( ; ) qui coupe le 
discours un peu plus, et s’appelle en flamand commu-punt. 

La troisième est les deux points ( : ) qui donne à. 
connaître que la période est à demie finie et que le reste 
va suivre, elle se nomme en flamand dubbele-punt, du- 
plex punctum. 

La quatrième est un seul point, ( . ) et il signifie la 
fin de la période : elle se nomme punt, sluyt-teeken, 
punctum. 

Za cinquième est le point interrogatif ( ? ) en flamand 
vraeg- teeken, son nom exprime son emploi. 

La sixième est le point exclamatif qui se met quand 
on fait quelque exclamation ou qu’on veut faire paraître 
de l’admiration, on l’appelle en flamand verwonderings- 
teeben (:! ) wat ongeluk, goeden god! Quel malheur, bon 
Dieu! point exclamatif, O wat schoonen vogel! oh, le bel 
oiseau! point admiratif. 

La septième s'appelle trait d'union, en flamand veree- 
nigs-teeken, ( - ) Gäont on se sert pour joindre deux 
noms, comme dans le mot susdit vereenings-teeken. 

Il en reste encore une qui s'appelle parenthèse, ( ) 
en flamand fusschen stellings-teeken, qui est ce que l’on 
met entre deux dure { car elle se forme ainsi ) 
et qui est introduit dans le discours sans mne nécessité ab- 
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solue, on le peut omettre, sans néanmoins gâter le sens 
du discours, exemple : de swéreld is ( zoo men het zeggen 
mag ) een schouwburg waer ider een zyne rol speélt, le 
monde est, ( si on peut le dire ) un théâtre où chacun 
joue son rôle. 


DE L'ÉTYMOLOGIE. 


. L’étymologie traite de l’origine, de la nature, et de la 
formation des mots. | e 
Il Ë a neuf sortes de mots qui composent le discours, 
ue l’on appelle les neuf parties de l'oraison, ce sont : 
T'article, le nom, le pronom , le verbe, le participe, l’adverbe, 
la préposition, la conjonction et V’interjection. 


De l'origine des mots flamands que cette langue 
forme de ses propres Racines. 


La langue flamande a des mots qui lui sont propres, et 
d’autres qu’elle tire des langues étrangères; nous rapporte- 
rons ici les mots qu’elle forme de ses propres racines. 


Composition des mots flamands, tirés de leurs 
| racines. a 


I y a plusieurs mots flamands qui sont formés d’autres 
comme de | d 

visch , poisson ; se forme visscher, pécheur; 

vraeg , demande; vraeger, demandeur. 

holland , hollande; Aollander , hollandais. 

suyn , jardin; éxynier, jardinier. 

vogel, oiseau ; vogelaer , oiseleur. 
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+ Noms en schap. 

Meester ) maître, meesterschap, maitrise; vriend, 
ami, vriendschap, amitié; ridder, chevalier, rid- 
derschap, chevalerie; schout, baïlli; schoutschap, baillia- 
ge; maëegen, parens, maegschap, parenté; broeder, frère, 
broederschap , confrérie. 

Noms en ist. 


Tooneel, théâtre; latyn, latin; tooneelist , acteur; laty- 
nist, latiniste, 


: Noms en dom. 


Paus, pape; pausdom, papauté; hertog, duc; hertog- 
dom , duché ; christen , chrétien ; christendom, chrétienté. 


Noms en heyd. - - 


Aerdig, drôle ; aerdigheyd , drolerie; bang , peureux; 


bangheyd, peur ; bermhertig , charitable; bermhertigheyd ; 


charité; blind; aveugle; blindheyd, aveuglement, cécité ; 
doof, sourd; doofheyd, surdite; menschelyk, humain; 
menschelyktheyd, humanité ; droef, triste; drofheyd, tris- 
tesse ; ydel, vain; ydelheyd, vanité; regtveérdig, juste; 
regtveérdigheyd, justice; kostelyk, magnifique ; kostelyt- 
heyd, magnificence ; wit, blanc; witheyd, blancheur; 


zwark, hoir; zwartheyd, noirceur. 
_ Noms en te. 


"Dit, épais; diep, profond ; groot , grand; dikte, ei : 
seur; diepte, profondeur; groofte, grandeur ; 4oog ; ‘haut; 
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hoogte, hauteur ; laeg, bas; laegte, bassesse; scherp, aigre; 
scherpte, tranchant ; sterk » fort; séerkte, force; steyl, es- 
carpé; séeylte, précipice. | 


+ . 


l 


e 
Noms en er. 


/ 


Eéten, manger ; eéter, mangeur; vlegen, voler ; vlieger, 
volant; geéven, donner » geéver, donneur; snyden, tailler ; 
snyder, tailleur, | 


_ Noms en is. 


Begraeven, enterrer; begraeffenis, enterrement ; behou- 
den, conserver ; . bekoudenis », Conservation; besryden, cir- 
concire; besnydenis, circoncision ; geheugen, se souvenir 5 
geheugenis , ressouvenance ; celyken, ressembler; gelykenis, 
ressemblance; getuygen, témoigner; geftuygenis, témoi- 
gnage ; groeten, saluer ; groetenis, salut; onéroeren, émou- 
voir; Onéroerenis, émotion ; ontfangen, recevoir; ont- 
fangenis, réception, 


 Soévent on fait un nom de l'infinitif. | 


Caen, marcher; et gaen, le marcher; doen, faire; 
het dper, l'action; Aooren, entendre; het Loaren, l’ouie ; 
zeggen, dire; Let: zegaen, le dire, - 
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Les diminutifs prennent je, tje, met je, 
net je, et ken. 


- 


. Boom, arbre; boomé£je, ou boomken, arbrisseau; boek, 
livre; boekje, ou boeksken, livret; bel, sonnette; belletje, 
ou belleken, petite sonnette; kuys, maison; Auwysje, ou 
huysken, maisonnette; jongen, garcon; jongetje, ou 
jongsken, petit garçon; Fam, peigne; kammetie ou tam- 
meken; petit peigne; Lind, enfant, kindje, ou tindeken ; 
petit enfant ; man, homme, mannetje, ou manneken ; hom- 
melet; 7#0/, taupe; molletje ou molleken, petite taupe, 
pen, plume; pennetje où penneken, petite plume; roke 
jupe, robje ou roksken, petite jupe; séraet, rue ; straelje, 
ou séraetken , ruelle; stad, ville, steédje ou steédeken; 
petite ville; #72, tonneau; tonnetje ou tonneken, baril; 
vogel, oiseau; vogeltje eu vogelken, petit oiseau; wind, 
vent; windje ou windeken, petit vent, zéphyr; swyf, 
femme ; wyfje ou wyfken, femmelette. | 

Plusieurs adjectifs sont aussi formés des substantifs 
comme ceux, en./yt de | 

Broeder, frère; se forme.broederlyk, fraternel ; de geest, 
esprit; geestelyÆ, spirituel; de gevaer, danger, gevaerlyk, 
dangereux; de God, Dieu; Godlyk, divin; de lichaem, 
corps; Zchaemelyk, corporel; lief, cher; leflyk, ai- 
mable; réden, raison ; rédelyk, raisonnable ; vrouw , fem- 
me; vrouwlyk.; féminin, zéden, mœurs, zédelyk, moral, 


Ceux en sch. 
. Æerde, terre ;'aerdsch, terrestre ; hémel, ciel ; hémelsck, 
céleste. heyden, payen ; heydensch, payen ;kind, enfant ; 
kindsch ; puéril ; of, cour ; hoûfsch ; courtois. | 


— 


1 
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Ceux enen. - 


Æerd, terre ; aerden, de terre; goud, or ; gouden , d'or ; 
hout, bois ; houten, de bois ; wo, laine ; #wo/en, de laine, 


_ Ceux en zaem. 


/ É LL + 


Arbeyd, travail ; arbeydzaem , laborieux ; deugd, vertu : 
deugdzaem, Nertueux; heyl, salut ; heylzaem, salutaire; 
min, amour ; minsaem , aumable; raed, conseil ; raedzaem, . 
expédient. | 


_ 


Ceux en ig. 


Bloed, sang ; bloedig, sanglant ; moed, courage ; moedig, 
courageux; voordeel, avantage ; vodrdeelis ; péen paa 
kop, tète; koppig, entêté; SAP; suc ; sappig , succulent ; 
iver, zèle ; iverig, zèlé; slyk, boue ; slykio, boueux; magt, 
puissance ; magtig, puissant; vernuf}, génie ; rue , in- 
génieux; klagt, plainte ; Lagtig, plaintif; Elugt, plaisante: 
rie; Élugtig, plaisant ; /uys, pou ; lwyzig, pouilleux; lies, 
membrane ; slezig, membraneux. 


_ 


Ceux en agtig. 


Dief, voleur; diefagtig, enclin au vol; kind, enfant; 
tinderagtig, puéril; water, eau; wateragtig ; aqueux ; 
zoet, doux; Zoetagtig, doucereux. ‘ 
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Ceux en 1lo0os. 


Baerd,. barbe; baerdeloos, sans barbe. and, main; 
handeleos, manchot. Hoofd, tète ; hoofüloos, sans tête. 
. Kind, enfant; Ækinderloos, sans enfant. Naem, nom; 
. naemloos , anonyme. Troost , consolation ; éroosteloos , incon- 
_ selabe. Vrugt, fruit; vrugteloos, infructueux. Zin, sens; 


_ sinneloos , insensé 
Ceux en Iyk qui viennent des verbes. 


Doen, faire; doenelyk., faisable ; tennen, connoître; 
_ tennelyk, connoissable; moûgen, pouvoir; mogel;&, pos- 
sible ; éasten , toucher; fastelyk, palpable; werfoeyen, dé- 
tester; verfoeyelyk,. détestable; wenschen, souhaiter ; wen- 
_ schelyk, souhaitable ; zien, Voir ; zienlyk, visible. 


Ceux en baer qui viennent des verbes. 


Agtten, estimer; agtbaer, estimable, vénérable; eéten, 
manger; eétbaer, mangeable; handelen, traiter; handel- 
baer, traitable; tennen , connoître; kenbaer, connoissable ;! 
verstaen, entendre ; verstaenbaer, intelligible. 


Adjectifs qui ont da préposition on. 


Onbedagt, étourdi, inconsidéré. 

Onbehoorlyk, indécent , malséant, malhonnète, 

Onbemind, qui n’est point aimé. 

Onbeschaemd, impudent; insolent, : 

On met très-souvent deux substantifs ensemble dont 

on fait un seul composé par un trait d’union. 

Hand-boek, manuel; swird-molen, moulin à vent; 

tand-vleesch, gencive; gast-huys, hôpital ; put-water, eau 
2. 
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de puit; neus-doek, mouchoir; éugt-huys, maison de 
correction; hwys-goden , les dieux pénates. 

On uuit ainsi ensemble deux nominatifs, mais quelquefois 
le premier substantif est au génitif dont sest le signe. 

Lams-vleesch, chair d'agneau; pgods-dienst, service 
 divm; schaeps-vel, peau de mouton; #/ad-schilders, 
barbouilleurs ; borstel, brosse de barbouilleur ; gods-gaeve, 
don de Dieu; vaders-huys, maison du père ou paternelle. 


On joint souvent ensemble un substantif et un adjectif, 


pour en faire un seul composé adjectif. 

Comme eer-gierig , avide d’honneur ; bloed-dorstig , san- 
guinaire, vraek-zugtig, vindicatif; baet-zugtig, avide, 
intéressé; geld-pierigs, avare. | 


Il y a plusieurs verbes qui sont formés des 
noms, les voici : 


Adem , respiration; ademen, respirer. 
Antwodrd, réponse; antwodrden, répondre. 
Balsem, baume; balsemen, embaumer. 
Dood , mort; dooden, tuer. 

Doel, but; doelen, buter. 

ÆEgge, herse; eggen, herser. 

Ente, eute ; enten, euter. 

Fluyt, flûte ; fluyten, sifiler. 

Gorgel, gosier ; gorgelen, gargariser. 
Gulp, dégorgement; gulpen, dégorger. 
Houw, se À de hâche; Zouwen, hacher. 
Kamp, combat; kampen, combattre. 
Krab, Shen krabben , égratigner. 
Laster, blasphème ; lasteren, blasphèmer. 
Lym, colle; lymen, coller. 

Munt, monnoye, munten, monnoyer. 
. Nagel, clou; nagelen, clouer. 

Oùrlog, ques: oùrlogen , faire la guerre. : 
_Ploeg, charrue; ploegen, labourer. 
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Pomp, pompe; pompen , pomper. ‘ 
Put, puits; putten, puiser. 
Sabel, sabre; sabelen, sabrer. 
Smeér, graisse; smeéren, graisser. | 
Storm, tempête; stormen , faire tempête. 
Stut, appui; statten, appuyer. 
Tréde, marche, étréden , marcher. 
Visch, poisson, visschen, pêcher. 
Water, eau; wateren, arroser. 
Zaed, semence; zaeyën , sémer. 
Zalf, onguent; zalven, oindre. | 
Zégen, bénédiction; ségenen, bénir. 
Hals, col, cou; onthalsen, décoller ; rekhalsen, allon- 
ger le col. tou 
Hoofd, tête; onthoofden, décapiter. 
Lyf, corps ; ontlyven, tuer. 
Hand , main; behandelen , manier, behandigen, mettre 
en main. 
Meester, maître; overmeesteren, maîtriser, 


Les noms de dignités et de qualités sont diffe- 
rens pour le masculin et le féminin. 


ÆEenen God, un Dieu; eene Godin, une Déesse. 
Duyvel, diable; duyvelinne, diablesse, 
Voûrzegger, prophète ;-vodrzegster ,. prophétesse. 
Keyzer, empereur; Leyzerin, impératrice. 
Koning, roi; koningin, reine. 
Vorst, prince; vorstin, princesse, 
Hertog, duc; hertogin, duchesse, 
Graef, comte; gravin , comtesse, 
Burggraef, vicomte; burogravin, vicomtesse. 
Markgraef, marquis; markoravin, marquise. 
Bleeker, blanchisseur ; bleekster, blanchisseuse. 
Borger, citoyen; borgeres, citoyenne. | 
Dief, larron, voleur, diefegse, voleuse. 
Moordenaer, assassin, moordenaeres , assassire. 
| 2e 
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Kleer-kooper, fripier ; kleer-koopster , fripière. 

Boer, paysan; boerin, paysäune. 

Buerman, voisin; buervrouw , voisine. 

Bloed-vriend, parent ; bloed-vriendin, parente. 

Dienaer, serviteur; dienaeres, servante. 

Engels-man, anglais; engelsche, anglaise. 

Hollander, hollandais; Aollandsche, hollandaise. 

Europiaenr, européen ; europische, européenne. 

Américaen, américain; américaensche, américaine. 

Quand les noms de lieu sont trop étrangers, on peut se 
servir de cette manière de parler : | 


Eenen man uyt Asia, un asiatique. 

Eene vrouw uyt Afrika, une ions, 

Il y a en flamand neuf sortes de mots, qu’on appelle 
les parties du discours ( de dcelen van de rédevoering), 
savoir ; le nom, het nomen of naem-wodrd ; l’article, 
den artikel, of het lid-wodrd ; Z pronom, het proriomen 
of den vodr-naem; Ze verbe, het verbum of werk-wodrd; 
le participe, het participium of deel-wodrd; la prépost- 
tion, .de prepositie of het vodr-zctsel ; J'adverbe, het ad- 
verbium of by-wodrd; {4 conjonction, de conjonctie of 
het koppel-wodrd ; ef l’interjection, de interjectie of het 
tusschen-zetsel. 


PREMIÈRE PARTIE. 
CHAPITRE PREMIER. 
N.o I. Du genre des Noms substantifs. 


Le nom est ou substantif ou adjectif, ( zelfstandig of 
byvoeglyk naem-wodrd ). , | 
Le nom substantif esi un mot qui sert à nommer une 
ersonne ou une chose : God, Dieu; engel, ange; man, 
one vrouw, femme ; boek, livre; hoed, chapeau ; #a- 
fel, table; Auwys, maison ; eeuw, siècle; etc. , sont des 
noms substantifs. 
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Le nom adjectif est un mot qui marque la qualité et 
uelquefois aussi la manière d'être d’une personne ou 
done chose ; schoon, beau ; goed, bon ; stout, méchant ; 
sit , blanc ; rood, rouge ; kostelyk, précieux; merl-weérdig , 
remarquable ; gewoonelyk, ordinaire ; gelégen, situé; etc. , 
sont des noms adjectifs. 

Dans la langue francaise nous n'avons que deux gen- 
res ; le masculin et le féminin; et dans la langue fla- 
mande nous avons trois genres , le masculin, le féminin 
et le neutre, comme dans la latine; het mannelyk, het 
vrouwelyk en het onzydis geslagt. 

Les noms swbstantifs devant “lesquels on peut mettre 
au singulier les mots eener, un; deézen, diën, ce ou cet; 
sont communément masculins ; les noms devant lesquels 
on peut mettre au singulier les mots eene, une ; deése, 
die ; cette ; sont communément féminins ; et ceux devant 
lesquels on peut mettre au singulier les mots een, un; 
dit, ce, cet, ou cette, sont communément neutres. 

Ainsi boek, livre ; mantel, manteau; hoed, chapeau; 
sont du masculin, parce qu’on dit : eenen boek, deézen, 
dien boek ; eenen mantel, deëzen, dien mantel; eener 
hoed, deézen, dien hoed ; venster, fenêtre; kamer, cham- 
bre ; tafel, table; sont du féminin, parce qu’on dit : éene 
venster, deëze, die venster; eene kamer, deëze, die, 
Eamer ; eene tafel, deéze, die tafel ; kalf, veau; kasteel, 
château; zuys, maison; sont du neutre, parce qu’on dit : 
een ba , dit kalf; een kasteel, dit kasteel; een huys, dit 
huys, les mots qui distinguent communément les trois 
genres sont les articles den, de et het, le, la et l’ dont nous 
parlerons ci-après. | 

Or, les substantifs qui se terminent par Leyd sont du 
genre féminin, comme wysheyd , sagesse ; bermhertigheyd, 
miséricorde ; éraegheyd , paresse; ydelheyd, vanité; schoon- 
heyd; beauté: et autres semblables ; car on dit eene wys- 
heyd, deéce wysheyd ; eene bermhertigheyd , deëze berm- 
 herticheyd;  eene traegheyd, .debze traegheyd; eene 
ydelheyd, deëre ydelheyd; eene schoonheyd, deéze 
échoonheyd, enz. | | FN 
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De même les noms substantifa qui se terminent par 
schap, par exemple : blydechap, joie; vriendschap, 
amitié; gramschap , colère; gemeynechap, familiarité ; et 
autres semblables. | | . 


EXCEPTIONS. 


Gezelschap, compagnie; maegschap, parenté; koning- 
schap royauté; graefschap, comté ; apostelschap, apostolat; 
genoôtschap, association ; et autres semblables, sont du genre 
neutre: car on dit, dit Foningschap, dit graefschap , dit 
apostelschap, ditgenodtschap, dit gezelfchap, dit maegschap. 

Les noms substantifs quiseterminent par £e sont commu- 
mémemt du genre féminin, comme séerkte, force; hoogte, 
hauteur; di£te, grosseur; etc. | 

Les noms verbaux qui se terminent par ing ou és sont 
aussi communément du genre féminin, comme schepping , 
. création; verdossing, délivrance; heyligmaekinr, sanctifi- 
eation; eerbewyzing, respect ; bediening , emploi; geschie- 
denis, événement ; getuygenis, témoignage ; goedenis , 
adhéritance; et autres semblables. | | 

Les noms composés qui dérivent du latin ou du français, 
et qui terminent par £ée ou sie sont encore communément 
du genre féminin, comme déclinatie, déclinaison ; conju- 
gatie, conjugaison; acceptatie, acceptation; oraëie, haran- 
gue ; reputatie, réputation; inéentie, intention ; résolutie, 
résolution; revisie, revision; et autres semblables. | 

Les noms substantifs composés de linfinitif des verbes 
actifs parmi y préposant l’ article Le, sont du genre neutre, 
comme gevoelen, ressentir ; Let gevoelen , le ressentiment ; de 
même les noms verbaux qui commencent par be, ge el ver ;: 
comme beginnen, commencer; heé beginsel , le commence- 
ment; peyzen, penser; heë gepeys, la pensée; zingen, 
chanter; het gezang., le chant; gebruyken, em loyer ; Let 
gebruyk, l'emploi ou l'usage, verzuymen, négliger; het 
verzuym, la négligence; vertellen, conter; het vertelsel; 


(#) 
le conte ; verliezen, perdre; het verlies, la perte ; et autres 
semblables. | 

Les noms diminutifs sont du genre neutre, comme het 
manneken, lV’'hommelet; het vrouwkten, la femmelette ; 
het straetje, la ruelle; het boomken, l’arbrisseau, et au- 
tres semblables, 

Les noms qui se terminent par dom sont communément du 
genre neutre, comme hef christendom, le christianisme ; Ae£ 
hertogdom, le duché; het bisdom , V'évèché; het heyligdom, 
la relque ; het priesterdom, le sacerdoce; et autres sem 

es. 


EXCEPTIONS. 


es 


Dom, dôme ; rykdom, richesse ; vrydom, liberté; ede/- 
dom, noblesse; sont masculins, et on dit : den dom, den 
rykdom , den vrydom, den edeldom. ÿ 

Finalement lesnoms qui se terminent par ment comme Aet 
parlement, le parlement; et perkement, le parchemin; . 
het-tractement , le traitement ; het testament , le testament , 
et autres semblables sont du genre neutre. . | 


No IL DU GENRE DES NOMS ADJECTIFS. 


Les noms adjectifs exprimant les qualités des choses, 
et les choses étant exprimées par les noms substantifs, les 
noms adjectifs doivent être joints aux noms substantifs, 
il s’en suit de là que le substantif étant tantôt du masculin, 
tantôt du féminin, et tantôt du neutre, il faut que 
l'adjectif pour être joint à des substantifs de divers genres 
soit toujours du masculin ou féminin ou du neutre. 

* Note. Le masculin se dit en flamand het mannelyk , le 
féminin het vrouwelyk et le neutre het onsydig. 
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Exemples. 


Bock, livre; Famer , chambre; Auwys, maison: sont trois 

substantifs, le premier du genre masculin, le second du 
genre féminin, et le troisième du neutre. 
Pour y joindre la qualité exprimée par le nom adjec- 
tif schoon, beau ; je dirai , par exemple : deézen schoonen 
boek, ce beau livre; deéze schoone lamer, cette belle 
chambre ; dit schoon huys, cette belle maison. 


RÈGLE GÉNÉRALE. 


Pour former le masculin et le féminin des noms ad- 
jectifs on ajoute au neutre de ceux qui terminent par d, 
&k,l;m,n,p,r,s,t,w, en pour le masculnmete 
pour le féminin. Exemples : 


Terminaisons. 
Neutre, Masculin. Féminin. 
par d. pgoed, bon, _ goeden. goede. 
£g jong, jeune, jongen. jonge. 
ge hoog, haut, Loogen. Looge. 
&.. moeyelyk, difficile, moeyelyken. moeyelykes . 
4  edel, noble, edelen. edele. 
mn,  bekwaem, capable, bekwaemen.  bekwueme. 
mn.  bruyn, brun, bruynen. bruyne. 
P?. plomp, lourd, plompen.  plompe. 
r. Zivaer, pésant, ZW aer'eTte ZWaeTEe 
s. dyvaes , étourdi, diwaesen. dwaese. 
& cwart, noir, zwai ten. zwartes 
w, blauw, bleu, blauwen. blauwe. 


EXCEPTIONS. 


1°. Pour former du neutre le masculin et le féminin: 
des adjectifs suivans, som, muet ; dom, lourd; gram, 
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irrité ; dam, pe tam, apprivoisé ; on ajoute mer, 
pour le masculin, et me pour le féminin, 


Exemples. 

Neutre. Masculin. Féminin. 
Stom, muet, stommen. stomme. 
Dom, lourd, dommen. domme. 
Gram , irrité, grammen. gramme. 

. Lam, perclus, ldammen. lamme. 
Tam , apprivoisé , tammen. famme. 


? 

Dun, mince; prend nez, au masculin et ñe aw fémi- 
pin, comme s’en suit: | 

Neutre dun, masculin dunnen, féminin dunne, 

2 Les adjectifs terminés au neutre par /, dl, fow:;. 
snel, agile; fel, atroce; vol, plein; Ao!, cave; smal, 
étroit; prennent au mascukn Æz et au féminin Æ, comme 
suit: | 


Neutre. | Masculin. Féminin. 
Dul, fou, dullen, . dulle, 
* Snel, agile, snellen. snelle. 
Fel, atroce, . fellen. felle. 
Fr où , plein, vollen, vole. 
Hol, cave, . hollen, . holle. 
Smal, étroit, smallen. smalles 


Slap, débile; prend pour le masculin pen et pour 
Fe féminin pe, neutre slap, masculin slappen , féminin 
slappe. : 

os, roux; los, étourdi; prennent au masculin sen 
et au féminin se; ros, rossen, rosse; los, lossen, losse; 
et autres semblables que l’usage apprendra. 

39 Les adjectifs terminés au neutre par # comme : swi£, 
blanc; bot, lourd; sof, fou; rof, pourri; prennent aw 
masculin, ten et au féminin #. | : 
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Neutre. Masculin. Féminin. 
Mit, witten, sviite. 
Bot, botten, botte. 
Sot, soé£en , sotte, 
Rot, | rotten, roite. 


et autres. semblables. | 
Autre exception. 


4 Dansles adjectifs qui se terminent au neutre par /, 
comme doof, sourd; ef, cher; droef, triste; séyf, 
roide; on retranche la lettre f, et on y ajoute pour le 
masculin ven; et pour le féminin ve. k | 


Neutre. Masculin: Féminin. 
Doof , sourd, dooven,,. doove. 
Lief, cher, dieven, Leve. 
Droef, triste. droeven, droeve.. 
Styf, raide, _styven. styve. 


Ne IL. Du nombre des noms substantifs. 


Les noms sont au singulier eu au pluriel; de naemen: 
zyn in’t enkel-voudig of in’t meervoudip. 

Outre ce que nous avons dit qu’un nom est au singulier, 
quand il signifie une seule chose, il y a encore deux ma-- 
nières de distinguer en parlant ou en écrivant, les nom- 
bres dès noms: | | | 
-_ Un nom substantif est au singulier quand il est précédé 
ou qu’il peut être précédé de eenen, un; eene, une; où : 
het, le la; ainsi lorsque je dis : enen boek, un: livre; eene 
pen, une plume; het huys ; la maison; ces trois noms sont. 
au singulier, et si je dis dé boeker, les livres; de pennen, 
les plumes; de Auysen , les maisons ; ils sont au pluriel. 


Pour former le pluriel des substantifs., la règle la plus 


générale est d’ajoûter à la fin du nom substantif singulier 
en,n, ous, cemme on verra plus clairement parles exemples 


suivans.. 


: De chaque terminaison. 


Singulier. 
Hoed, chapeau. 
Land , terre. 
Dag, jour. : 


Kasteel , château. 


Boom , arbre. 
Steen, pierre. 


Lamp, lampe. | 


Pluriel. 
Hoeden, chapeaux. 
Landen , terres. 
Dagen, jours 
Kasteelen , châteaux. 
Boomen , arbres. 
Steenen, pierres. 


Lampen , lampes. 


Mueren, murailles. 
Glaserr, verres. 
Sloten , serrures. 
Wrouwen, femmes. 
Wagens , chariots. 
Dépens, épées. 


Muer, muraille. 
Glus, verre. 

Slot , serrure. 
FVrouw , femme. 
JWagen, chariot. 
Dégen , épée. 


Moln ; moulin. Molens, moulins. 
Lelie, is. Leliën, lis. | 
Reyse, voyage. Reyzen, voyages. 


us règle a beaucoup d’exceptions; les voici: au nombre 
12. É | 

1° Les noms substantifs qui se terminent au singulier 
par keyd fout au pluriel Aéden, comme swaerheyd , . vérité ; 
boosheyd, malice; goedheyd, bonté; qui font au pluriel 
swaerkéden , boosheden , goedhéden, et autres semblables. 

2° Les noms substantifs qui se terminent au sivgulier 
par d', comme £leed, kind, rund , rud', berd, blad, gemoed, 
etc., admettent un double pluriel en y ajoutant eren ou 
ers comme on va voir par ces exemples. L. 


Singulier. _ Pluriel. | 
Kleed, habit. Kleederen ou kleeders, habits. 
Kind, enfant.  Xinderen ou kinders , enfans. 
Fund , bœuf,  Runderen ou runders, bœufs, 
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* Singulier. Pluriel. 
Rad, roue. Raderen ou raders., roues. 
Berd, planche. Berderen ou berders , planches. 
Blad, feuille.  Bladeren où bladers., Éuilles. | 
Gemoed, conscience. Gemoederen ou gemoeders consciences. 
Les noms stad, ville; smid, maréchal ; Æd, membre; 
se disent au pluriel, -steden, villes; sméden, maréchaux; 
léden, membres. | 
30 Les noms substantifs bedde, lit; ffauwte, foiblesse ; 
. dikte, grosseur; lengte, longueur; font leur pluriel en y 
ajoutant ws ; beddens, lits; flauwtens foiblesses; diktens, gro- 
seurs; Zengtens; longueurs; et autres semblables. 
4e Les substantifs qui se terminent au singulier par f, 
forment leur pluriel en retranchant f et ÿ ajoutant ven, 
comme sul: 


* Singulier. Pluriel. 
Graef, comte. Graeven, comtes 

* Raef, corbeau... .  Raeven, corbeaux. 
Neéf, neveu. Neéven, neveux. 
Roof, pillage. Rooven,,. pillages. 
Duyf, pigeon. Duyven, pigeons. 
HW yf, femme, .… Wyven, femmes. 
Hof, jardin. Hoven, jardins. 
Bedryf, fait. Bedryven faits. 
Lof, louange. . Lover, louanges. 


Staf, crosse; et straf, fléau; admettent fez au plurief; 


staffen, crosses; sérafjen, fléaux. 
ans kalf, veau, on retranche l’f"et en y joint veren,. 
ou sers. | 


Singukier £alf, veau; pluriel Éa/yeren ou kalvers , veaux;. 
bosch, forêt; sisch, poisson; vorsch, grenouille; wasch, 


blanchissage; font au pluriel bosschen , visschen, vorschen ,. 
wasschen; dak, toit; gebrék, défaut; bok, cuisinier; font 


au pluriel daten, gebréken, koken, ow Kokten; et autres: 


semblables. ” | 
5o Les substantifs suivans er { admettent un double pluriek 
en y ajoutant er ou # | | 


\ 
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Sirigülier. - Pluriel, 
Hemel, ciel. Hemelen ou Hemels. 

. Brouwsel, brassin. Brouwselen ou Brouswsels 
Nagel, clou. Nagelen ou Nagels. 
Tafel, table. | Tafelen ou tafels. 
Duyvel, démon. Duyvelen ou Duyvels. 
Appel, pomme. .  Æppelen ou Appels. 
Vogel, oiseau. Vogelen ou Vogets. 
Engel, ange. * Engelen où Engels. 


Bereydsel, apprèt. Berydselen ou Bereydsels. 


Bal, (byeenkomste ). bal; stal, écurie; et quelques au- 
tres font au pluriel ballen , stallen. | 
Quelques substantifs qui se terminent par dom, admet- 
tent men au pluriel. 


Singuliers Pluriel. 
Aykdom, richesse, Rykdommen. 
_ Bisdom, évéché, Bisdommen. 


_  : Eygendom, propriété, ÆEygendonrmen. 
et autres semblables : ajoutez-y £am, peigne; qui fait au 
pluriel tarmmen, peignes. 

Lam , agneau; se dit au pluriel lzmmeren, ou lammers. 

7° Les noms suivans qui se terminent par #7 admettent 
an double pluriel en y ajoutant ex ou 5. - 


Singulier. Pluriel. 
Keten, (keting) chaîne, Éetenen ou ketens: 
Leugen , mensonge,  leugenen pu leugens: 
Zoùn, fils, zoùnen Où Zoùns. 

ù Tecken, signe, teekenen ou teckens. . 


et autres semblables. 


Man, homme, prend au pluriel ner ou s, ainsi on dit 
mannen, des hommes ou mans des hommes; been, jambe; 
eu os fait au pluriel beenen; pour jambes; et beenderen , 
pour os.. | 


ES 
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8. Les noms dimunutifs quise terminent par admettent 
s au pluriel, comme par exemple: 


Singulier. Pluriel, 
Boomten, arbrisseau; boomlkens. 
Muannekten, mirmidon ; mannekens. 


W'yfken, femmelette; myftens. 
. HMandeken, petit pannier; mandekens.. 
Tonneken, barillet ; tonnekens. 


et autres semblables. 


g. Les noms suivans qui se terminent par p font leur 
pluriel en ÿ ajoutant pen, comme : 


Singulier. Pluriel. 
Vriendschap, amitié; vriendschappen.. * 
Maëgschap , parenté;  maegschappen 
Blydschap., joie; blydschappen. 


Gezelschap, compagnie; … gezelschappen. 
Broederschap. confrerie;  broederschappen. 


Knop, bouton; knoppen: 
Sap , jus ; : sappen. 
Kop, tête; koppen. 
Trap, escalier; | trappen. 
Lap , coupon; lappen. 


Schip, navire; se dit au pluriel schépen, navires. 
ro°. Les noms suivans qui se terminent par r prennent 
un double pluriel en y ajoutant s ow en, comme suit : 


Singulier.… | | Pluriel. 
Vader, père; vaders ou vaderen. 
Brocder , frère; broeders on broederen. 


Zuster, sœur; | susters ou sustereni 


- 
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dienaers où dienaeren. 
bunders ou bunderen. 
swalers ou 
rapiers Où rapleren. 


Dienaer, serviteur; 
Bunder, bonnier; 
Fater, eau; 


Rapier, épée; 


#aleren. 


119, Les noms suivans qui se terminent par 7, admettent 


sæulement s, comme suit: 


e 


Singulier. Pluriel. 
Bakker, boulanger; bakkers. 
Poeder, poudre; poeders. 
Schenter verseur ; schenkters. 
Schryver, écrivain ; schryvers. 
Harrer, marteau; hamers. 
W yzer, cadran ; wyzers. 
Looper, coureur; loopers. 
Kooper, acheteur ; koopers. 
Iveraer, 1élateur ; iveraers. 


vos, renard ;. os, bœuf; se disent au pluriel vossen, re- 
nards ; ossen, bœufs. | 

12°, Les substantifs suivans qui se terminent par £#, font 
leur pluriel en y ajoutant fer, | 
Pluriel. 


Singulier.. 

Pot, ee potten. 
Sot, fou ; sotten. 
et, loi; wetten. . 
Kat, chat; katten. 
Rat, rat; ratten. 


maet, compagnon; se dit au pluriel maets ; spit, broche; 

pluriel spetten ; ey, œuf; pluriel eyers ou eyëéren. 

Ne IV. Règle pour former le pluriel des noms 
adjectifs. 

Le pluriel se. forme ordinairement en ajoutant un e 

au genre neutre du singulier, comme les exemples sui-- 

vans féront voir clairement par leurs terminaisons. 
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Singulier, | «Pluriel. 
-Rood , rouge Re roode ; rouges. 
Traeg,. paresseux ; traege, paresseux. 
Droevig, triste; droevige, tristes. 


Moeyelyk, difficile;  moeyelyke, difficiles. 
Dertel, pétulant; dertele,  pétulans. 
bekwaem, capable;  bekwaeme, capables. 
Schoon, beau; schoone, beaux, 
Plomp, lourd; plompe, lourds. 


Zwaer, ésant; .Zzwaere,  pésants. 
Blauw, leu ; : blauwe, leus. 
“Zwart, noir; , Zwarée, noirs. 
et ce pluriel sert pour les trois genres. 
EXCEPTIONS. 


._- x Les noms adjectifs qui se terminent au neutre par f, 
font leur pie en retranchant l’f et en y ajoutant 


ve comme les. suivans : | 
Singulier. _ Pluriel. 
Styf,  roide; styve, roides, 


Grof, gros; « £TOVE, gros. 

Doof, sourd ; doove, sourds. 

Droef, triste ; droeve, tristes. 

Lief, ‘cher; dieve, chers. 
et autres semblables, 


Les adjectifs snel, agile; fel, atroce; voZ, plein ; smaf, 
étroit; dul, fou; ol, creux; admettent le pour former 
le pluriel, et par conséquent on dit: snelle, felle, volle, 
smaëlle, dulle, holle, ete. 

Les adjectifs £am, apprivoisé ; Lam, perclus; krom, courbé; 
stom, muet; dom, lourd; gram, irrité; admettent me pour 
le pluriel, et ainsi on dit : {amme, lamme, kromme,, stom- 
me, domme, gramme. nn | 
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Dun, mince; admet ne pour le pluriel dunne; slap, 
débile ; admet pe, slappe. | 
- ÆRos, roux; Los, étourdi; admet sc; rosse, losse. 

Les adjectifs suivans admettent £e pour former leur pluriel. 


EXEMPLES. 
Singulier. Pluriel. 

Wit, blanc; | witte, blancs. 
Rot, pourri; rotte, pourris. 
Bot, lourd; botte , lourds. 
Sat, ivre; satte, ivres. 
Sot, fou; sotte, foux. 
Nat, mouillé; nalte, mouillés. 
Wet, gras; vette, gras. 


Comme les noms adjectifs doivent. être du mème nombre 
aussi bien que du même genre que leurs substantifs, ils 
ont toujours un singulier et un pluriel comme ils ont un 
masculin, un féminin et un neutre; maïs il y a des noms 
substantifs qui n’ont que le singulier et d’autres qui n’ont 
que le pluriel : ceux qui n’ont que le singulier sont par 
exemple les noms de métaux et quelques autres. 

Tels sont : goud, or; tin, étain; zilver, argent; stael, 
acier; /ood, plomb; £oper, cuivre; boter, beurre; inke, 
encre; bloed, sang; strooy , paille; déer, pâte; heéve, le- 
vain ; melk, lait; dorst, soif; honger, faim ; peper, poi- 
vre; dauw, rosée ; pekel, saumure ;.pel, poix; drel, 
excrément; ruste, repos; vaek, sommeil, gersé, orge; 
rogge, seigle ; slyk, É. gras, herbe ; hvoy, foin ; 
sneeuw , neige ;. Vleesch, viande; haver, avoine; woeker, 
usure ; sout, sel; honinæ, miel, etc. 

Ceux qui n’ent que fe pluriel sont les suivans : 4ers- 
senen, cervaux ; Ouders, parens ; voûr-ouders, ancêtres; 
duyden » ieden, gens; de staeten, les états; vesperen, 
. Yépres; etc. 
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No V. Des dégrés de comparaison. 


_ On entend communément par degrés de comparai- 
son , différentes manières d’exprimer les qualités des cho- 
ses avec plus ou moins d’étendue. Les noms adjectifs sont 
seuls susceptibles de degrés de comparaison, parce qu’il 
n’y a que les adjectifs qui expriment les qualités avec 
rapport aux choses ; ces degrés sont appellés de compa- 
raison, parce qu'on ne peutsavoir que les qualités d’une 
chose ont plus ou moins d’étendue qu’en la comparant à 
une aulre. 


Il y a trois degrés de comparaison, le Positif, 
le Comparatif et le Superlatif. 


DU POSITIF. 


Le positif est une manière d'exprimer une qualité 
dans son idée simple, sans aucune comparaison, et sans 
y rien ajouter; ainsi schoon, beau ; grout, grand; smal, 
étroit; malsch, tendre ; sont des adjectifs positifs. 

On lappelle le premier degré de comparaison, parce 
qu'il est comme le fondement et l’origine des autres. 


DU COMPARATIF. 


Le comparatif est une manière d'exprimer une chose 
comparée à une autre, par une même ou par différentes 
qualités. - 

IL y a trois sortes de comparatifs, savoir : d'égalité, 
d’exces et de défaut. 

Le Œmparatif d'égalité se forme en mettant les mots 
zoo. alzoo ; si, aussi; devant les adjectifs, comme z0a 
grammoedis, si colère ; 500 ryk, si riche ; s00 arm, si 
pauvre ; a/:00 sys, aussi sage ; alsoo groot, aussi grand. 
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Le comparatif dexcès se forme commünément en ajou- 
lant à la fin des mots adjeetifs #r par exemple : wyser, 
grue sage; met de jaeren word men wyser, avec lFâge.on 

vient plus sage; ryker plus riche; geleerder; plus savant. 


EXCEPTIONS. 


19 Grof, gros; scheef, de travers; doof, sourd; Zief, 
agréable; styf, roide; ont au comparatif grover, plus 
gros; scheever, plus de travers; doover , plus sourd; kever, 
. Plus agréable; séyver, plus roide. | 

2° $Srel, rapide, fel, violent; sal, étroit; kol, conca- 
ve; Eael, chauve; geél, jaune ; edel, noble; ont sne/der, 
plus rapide; feder, plus violent; smalder, plus étroit; 
holder, plus concave; kaelder, plus chauve; geélder, plus 
jaune ; edelder, plus noble. 

Xleyn, petit; dun, mince; groen, vert; reyn, pur; 
schoon , beau; gemeyn, commun; effen, uni; font leurs 
comparatifs comme suit : Æleynder, plus petit; dunder, 
plus mince; pgroender, plus vert; reynder, plus pur; 
schoonder , plus beau; gemeynder , plus commun; effender, 
plus uni. | 

3° Tum, apprivoisé ; lam, perclus; stom, muet; krom, 
courbé; gram., irrité ; swaer, pésant; feer, délicat ; duer, 
cher ; zuyver, net ou pur; duyster, obscur; zéker, cer- 
tain; biéter , amer ; Elaer, clair; donter, obscur; stuer, 
sévère ; dapper, brave, ou courageux ; vrugtbaer, fertile; 
font leurs eomparatifs comme suit : {ammer, plus apprivoi- 
sé; larmer, nus perclus; séommer, plus muet; £rommer, 
plus courbé ; grammer, plus irrité; swaeder , plus pésant ; 
teerder, plus délicat; duerder, plus cher ; sxyverder , plus 
net; duysterder, plus obscur; zékerder, plus certain ; 
bitterder, plus amer; Ælaerder, plus clair; donkerder, 
plus obscur; stuerder, plus sévère; dapperder, plus 
courageux ; srupthaerder , plus fertile. 

Verre, loin; et slap, débile; font verder, plus loin; 
slapper, plus débile. | 
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fe. Bot, lourd; sof, fou; rot, pourri; af, mouillé; 
glat, glissant; ver, gras; zat, ivre; svif, blanc; plat, 
plat; font au comparatif botter, plus lourd; sotter, plus 
fou; rotter, plus pourri; natter, plus mouillé; glaïter, 
plus glissant; vefter, Ces as; satter, plus ivre; witter, 
plus blanc; platter, plus plat. | 
Los, étourdi; ros, roux; font osser, plus étourdi; 
rosser, plus roux. : 
5°. Les adjectifs suivans font leur comparatif d’excès 
de même qu’en français en y mettant le mot meer ow 
meerder, plus. | 


Meer, plus  ‘”  ÆMeerder, lus. 
Afgelégen, éloigné. Gekleed, abillé. 
Bourse. bâti. Vervalscht, falsifié. 
Bekend, connu. Verminkt,  estropié. 
Gebraeden, rot ‘  Vernuft, industrieux. 
Gezodden, bouilli. Volwassen, qui a son crù 

_ Geroost of geroostert, grillé. Verhongert, affamé. 
Gekoôkt, cuit. Weirelds, mondain. 
Gezouten, salé. Bemind, aimé, 
Gekivetst, “blessé. Gebakken, cuit. | 
Gekrold , fiisé. et d’autres semblables dont 
of gekruld, ru l'usage nous instruira. 


Le comparatif de défaut se forme de mème qu’en fran- 
cais en mettant le mot mir ou minder, moins; avant les 


adjectifs. 


Exemples. 


« 


. Min vodrzigtis, moins prudent ; minder afgelésen, moins 
éloigné; minder bekend, moms connu; minder gebraeden, 
moins roti; rrinder gezouten, moins salé; minder gekrold 
moins frisé; méinder weirelds, moins mondain. 


EXCEPTIONS. 


"10. Æleyn, petit; dun, mince; font leur comparatif de 
défaut de la même manière que celui d’excès; car on ne 
dit pas minder kleyn, minder dun; mais kleynder, plus 
petit; dunder, plus mince, a 


Ê 
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Goed, bon, se dit au degré de Comparatif bééer, 

meilleur ; £waed, mauvais; .erger, pire; weynig, peu; 
minder, moins ;. veel, beaucoup ; meerder, plus. 
/ Enfin dans toute comparaison il y a toujours deux 
termes, qui sont {a chose que l’on compare et celle avec 
_ laquelle elle est comparée, comme quand on dit : Asia 
is grooter als Europa, l'Asie est plus grande que l’Europe; 
ici on compare l’Asie à l’Europe; par la qualité de grande; 
de rykdommen zyn dikwils verderffelyker als de armoede 
ongemakkelyk is, les richesses sont souvent plus funestes 
que la pauvreté n’est incommode; ici on compare les ri- 
chesses à la pauvreté par les différentes qualités de fu- 
neste et d’incommode. 

On joint dans le discours les deux termes d’une 
comparaison par le moyen de la conjonction als, que; 
exemples : gy en gyt zoo gauw niet als uwen broeder , 
vous n'êtes pas aussi habile que votre frère; d’historie is 
nutter als het musiek, l’histoire est plus utile que la mu- 
sique; Alexander was min voorzigtig als Cæœsar, Alexan- 
dre était moins prudent que César. | 


DU SUPERLATIF. 


Le superlatif est une manière d'exprimer le suprême 
degré d’une qualité ; il y a deux sortes de superlatif savoir : 
le Je sa À absolu et le superlatif relatif. 

Le superlatif absolu est celui qui Ve le suprême 
degré de la qualité d’une manière absolue et sans rapport 
à aucune chose; on l’exprime en mettant zeer, très; ou . 
sterk, fort; devant les noms adjectifs. 


Exemples, 


Cicero was seer welspreékende, Cicéron était très-élo- 
quent;, mynen broeder is sterk ziek, mon frère est fort 
malade ; on voit dans ces deux exemples que les adjectifs 
svelspreékende et ziek sont mis au suprème degré sans 
rapport à aucune autre chose. | 
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Le superlatif relatif est celui qui exprime le suprème 
degré de la qualité avec un rapport de comparaison à 
quelque autre chose : on l’exprime en mettant à la fin des 
adjectifs séen ou sée, le plus ou la plus, et quelquefois 
on met encore devant les adjectifs aller , pour donner plus 
de force au superlaif, | 


Exemples. 


Alexander was den Kloekmoedigsten der menschen, 
Alexandre était le plus brave 7e bommes. 

Myne suster is de allergelukticste der vrouwen, 
Ma sœur est la plus heureuse des femmes. 

Nero was den allervreedsten der menschen , 
Néron était le plus cruel des hommes, 


On peut remarquer dans le premier exemple, que l’adjec- 
tif Hoelmoedigsten, le plus brave, mis au suprême degré a 
un rapport de comparaison à un second terme qui est der 
menschen, des hommes ; dans le second, que l’adjectif aZ/er 
geluktisste, la plus heureuse, a un rapport de comparaison 
au terme der vrouwen, des femmes; et ainsi de même dans 


le troisième. | 
EXCEPTIONS. 


Goed, bon, a au superlatif besteh ou beste, le meilleur 
ou la meilleure; Ewaed, mauvais, argsten ou argste, le 
plus mauvais ou la plus mauvaise; weynig, peu; minsten 
ou minste, le moins ou la moins; veé/, beaucoup, meersten 
ou meerste, le plus ou la plus. 

Le second terme n’est pas toujours exprimé dans le su- 
. perlatif relatif, il n’est quelquefois que sous-entendu, 
comme si je dis; daer zyn twintig studenten in de schoôl, 
en mynen broeder is den bekwaemsten ; on sous-entend ici 
van deése twintig studenten, il ÿ a vingt étudians dans 
la classe, et mon frère est le plus capable; c’est-à-dire , le 
plus capable de ces vingt étudians. - 


| (47) 

Die lieden hebben vier jongens ou jongmans: Alerius, 
Constantinus, Wilhelmus, en Procopius;en deézen lactsten 
is den liefsten en den schoonsten ; on sous-entend ici van die 
Vier jongens. 

Ces gens ont quatre garçons; Alexis, Constant, Guil- 
laume et Procope; et ce dernier est le plus aimable et 
le plus beau; c'est-à-dire, le plus aimable et le plus beau 

de ces quatre garçons. . | 
Les degrés de comparaison ne conviennent qu'aux noms 
adjectifs, parce qu’il n’y a que les qualités ou les maniè- 
res d’être exprimées par les noms adjectifs qui soient 
susceptibles du plus ou du moins, et par lesquels les substan- 
tifs signifiant les choses Due être comparées les unes 
aux autres. Ainsi on ne dira pas : d’eene fafel is min of 
ineer tafel als d’andere; V'une table est plus ou moius 
table que l’autre, mais on dira bien, d’eene tafel is min 
of meer schoon, zwaer, fe À etc., als de aridere, l’une 
is est plus ou’ moins belle, pésante, haute , etc. , que 

autre. | 


No VI. Observations sur Les noms substantifs 
et adjectifs. | 


Il n’est pas nécessaire qu’un nom substantif soit ac- 
compagné d’un nom adjectif ; mais un nom adjectif 
suppose toujours un nom substantif auquel il se rapporte. 

ÿ adjectif s’accorde en flamand avec le substantif en 

enre et en nombre, c’est-à-dire, qu’un nom adjectif 
doit être du même Sr et du même nombre que le 
nom substantif auquel il se rapporte ; comme quand on 
dit : deézen vodrzigtigen man, cet homme prudent ; deéze 
vodrsigtige mannen, <es hommes prudens; deéze voir- 
zigtige vrouw, cette femme prudente; deéze voérzigtie 
vrouwen, ces femmes prudentes ; cette règle doit également 
s'appliquer aux autres parties du discours. qui ont diffé- 
rentes terminaisons pour le masculin et le féminin, le 
singulier et le pluriel ; tels que les pronoms et les partici- 


pes, dont on parlera dans la suite. 


( 48 ) 


Ainsi ce serait une faute grossière de mettre un adjectif 
féminin avec un substantif masculin ou un adjectif mas- 
culin avec un substantif féminin, ce qui arrive le plus 
souvent faute de savoir le genre du substantif, par exemple : 
si je disais een schoone man; au lieu que je dois dire, 
._ eenen schoonen man, un bel homme; item eenen schoonen 
vrouw , au lieu de eene schoone vrouw, une belle femme; 
item eenen schoonen huys , au lieu de een schoon huys, 
‘une belle maison , ce seroit une grande faute contre les ré- 
gles de la langue flamande, parce que le premier substantif 
man, est du genre masculin, le second srouw, du fémi- 
nin et le troisième Auys, du neûtre , et que les adjectifs 
doivent être du mêmel genre ; ainsi de même les suivans : 
schoonen boek, beau livre; schoone boeken, beaux livres; 
schoone dogiter, belle fille; schoone dogters, belles filles; 
schoon land, helle terre; schoone landen, belles terres. 


EXCEPTION , 


Sur l'accord du genre et du nombre des 
adjectifs qui marchent après les substantifs. 


Quoique el aie dit ci-dessus que l’adjectif doit s’âccorder 
‘avec son substantifen genre et en nombre; il faut excep- 
ter de cette règle dans la langue flamande les adjectifs 
qui marchent après les substantifs; car quoique le sub- 
°‘ stantif soit du genre masculin ou féminin et du nombre 
pure il faut toujours mettre l’adjectif qui marche après 
e.substantif et qui s’y rapporte au genre neutre et au 
nombre singulier. 


Exemples. 


De mannen dewelke kloek zyn, les hommes qui sont 
forts, et non pas £loeke; de vrouwen dewelke goed zyn, 
les femmes qui sont bonnes, et non pas goede; de huyzen 
dewelke ledig zyn, les maisons qui sont vuides, et non 
pas Ædige. 
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Mais si l’adjectif marchait avant le substantif, il devrait 
alors, selon la règle générale, s’accorder en genre et en 
nombre avec le substantif, et on devrait dire et écrire au 
singulier, eenen kdoeken man, un homme fort; au pluriel 
Hloeke mannen, des hommes forts; eene goede vrouw, 
une bonne femme; goede vrouwen, de bonnes femmes; 
een ledige huys, une maison vuide; ledige huyzen , des 
maisons vuides. | | 

Autre Exception. 


Il faut aussi mettre au genre neutre et au nombre sin- 
gulier le nom adjectif qui, marchant ne le substantif, se 
rapporte à plusieurs substantifs singuliers ou pluriels et 
de divers genres. 


Exemples. 


Mynen broeder en myne zuster zyn droef, mon frère 
et ma sœur sont tristes, ct non pas droeve. 

Myne oomen en myne moeyën zyn ryk, mes oncles et 
mes tantes sont riches, et non pas ryke; au contraire 
si Poe marchait avant le substantif, il faudrait faire 
accorder en genre et: en nombre avec leurs substantifs, 
les adjectifs droef, triste, et ryk, riche; et par consé- 
quent on peut dire : droeve broeders, tristes frères , droeve 
zusters, tristes sœurs; ryke oomen, riches ‘oncles, ryte 
moeyën, riches tantes. 

Il arrive souvent que les en n'ont de rapport 
à aucun substantif exprimé dans le discours, -et qu’ils. 
n’ont qu'un substantif vague et général; alors ils sont 
encore a genre neutre. 


| Exemples. | - 


Het is zwaer om draegen, il est pésant à porter. 
* ?T'is droef om hooren, c’est triste à enteudre. 
°T'is schoon om zien, C’est beau à voir. 
Het is voordeelig te studeéren, il est utile d'étudier. 
Il y a quelquefois un substantif sousentendu, parce 
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qu'il a été exprimé dans quelque phrase précédente; pour 
le trouver, il faut examiner à quoi peut convenir ce qui 
est exprimé par le nom adjectif, par exemple : deéze 
eleerde verwonderen hun over uw iwerk, ces savants 
pass parlé antéricurement de quelques hommes ) 
admirent votre ouvrage. | 


CHAPITRE DEUXIÈME. 
Neo VII. De l'Article. 


L'article est un mot qui se met devant les noms pour 
déterminer l’étenduc selon laquelle ils doivent être pris; 
il y a trois articles, savoir : den, le, de, la, et Jet, le 
ou la; qui font tous trois au pluriel de, les; et l’article 
eenen, eene, een; UN, Une. 

Les articles font corinoître le genre des noms substantifs 
auxquels. ils sont joints, en ce que den, le; se met de- 
vant les noms masculins singuliers; de, la; devant les 
noms féminins singuliers, et fet, le ou'la; devant les 
noms ncutres singuliers. 


Exemples. 


Masculin singulier. 
Den hemel, le ciel; den man, l’homme. : 
De aetde, la terre; de vrouw, la femine. 
Neutre. 
Het loningryk, le royaume; het lind, l'enfant; /es 
huys, la maison. | 
Îls font connoître le nombre des noms substantifs en 
ce que dén, le;-de, la; et het, le ou la, précèdent .tou- 
jours les noms masculins, féminins ou neutres qui sont au 
singulier, de cette manière comme : den boer, le paysan; 


7 (51) 


de strast, la rue; het huys, la maison; et que de, les; 
est mis devant les noms substantifs des trois genres au pluriel. 


F xemples. 


Masculin pluriel, 
De boeren, les paysans; de zoônen, les fils. 
| Féminin. | 
De straeten, les rues; de dogters, les filles. | 
| Neutre. 
De toningryken, les royaumes; de ‘kinderen, les en- 
fans ; de huyzen, les maisons. 


Remarque sur l'article de, la, les. 


Quand l’article de, la, se trouve devant des noms subs- 
‘tantifs ou adjectifs qui commencent par uue voyclle ou 
-une 2, on en retranche la lettree, et on met unc 
apostrophe à sa place; ainsi au lieu de dire de uer, l’heure ; 
de opdragt; le transport; de hand, la main; etc. , on dit 
d’uer, d'opdragt, d’hand; et de mème les suivans : d’on- 
gelukken , les malheurs; d’ongevallen, les accidens ; d’aer- 
byders, les. ouvriers; d’ongeluktisen, les malheureux ; 
d’onagtraemen, les négligens; d’onweétenden, les igno- 
rans; etc... Mais cette règle n’est pas générale, l’usage 
ayant permis que l’on dise aussi: de aerde, la terre; de 
handen, les mains; de ongeluktken, les malheurs; ctc. 
Mais il est ordinairement plus élégant de supprimer la 
lettre e, ce que l’usage apprendra. 5 
On dit encore aussi ax neutre ’t ryk, le règne; £ veld, 
le champ; ”£ ‘land, le pays; aussi bien que #et ryk, le 
règne; kel veld, le champ; het land, le pays. | 


Ne VII. Des déclinaisons et des cas des noms. 


_ Les articles font connoître les cas par les différentes 
manières dont ils sont employés devant un même nom, 
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et par les différents états dans lesquels un nom ou pronom 
peut ètre considéré. | | 


Du Nominatif. 


Quand un nom est précédé d’un des articles den, le; 
de, la; ket ou ’t, le ou la, il est ordinairement au nomi- 
natif. : 

Le nominatif est un cas par lequel on exprime une 
chose comme nommée simplement ou comme sujet d’une 
proposition, comme quand je prononce les mots : den 
hemel, le ciel; de aerde, la terre; de zee, la mer; het 
huys, la maison; ’£ water, l'eau; je ne fais ici que nom- 
mer les choses que les noms signifient ; et quand je dis: 
den hemel is schoon, le ciel est beau; de aerde is vrugt- 
baer; la terre est fertile; de ee is onstuymig, la mer est 
agitée, etc. ; j'exprime ces mêmes choses comme sujets 
chacune d’une proposition, et les noms kemel, aerde, zee, 
sont au nominatif en l’une et en l’autre circonstance. 


Du Génitif. 
Le nom est au génitif quand il est précédé d’un des 


articles van, van den, van de, van het, van’t, der, 
des, eender; de, du, dela, d’un ou d’une; ou quand il 
y a deux noms de suite dont au premier ou au second 
on a joint un s à la fin : comme Gods bermhertigheyd À 
la miséricorde de Dieu; om de liefde Gods, pour l'amour 
de Dieu. | | 

Le Génitif est un cas qui exprime en général le rapport 
d’une chose qui appartient à une autre, en quelque manière 
que ce soit : les principales espèces de ce rapport général 
sont aussi les rapports du tout à la partie, comme : een 
did des lichaems, un membre du corps; eene maend van 
?éjaer, un mois de l’année; de deur van een huys, la 
porte d’ane maison; konings bloed, sang du roi ou royal; 
schaeps vel, peau de mouton, etc. | 

Rapport du sujet à l’attribut; de wysheyd van Salc- 
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_ mon, la sagesse de Salomon; de goedheyd Gods, la bonté 

de Dieu. . 

De l’attribut au sujet : éexe bloem van eenen lieflyken- 
reuk, une fleur d’une odeur. agréable; eenen jongman 
van groote sédigheyd, un jeune homme de grande ete. 
. De la cause à l'effet: ’£werk van God, l'ouvrage de Dieu ; 
. de spreuken van Cicero, les oraisons de Ciceron ; ’£ ché 
der zonne, la lumière du soleil. 

De l'effet à la cause : den schepper der wéreld, le créa- 
teur du monde; den auteur van eenen boek, l’auteur d’un 
livre; den werkman eender hand-werk, V'ouvrier d’un 
même métier. | NS 

De l’objet aux actes de notre ame : de vreeze Gods, la 
crainte de Dieu; den schroom der dood, l'apprébension de 
la mort; den afkeer der sonde, l'horreur du péché. 

Du possesseur à la chose possédée : de staeten des konings, 
les états du roi; de privilegiën der kerke, les priviléges de 
l’église; de rykdommen van Cresus, les richesses de Crésus. 

De la chose possédée au possesseur : den Honing van 
Vrankryt, le roi de France; den meester van ”’t hwys, le 
maître de la maison; den eygenaer van ’t land, le pro- 
priétaire de la terre. 

Du nom propre au nom commun : Let ryk van Spanjen, 
le royaume d'Espagne; de stud van Brussel, la ville de 
Bruxelles; de rivier der schelde, \a rivière de l’escaut. 

On peut encore exprimer par le génitif beaucoup d’autres 
Fappore que l'usage apprendra. | 

Génitif ne se trouve qu’à la suite des noms soit 
substantifs, comme on l’a vu dans les exemples précé- 
dents, soit adjectifs, fomme dans ceux-ci : eer gierig, 
jaloux de sa réputation; bloed-dorstig, avide de sang; 
mans zot, folle d'amour. | 


Du Datif, 


Un nom est au datif singulier quan d il a récédé 
d’un des. articles aen, à; aen den, aen de, au, ae: on 
aen’t, aen.het, au ou à la; et il est au datif pluriel, pour 
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les trois genres, quand il est précédé. des articles aen de, 
ou aen d', comme aen de zoûnen, aux fils; aen de dog- 
ters, aux filles ; aen de kinderen, aux enfans; aen d’ampten, 
aux emplois. | 
Le Datif est un cas qui marque un rapport d’attribu- 
tion, de quelque manière qu’elle se fasse. 


Exemples... 


God heéft aen Abraham beloëfd veële nakodmelingen, 
Dieu a promis à Abraham une nombreuse postérité. 

Abraham est considéré ici comme la fin de ?action de 
promettre. | | Ft 

Den goeden raed is noodzaekelyk aen de jonge luyden, 
le bon conseil est nécessaire aux jeunes gens; den koning 
heéft eene gunste toegestaen aen mynen vader, le roi a 
accordé une grace à mon père. ee 

On voit ici que den goeden raed, le bon conseil, et eene 
gunste, une grace; sont considérés comme étant au pro- 
lit des jeunes gens et de mon père ;: de lédigheyd is scha- 
delyk nen de menschen, V'oisiveté est pernicieuse aux 
hommes; de ledisheyd, Voisiveté; est ici considérée com- 
tue étant au dommage des hommes. __ | 


De l'Accusatif. 


L’Accusatif exprime le terme d’une action ou d’un 


rapport, c’est-à-dire, le régime direct ou absolu des verbes 


actifs, ou le régime de quelque préposition. 
 Excmplé. 


Koômt tot mynent, ik sal u geneézen; venez chez moi, 
je vous guérirai; & zal u by mynen broeder leyden; hy 
zal ons zeer wel ontfangen, je vous menerai chez mon 
frère, il nous recevra très-bien. | 

Dans le premier exemple, x, vous; est le régime direct 
du verbe actif geneézen, guérir; et my, moi; est le ré- 
gime de la préposition éot mynent, chez moi. … 
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Dans le second exemple z, vous, est le régime direct 
du verbe Zyden, mèner; et ons, nous; est le régime direct 
du verbe actif ontfangen, recevra. 


Du Vocatif. 


On se sert du vocatif pour nommer ou PE la per- 
sounc à qui. l'on. parle ou la chose à laquelle on s’adresse , 
comme si c'était une personne, - 

On lexprime ordinairement par le nom sans article ou 
quelquefois. par le nom précédé de la lettre 6. 

Les noms pris au vocatif. sont toujours de la secon‘le 
personne puisqu'ils marquent celle À qui on adresse la 
parole, et que les verbes qui s’y rapportent sont toujous 

la seconde personne : comme quand on dit : heere, gÿ 
gy£ myne Ekragt! Scigneur , vous êtes ma force! | 

Quelquefpis le verbe-n’y a aucun rapport, et il a un 
autre nominatif, comme quand on dit: grooten God, ho: 
vreeslyk zÿn-uwz oordeelen! grand Dieu, que vos jugc- 
mens sont redoutables! 

Mais si lé vocatif a rapport à un verbe, il le régit, soit 
qu'il lo’ précède ou qu'il le suive; et alors ce verbe ne 
peut être qu'à une seconde personne ou de l'impératif ou 
de quelque tems de l'indicatif, 


Exemples. L 
O myÿnen God, en laet niet toe dat ik beproeve de 
straffigheyd van uwe regtveérdigheyd ! O mon Dieu, nc 
permettez pas que j'éprouve la rigueur de votre justice! 
Aerde, opent uwe ooren, terre, prête l'oreille; Aemelen, 
hoort. myne stemme, cieux, écoutez ma voix. 
Kloeke sollaeten, gyl hebt veél glorie behaelt, braves 
soldats, vous vous êtes acquis beaucoup de gloire. 
| Enfin Jes secondes personnes de. l'impératif ne peuvent 
ètre régies que par un vocatif qui en est le sujet, et qui 
y tient lieu de nominatif du verbe, quoique souvent if 
ne soit ‘pas exprimé, - | ï | 
Dee 
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Exemples. 


Koômt met my, venez avec moi. C'est-à-dire, mynheer 
of alzulken, koûmt met my, monsieur ou un tel, venez 


avec moi. 
De l'Ablatif. 


On se sert de l’ablatif pour exprimer dans les noms un 
rapport de séparation, de division ou de privation, comme 
quand on dit : de bkinderen van Israël hebben veertig 
* jaeren geleéfd in de woenstyn van ’t manna het welk god 

deëd vallen uyt den hemel, les enfans d’Israël ont vécu 
quarante ans dans le désert de la manne que Dicu faisait 
tomber du ciel; ky viel van het dak, il tomba du toit; 
hy dreéf hun van’t hof, il les chassa de la cour; den 
zone Gods heéft ons werlost van de slaeverny des duyvels, 
le fils de Dieu nous a délivrés de l’esclavage du démon. 

Ce qui distingue le génitif de l’ablatif, c’est que le 
génitif est toujours de OU un nom et que L'ablatif n'est 
régi que par un verbe, à moins qu’il ne le soit par 
quelques noms qui marquent expressément séparation, 
division ou privation. 

Comme dans ces exemples : in”t uytgane van myne 
kamer, au sortir de ma chambre; op myn vertrek van 
Parys, à mon départ de Paris. | 

Aïnsi les noms qui ont les articles communs au génitif 
et à l’ablatif, doivent être censés à l’ablatif, dès qu'ils 
sont régime de quelque verbe ou de quelque participe. 


Exemples. 


Eene gratie van den koning bekoômen, obtenir une 
grace du roi; eene gift van den prins ontfangen, recevoir 
un présent du prince; émand van zyne goederen berooven , 
dépouiller que de ses biens: bemind zyn van”t volk, 
être aimé du peuple; van God afhangende, dépendant 
de Dieu; bekent zyn van de groon, ètre connu des grands. 
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| CHAPITRE TROISIÈME. 
No IX. Du Pronom. 


Le Pronom est un mot qui tient la place du nom. 
Il y a six sortes de pronoms, savoir : Ls Personnels, 
Les Possessifs, les Démonstratifs, les Relatifs, les Interro- 
gatifs, et les Indéfinis. | 


PRONOMS PERSONNELS. 


Les pronoms personnels désignent les personnes ou en 
tiennent la place. 

Ceux de la première | sont :1&, je; my, moi; 
et me pour le singulier deux genres. 

- HWy, nous; ons, nous; pour le pluriel des deux genres. 


Exemples. 


Ik sing, je chante ; ik verwonder uwe vodrzigticheyd, 
j'admire votre prudence ; it huest my, je me hâte; ck 
Æleed my, je mhabille; wie is daer ? qui est là ? && ben 
het , c’est moi ; uwen vader bemint my, votre père m'aime ; 
laet my doen, laissez-moi faire. | | 

Wy zingen, nous chantons; #wy verwonderen uwe 
swelspreékendheyd, nous admirons votre éloquence ; #y 
kleeden ons , nous nous habillons ; #y Aaesten ons, nous 
nous hâtons ; swie is daer ? qui est là; wy zyn let, of 
het zyn wy, c'est nous; uwen oom bemint ons, votre 
oncle nous aime; /aet ons doen, laissez-nous faire. 

Ceux de la seconde personne-sont gy, u ; tu, te, toi, 
vous; pour le singulier, des deux genres; gy lieden, ulie. 
den, vous, pour le pluriel de deux genres. 


Exemples. 


Gy doet Ewaelyk van uwe studièn te veronagtzaemen, 
tu fais ou vous faites mal de négliger tes ou vos études; 
°& te gy die d’'oorzask zyt van myn ongeluk, c'est toi 

F | | Dies Q 
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qui es la cause de mon malheur ; *£ is gy die my dat ge- 
zeyt hebt, c'est vous qui m'avez dit.cela ; is °£ dat gy niet 
en swygt, ik zal u aenstonds weg jaegen, situ ne te 
tais pas, je te chasserai tout de suite ; rn7ynen vader, be- 
mint u teerlyk , mon père t'aime tendrement ;. mynheeren, 
gylieden koômt 500 laet van daeg, ik en had ulieden ni.t 
meer verwagt, messieurs, vous venez si:tard aujourd'hui, 
je ne vous avais plus attendus ; mynen oom bemint ulie- 
den teerlyk, mon oncle vous aime tendrement. 

Ceux de la troisième persoune sont : y, hem ; il, lui; 
le; pour le masculin singulier, zy, hkaer ; elle, lui, la ; 
pour le féminin singulier. 


Zy of, zylieden ; ils, eux ; Aun, les, pour le luriel mas 


culin, zy, zyliede, haer ; elles, pour le pluriel féminin. 
Exemples en singulier masculin. 


Hy werkt zeer wel, il travaille très-bien ; 24 bemin hem, 
je l’aime ; het is hy die d’oorzaek is van myn ongeluk, 
c’est lui qui est la cause de mon malheur; :& zal hem 
straffen, om dat hy niet gedaen heéft het geêne it hem 
heb geboèden, je le punirai, parce qu'il na pas fait ce 
que je lui ai commandé ; waer is uwen broeder ? op zyne 
ÆEamer, hy Eleed hem daer, où est votre frère ? à sa 
chambre, il s'habille à; 564 2eb uwen kozyn ontmoet, 
en ik heb hem gesprodken van uwe affairen; hy heéft 
“av gezeyt dat gy moet gerust zyn, en dat het hy zal 
zyn die-ze zal eyndigen naer uw contentement of naer 
uwe vergenoeging, j ai rencontré votre cousin, et je lui 
ai parlé de votre affaire ; il m’a dit, que vous devez être 
tranquille, et que ce sera lui qui la finira à votre con- 
tentement. 


Exemples en singulier féminin. 
Zy werkt zeer wel, elle travaille très-bien ; && bemin 


haer, je l'aime ; *t is zy die d’oorzaek is van al myn 
verdriet, c'est elle qui est la cause de tout mon cha- 
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grin ; ik sal haer straffen om dut zy niet gedaen heëft 
het ee ik haer gebooden heb, je la punirai, parce 
qu'elle n’a pas fait ce que jc lui ai commandé ; waer is 
uwe suster ? op haere kamer, zy kleed harr daer, où est 
votre sœur ? à sa chambre, elle s’habille là ; ct heb uwe 
nigt tegengekodmen, en ik heb haer gesprodkten van wwe 
saek, zy heëft my gezeyt dat gy moet gerust syn, en 
dat het zy zal zyn die-ze zal doen eyndigen, naer uwe 
ergenoeging » Jai rencontré votre cousine, et je lui ai 
parlé de votre affaire ; elle m’a dit, que vous devez être 
tranquille, et que ce sera elle qui la fera terminer à 
votre contentement. Fe 


Exemples en pluriels de la troisième personne 
| pour les deux genres. 


Masculins. 

Zy schryven zeer wel, 
Hs écrivent tres-bien. 

1k bemin hun, | 

Je les aime ou j'aime eux. 
Zy zyn d’oorzaek van myn 

ongeluk, 
Ils sont la cause de mon 


malheur, 


It sal hun straffen, om 


dat zy of zylieden niet ge- 
daen heblen het geëne ik 
. hun gebodden heb, 

Je les punirai parce qu’ils 
n’ont pas fait ce que je 
leur ai commandé. 

IVaer zyn uwe broeders ? 
op hunne lamer; zy klee- 
den hun of zig daer. 

Où sont vos frères ? à leur 


chambre ) ils s’habillent LR. 


Féenunins. 


 Zy schryven zeer wel, 


Elles écrivent très-bicn. 

It Lbemin haer,. , 
Je les aime ou j'aime elles. 
Zy zyn d’oorsaek van myn 


ongeluk, 


Elles sant la cause de mon 


eur. | 

IE za{ Laer straffen , om dat 

zy of zyliede niet gedaen 

hebben het geëne 1£ haer 
gebodden Leb , 


Je les punirai parce qu’elles 


n'ont pas fait ce que je 
leur ai commandé. 

JV'aer zyn uwe susters ? op 
huere kamer, zy kleeden 
laer of zig daer , 

Où sont vos sœurs ? à leur 

chambre, elles s’habillent là, 

| Bone 
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Masculins. 


It heb uwe kozynen ontmoet, 
enik heb hun gesproôken 
van uwe affairen; zy heb- 
ben my gezeyt dat gy moet 
gerust zyn, en dat zy het 
sullen zyn die-ze zullen 
eyndigen naer uw con: 
tentement, 


‘ Féminins. 


Ik heb uwe nigten onémoet, 


en ik heb haer gesprodken 
van uwe zaek; zy hebben 
my gezeyt dat gyÿ moet ge- 
rust zyn,en datzy het zul- 
len zyndie-ze zullen doen 
eyndigen naer uw conten- 
lement. 


J'ai rencontré vos cousines, et 
je leur ai parlé de votre af- 
faire ; elles m’ont dit que 
vous devez être tranquille, 
et que ce seront elles qui 

ont à votre conten la feront finir à votre con- 
tement. | tentement. 

Il y a encore deux pronoms de la troisième personne, 
savoir : le pronom réciproque zig ou zich, soi; de deux 
genres et de deux nombres, et le pronom général men, 
on ou l’on. | 


LL ai rencontré vos cousins , et 
je leur ai parlé de votre 
affaire ; ils m'ont dit, 1e 
vous devez être tranquille, 
et que ce seront eux qui 
la Anir 


Exemples. 


De philosoèphen kwellen zig of zich te vergeefs om de 
saemenstelling der wéreld te begrypen, en vain les philo- 
sophes se donnent la torture, ou se tourmentent pour 
comprendre la construction du monde; y moeyt of 
bemoeyt zig met alles; il se mêle de tout; y onthoud 
sig van veéle dingen, il s’abstient de beaucoup de choses; 
zy verstaet Lig wel aen het huyshouden, elle s'entend 
bien au ménage. 

‘_ On peut y faire suivre aussi le mot ze/ven, zelf, même; 
ainsi qu'après les pronoms précédens. | 


Exemples. 


Men moet op sig-zelven denken, il faut songer à soi- 
mème; het is hy self, c’est lui-même; zy meynen my 
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te bedriegen , maer zy zullen zig-selven bedrodgen vinden, 
ils croient me tromper, mais ils se tromperont eux- 
mêmes. etc. 

La particule men, on, l’on; est un pronom qui 
exprime une espèce de troisième personne générale et 
indéterminée, comme men studeért, on étudie; men eét, 
on mange; men speélt, on joue; men spreékt veél van 
de peys, l'on parle beaucoup de la paix. Je veux parler 
ici en général des personnes qui étudient, qui mangent, 
qui parlent, etc., sans les désigner et sans en déterminer 
le nombre. 

Ce pronom est regardé comme neutre, et les adjectifs 
qui s’y rapportent prennent toujours la terminaison neu- 
tre. 


Exemple. 


Al studeérende of met te studeéren word men wys, en 
étudiant on devient savant. Comme il n’exprime qu’une 
troisième personne générale et indéterminée, il ne s’em- 
ploie jamais qu’au singulier , et les adjectifs qui s’y ra 
portent ne peuvent pas être mis au pluriel et sont indé- 

clinables. | 
ù DÉCLINAISONS DES PRONOMS PERSONNELS. 
Première personne. 

Singulier. 


N. ik, je et moi. 
G. van my, myns y Mynent, 


Deuxième personne. 
Singulier. 
N. gy, tu, toi, vous. . | 
G. van u de toi van uliede 


mynder, de moi. uwent, uwer, de vous. 
D. aen my of my, à moi D. aen u, u, à toi, te, aen 
et me. . : ul, of ul, à vous. 


À. my, me et moi. 


Première personne. 
Pluriel. | 
N. wy, nous. 
G. van ons, onzer, onsent, 
de nous. 


À. uet ul,te, toi, vous. 
Deuxième personne. 
Pluriel. 


N. gyi of gy, vous. 
G. van ul of van u, de vos. 


D. 


N. 
G. 


D. 
A. 


N. 
G. 


D. 
À. 
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aen ons of ons, à nous D. aen ulof ul, à vous 
ou: hous. | et vous. 
ons, nous. À, ulen u, vous. 
Troisième personne 
Masculin singulier, Pluriel. 
y, il et lui. N. zy of zylieden, ils ou cux. 
van hem, syner,zynent, G. van hun of hunlieder, 
zynder, de lui. hunnent of hunner, d eux. 
aen hem of hem, àluiou D. an hun of hun, à eux 
ui. | ou leur. 
hem, le. __ À. hun, les ou cux. 
Troisième personne. 
Féminin singulier. | ® Pluriel, 
zy, elle. N,. zy, elles 
van haer, haerent, of G. van haer, haerent of 
haerer,. d'elle. hRaerer, d'elles. . 
on: Dar of haer, à elle D. aen haer of haer, à 
ou lui. elles ou leur, | 
haer, la ou elle. À, haer, les ou elles. 


REMARQUES SUR LE GÉNITIF. 


Des Pronoms personnels. 


Que les mots suivans, placés selon chaque personne , 


sont des vrais génitifs, se montrera dans les de cr 
après : 


Première personne pour les deux genres. 


Sing. myns,  mynder, mynent de moi. 
Pluriel ‘onzer, onsené . de nous. 
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Deuxième personne pour les, deux genres. 


Sing. uwer, . uwent, . de : vous ou de toi. 
Plur. zwer, uwent, . de vous. 


Troisième personne pour le masculin. 


Sing. zyner, zynent, zynder de lui. 
Pluriek, kunner,: hunnent,  hunlieder d'eux. 


Troisième personne pour le féminin. 


Sing. haerer, °  haerent, haerder ‘ d'elle’ 
Pluriel. Aaerer, haerent, haerlieder d'elles. 


Exemples pour la première personne. 
Singulier. 

Heere, weés myns gedagtie, Seigneur, souvencz-vous de 
moi. Doe dit tot mynder gedagtenis, faites ceci en mémoire 
de moi. Gaet er van mynent wégen, allez-y de ma part. 
Dit is geschied tot mynder eer, ceci s’est fait en l'honneur 
de moi. UE 

| Pluriel. 


Heere, ontfermt u onzer, Seigneur, ayez pitié de 
nous. Dat zal gesvhieden tot onzer eer, cela se fera en 
l’honneur de nous. ’T'is van onzent wégen dat hy hier 
todmt, c'est de notre part qu’il vient ici. Dit zal Leeren 
tot onzer schade, cela tournera, à notre préjudice : au 
préjudice de nous. | 


Exemples pour la deuxième personne. 


Singulier. 
HW y hebben dat gedaen tot uwer eer, nous avons fait 
cela en l’honneur de vous ou de toi. J#y zyn er geguen 
van uwent wégen, nous y sommes allés Hé la part de 
vous ou de votre part. | L 
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Nota. Le plurie de cette personne ést le même que 
le singulier, excepté qu’on dit aussi, quand vous signi- 
fie plus qu’une personne, ulieder au lieu de zwer; 
comme : wY hebben dit tot ulieder eer gedaen. Nous 
avons fait ceci en l’honneur de vous, ou en votre honneur . 


Exemples pour la troisième personne. 


Masculin singulier. 

Gaet’er van zynent wégen, allez-y de la part de lui 
ou de sa part; dat is pe tot zynder eer, cela s’est 
fait en l’honneut de Jui, ou en son honneur. Doet dat 
tot zyner gedagtenis, faites cela en mémoire de lui. 


Masculin Pluriel. 


Wy koômen van hunnent wégen, nous venons de la 
part d'eux ou de leur part. FW7y hebben dat Fhunner of 
tot hunner eer gedaen, nous avons fait cela en l’honneur 
d'eux, ou. en leur honneur. Doet dit tot hunlieder ge- 
dagtenis, faites ceci en mémoire d’eux. 


ÆExemples pour la troisième personne. 


| Féminin Singulier. 

Gaet ér van hacrent wégen, allez-y de la part d'elle, 
Dit is geschied tot haerer eer, ceci s’est fait en l’hon- 
neur d'elle. Doet dat tot haerer gedagtsnis, faites cela 
en mémoire d'elle. a | 


Féminin Pluriel. 
Wy koômen var haerent wégen, nous venons de la 
part d’elles. 7 y hebben dat t’haerer of tot haerer eer ge- 


daen , nous avons fait cela en l’honneur d’elles. Doet dit 
tot haerlieder gedagtenis, faites ceci en mémoire d'elles. 


4 


Es - Le, = 
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REMARQUE. 


Il y a quelques auteurs qui écrivent le Génitif, le 
Datif et l’Accusatif au pluriel masculin de la troisième 

rsonne, van hen, aen hen, hen ; mais van hun, aen 

n,et hun, vaut mieux, étant plus en usage ; aussi il 
faut dire : ’# is van hun zelven, dat wyÿ dat vernodmen 
hebben, c’est d'eux-mêmes que nous avons appris cela et 
non pas van hen zelven; ik heb uwen brief aen hun zel- 
ven terhand gesteld, j'ai remis votre lettre à eux-mêmes 
et non pas aen hen zelven ; ik zal hun vervolgen met het 
rest, je les poursuivrai par le droit, et non pas 5£ su 
hen vervolgen. | 


Autre remarque. 


Pour l’Accusatif pluriel qui sexprime par Aun au 
masculin, et par Auer au. féminin, on emploie souvent le 
petit mot ze pour les deux genres, et aussi pour l’Accu- 
satif singulier féminin. (Cela regarde proprement le 
style familier ou la conversation. 


Exemples. 


Wy heblen-ze betrapt, nous les avons attrapés; #y 
hebben-ze gezien, nous les avons vus ou vues; Aoe veél 
swaeren 2y der? noemt-ze eens ? à combien étoient-ils 
Ja? nommez-les un peu? it ken-ze wel, d ik ken haer 
wel, je la connois bien. 

Il y a encore quelques mots qui peuvent se mettre à 
la place de tous Le pronoms personnels ou de quelque 
chose dont on a parlé auparavant, pour les deux genres et 
pour les deux nombres ; tels sont : ’er van, en ; ‘er aen, 
Y; ‘er op. ÿ; ‘er, en; er af, en; er in, Y. 

19, Er van, en; exprime ordinairement un Génitif. 
2°. er aen ‘er op, y; un Datif, 3°. er, en ; un Accu- 
satif, 4°. ’er af, en, trin, y; un ablatif. 
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E xemples. 


1°. Spreékt gy van.my, spreékt gy van ons? ik spreék'er 
van, parlez-vous de moi, parlez-vous de nous? j'en parle. 

2°. 1k kodm’er aen, aen dit punt; j'y arrive, à ce point, 
ik Æodm ’er op, j'y monte, ik denk ’er op, j y pense. 

30, hebt gy boeken ontfangen? ja , ik heb ‘er ontfangen, 
avez-vous recu des livres? oui, j’en ai recu. | 

4°. hebt gy naer de comédie geweést? ja, ik koôm er: 
van, avez-vous été À la comédie? oui, j'en viens; kelè 
gy naer”t veld geweëst? ja, ik koôm'er af, avez-vous 
été à la campagne ? oui, j'en viens; zyé gy naer de Lerk 
gegaen? ja, ik ben’er ten tien ueren ingekodmen, êles- 
vous allé à l’église? oui, j’y suis venu à dix heures. | 


No X. Des pronoms possessifs. 


_ Les pronoms possessifs sont aïnsi appelés parce qu’ils 
. marquent la possession d’une chose; ils ont rapport aux 
trois personnes comme les personnels ; c’est pourquoi 
on ‘les distingue. en pronoms dela première, de la seconde 
et de la troisième personne. | 

Il ÿ a deux sortes de pronoms possessifs; les possessifs 
absolus, et les possessifs relatifs. 

La différence qu'il y a entre les uns ct les autres, 
c'est que les pronoms possessifs absolus précèdent toujours 
les noms substantifs auxquels ils sont joints; et que les 
prouoms possessifs. relatifs n'étant pas joints avec leur 
substantif, le supposent énoncé auparavant, et en ont 
relation. . | 

Les possessifs absolus pour la première personne sont 
les :suivans : | 


Singulier. 7 
Mynen pour le masculin , 
Myne pour le féminim, : ?) mon où ma. 
Myn pour le neutre, .* 
Jyne, més, pour le pluriel des trois genres. - 
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Exemples. 


Singulier " Pluriel. 
Mynen hoed, mon chapeau; myne hoeden, mes chapeaux. 
Myne kamer, ma chambre; myne kamers, mes chambres. 
Myn huys, ma maison; myne huyzen, mes maisons. 
Pour la seconde personne du singulier, les suivans: 
Uwen pour le masculin, ). - 
Uwe pour le féminin, tox, ta ou votre. 
Uw pour le neutre, 
Uwe, tes ou vos, pour le pluriel des ‘trois genres. 


Exemples. 
Sing. Urswen coùn = ton ou votre fils, 
Uwe dogter, ta ou votre fille. 
Uw huys, ta ou votre maison. 
Plur. Uwe zoùnen, tes ou vos fils, 
. Uwe dogters, tes ou vos filles. 
Uwe huyzen, | tes ou vos maisons. 


Pour la troisième personne du singulier. 

. Zynen of haeren pour le masculin, 

: Zyne of haere pour le féminin, son ou sa. 
Zyn of haer pour le neutre, | | 
Zyne of haere ses, pour le pluriel des trois genres. 


Encore pour la troisième personne du singulier. 
Hunnen of haeren pour le masculin : 
Hunne of haere pour le féminin leur. 


Hun of haer pour le neutre 
Hunne of haer leurs, pour le pluriel des trois genres. 


REMARQUE. 


On emploie zynen, zyne ou zyn parlant d’une troisième 
. , 
personne masculine, et haeren, haere, haer, parlant d'une 
troisième personne féminine. nn | 
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EXEMPLES, 


Parlant d’une troistèrre Personne masculine. 


Mynen broeder heéft my gezeYtdat zynen zoën ziep à, 
Ho he m’a dit . son fils  : Jade; mynen kozyn 
fieéft my gezeyt dat zyne dogter te 2e mOn cousin m’a 
dit que sa fille est malade; 72Y7#7 8c dre 30072 heéft my 
gezeyt dat zyn kind siek is, MON Pr re Ma dit que son 
enfant est malade; mynen broedei réf zynen of verhuers 
mon frère a loué son jardin; Te ynen kozyn heéft zyne 
kamer verhuert, mon cousin à OUE Sa chambre ; mynen 
oom heéft zyn huys verhuert , mon oncle a loué sa maison. 


LES MÊMES EXEMPLES, : 


: Parlant d’une troisième personne féminine. 


Myne zuster heéft my gezeyt ee So Zon ziek 18, 
Ma sœur ma dit que son fils est MA AC; myne niot heéfe 
MY gezeyt dat haere dogter ziek is, Ma Cousine m'a dit que 
sa fille était malade; rmyne schoon-dogter heéft my gezey£ 
dat haer kind ziek is, ma belle-fille m’a dit que son enfant 
est malade; myne zuster heéft haer en hof verhuert, ma 
Sœur a loué son jardin; myne nigt heëft haere Eamer ver. 
Ruert, ma nièce a loué sa chambre ; myne moey heéft haer 
huys verhuert, ma tante a loué sa maison. . 


Autre remarque. 


æ 


Hunnen, hunne, hun, haeren, haere, haer ; qui s’ex- 
Priment par Zur ou Leurs, s'emploient parlant d’une troisième 
Personne au pluriel, en observant que Aunnen, hunne 
fun, leur; se dit parlant d’une troisième personne mascu-- 
me, et haeren haere, haer , leur; parlant d’une troisième 
Personne féminine, er TEE 
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Exemples. 


Parlant d'une troisième personne plurielle masculine. 
Mynen broeder en myne zuster hebben my gescr dat hun- 
1 


nen zoôn ziek is, mon frère et ma sœur m'ont dit que leur 
fils est malade; mynen kozyn en myne nigt hebben my 
gezeyt, dut hunne dogter ziek is, mon cousin et ma cousine 
m'ont dit que leur fille est malade; mynen schoon-zoùn en 
zyne vrouw hebben my gezeyt dat hun kind ziek is, mon 
beau-fils et sa femme m'ont dit que leur enfant est malade ; 
myne broeders hebben hunnen hof verhuert, mes frères ont 
loué leur jardin; myne kozynen hebben hunne kamer ver- 
huert, mes cousins ont loué leur chambre; myne broeders 
hebben my gezeyt, dat zy verhuert hebben hunne hoven, 
hunne kamers en hunne twee huyzen, mes frères m’ont 
dit qu’ils ont loué leurs jardins, leurs chambres et leurs 
deux maisons. 
Exemples, 


Parlant d’une troisième personne plurielle féminine. - 

Myne zusters hebben haeren hof verhuert, mes sœurs 
ont loué leur jardin; myne nigten hebben haere kamer 
verhuert, mes cousines ont loué leur chambre; myne moeyën 
hebben haer. huys verkogt , mes tantes ont vendu 
leur maison; myne susters hebben my geseyt, dat zy ver- 
huert hebben haere hoven , haere kamers en haere twee huy- 
sen, mes sœurs m'ont dit qu’elles ont loué leurs jardins, 
leurs chambres et leurs deux maisons. 


DÉCLINAISONS DES PRONOMS POSSESSIFS 
ABSOLUS. 


Pour la première perscnne du singulier. . 
Masculin. Fém. Neutre. | | 
N. mynen, myne, myn, mon ou ma. 
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Masculin. Féminin. Neutre 
G, van mynen, van myne, van myn, of 
myns, myner, mynder, de mon ou de ma. 
; « 
D. aen mynen, aen myne, aen myn, à mon ou à ma. 
À. mynen, mYne, myÿr, MON OU Ma. 


Pluriel. 


N. myne pour lestrois genres mes. 
G. van myne of myner, de mes. 
D. caen myne, | à mes. 
À. myne, DCS. 


«x 


Exemples en singulier. 


Au nominätif, Mynen zoùn is vertrokken, mon fils est , 
parti Myne dogter is vertrolken, ma fille cst paitie. Wyn 
bind is vertrokken, mon enfant est parti. 

Au génitif. Æeer, gy zvt den bruydegom mynder ziele 
of van myne siel, Seigneur, vous êtes l’époux de mon ame. 

Heere geéf my wéder de gezondheyd myns lichaems, 
Scigncur, rendez-moi la santé de mon eorps. 

Au datif. Geéft dry boeken uen mynen kozyn, twee aen 
myne nigt en eenen aen myn kind, -donnez trois livres 
à mon consin, dewx à ma cousine et un. à mon enfant, 
_ À l’accusatif. Hy heéft mynen vriend wel ontfangen, 
ila bien recu. mon anu. Æy heéft myne vrouw wel ont- 
haelt, il a bien accueilli ma femme. Æy heéft myn kind 
wel gencézen, il a bien guéri mon enfant. 


En pluriel. 


Nominatif. Myne zoûnen, myne dogters, myne tinderen 
zyn vertrokken ,'mes fils, mes filles, mes enfans sont partis. 
Génitif, Æeere ; zyt den beschermer myner of van rmyne 
kinderen, Seigneur, soyez le protecteur de mes enfans. 
NT Geéft dry bocken aen myne kozynen, twee aen 
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myne nigten, en eenen aen myne kinderen. Donnez troislivres 
à mes cousins, deux à mes cousines et un à mes cnfans. 

Accusatif. Æfy heéft myne vrienden wel ontfangen. X] a 
bien reçu mes amis. Æ7y heéft myne dogters wel onthaelt. 
Il a bien accueilli mes filles. Æ7y heéft myne kinderen 
wel geneézen. I a bien guéri mes enfans. 


Autre déclinaison parlant d'une prernière 
| personne ‘du pluriel. | 


Singulier. Masculin. Féminin. Neutre. 


N. onzen , onze , ons, notre. 
G. van onzen , van onze, van ons of onzer, de notre. 
D. aen onzen, den One, den Ons à notre. 
2 2 ? 
À. on:en, onze , ons , notre. 
« 
Pluriel. 

N. - onze pour les trois genres, nos. 
G. van onze of onzer, ue de nos. 
- D. aen onze, à nos. 
À. onze, nos. 
Exemples. 

Singulier. 


Au N. Onsen tozyn is gearriveért, notre cousin est ar: 
rivé; onze nigt is vertrokken, notre cousine est partie ; 
ons kind is geneëésen, notre enfant est guéri. | 

Au G. geweérdigt, heere, te ontlfangen dit sacrificie tot 
gsaligheyd'van onze ziel of onzer ziele, Seigneur, daignez 
recevoir ce sacrifice pour le salut de notre ame. Æeere, 
zyt den beschermer van onzen zoûn, Seigneur, soyez le 
protecteur de notre fils. 

7 7 Nota. On dit aussi : 

Zyt den beschermer ons soùns, mais seulement parlant 

d’un nom masculin ; car on ne dit point zy£ den be- 
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schermer ons dogters, mais bien van onse dogter. Deézsen 
is den boek van ons kind, celui-ci est le livre de notre 
enfant ; breng my den sleutel van ons huwys, apporte-moi 
la clef de notre maison. ae | 

Au D. Zeg aen onsen kozyn, aen onze nigt, en aen 
ons kind, dat wy wel te pas zyn, dis à notre cousin, à 
notre cousine et à notre enfant, que nous nous portons 
bien. | | 

A. Hy heéft onzen vriend wel ontfangen, 1 a bien 
recu notre ami; y heéft onze nigt wel onthaeld, il a 
bien accueilli notre cousine ; y heëft ons huys wel ver- 
huert, il a bien loué notre maison. 


Pluriel, 


Au N. Onze kozynen zyn gearriveért, nos cousins sont 
arrivés. | 

Onze nigten zyn vertrokken, nos cousines sont parties; 
onze kinderen zyn geneézen, nos enfans sont guéris. 

Au G. heere, zyt den beschermer van onze zoûnen of 
den beschermer onzer zoûnen, Seigneur, soyez le protec- 
teur de nos fils; geweérdigt, heere, te ontfangen dit 
sacrificie in voldoening van onze zonden of onzer zon- 
den, daïgnez, Scigneur, recevoir ce sacrifice en satisfac- 
tion de nos péchés; daer zyn twee van onze tinderen 
vertrokken naer Parys, il y a deux de nos enfans partis 
pour Paris; daer is een van onze huyzen of onzer huyzen 
verhuert, il ÿ a une de nos maisons louée. ; 

Au D. Zept aen onze kozynen, aen onze nigten, ae 
onze kinderen, dat wy wel te pas zyn, dites à nos cou- 
sins, à nos cousines et à nos enfans que nous nous por- 
tons bien, 

À l'A. Hy heéft onze vrienden wel ontfangen, hy 
heéft onze nigten zeer wel onthaelt, hy heéft onze huy- 
zen wel verhuert, il a bien recu nos amis; il a trèsbien 
accueilli nos couses; il a bien loué nos maisons. 


æ 
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 Déclinaison de la seconde personne, 
Singulier. 


Masculin. Féminin. Neutre. | 
uwen,uwe,uw; ton, ta ou votre. 
van uwen, van uwe, van uw ; de ton, de ta, ou de votre. 
of uws, uiwer, UWs . UE 
aenuwen,aenuwe,aen uw; àton,àta, ou à votre. 
uwen, uwe, uw ; ton, ta, ou votre, 


Pluriel. 


»S 02 


” uwe, pour les trois genres , tes ou vôs, 
van uwe of uwer; de tes ou de vos. 
aen uwe ; à tes ou à vos. 
uwe; tes ou vos. Lo. 


bz 


LT 


Exemples en singulier. 


Au N. uwen zoùn bemint ons, ton ou votre fils nous aime, 
uwe dogter doet voorlgangèn in de fransche tael, ta ou votre 
fille fait des progrès dans la langue françoise ; uw kind be- 
doûft veel, ton ou votre enfant promet beaucoup. 

Au G. zeg my de naemen van uwen zo0n, van uwe dogter 
envan uw meyssen, dis-moi lesnoms de votre fils, de votrefille 
et de votre servante ; heere, door de verdiensten uws zoôns 0 
van uwen s00n, 3yt ons genaedig, seigneur, par les mérites de 
votre fils, soyez-nous propice ; keere, door de grootheyd user 
ea van uwe bermhertigheyd, vergeéft ons onze sonden, 

igneur, par la grandeur de votre miséricorde pardonnez- 
nous nos péchés. Æeylige Maria, moeder Gods, gy zyt 
gebenedyd onder alle vrouwen, en gebenedyd is de vrugt 
uws lichaems, Jésus. Sainte-Marie, mère de Dieu, vous 
êtes bénie entre toutes les femmes, et béni est le fruit de votre 
ventre, Jésus. | : | j 

4 
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Datif. Geëéft die boeken aen uwen Lozyn of aen uwe 
nigt, en deézen aen uw kind. Donnez ces livres À votre 
cousin, ou à votre cousine, et celui-ci à votre enfant. 

Accusatif. ZE agt zeer uwen soûn, ik bemin uwe dogter, 
ik verwagt Te uwen neéf. J’estime fort votre fils, 
j'aime votre fille, j'attends demain votre neveu. 


Exemples en pluriel. 


Nominatif. Uwe schryvers zyn gisteren vertrotken, uwe 
nigten doen hier goede affairens ; uwe huyzen zyn in slegten 
staet. Vos écrivains sont partis hier, vos cousines font ici 
de bonnes affaires; vos maisons sônt en mauvais état. 

Génitif masculin. Ik heb gisteren eenen uwer of van 
uwe zoûnen ontmoet, j ai rencontré hier un de vos fils, 
ou de tes fils. 

Génitif féminin. D’oudste uwer nigten of var uwe 
nigten heéft my gezeyt dat zy gaet vertrekken, l'aînée 
de vos ou de tes cousines m'a dt qu'elle va partir. 

Génitif neutre. Æet grootste uwer huyzen of van 
uwe huyzen zal waerschynlyk van daëg verhuert zyn, 
la plus grande de vos ou de tes maisons sera apparem- 
ment louée aujourd’hui. 

Datif. Doet myne complimenten aen uwe Kozynen, aen 
uwe nigten en aen uwe kinderen, faites mes  complimens 
à vos cousins, à vos cousines et à vos enfans. ; 

Accusatif. Zondag zal ik gaen uwe kozynen bezoeken , 
maendag uwe nigten, en dynsdag uwe kinderen, diman- 
j'irai voir vos cousins, lundi vos cousines, et mardi vos 
enfans, d 


Déclinaison de la troisième personne. 


Masculin. Féminin. Neutre. Singulier. 


e Z LA 
N. Zynen, zyne, y oi 
Hueren, haere , . haer. 


s 
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Masculin. Féminin. Neutre. Singulier, 
Vansynen, vanzyne, vanzyn 


ou z3yns, of zynder, | de son oude sa, 
V'an haeren, van haere, van haer. 


D. en zynen, aen 3yne, aen zyn. 
Aen un aen  . aen rs à son ou à sa. 
À. Zynen, 3yne,  3yn. 
Haeren, haere, haer. Sr 
Plur els 
N. Zyne, haere. Pour les trois genres. ses. 
G. Vanzyne, of zynder. d 
Van haere, of haerder. He 
D. en zyne, aen haere. | à ses. 
À. Zyne, haere. sCSe 


Autre déclinaison de la troisième personne. 


N. 
G. 


N. 


G. 
D. 


À. 


Masculin. Féminin. Neutre. 


Hunnen,  hunne, Aun. lc . 
Haeren, haere , haer. ° 
Van hunnen, van hunne, van hun. 

of huns pour le masculin, en Aunner 
pour le féminin. 

Van haeren, van haere, van haer. 
ou pour le masculin laers et pour 
le féminin Æaerer. 


de leur. 


ÆAen hunnen, aen hunne, aen hun. à leur 
Aen haëren, aen haere, aen haer. ï 
hunnen, hunne, un. ] 
eur. 

haeren,  haere,  haer. 

— . Pluriel. 
Hunne, haere, pour les trois genres, leurs 
Van hunne , of hunner. ie 
Van haere, of haërer. | | ° 
Aen hunne, aen haere. à leurs. 
Hunne, haere . . _ Jeurs. 


: 4 | 
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Exemples en singulier. 


Nominatif. Mynen oom en myne moey hebben my ge- 
zeyt dat hunnen zoûn, hunne dogter, en hun meyssen 
vertrokbken zyn, mon oncle et ma tante m'ont dit que 
leur fils, leux fille et leur servante sont partis Myne 
susters hebben my geschreëven dat haeren wagen, haere 
koey en haer peérd verkogt zyn, mes sœurs m'ont écrit 
que leur chariot, leur vache «et leur cheval sont vendus. 

Génitif. Mynen kozyn en myne nigt hebben my ge- 
schreévèen dat den hof van hunnen zoûn of huns zoùns 
verkogt is, dut het lief van hunne dogter of hunner dog- 
ter zeer ziek is, en dat den broeder van hun meyssen 
ie is, mon cousin et ma cousine m'ont écrit que 
e jardin de leur fils est vendu, que l’amant de leur fille 
est fort malade, et que le frère de leur servante est- marié. 
Myne zusters hebben uyt de verkooping van haeren hof, 
van haere koey, en van haer peérd gemaekt over de twaelf 
honderd guldens, mes sœurs ont fait de la vente de leur 
jardin, de leur vache et de leur cheval, passé les douze 
cents florins. 

Datif, Gae by mynen broeder en myne zuster, en eg 
aen hunnen zoûn, aen hunne dogter en qen hun meyssen, 
dat ik hun morgen.zal verwagten ten mynent, va chez 
mon frère et ma sœur, et dis à leur fils, à leur fille et 
à leur servante, que je les attendrai demain chez moi. 
Gaet by de jouffrouwen N., en doet haer myne compli- 
menten als ook aen haeren kozyn, aen haere nigt en aen 
haer meyssen ; allez chez lés demoiselles N...., et faites 
leur mes complimens, ainsi‘qu'à leur cousin, à leur cou- 
sine et à leur servante. 

Accusatif. Myne kozynen hebben hunnen eersten schry- 
ver, hunne nigt en hun meyssen weg gezonden, mes cou- 
sins ont renvoyé leur premier écrivain, leur nièce et leur 
servante. | | 

F Exemples en Pluriel. 


Nominatif, Mynen kozyn en myne nigt hebben my ge- 
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schreévèen dat hunne zoônen, hunne dogters en hunne 
twee meyssens naer duytsland gegaen zyn, mon cousin 
et ma cousine m'ont écrit que leurs fils, leurs filles et 
leurs deux servantes sont allés en Allemagne. Z& heb ver- 
noômen van de jouffrouwen N., dat. alle haere boeken, 
alle haëre pennen, en alle haere papieren verkogt zyn, 
j'ai appris des demoiselles N...., que tous leurs livres, tou- 
tes leurs plumes et tous leurs papiers sont vendus. 

Génitif. Mynen oom en myne moey hebben my gezeyt 
dat de peérden van hunne zoùnen of hunner soûnen ver- 
kogt zyn, dat de meesters van hunne dogters of hunner 
dogters géarriveért zyn, en dat de broeders van 'hunne 
meyssen vertrokken zyn, mon oncle et ma tante m'ont 
dit que les chevaux de leurs fils sont vendus, que les 
maîtres de leurs filles sont arrivés, et que les frères de 
leurs servantes sont partis. Myne nigten hebben van de 
verkooping van haere of haerer wagens, van haere of 
haerer koeyën, en van haere of haerer peérden gemaelt 
over de vyftien honderd guldens, mes cousines ont fait de 
la vente de leurs chariots, de leurs vaches et de leurs 
chevaux, plus de mille cinq cents florins. 


Datif. Gae by mynen oom en myne moey, geéf deëze 
vier boeken aen hunne zoônen, deéze dry aen hunne dog- 
ters, en deëze twee aen hunne meyssens, va chez mon 
oncle et ma tante, et donne ces quatre livres à leurs fils, 
ces trois à leurs filles, et ces deux à leurs servantes. Gaet 
by de jouffrouwen N., geéft deëze laekens aen haere ko- 
zynen, deëze stoffen aen haere nigten, en geéft deéze ka- 
doenen aen haere meyssens, allez Ke les demoiselles N.. ., 
donnez ces draps à leurs cousins, ces étoffes à leurs cou- 
ses, et donnez ces cotons à leurs servantes. 

Accusatif. Myne twee kozynen, koopmans in kanter 
hebben hunne schryvers, hunne nigten en hunne meys- 
sens wegvezonden, mes deux Cousms, marchands de den- 
telles, ont renvoyé leurs écrivains, leurs cousines et leurs 
servantes, IE heb daer z00 vernoômen dat myne nigten op 
haere pagthocve publiekelyt verkogt hebben alle haëre wy- 

n 


.…e 
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nen, alle haere koeyen, en alle haëre verkens, je viens 
d'apprendre que mes cousines ont vendu publiquement à 


leur cense, tous leurs vins, toutes leurs vaches, et tous 
leurs cochons. ù 


Des pronoms possessifs relatifs. 


Les pronoms possessifs relatifs parlant d’une première 
personne singulière sont les suivans : L 


Masc. Fém. Neut. 


Sing. Den mynen, de myne, het myn, le mien oula mienne. 

Plu, De myne, pour les trois genres, les miens ou 
_ les miennes. 

Parlant d’une première personne plurielle , sont : 

Sing. Den onzen, de onse, het ons, le nôtre, la nôtre. 

Plu. De onze pour les trois genres, les nôtres. | 


Exemples, 


Parlant d’une première personne singulière, 
Au singulier. 


Masc. Diën boek is den my- ce livre est le mien. . 

L nen, 

Fém. Die pen is de myne, cette plume est la mienne. 
Neut. Dit mes is het myn, ce couteau est le mien. 


Au pluriel. 


Masc. Die' boeken zyn de ces livres sont les miens. 
myne, . 
Fém. Die pennen zyn de ces plumes sont les miennes. 
myne, 
Neut. Die messen zyn de ces couteaux sont les miens. 
ayne, 


( 79 ) 
E xemples 
Parlani d'une première personne plurielle. ‘ 
Au singulier. 
Masc. Van sie is dien hoed? à a est ce chapeau? c’est 


t is den onzen. e nôtre. 

Fém. Van wie is die tafel? à est cette table? c’est 
4 is de onze. a nôtre. 

Neut. Jan wie is dit penne- à qui est ce canif? c’est le 
mes? °t is het ons. nôtre. 


Au pluriel. 
. Masc. Van wie zyn die hoe- à qui sont ces chapeaux ? 


den? het zyn deonze. ce sont les nôtres. 
Fém. Vanwie zyn die tafels? à. qui sont ces tables? ce sont 
het zyn de once. es nôtres. 
Neut. Van wie zyn die pen- à qui sont ces canifs? ce 
nermessen ? het zyn sont les nôtres. 
de onze. 


Ceux de la seconde personne sont Les suivans : 
Masc. Fém.  Neut. 

Sing. Den uwen, de uwe, het uw, le tien, latienne, ou 
le vôtre, la vôtre. | 

Plur. De uwe pour les trois genres, les tiens, les tiennes, 
ou les vôtres. 


Exemples en singulier. 


Masc. Diën hof is keynder als den uwen, ce jardin est 
plus petit -que le tien ou Je vôtre. . + ES 

Fém. Die kamer is grooter als de uwe, cette chambre est 
plus grande que la tienne ou la vôtre, ; 

Neut. Dit huys is schoonder als het uw, cette maison 
est plus belle que la tienne ou la vôtre. 


pe 


{ 80 }) : 
En Pluriel, 


Masc. Die spiegels zyn schoonder als de uwe , ees miroirs 
sont plus beaux que les tiens ou les vôtres. 

Fém. Die schilderyen zyn meer weérd als de uwe, ces 
tableaux valent plus que les tiens ou les vôtres. ï 

Neut. Die messen snyden béter als de uwe, ces couteaux 
coupent mieux que les tiens ou les vôtres. 


Les possessifs relatifs parlant d’une troisième. 
personne masculine , au singulier. 


Sont : Masc.  Fém. Neut. 
Den zynen, de zyne, het zyn, le sien, la sienne. 


Au pluriel. 


De zyne, pour les trois genres, les siens ou les siennes. - 
._. Cux, parlant d’une troisième personne féminine au 
singulier sont : Masc. Fém. Neut. 
Den haeren, de haere, het Raer, le sien, la ‘sienne. 


Au pluriel. 
De haere, pour les trois genres, les siens ou les leurs. 


Ceux parlant d'une troisième personne plurielle au mas- 
culin soné : 


Au singulier. 


Masc. Fém. Neut. 
Den hunnen, de hunne, het hun, le leur, ou la leur. 
Au pluriel, de hunne , pour les trois genres , les leurs. 
Finalement ceux, parlant d’une troisième personne plu- 
rielle au féminin sont, pour le singulier. | 
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Masc. : Fém. 


Neut. 


Den‘haeren, de haere, het haer, le leur ou la leur. 
De haere pour le pluriel des trois genres , les leurs. 


Exemples. | 


19 Parlant d'une troisième personne masculine. 


Au singulier... 


M. It eb den tuyn gaen zien 
van mynen broeder, den 

- . mynen is veël grooter als 
den zynen. | 

F. IE heb gisteren de klarinet 
van mynen broeder gepro- 
beért, de myne is veél béter 

. als de zyne.. : 
N. Ik heb het peérd van my- 

- nen broeder nu gesien, het 
myn is meer weérd als het 
zyne 


J’ai été voir le jardin de mon 
frère, le mien est beaucoup 


_ plus grand que le sien. 


J'ai essayé hier la clarinette 
de mon frère, la mienne est 
beaucoup meilleure que la 
sienne. 

Maintenant j'ai vu le cheval 
de mon frère, le mien vaut 
plus que le sien. 


Au pluriel. 


M. It heb mynen broeder tot 
Antwerpen gaen bezoeken. 
Wat heeft hy gezeyt van 
uwe zoûnen ? Niets met al, 
hy en heëfi niet gesprooken 
als van de zyne. 

F. Zt had myne schilderyen 
in de verkooping van my- 
nen Kozyn gezet ; maer 
hy en heéft ‘er niet ver- 
£ogt als de zyne. 

N. Mynen schryver heëft my- 

* ne kinderen naer Parys 


J'ai été voir mon frère À An- 
vers. Qu’a-t-il dit de vos 
fils? Rien du tout; il n’a 
parlé que des siens. 


J'avais mis mes tableaux dans 
la vente de mon: cousin ; 
mais il n’y a vendu que 
les siens. | 


Mon écrivain a mêné mes 
enfans à Paris, et les siens 


Éuuse 
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gebragt, en hy heéft de 
zyne, die daer in pensioen 
waeren , doen naer Brussel 
wéderkeeren. 


qi ÿ étoient en pension, 
il les à fait revenir à Bru- : 
xelles. 


Exemples. 


2° Parlant dune troisième personne féminine. 


Au singulier. . 


M. Zk Jeb den tuyn gaen 
‘alien van myne zuster ; 
den mynen is veél grooter 
als den haeren. 

F. JVat heëft uwe nigt van 
we clavecimbel gezeyt ? 
dat de myne béter is als 
de haere. | 

N. IE heb myntind by my- 
ne nigt te Gent gezet om 
den koophandel te leeren, 
en zy heéft het haer te 
mynent in Brussel gezet 
om het fransch te leeren. 


J'ai été voir le jardin de ma 
sœur ; le mien est beau- 
coup plus grand que le 
sien. 

Qu'est ce que votre cousine 
a dit de votre clavecin ? 
que le mien est meilleur 
que le sien. 

J'ai mis mon enfant chez 
ma cousine à Gand pour: 
apprendre le. commerce, 
et elle a mis le sien chez 
moi à Bruxelles pour ap- 
prendre le françois. 


AU pluriel ; 


M. Myne suster van Brug- Ma sœur de Bruges a vendu 


ge heéft de voûdrléde weék 
myne boeken verkogt, en 
æy verkoopt deëze sweék de 
haere. 

F. Ik heb aen myne nigt ge. 
schreëven dat ik myne 
dogters gaen te Parys in 
pensioen zetten, en zy/heéft 
my laeten weéten dat zy 


la semaine passée mes li- 
vres , et cette semaine elle 
vend les siens. 


J’ai écrit à ma cousine que 
je vais mettre mes filles 
en pension à Paris, et elle 
m'a fait savoir qu’elle est 
d'avis de mettre les sien- 
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© de haere van zinisin En- 
geland te setten om de 
commercie te leeren. 

N. It heb myne peérden ver- 
kogt aen myne zuster de 


nes en Angleterre pour ap- 

prendre le commerce, 
J'ai vendu mes chevaux à 

ma sœur la ceusière, et elle 


hoefpagtersse, en zy heéft a vendu les siens à son 
de haere verkogtaen haeren frère. 
Broeder. 

Exemples. 


3° Parlant d’une 3®%° personne plurielle au masculin. 


Au singulier. 


M. Myne twee broeders heb- 

_ bende mynen hof gezien, 
hebben gezeyt dat den 
hunnen grooter is als den 
mynen ; en ik meynde dat 
den mynen grooter was 
als den hunnen. | 

F, Myne kozynen, liefheb- 
bers van de fluyt, hebben 
gezeyt dat de hunne béter 
1s als de myne. 

N. Itheb van myn huys 
dat ik verkogt heb, vier 
duyzend franken getrok- 


Mes deux frères ayant vu 
mon jardin, ont dit : que 
le leur est plus grand que 
le mien, et moi je croyois 
que le mien étoit plus 
grand que le leur. 


Mes cousins, amateurs de la 
flûte, ont dit que la leur 
est meilleure que la mien- 
ne. | 

J'ai tiré de ma maison que 
j'ai vendue, quatre mille 
francs, et mes cousins n’ont 


ken, en mynekozynen heb. eu de La leur, qui étoit 
ben van het hun, dat veél beaucoup plus grande, que 
ooter was, maer trois mille francs, 
dwyzend franken gehad. 
Au pluriel. 


Masculin. A/yne twes kozy- 
nen hebben myne fruyt 
boomen geschat twee hon- 
derd franken, en 1& Jeb 


Mes deux cousins ont évalué 
mes arbres fruitiers à deux 
cents francs, et moi j'ai 
taxé les leurs trois cents 
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de hunne getaxeért dry 
Aonderd frantken ; 

Féminin. Z& heb alle myne 
printen verkogt, en myne 
broeders gaen de hunne 
verkoopen de toekodmende 
weék ; 

Neutre. Zk heb gemaekt van 
myne peérden die ik ver- 
kogt heb, vyf honderd 
guldens, en myne broe- 
ders hebben van de hunne 
maer vier honderd vyftig 
franken gehad ; 


francs. 


J’ai vendu toutes mes estam- 
pes, et mes ffères vont 
vendre les leurs la semain 


prochaine. 


J'ai fait de mes chevaux que 

j'ai vendus, cinq cents 

: florins, et mes frères n’ont 

_eu des leurs que quatre cent 
cinquante AOC 


Exemples 


4°. parlant d’une troisième personne plurielle au féminin. 


Singulier. 
Masculin. Myne zusters zeg- Mes sœurs disent que mon 


gen dat mynen hof meer . 


locht heëft als de haeren ; 
Féminin. 1k heb myne clave- 
cimbel verhuert, en myne 
zusters hebben de haëre 
verkogt ; | 
Neutre. Zk heb gemaekt van 
_myn huys dat ik verkogt 
-heb vyf duyzend guldens 
swisselgeld, en ditvan myne 
nigten heéft aen häer maer 
he zes duyzend en vyf 
honderd franken ; het haer 
is nogtans veél grooter als 
het myn. | 


pre a plus d’air que le 

_ leur. | 

j'ai loué mon clavecin, et 
mes sœurs ont vendu le 
leur. 


J'ai fait de ma maison que 
j'ai vendue, cimq mille 
florins de change; et eelle 
de mes cousines ne leur 
a coûté que six mille einq 
cents franes; la leur est 

cependant beaucoup plus 
grande que la mienne. 


| Pluriel, 


Masculin. Zk heb myne ap- j'ai vendu mes pommes ici, 


pelen hier verkogt, en 


et mes cousines ont en- 
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myne nigten hebben de  voyéles leurs en Hollande. 
haere naer Holland ge- 


zonden ; 
Féminin. Zk hebmyne peéren j'ai vendu mes poires à bon 
goeden koop verkogt, en marché, et mes sœurs ont 


myne zusters hebben de vendu les leurs fort cher. 
haere zeer duer verkogt; | 
Neutre. Ik hebtwee van myne j'ai vendu deux de mes mai- 


huyzen aen mynen gebuer sons à mon voisin, et mes 

verkogt, en myne niglen cousines vont vendre cette 

gaen alle de haere publie- semaine toutes les leurs 
« kelyk deëze weék verkoo- publiquement. 

pen; 


No XI Des pronoms démonstratifs. 


Les pronoms démonstratifs indiquent et montrent pour 
ainsi dire les personnes ou les choses dont ils tiennent la 
place; ils sont tous de la troisième personne; tels sont les 
suivants : . 

Singulier, 

Masculin. Féminin. Neutre. | 

1°, Deésen, deéze, deës of dit, ce, cet , cette. 

Pluriel. Deése , pour les trois genres, ces. 


Singulier. . - 
Diën, die, dit of dat, celui, celle. 
Pluriel. 


Die pour les trois genres, ceux, celles, 
Exemples sur deézen, etc, en singulier. 


- Deézen man is sterk, cet homme est fort. 
Deéze vrouw is teer, cette femme est délicate. ” 
Deés of dit kind is siekelyk, cet enfant est maladif. 
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* Pluriel. 


Deëze mannen syn kloek, ces hommes sont courageux. 
Deéze vrouwen zyn kwaed , ces femmes sont méchantes. 
Déeze kinderen zyn werkzaem, ces enfans sont laborieux. 


Exemples en singulier et pluriel sur diën , celui. 

Masculin. Diën van gisteren celui d'hier est encore venu 
is van daeg alnog gekod- aujourd’hui. 
men. | 

Féminin. Die van Antwer- celle d'Anvers est-arrivée. 
pen is géarriveért. | 

Neutre. Dit kind is by na cet enfant est presque guéri; 
geneëzen ; welk kind ? dit quel enfant ? celui de Ma- 
of dat van Mechelen.’ lines, Nu 


Pluriel, 


Masculin. Die van gisteren zyn ceux de hier sont. 
Féminin. Die van Antwerpen zyn, celles d'Anvers sont. 
Neutre. Die kinderen van Meche- ces enfans de Malines 


Len zyn, enz. sont , etc. 
Singulier. 
Masculin. Féminin. Neutre. 
2°, Den deëzen , dé deéce, of deéze, het deés of dit, 
celui-ci, celle-ci, celui-là, celle-là. 
Pluriel, 


De deéze of deëze » pour les trois genres, ceux-ci, celles-ci, 
ceux-là, celles-là. 


Exemples sur den deézen, en singulier 


Masculin. #elken zult gy lequel de ces trois chapeaux 
neémen van deëze dry hoe-  prendrez-vous ? celui-ci. 
den ? den deézen of deézen, | 


»- 
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Féminin. elle van deéze 
tamers liest sy ? de deéze 
of deëze, 


laquelle de ces chambres choi- 


sissez-vous ? celle-là. 


Neutre. ÆWelk peérd zult gy quel cheval prendrez-vous ? 


neémen ? ik zal het deés of 


dit neémen. 


je ndra celui-ci où ce- 
ui-là 


|” Pluriel. 


Masculin. 7Ÿelke boomen 
hebt gy gistèren gekogt ? 
de deëze of deé:e ? 

Féminin. Velke van deéze 
pennen zyn de beste ? de 
deëze of deëze, 

Neutre. Æelke huyzen hebt 
£y dit jaer gekogt ? de deése 


quels arbres avez-vous achetés 
hier ? ceux-ci. 


lesquelles de ces plumes sont | 
les meilleures ? celles-là. 


quelles maisons avez - vous 
achetées cette année ? cel- 


of deéze, les-ci. 
Singulier. 
Masculin, Féminin. Neutre. : 


. Den diën, de die, dit of dat, 


celui-ci, celle-ci, 
celui-là, celle-là, 


Pluriel. 


De die, pour les trois genres. 


ceux-ci, celles-ci, ceux-là 


celles-là. 


Exemples sur den diën, etc. 


En Singulier. 


Masculin. Æfelten hof hebt 
gy verhuert ? den diën of 
diën , | 

Féminin. My duntt dat deé- 
ce karner groûter is als de 
die of die, 

Neutre, W'elk peérd gaet gy 
verkoopen ? dit of dat, 


quel jardin avez-vous loué ? 
ui-Ci. 


3] me semble que cette cham- 
bre est plus grande que 
celle1à. 

quel cheval allez-vous ven- 
dre ? celui-ci ou celui-là. 
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_ En Pluriel, 


Masculin. Æ7’elke boeken hebt 
gy verkogt ? de die of die, 

Féminin. Deéze weyën zyn 
grooter als de die of die, 

Neutre. Æelke peérden gaet 


quels livres avez-vous vendus? . 
ceux-ci. 

ces prairies sont plus grandes 
que celles-là. é 

quels chevaux allez-vous ven- 


- gyverkoopen? de die ofdie, dre ? ceux-là. 
Singulier. 
Masculin. Féminin. Neutre. 


celui, celut qui, celle, 


Den geénen, de geëne, het geéne, celle qui, ce qui ou ce 


que. . 


Pluriel, 


3°. De geëne, pourlestrois genres. 


ceux ou ceux qui, celles 
ou..celles qui. 


Exemples sur den geënen, etc. 


En Singulier. 


Masculin. Den geénen die 
God boven al bemint, en 
zyne geboden onderhoud, 
is eenen waeren christen, 

Féminin. Van welke dogter 
spreékt gy ? van de geéne 
die steren gezon- 
den hebt, 

Neutre. Van wat peérd 
spreékt gy ? van het geëne 
dat ik gisteren verkogt heb, 
en dat 1k misschien mor- 
gen zal léveren, 


celui qui aime Dieu sur tou- 
tes ue: et qui observe. 
_ses commandements, est 
un vrai chrétien. 
de quelle file parlez-vous ? 
de celle que vous m'avez 
envoyée hier. 


de quel cheval parlez-vous ? 

de celui que j’aivendubhier, 

et que je livrerai peut-être 
main... | 
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En Pluriel. 


Masculin. De geëne die den ceux qui blasphémoient le 
naem Gods lasterden in nom de Dieu dans l’ancien, 
de oude wet, waeren ge- ne loi, étoient lapidés. 
steenigd, 

Féminin. Vanweltevrouwen de quelles femmes avez-vous 
hebigy gesprodken?van de parlé ? de celles que j’ai 
geëne die ik cergisteren heb rencontrées ayant-hier. 
ontmoet, 

Neutre. Æelke peérden moet quels chevaux devez-vous 
” gy hebben voùr uwe reys? avoir pour votre voyage ? 
de geëne die gy my eergis- ceuxque vous m’avez loués 
teren hebt verhuert, | avant hier. 


Remarque sur le pronom den geënen, etc. 


Il est pronom Démonstratif, quand il peut être tourné 

ar den diën, dien ; comme dans les exemples précités, 
et hors de 1à, il est pronom rettif, et doit être translaté 
par qui ou que, comme dans cet exemple : ket peérd het 
geëne ik gisteren gekogt heb, zal ik morgen verkoopen ; 
het geëne ik gisteren gekogt heb, veut dire ici hetwelk 
1 gisteren gekogt heb, et doit être exprimé par que, et 
on doit dire, L cheval que j'ai acheté hier, je le vendrai 
demain ; et aussi dans celui-ci : dit kind het geëne my vol- 
koômentlyk mishaept, ik sal het in de handen stellen van 
eenen strenger meester, cet enfant qui me déplaît souve- 
rainement, je le mettrai entre les mains d’un maître rigide. 


Sans aubstantif. 
Dit, dat ; ceci, cela. | 
Exemple, 


Dit en deugt niet, ceci ne vaut rien. 
Dat is béter, cela est meilleur. 
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IE wil dit niet, geef my dat, je ne veux pas ceci, 
donnez-moi cela. a Fe 

Dit is gedaen, ik guen dat beginnen, ceci est fait, je 
vais commencer cela. | 


N°. XI Des pronoms relatifs. 


Les pronoms relatifs sont ceux qui ont rapport à un 
nom ou pronom qui précède, pour rappeller dans le 
discours l’idée des personnes ou des choses dont on a 
déjà parlé : tels soût les suivans : 


Singulier. 


Masculin. Féminin. Neutre. 


Denwelken, dewelte, hetwelk ; . à : É ; étre 
: : : 9 | à 


_ 


Pluriel, 
; € qui, que, lesquels 
Dewelke, pour les trois genres ; me qualle . FRS 
Autre pronom. L 
Singulier. 
Masc. Fém. Neutre, | 
Die, die, dat, qui, que, lequel, laquelle. 
Pluriel. 
Die, pour les trois genres, qui, que, lesquels, lesquelles. 
Remarque sur le mot die. 


Ce mot s'emploie en pronom relatif et en pronom 
démonstratif : quand il peut être changé en denwelken 
dewelke ou hetwelk, il est pronom relatif, et quand il 
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peut être. changé en deézen où deéze il est pronom démons- 


tratifs 


Masculin. Den man die gis- 
teren by ons kwam, is 
- van nog geweest ; 
Féminin. De tafel die ik de 
voûrléde weék gekogt had, 
heb ik deésen morgend ver- 
kogt ; | 
Neutre. Ons kinddat gisteren 
byna dood was, is van daeg 
veél béter ; 
Dans le premier exemple 


E zemples, 


l’homme qui vint hier cher 
nous , est encore venu 
‘aujourd’hui. 

la table que j’avois achetée la 
semaine passée , je lai 
vendue ce matin. 


notre enfant qui était hier 
presque mort, est aujour- 
d’hui beaucoup mieux. 


: Den man die gisteren by ons 


_ Ewan, etc,le mot die peut-être tourné par denweiken ; 


il est donc pronom relatif. 


Dans le second exemple : 
sweék gekogt had, etc.,le mot,die peut-être tourné 


De tafel die ik de vodrléde 


par 


dewelke ; ïl est donc aussi pronom relatif; et dans le 


troisième exemple : ons kind 


t gisteren byna dood was, 


etc., le mot dat peut-être tourné par heëwelk; il est 


donc encore pronom relatif. 


Il en serait de même dans ces exemples au pluriel. 


E xemples 


Zoo gy van eenige stof wilt 


koopen, neemt'er van die; 


Deéze boeken deugen ‘niet, 
maer die zyn goed ; | 
De kamer die ik gisteren ge- 
sien heb, en staet my z00 


wel niet. aen als die de- 


welke ik flus gezien heb ; 


= 


contraires. 


si vous voulez acheter de 


s Loe étoffe, prenez-en 

e celle-là. 

ces livres-là ne valent rien, 

maïs ceux-ci sont bons. 

la chambre que j’ai vue hier 
ne me plaît pas tant que 


celle que j'ai vue tantôt. 


, or 

Dans le premier exemple : neémt’er van die, etc., le mot 
die signifiant van deéze stof, et dans le deuxième : maer 
die zyn goed, voulant dire deéze boeken zyn goed, le mot 
die ne peut pas être changé en dewelke ; par conséquent 
ilest pronom démonstratif. 

Dans le troisième exemple , le premier dée signifiant de- 
swelke et ne pouvant être changé en deéze, est pronom rela- 
tif, et le second die signifiant deéze, et ne pouvant étre 
changée en desvelke, est pronom démonstratif. | 


DÉCLINAISON DU PRONOM RELATIF. 
| Singulier. 


Masculm. Féminin. Neutre. 
Nom. Denwelken, deweike, hetwelk, lequel, laquelle, qui. 
Gén. Vandenwelken, van dewelke, van hetwelk, ouwelkers. 
pour les troisgenres, duquel, delaquelle, dont. | 
Dat. en denwelken, aen dewelke, aen hetwelk, auquel, 
à laquelle, à qui.. : 
Acc. Denwelken, dewelke, hetwelk, lequel, laquelle, que, 


Pluriel. 


Nom. Dewelke pour les trois genres, lesquels, lesquelles, qui. 

Gén. Van Lacie ou weikers, ne : rl de 
qui, dont. . 

_Dat. en dewelke, auxquels, auxquelles, à qui. 

Acc. Dewelke, lesquels eq uel > que. 


Autre déclinaison du pronom relatif 
- die ou wie, qui. 


Nom. Die of wie pour les trois genres , qui, lequel, ctc. 


Masculin. Féminin. Neutre. 
Cr, Van wie, diëéns, niéns; diér wièr; diéns wiëns, 
ont, de qui | 
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Dat. Æen dien aen wièn aen die, aen wie aen die aen wie 
of diën, wièn  die,wie ou die, wie, àqui, 
auquel. : 

Acc. Diën, die, que. 

Pluriel. 


Nom. Die of sie pour les trois genres, qui, lesquels. 
Gén. Van die, van wie dont , de qui, desquels. 
Dat. Æen die, aenwie  äqui,auxquels 
Acc. die of wie que. 

| REMARQUE. 


® Le mot swiens, qui est le génitif de wie s'emploie aussi 
pour les trois genres et les deux nombres de ce cas. 


Autre remarque. 


Le pronom wie s'exprime encore d’une autre manière 
au génitif et au datif:la voici: 
Masc. et fém. Neutre. 


Gén. Naer van, van hetwelk : | | 
Dat. Waer an, aen Pal, de qui, dont, à quoi, 


Autre déclinaison du pronom relatif 
die ou wie, qui. 


Singulier. 


Nom. Diën of wie pour les trois genres, qui, lequel, etc. 
Van wie aussi pour les trois genres 


Gén. Masculin. Féminin. Neutre. d dont, 
(Diëns wiëns, dièrs, wiërs, diëns wiëns, Y °°; ec, 
Masculin. Féminin. N… 
: ÆAen diën aen wien, aen die, aen wie ou |. à qui 
Dat. dién, wien, die, wie. Li 
Neutre. aen wie ou aen’t welk ; dE 
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 remédie gedaen hebben, is remèdes pont six mois, 
gisteren gestorven ; est mort hier. 


Masculin 
Accusatif. Den man dien wy  Y’homme que nous vous avons 
‘u gezonden' hebben of die envoyé, dites-lui, s’il vous 
u gesonden hebben, ‘ plait, que, etc. 
ect hem, belieft hetu,ens. 


Féminin. 


De winkel-dogter die ik gis- la fille de boutique que j’ai 
teren gehuert heb, heéft engagé hier, a fait dire 
vandaeg doen zeggen dat aujourdhui qu’elle ne 
zy niet en kodmt ; vient pas. | 


Neutre. 


Het huys dat ik ofdieikover Va maison -que j'ai achetée 
twee jueren heb gekogt, ik ‘il y a deux ans, je l'ai 
hkeb het eergisteren verkogt; vendue: avant hier. 


En masculin pluriel. 


Nominatif. Die soldaeten die ces soldats qui sont arrivés 
of de geëne gisteren zyn hier, sont partis ce matin, 
géarriveért, zyn deëzen | | 
morgend vertrokken ; 


En féminin. 
Die bloemen die of de geëne ces fleurs qui étaient hier 


gisteren te kvop waeren, ‘ à vendre, je les ai achetées 
ik heb-zevandaeg gekogt; : aujourdhui. 
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En neutre. 


Die dry bunderen-lands die .ces troisbonniers de terre que 
of de geéne ik het vodrléde j'ai achetés l’année passée, 
jaer gekogt heb, ik heb-ze  jeles ai loués à mon voi- 

‘ verhuert aen mynen ge- sin. É 
_ buer. 
; En masculin, 


Génitif. Myne Lozynen van mes cousins dont les fils ou 
swie de zoûnen of wiëns de qui les fils étudient à 
zoônen te Parys studeé- Paris, etc, 
en, enz., * 

e 27 féminin. 

Myne zusters van wie de mes sœurs dont les filles ou 
dogters of wiëns dogters de qui les filles sont en 
in pensioen zÿn le Lions,  ‘peusion à Lyon, etc. 
enz., : 

En neutre, 


Men is aenstonds in groote on cst d’abord à de grands 


_onkosten, alsmen huyzen frais, quand on achète des 
koopt van wie of wiëns de maisons dont les toits et 
daken en goôten in slegten les gouttièressont en mau- 
staet zyn, vais état, 


* 


En masculin. 


Datif. De schryvers aen wie les écrivains à. qui ou aux- 
” of aen die ik uwe papieren quels j'ai remis vos papiers, 
têr hand gesteld heb, en ne sont pas ici, | 
zyn üer niet, | 


De jouffrouwen N, aen wie Îles demoiselles N. à qui ou 
ik of wie ik of aen die ik auxquelles. j'ai parlé de 
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of die ik van uwe affai- 
rens gesprodken heb, heb- 
ben my gezeyt, enz., 


vos affaires, m'ont dit, etc. 


En neutre. 


Onzetweekinderen, in Enge- nos deux enfans, demeurant 


land woonende, aen wie 
of wie aen die of die wy al 
iwee keeren geschreëven 
hebben, enantwodrden ons 
niet, datontrust ons, 


en Angleterre, à qui ou 
auxquels nous avons déjà 
écrit deux fois, ne nous 
répondent point, cela nous 
inquiète. 


En masculin. 


Accusatif. Die tuynen de ces jardins que j'ai achetés, 


geéne ik gekogt heb, en 
zyn niet vrugtbaer, 


ne sent pas fertiles. 


En féminin. 


Die vrouwen de geëne ik ces femmes que j'attendais 


gisteren verwagtede, en 
zyn nog niet gekoômen, 


hier, ne sont pas encore 
venues. 


_ En neutre. 


Ik meynde eenen goeden koop 
gedaen te hebben aen die 
peérden de geëne 1k giste- 
ren gekogt heb; maer men 
heéft my bedroôgen, y 
zynéeoud, . 


Je croyois avoir fait un bon 


marché à ces chevaux que 
j'ai achetés hier; mais on 
m'a trompé, ils sont trop 
vieux. 


0 


Autres exemples du génitif, datif et accusatif 
du pronom relatif waer van, waer aen. 


En masculin. 


Génitif, Den man swaer van l’homme dont ou duquel vous 


gy my gesprodken hebt,en 
woont te Brussel niet 
neer , | | 


e 


m'avez parlé, ne demeure 


plus à Bruxelles, 


Dé 
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: En féminin. 


Die 2aek waer van sy my cette affaire dont ou de la- 
gésprodken hebt, sal int quelle vous m’avez parlé, 
tort geëyndigd zyn, se terminera bientôt. 


En neutre. 


Daer is al het geld dat’er voilà tout l'argent qui me 
my Overblyft, en swaer reste, et dont ou duquel 
van ik u morgen zal je vous rendrai compte 
rékening doen, _ demain. 


Æn masculin. 


Datif. Onsen hof waer aen nous devons vendre notre 
swy 200 veél kosten gedaen jardin auquel nous avons 
hebben, moeten wy ver- . fait tant de frais. 
£oopen , 


î 


En féminin. & x À 


Myne dogter waer aen ik ma fille à qui ou à laquelle 
300 veél in remedièn j'ai tant employé d’argent 
+ besteéd heb, is évenwel en remèdes, est cependant 
van haere ziekte gestor- morte de sa maladie. 
ven, 
En neutre. 


Overweëgt wel het perykel pesez bien le péril à quoi 


waer aen of ant welk ou auquel vous vous ex- 
gy u bloot stelt, posez. Pur 
Daer en is niets waer aen of I n’y a rien à quoi je ne 
aen het welk ik niet bereyd sois disposé pour faire 
ben om uwe zaek te doen réussir votre affaire, 


* gelukken, 
a En ma;culin. 

Accusatif. De fruyt-boomen Les arbres fruitiers que vous 

de gy my verkogt hebt, . m'avez vendus n’ont point 


| J Doi 
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en hebben dit jaer geene produit cette année. 
vrugten voortssebragt, | 


En féminin. 


De schilderyen die ik giste- Les tableaux que | j'ai vus 


ren gezien heb, en zyn hier, ne sont plus à voir 
vandaëeg niet meer te zien, aujourd’hui. ' 
En neutre. 


Alle die woûrden die of de Toutes ces paroles que vous 
welke gy spreékt, zyn dites, sont vaines et inu- 
vrugteloos, en onnuttio., tiles, 


Autres exemples qui expriment de l'admira- 
tion et des choses plaintives. 


En masculin singulier. 


JV'at schoonen man zy heéft! Quel bel homme qu’elle a 1 
IF'at schoonen hof hebben Quel beau jardin avons-nous 
wy vandaeg gesien! vu aujourd’hui! 


En Jéminin. 


Wat is de zoetaerdigheyd Que la douceur est agréable 
lieflyk in eene vrouw-per- dans une femme! | 
soon ! | | 


W/atschoone vrouw hy heéft! Qu’elle belle ferme il a! 
En neutre. - 
Wat ongeluk koôm ik te Quel malheur viens-je d’ap- 


verneémen ! rendre! | 
IV'at droevig lot heblen wy! Quel triste sort avons-nous! 
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Masculin Pluriel. 


Hat schoone jongers heéft Quels beaux garçons que 
mynheer N.! monsieur N. a! 

O wat schoone hoven zyn'er O quels beaux jardins il y 
in’t kasteel van Versalie! a au château de Versailles! 


En féminin. 
Wat zyn'er schoone schil- Qu'il y a de beaux tableaux 


deryën in’t hof te zien! à voir à la cour! 

Wat zyn de dogters te be- Que les filles sont à plaindre 
Elaegen die kaer laeten qui se laissent séduire! 
verleyden! 


En neutre. 


Wat ongelukken en hebben Quels malheursn’avons-nons 
wy niet gehad’tvoèrleden pas eus l’an passé, hélas! 
jaer, heylaes! 

Wat zyn de kwaede gezel- Que les mauvaises compag- 
schappen schadelyk aen nies sont nuisibles à la 
de jonkheyd! Jeunesse ! 


No. XIII. Des pronoms interrogatifs. 


Les pronoms interrogatifs sont ceux qui servent à in- 
At. ou à demander. : 

Tels sont : wie, qui; welben, welke, welk of wat ; 
wat vor eeñen, wat voor éene, wat voôr een ; quel ou . 
quelle ; wat, que, quoi; waer van, de quoi; svaer aen , 


4 e 


à quoi ? 
DÉCLINAISON DES PRONOMS INTERROGATIFS. 
a Singulier. 


N. wie? pour les trois genres » qui? 0 


Be 


Ce (ro) 
Masc. Fém. Neust. ° 


JVelken, welke, welk , quel, quelle ou lequel, laquelle. 

Wat vor eenen? etc. , of wat? tout seul, pour les trois 
genres. | | 
 G. Wiëns of van wie pour les trois genres, de qui. 


Masc.  Fém. Neut. 


Van welken, van welke, van weik, de quel, de quelle. 
of van wat voèr eenen, etc., of van wat, pour les trois 
genres. > | | 
FVaer van, pour les trois genres, de qui, de quoi, dont. 
| Masc. | | Fém. et Neut. 

D. Aen wie of den wiën, aen wie, et wie, à qui. 

Masc. . ÆFém. Neut.° 


Aen welken, aen welke , aen welk.\ à quel... 
Aen wat voûr eenen, etc.,. ) à quel , etc. 
. Aen wat, pour les trois genres. 
V'aer aen, idem. | 
A. Wie, wién, pour les trois genres, que, qui. 


| à quoi. 


Masculin. Féminin. Neutre. 


Welken, welke, welk? of wat voûr eenen, etc., quel 
quelle ; lequel, laquelle. . 
Hat? pour les trois fenres, que. 


Pluriel, 


N. ie? pour les trois genres , qui. 

HW/elke ? idem. . quels, quelles. 

G. Æiëns? of van wie? pour les trois genres, de qui. 
Van welke ? pour les trois genres, de quels. 
of van wat voÿr ? pour les trois genres, } de quelles. 
of van wat ? pour les trois genres, _ de quoi. 

D. en wiëns ? pour les trois genres, à quels. 
of aen wie ? of aen welke ? . à quelles. 
of aen wat voûr ? of aen wat ? auxquels. 


(Cro3) 


. À. Wie? welke ? wat vor ? ue (TL jm es les- 


E xemples en singulier: 


Nominatif, Wie geéft de kroo- Qui donne les couronnes de 
- nen der aerde #7 God?. la terre que Dieu ? 

Wie riep Fe Mooren in Span- Qui ne les Maures en És- 
jen? 

Vie is zoo stout van tésen Qui TE si hard que d’oser se 
den. koning te durven op- révolter contre le roi? 
gtaen ? 


_ Masculin. 


Welken mensch heéft ooyt bre hommé a ss été si. 
300 dwaes geweést ? u? 


Féminin. 


44 ele vrouw heéft dit dur- Quelle femme a osé faire cela? 
ven doen ? 


Neutre. 
Welt huys van deëze vier Quelle maison de ces quatre 
staet u het beste aen ? vous plaît le mieux 
Masculin. 
Wat voor eenen man zal’er Quel homme viendra-t-il de- 
morgen kboômen?t main ? ; 
Féminin. 


Wat voèr eene dogter à is het Quelle fille est-ce qui s'est | 
die van daeg getrouwd is? mariée aujourd'hui ? 


Neutre. 


Wat vodr een land heëft hy Quelle terre it-il louée? 
gehuert ? 


Eee È 
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Wat zegtmen nieuws? dit-on de nouveau ? 
W/at is’er aengenaemer voor Quoi de plus agréable pour 
de ouders als deugdelyke les parens que des enfans 
kinderen, en die welopgæ vertueux et hien élévés ? 
brogt zyn? : 
Wat geluk van u hier te Quel bonheur de vous voir 
zien? ici ? 


Masculin. 


Génitif. Fan welken kapi: De quel capitaine parlez- 
teyn spreékt ky?van prins vous? du prince Eugène, 
Eugene. 

Féminin. 


Van welke stad hebt ne ty- De quelle ville avez-vous recu 
ding ontfangen? des nouvelles ? 


Neutre. 


Van welk ktoningryk heëft De quel royaume a-t-il recu 

hy zyne opene-brieven ont- ses patentes ? | 

fangen”? Ve 

Masculin. 

HWiëns man is hy? of van De qui est-il l'époux ? 

wie is hy den man? 
JV'ièns vrouw is 3y ?of van De qui est-elle l’épouse À 

wie is zy de vrouw ? 
Neutre, 


JV'iêns kasteel is dat? of van De qui est ce château ? 
swie is dit kasteel? | 
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Masculin. 


Van wat vodr eenen voerman De quel charticr avez-vous- 
of van wat voerman hebt recu vos marchandises ? 
gy uwe koopmanschappen 
ontfangen ? 

Van den dién van Gent. De celui de Gand. 


. Féminin. 
Van wat voér eene bodinne De quelle messagère avez- 
of van wat bodinne hebt >y vous recu votre argent ? 
uw geld ontfangen? 
Van die of de die van N: yvel, De celle de Nivelles, 
Neutre. 


Van wat voor een schip of De quel v. vaisseau os ? 


van wat schip spreëtt sy de celui de ce Hollan- 

san dit van dièn Hollan- daiïs, etc. 

der, enz. : 
FV'aer van weët gy dat? De quoi savez-vous cela ? 


Datif. ÆVaer aen eygent gy A quoi attribuez-vous ceci ? 
dit tue ? 

Aen wie of wie hebt gy ge- À qui avez-vous parlé ? 
spIOUReN:: Fu 


Masculin. 


Æen welken advokaet hebt sy À quel avocat avez-vous ge 
uwe zaek ter hand gesteld' ? mis votre cause ? 


Féminin. 


Men meike _—. hebt gy den À quelle fille avez-vous donné 
dreefgegeéven ? aen deoud- a lettre ? à l’aînée des 
ste van de twee. _ deux. E 


Es 
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Neutre. 


ÆAen welk huys hebt gy die À quelle maison avez-vous 
veranderingen geduen ? fait ces changements ? x 
aen dit dat ik het vodrlede celle que j’ai achetée l’an- 
jaer gekogt heb. née passée, . 


Masculin. 


Datif, 4en wat vodr eenen of À quel chartier avez-vous re- | 
aen wat voerman hebt gy mis le porte-manteau ? à 
de valies ter handgesteld? celui de Louvain. 


aen dien van Loven. 
Férninin. 


Aen wat voôr eene of aen À quelle cencière a-t-il don- 
wat hoef-pagtresse heéfthy né la commission du beur- 
de commissie van de boter re? à celle d’Anderlecht. 
gegeéven ? aen de die van 
Anderlecht. 


Neutre. 


Æen wat voûr een of aen wat À quel enfant ce malheur est- 
kind is dit ongeluk ge- arrivé ? à celui de ma 
beurt of vodrgevallen ? sœur, 
aen dit van myne suster. 


Masculin. Féminin Neutre. 


Aen wat bode, èn wat bodin. À quel cran à quelle 
ne, aen wat meyssen hebt' messagère, à quelle ser- 
gy gesprodken ? | vante avez-vous parlé ? 

Accusatif. Wie zult gy ons Qui nous enverrez-vous ? ce- 
senden ? den diën die nog lui qui est encore venu. 
£ eweést is. + | 
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: Mascuhn. 
Welken hof syt gy van sin Quel jardin avez-vous envie 
te koopen ? den grootsten  d’acheter ? le plus grand 
van de dry. des trois. 


Féminin. 


HWelke kamer gaet gy ver- Quelle chambre allez-vous 
hueren ? d’agter kamer die . louer? celle de derrière qui 
tégen den hof koèmt. donne sur le jardin. | 


Neutre. 


Welk peérd zult gy verkoo- Quel cheval vendrez-vous ? 
pen ? dit hetgeëne ik giste- celui que j’ai acheté hier, 
ren gekogt heb. _ | 

Masculin. 


Hat vodr. eenen werkman Quel ouvrier enverrez-vous 
sult gy morgen senden ? demain ? celuiquitravaille 
diën die by mynen broeder chez mon frère depuis six 
merkt ses jaeren lang. ans. . 


Féminin. 


Hat vodr eene strykster sul  Quellerepasseuse auronsnous 
den wy morgen krygen?de demain ? la sœur de notre 
suster van onsxen schryver . écrivain qui a encore re- 
die nog t uwent gestreéken passé chez-vous. 
heëft. . .: | 

Neutre. 


Wat vodr een huys heéftu- Quelle maison votre père a-t- 
swenvader gekogt? ditvan il achetée ? celle de son 
gynen' huys-meester het maître de maison, qui est 
gcène sédert dry ÿjaeren - nouvellement bâtie depuis 
nievelings opgebouwdis.  troisans | 
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Wat segt gy ? wat Reëft hy Que dites-vous ? qu'atil dit? 
gezeyt, wat hy zegt of niet, ce qu'il dit ou point, n’é- 
en luystert naer hem niet. coutez pas après lui, | 


Exemples en pluriel. 


Nominatif. Wie hebben zoo Qui ont donné tant d’années 


veéle jaeren de wet gegeé- 
ven &en geheel Europa als 
de Franschen ? wie wae- 
ren de die, de welke giste- 
ren al dat lawyt gemaekt 
hebben in d’herberg ? het 
waeren Engelschen èn Ha- 
noversehen. | 


la loi à toute l’Europe, que 
les Français ? qui étaient 
ceux qui ont fait tant de 
tapage hier au cabaret ? 
c’étaient des Anglais et des 
Hanovriens. 


H'elke jongens zyn gisteren Quels garçons sont partis hier 


vertrokkten naer A oùr- 
log ? die. of de die van ’t 
kanion van Brussel. 


pour la guerre ? ceux du 


canton de Bruxelles, . 


Féminin. 


Welke schilderyén sullen ‘er Quels tableaux se vendront 


morgen verkogt worden ? 


demain ? ceux venant du 


de die kodmende van’t ka- cabinet du baron N. 
binet var ders baron N. _ | : 
| Neutre. ER. 


5 + 
‘ 


FVelke instrumenten van * Quels instrumens de musique 


muziek staen u het best 


aen ? de viodl en de clave- 


cimbel. 


vous plaisent le mieux ? le 
violon et le clavecin. : 


| RER © | . 
Hat vodr werkmane Fod- Quels ouvriers viennent de- 


mener morgen werken aen 
ons luys ? de schrynwer- 
kers en de tingieters. 


main travailler à notre 
maison ? les menuisiers et.‘ 


les étahniers. 
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Féminin. 


Fat vodr tafels waeren het, Quelles tables étoient celles 
_ diegy de voôrlede weëk ge - que vous avez vues la se- 


zien hebt? het waeren ta- maine passée, c’étoient des 
fels van mahôni en ebben tables de nabon: et de bois 
Aout. | d’ébène. 

Neutre ‘. 


Wat vodr krnderen zyn dat, Quels enfans sont-ce que je - 
dieik daer van verre zien vois là venir de loin ? ce 
koômen ? het zyn de kinde- sont les enfans de la mai- 

ren van ‘t wees-huys die son des orphelins qui ont 

op hunne wandeling ge- été à leur promenade. - 
weést hebber. 
| Masculin. 


Génitif. MWiéns zodnen zyn De qui sont-ils Le fils ? du 
_2y ? of van wie zyn zy de baron À 
zoùnen ? van den baron #. : 


Féminin. 


JViëns dogters zyn zy? of De qui sont-elles les files ? 
van wie zynzy dedogters? de notre censier. 
van onzen pagiler. 

d | Neutre. 

Viens huyzen zyn de die? *. ui sont ces maisons-là ? 
zy hooren toe aen”’t gast- ee a ns à l’hô- 
huys van Sint-Jan. Saint-J ean. 

n à | Masculin. È 

Fan welke koopmannen zyn De quels commerçans sont 
die iynwaerden? vand'Err ces toiles ? des Anglais et 
gelschen en d’'Hollanders. des Hollandais. 
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‘Van welke Kerken zyn die De quelles Églises sont ces ta- 
schilderyën, die in ’t hof  bleaux qui sont à voir à la 
Le zien zyn ? van Sint- cour ? de Saint-Géri et 
Guerix en Sinte-Gudula. Sainte-Gudaule. 


« 


Neutre. 


Vanwelke pagt-hoven en ktas- De quelles censes et de quels 
teelen spreékt gy, ik en châteaux parlez-vous, je 
verstaen u niet?van die ne vous comprends pas ? 
van den hertog van Arem. de ceux du duc d’Arem- 


berg. _berg. 
Masculin. 


Van wat soldaeten is het, De. quels soldats est-ce, ce 

_ het geëne gy daer vertelt? que vous contez-là ? de 
van die dewelke gisteren . ceux qui sont partis hier, = 
dodrgetrokken zyn. : | | 


F MENT 


Van wat fonteynen hebt »y De quelles fontaines avez- 

" deësen morgend gesproû- vous parlé ce matin ? de 
ken ? van die van het kas- celles du château de Ver- 
teel var Versalie. sailles. | 


Neutre. 


Fan watongelukken spreétt De quels malheurs parle 
degazetvan vandaeg? van la gazette d'aujourd'hui? 
de geëne die voérgevallen de ceux arrivés près du 
syn ontrent dén Rhyn Rhin par les grandes et 
doôr de groote en lang due. abondantes pluies que nous 

ge régens die wy gehad avons eues pendant vingt 
-hebben tswintig dagen jours. : 
lang. | 


# 
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Masculin pluriel. 


Datif. Æen wiëns schryvers À quels écrivains avez-vous 
© hebt gÿ de acte ter hand remis Vacte? à ceux du 
gest-ld? aen dievan den  procureur-général aux- 
procureur - generael aen uels vous avez parlé hier 
wie of wie gy gisteren ten chez vous. | 
uwent gesprodken hebt. 

Wie of aen wie van de ko- Qui ou à qui des cousins 
synen hebt gy gesprodken? avez-vous parlé? aux deux 
aen de twee jongmans, jeunes hommes que j'ai 
swie ik of die ik over ses rencontrés, il y a six se- 
weéken € Anderlecht heb maines , à Anderlecht. 
ontmoet. | 

Féminin. 

Aen wiëns kamers hebt gy A quelles chambres avez- 
die veranderingen gedaen? vous fait ces changemens ? 
aen die van de twee oudste à celles des deux filles 
dogters uen wie gy my.  ainées auxquelles vous 
gerecommandeért' hebt. m'avez recommandé. 


N euêree 


Æen wiëns tinderen is dit À quels enfans ce bonheur 
geluk voérgevallen? aen est-il arrivé? à ceux de. 
die van mynen jongstes mon frère cadet. | 
broeder. — 

Wie of aen wie van de kin- À qui des enfans avez-vous 
deren hebt gy dit geseyt? dit cela? au puiné. 
aen den oudsten op een - 


naer. | 
Masculin. 


Aen welke soldaeten hebt sy A quels soldats avez-vous 
die schoenen gelevert? aen livré ces souliers? à ceux 
de Bruynsewykschen die de Brunswick, qui sont 
gisteren opgetrokten zyn partis hier pour la guerre. 
naer den o0rlog. . Le | # 


(ra) 
Féminin, 


Aen welke  koopvrouwen À quelles marchandes. allez- 


gaet gy die wisselbrieven vous donner ces lettres 
in betaeling geéven! Ik zal de change en payement? 
’er twee naer Antwerpen j'en enverrai deux à An- 


en eenen naer Ostende vers et ure à Ostende. 
zenden. | 


Neutre. 

Aen welke pagt-hoven gaen À quelles eenses vos ouvriers 
uwe gasten werken? aen vont-ils travailler ? à eelles 
die van den duc d’Ursel, . du duc d’Ursel, sises en 
gelégen in P laenderen. Flandre. 

Masculin. 


Aen waë spiegels zullen die À quels miroirs mettra-t-on 


leesten gezet worden? aen ces cadres? à ceux qui 
die dewelke op d’agter ka- sont dans la chambre de 
mer staen sédert dry maen- derrière depuis trois mois, 
den. à 

| Féminin. 


Aen wat deuren gaet men À quelles portes va-t-on 
de sloôten opzetten? aen mettre les serrures? à celles 
die van de boven kamers des chambres d’en haut 


ter stract-waerts. vers la rue. 
Neutre. 

Aen wat ongevallen is den À quels inconveniens ow 
mensch niet onderworpen, : désastres l’homme n'’est- 
van als hy gebodren is tot il pas exposé dès qu'ilest 
dat hy'sterfi? né, jusqu à ce qu'il meurt?’ 

| | Masculin. | 


Accusatif. elle gebouwen Quels bâtimens va-t-on ven- 
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gaet men naer middag dre cet après-midi? ceux 
verkoopen? die dewelke qui ont appartenus à l’ab- 
oebehoord hebben aen  baye de, ctc. 

d'abdye van, ens. | 


Féminin. 


Welke klokken sal hy smel- Quelles cloches fondra-t-il? 
en? de grootste en de mid- les plus grandes ct les 


den sodréen. moyennes. 
Neutre. 
JVelke vendels zal hy laeten Quels drapeaux laissera-t-il 
* sien? de die dewelke van de voir? ceux qui ont été pe 
Franschen syn afgenod-: aux Francais dans la der-+ 
men geweést in den laets- nière bataille, 
ten stryd of in het laetste 
£evegts | 
Masculin. 


Hat vyvers gaet men ver- Quels élangs va-t-on don- 
pagten? diën van terka- _. ner à ferme? celui de la 
meren en diën van Itter- Cambre et celui d’Etter- . 
bele tégen den kassey-weg. beck, près du pavé. 


— 


Féminin. 


FV'at tellooren zyt gy van Quelles assiettes avez - vous 


zin te koopen? de die van envie d'acheter? celles de 

Saxisch porcelyn die gy porcelaine de Saxe que 

ten hunnent gesien hebt. vous avez vues chez eux. 
: Neutre. 


Wat verktens heéft men gis- Quels cochons a-t-on vendus 
éeren op de groote merkt hier sur da grande place ? 
verkogt? het waeren wilde  c’étaient des sangliers. - 

‘perkens. 


(114) 


Ne XIV. Des pronoms indéfinis ou indéterminés. 


On ap elle ces pronoms indéfinis ou indéterminés , 
parce qu'ils expriment ordinairement leur objet d’une ma- 
nière générale et indéterminée ; on les nomme aussi pro- 
noms impropres , parce qu’il yÿ en a plusieurs qu’on pour- 
roit aussi bien regarder comme des adjectifs que comme 
des pronoms. | PuN 


_ I y.a des pronoms indéfinis de quatre sortes, saveir : 

1° ceux qui ne sont employés que comme pronoms , c’est- 
à-dire à la place de quelque nom et sans être jamais joint 
à un substantif exprimé, ce sont les suivants : sie of al 
sie of al die, qui; of al de geéne, quiconque; iemané, 
quelqu'un; riemand , personne; ider een, of een ider, 
ook zegelyk, of een iegelyk, of elt een, of alleman, cha- 
cun, tout le monde; ets, quelque chose; niets, rien; 
d'een, d’ander, l'un, l’autre; andermans, of van een 
ander, d'autrui. Ce dernier ne s'emploie qu’au géuitif et 
à l’ablatif. | 

2° Ceux qui sont toujours employés comme adjectifs, parce 
qu’ilssont inséparables du substantif, ce sont :ider, chaque; 
zéker, certain; hoedaenig, quelconque. 

3° Ceux qui sont employés tantôt sans substantif et tantôt 
avec un substantif, sont : geen, nul; niet eenen, aucun, 
pas un; ander, autre; d’een en d’ander, l’un et l’autre; 

see, zelf, mème; zulk, tel; veél, plusieurs; af, 
tout, dusdanig, tel. 

4° Ceux qui sont suivis du mot Æet, que; et qui, avec 
ce mot, ont une signification particulière, sont : wie hes 
zy, qui que ce soit; sai het zy, quoique ce soit; wel- 

Een het zy, quelque ce soit. | 


Exemples du No 1. 
Wie dat zegt of niet, diën is eenen leugenaer, want 


ik zal het contrarie toonen, quiconque dit cela ou pas, 
est u  ‘ "nr, car je prouverai le contraire; a/ die of 
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al de geëne de réputatie van zynen evenaesten beneémt 
_ às deëze plaets verboden, quiconque premd la réputation 
de son prochain, cette place lui est défendue. 

AÙ wie wilt leéven als goeden christen moet de gebo- 
den Gods onderhouden, quiconque veut vivre en bon 
chrétien, doit observer les commandements de Dieu. 

Al wie, of wie of al die u dit gezeyt heéft, en heëft 
de waerheyd niet gezeyt, quiconque vous a dit ceci, n’a 
point dit la vérité; de studie is een vermaek aen al die 
. Zzich of aen de geëne sich daer stantvastelyk tve begeéft, 
l'étude est un plaisir pour quiconque s’y adonne constam- 
ment. ” 

Temand heëéft my gezeyt dat de twee broeders van den 
Keyser' van pes fe vertrokkten zynnacr Parys, Cv 
qu'un m'a dit que les deux frères de l'Empereur d'Au- 
triche sont partis pour Paris. Niemand weët of hy haet 
g liefde weérdis is, nul ou personne ne sait s’il est digne 

’amour ou de haine; niemund van het geheel gezelschap 
heéft daer van een wodrd gesproôkten, personne de toute 
la compagnie n’a dit un mot de cela. 

Is’er niemand gekodmen? niemand als die twee heerer 
van Antwerpen, personne n'est-il venu ? personne que 
‘ces deux' messieurs d'Anvers. | 

Een ider moet eerst vodr zichzelven zorgen, eer hy 
vor de anderen zorgt, chacun doit avaut tout prendre 
soin de soi-même avant que de soigner les autres. 

As ider een maer en denkt om zyne eyge zaeken te 
bevoorderen en zich nooyt met de die van de anderen 
wilt bemoeyen, wuerom leéven de menschen dan onder 
malkanderen ? quand chacun ne songe qu’à avancer ses 
propres affaires, et ne se soucie jamais de celles d'autrui, 
pourquoi donc les hommes vivent-ils en société ? 

Niets is gevaerlyker als de hésetaoe en de dronken- 
schap, rien n’est plus dangereux que la colère et la bois- 
son. De vrouwen en het spel zyn het verlies van veéle 
mannen ; om gelukkig te leëven, men moet d’een en 
d'ander schouwen, les femmes et le jeu sont la perte de 
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beaucoup d'hommes ; pour vivre heureux , il faut fuir l’un 
et l’autre; andermans goed en brengt geen geluk by, le 
bien d’autrui n'apporte point de bonheur. 

Du No2. Jder huysken heéft zyn ktruysken, chaque 
maison a ses chagrins; zéker deugdzaem man heéft my 
dat gezeyt , certain homme vertueux m'a dit cela; eene 
ca vrouw moet eerbaer zyn, une femme quel- 
conque doit étre sage. 


Du No 3 Ceux sans substantifs. 


Geenen en peyst gelyk ik op dit kapittel of onderswerp, 
mul ne pense comme moi sur ce chapitre ou sur cette 
matière; wy waeren al te mael genood op die bruyloft, 
maer niet eenen is’er gemeést, nous étions tous ensemble 
invités à ces noces, mais autun ou pas un n’y a été; 
ik verstaen dat uls00, en een ander verstaet het op zyne 
manier, je comprends cela aïnsi, et un autre le com- 
prend à sa manière; Ly zelf heéft dat gezeyt; lui-même a dit 
cela. Zt Leb willen het zelve doen gelyk gy, j'ai voulu faire 
de même que vous. Zuik rou hedenduegs eerlyk man zyn, 
die dodr zyne slegte opvoeding eenen schurk geworden is, 
tel seroit aujourd'hui honnète homme, qui par sa mau- 
vaise éducation est devenu un fripon. Zk had eertyds 
eene groote rménigte vrienden, maer nu hebben ‘er my 
veéle verlueten, javois autrefois une grande quantité 
d'amis, mais plusieurs m'ont abandonné à présent. *# is 
: verdodren wat gy doef, c'est tout perdu ce que vous 
aites. NU | | 


+ 


Ceux avec des substantifs. 


Daer en is hier geen gell vor u, il n’y a pomt. 
d'argent pour vous ici. Zk keb-ze alle geroepen maer niet 
cene gebenedyde viel is gekoômen, je les ai tous appelés, 
mais pas une ame n’est venuc. ’Z'is eene andere zaek te 
spreélen, en van pas te spreëken, c’est autre chose de par- 
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ler et de parler à propos. D’een en d’ander procès dat 
ik bestier verwart my gelykelyk, l'un et l’autre procès 
que je conduis m'embarrassc également. Dien prédikant 
vandaeg twee mael hetzelve sermoon gedaen, ce 
prédicateur a fait aujourd’hui deux fois le même sermon. 
T'is waer, zyn kind self heëft het my gezeyt, c’est vrai, 
son enfant même me l’a dit. Zulken man gelyk zynen 
vader en is ’er niet meer in de wéreld, un tel homme 
comme son père n’existe plus dans le monde. Zulle vrouw 
gelyk de myne is nog in Brussel te 30eken, une telle 
femme comme la mienne est encore à chercher dans 
Bruxelles. Zulk een kind z00 onbeschoft is ‘er nergens 
te vinden, un tel enfant si grossier, n’est à trouver nulle 
part. Zulke menschen en zyn ’er niet meer, de tels hom-. 
mes n'existent plus. Dusdanigen man die de geheymen 
niet verzwygt dewelke hem toebetrouwd zyn, en is niet 
weérdig het gezelschap te verkeeren van eerlyke liaden, 
un tel homine qui ne tient pas les secrets qui lui sont 
confiés, n’est pas digne de fréquenter la société d’honnèé- 
tes gens. /n dusdanige zaek en heb ik nog niet gewertt, 
200 dut ik daer geene onderviruling van en heb;.muer 
gaet by den advocaet N., dién is duer in Leter onderrict, 
dans une telle cause je n’ai pas encore travaillé, de sorte 
que je n'en ai pas d'expérience; mais allez chez l’avocat 
N., celui-là est mieux instruit ou au fait de pareilles af- 
faires. Dusdanig verstand is ‘er in Vrankryk niet meer, 
un tel géuie n'existe plus en France. Dièn man leéft 
rykelyk, hy heëft veële peérden en veele dienst-boden ; 
cet homme vit richement, il a plusieurs chevaux et plu- 
sieurs domestiques. JE }cb al myn geld verlodren op de 
reys, j ai perdu tout mon argent en voyageant. 
Du N° 4 Wie het zy die kodme, en ontfungt hem 
deézen morgend niet, qui que ce soit qui vienne ne le 
recevez pas ce-matin. /#ie het zy die u ten honswelyk 
_ neéme, jouffrouw, hky en kan maer zeer gelukkis zyn, 
i que ce soit qui vous épouse, mademoiselle, il ne peut 
être que très-heureux. /f'at het zy daë gy zegt, ik za! 
u toch niet gelooven, quoique ce soit que vous disiez; je 
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ne vous croirai pourtant pas. Wat het zy dat my vodr- 
valle, ik zal het geduldiglyk verdraegen, quoique ce 
soit qui m'arrive, Je le souffrirai patiemment. #elken 
het zy die my helpe met zynen raed in deëze zaek, ik 
hodp dat ik-ze met eer zal eyndigen, quelque ce soit qui 
m'assiste de ses conseils dans cette affaire, j'espère que 
j'en sortirai avec honneur. Æ#elken het zy die my wille 
hinderen, ik zal het hem wel doen bekoopen, quelque ce 
soit qui veuille me nuire, je lui ferai bien payer cela, ou 
je lui rendrai bien la pareille. 


CHAPITRE QUATRIÈME. 
N° XV. _ Du Ferbe. 


. Le mot verbe signifie, suivant l’étymologie latine, mot ou. 
parole, par où l’on a voulu sans doute D que le verbe 
est le mot par excellence, puisqu'il forme la liaison de tou- 
tes nos idées. Qu'il forme la liaison dé nos idées, et que 
sans lui on ne peut faire le moindre discours suivi, paroît 
clairement dans ces exemples : Pieter heéft honger, Pierre 
a faim; Jan is dapper, Jean est vaillant ; car si vous ôtez : 
les verbes heéft, a; et is, est; vous aurez Pieter honger, 
Pierre faim ; et Jan dapper , Jean vaillant; ainsi ce ne seront 
plus des discours suivis, mais seulement des idées décon-. 
sues et sans liaisons. Il en est de même dans celui-ci : God 
bemint de menschen , Dieu aime les hommes ; où si vous re- 
tranchez le verbe bemint, vous aurez : God de menschen, 
Dieu les hommes; qui ne signifie rien que les idées décou- 
sues de Dieu, et des hommes. | | + | 

Il y a deux verbes auxiliaires, sie appelle-ainsi, par- 
ce qu’ils servent à la conjugaison des autres verbes, savoir : 
hebben, avoir ; et zyn ou weézen, être. 

Il y a cinq sortes de verbes dans la langue flamande, sa- 
voir : l’Actif, le Passif, le Neutre, le Réciproque et l’Im- 
personnel ou l’Unipersonnel. 

” Les verbes actifs sont ceux qui marquent une action qui 
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se rapporte à une personne ou à une chose, comme : bemin- 
nen, aimer ; keren, apprendre. _: ne 

Les verbes passifs marquent une passion ou une action 
reçue ou supportée par le sujet du verbe, comme : bemind 
zyn, geleerd zyn, être aimé ; être appris ou mstruit. 

Les verbes neutres sont ceux qui marquent une action 
absolue, comme : gaen, aller ; kodmnen , venir; blyven, de- 
_meurer; vallen, tomber ; zitlen, s'asseoir ; klimmen, mon- 
ter ; afgaen , descendre. 
Nota. Ces verbes ne peuvent jamais devenir passifs comme 
les verbes actifs, parce qu’ils n’ont point de régime direct. 
Les verbes réciproques sont ceux qui retournent sur ce- 
lui qui fait l’action, comme : zich wasschen, se laver ; zich 
haesten, se hâter ; zich vleyén; se flatter ; sich trabben, se 
gratter ; sich beroemen, se vanter. 

. Le verbe impersonnel, proprement dit, est celui qui n’a 
que la troisième personne du singulier avec l’article keé de- 
vant lui, comme : het récent, il pleut ; het betaemt, il con- 
vient; ket dondert, il tonne ; het geschied, il arrive. 

Il y a dans les verbes trois personnes pour le singulier 
et trois pour le pluried: | 

Les trois du singulier sont :£, je; gy:, tu ou vous; y of zy, 
il ou elle; les trois du pluriel sont : wy, nous; gy of gy- 
heden, vous; zy of zy-lieden, ils ou elles. 

. I y a cinq modes dans les conjugaisons des verbes fla- 
on , Savoir : l'indicatif, le conditionnel , l’impératif, le 
subjonctif, et l’infinitif.. | 

L'indicatif est un mode qui désigne simplement quel- 
que chose, et d’une manière positive, comme; &k /eés, 
je lis; 2y beminde wel zyne zuster , il aimait bien sa sœur, 
hy zal wel zyn beste doen, il fera bien son mieux. | 

Le conditionnel est un mode qui désigne la chose :sous 
une eondition, comme: i& zou singen, je chanterais; 
ik zou hebben geleerd, j'aurais appris, si, etc. | 

Cette condition est énoncée ou sous-entendue. 

L’impératif est un mode où l’on commande, où l’on 
prie ou bien où l’on exhôrte, comme : breng my myn 
Æleed, apportes-moi mon habit; bewys my diën dienst, 
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rends-moi ce service; leve discipels, volbrengt wel uwe 
pligt, om eenen prys te bekodmen op't eynde van het juer, 
chers élèves, faites bien votre devoir pour obtenir un prix À 
la fin de l’année : dans le premier exemple ou commandé, 
dans le second on prie ou on supplie, et dans le troisième 
on exhorte. S 

Le subjonctif est un mode qui re fait pas un sens 
parfait à moins qu’un autre verbe ou particule n’y soit joint, 
etqui ne désigne rien positivement, comme : God geéve tlat ik 
lang leéve, Dieu veuille que je vive longtems ; t& wensch dat 
gy het geheyn bewaert in deëze zaek, je souhaite que vous 
gardiez le secret dans cette affaire; z& #wyffel dat dit kind 

é geleerd zy, je doute que cet enfant soit jamais savant. 

L’infinitif est un mode indéterminé, c’est-à-dire qui sf- 
gnifie l’action dans toute sonétendue sans déterminer comme 
les autres modes, ni la personne, ni le nombre, ni le tems, 


comme :‘bidden God, prier Dieu ; spreéten fransch, parler 


francois ; goed zeggen van idereen is eene schoone zaet, 
dire du bien de tout le monde, c’est une-belle chose. : 


Il y a six sortes de tems dans les verhes : Z présent, : 


l’'imparfait, le parfuit, le plusque parfait, le futur sim- 
ple et le futur composé. 

Où se sert du présent, quand on veut signifier que 
l’action se fait ou. que la chose est dans le temps qu’on 
en parle, comme :ik drink, je bois; ik leés, je lis; Pie- 
ter zegt de waerheyd, Pierre dit la vérité; ’£is nu een 
schoon wéder, il fait beau maintenant; Jan word zot, 
Jean devient fou. | 

De l’impartait, quand on veut dénoter que la chose 


ou l’action n’est pas achevée, comme : ik aliep als gy my 


riept, je dormais quand vous m’appelliez : il marque aussi 
une chose passée, comme: daer vielen gisteren twee man- 
nen van ons dak, deux hommes tombèrent hier de notre 
toit; et pour lors il a presque la mème signification que 
le parfait. ” | 

Le parfait signifie une chose passée et parfaite, comme : 
ik heb geschreéven, j'ai écrit; ik heb geleézen, j'ai lu. 

Le plusque-parfait donne à connoître que la chose ou 


ee _ = 


(121) 


Paction est déjà passée, même par rapport à une autre 
action passée, dont nous parlons, comme : it had gedaen 
toen hy kwam, j'avois fini quandil vint; #& had diè al 
in’t singehad, eer gy my het vodrstelde, j'avais déjà eu 
ceci dans l'esprit, avant que vous ne me le proposâtes. 

Le futur simple, marque une chose qui n'existe pas 
encore et qui doit être ouse faire, comme, it zal schry- 
ven, j écrirai; && zal daer van spreéken, je parlerai de cela. 

Le futur composé, qu’on appelle aussi futur passé, marque 
l’avenir avec rapport au passé, et fait connoïître que dans 
le tems qu'une chose arrivera, une autre chose qui n’est 
pas encore, sera passée, comme : als ik myne affairens 
zal hebben gerded , & zal u gaen zien of bezoeken ; 
quand j'aurai fini mes affaires, je vous irai voir; als ik 
op het dicteëren de zyde van een blad-papier zàl zonder 
fauten vol geschreëven hebben, ik zal van mynen vader 
eene goude zak-horlogie bekoômen, lorsque, sous la dictée, 
j'aurai écrit une page cntière sans fautes, J'obtiendrai de mon 
père une montre d’or. 

La conjugaison du verbe n’est autre chose qu’un chan- 
gement de verbes selon les terms, les personnes et les modes 
ou manières différentes, comme nous allons le voir. . 

Les verbes auxiligires se conjuguent différemment , et ne 
suivent point la manière des autres verbes, auxquels ils 
servent Faide : voici leurs conjugaisons. | 


N° XVI. Conjugaison du verbe auxiliaire 
hebben, avoir, participe passif gehad, eu. 


INDICATIF 

PRÉSENT. 
Ik heb, j'ai. 
Gy hebt, 3 tu as. 
Hry of zy heëft, | il ou elle a. 
H'y hebben, nous avons, 
Gy A 4 lieden hebt, vous avez. 
Zy hebben, | ls ou elles ont. 
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IMPARFAIT. 
Ik had j'avois ou j'eus. 
Gy had , ; tu avois. 
Hr of 27 had, il ou elle avoit. 
CWy en, __ nous aviens ou nous eümes. 
Gry1. had, vous aviez. 
Zy hadden , ilssou elles avoient. 
| PARFAIT. 
Ik heb gehad, j'ai-eu. 
on hebt gehad, ; tu as eu. 
Hy ef 2r heëft gehad , . _ ilou elle a eu. 
PA hebben had , nous avons eu. 
gi hebt ge vous ayez eu. 
hebben PC à ° ils ou elles ont eu. 
: PLUSQUE-PARFAIT. 
Ik had Po à j'avois eu. 
pelle, dod 
ge il ou elle avoit eu. 
y Va Ga ui Ja nous avions eu. 
2 rad vous aviez eu. 
12 haddon pat , ils ou elles avoient eu. 
FUTUR SIMPLE. 
J k zal hebben, j'aurai. | 
Gy zult hebben, tu auras. ù 
# of zy zal hebben, il ou elle aura. 
zullen hebben , nous aurons. 
De zult hebben , vous aurez. 
y zullen Hper ’ ils ou elles auront. 
FUTUR COMPOSÉ. 
1k zal hebben gehad , _ j'aurai eu. 
A zult hebben ge ehad , tu auras eu. 
zal hebben Lx mai il ou elle aura eu. 
rs Pen hebben gehad nous aurons eu. 
À “qult hebben gehad , vous aurez eu. 
27 rallen hebben gehad ils ou elles auront eu. 
CONDITIONNELS. 
PRÉSENT. 
TIk zou of zoude hebben, j'aurois. 
Gr zoud hebben , tu aurois. 
Hy of zy zou A zoude hebben, il ou elle auroit. 


Wy zouden hebben , nous amrions. 
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Gyl. zoud hebben , vous auriez. 
2y zouden hebben , ils ou elles auroient. 
| PASSÉ. 
Ik zou of zoude hebben gehad, j'aurois eu. 
Gy zoud hebben gehad, tu aurois eu. 
y sEchad, zou of zoude hebben il ou elle auroit eu. 
D en hebben gra nous aurions eu. 
Gp zoud hebben ge vous auriez eu. 
2 zouden hebben gehad , ils ou elles auroient eu. 
IMPÉRATIF. 
Heb e. 
Dat Ry of 4 heëft of hebble, : qu'il ou qu'elle ait. 
Laet ete ben, ayons. 
Hebt gr . ayez. 
Dai 37 Eten ) qu'ils ou qu'elles aient. 
SUBJONCTIF 
PAËSENT OU FUTUR. 
7. o He : que j'aie. 
que tu aies. 
Dai da  heëfi of hebbe, qu'il ou qu'elle ait. 
Dat wy Lei A que nous ayons. 
Dat gyl. hebt, que vous ayez. 
Dat 37 hebben , qu'ils ou qu'elles aient, 
| TMPARFAIT. 
Dat ik rl ; que j'eusse, 
Dat | que tu eusses. 
Dat PEL hadude , qu'il ou qu'elle eût. 
Dat ns Bade en | que nous eussions. : 
Dat gyl. had que vous eussiez. 
Dai zy hadden F qu'ils ou qu'elles eussent. 
PARFAIT. 
Dat ik hebbe gehad , que j'aie eu. 
Dai gy hebt sehad, que tu aies eu. 
Dat A pe y heëft of hebbe qu'il ou qu'elle ait eu. 
ge 
Datwy hebben gehad , que nous ayons eu. 
Dat gyl. hebt gehad , que-vous ayez eu. 
Dat zy hebben gchad qu'ils ou qu'elles aient eu. 
PLUSQUE-PARFAIT. 
Dat ik hadde gehad , que j'eusse eu. 
Dat gy had gehad, que tu eusses eu. 
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Pat hr of 77 hadile D ‘qu'il ou qu'elle eût eu, 


Dat wy hadden gehad 
Dat gyl. had gehad, 
Dai zy hadden gehad , 


Hebben, 


Mebben gehad, 


ee 2 


HMebbende, 


Hebbende gehad, 


Gehad , 


que nous eussions eu. 
que vous eussiez eu. 
qu'ils ou qu’elles eussent eu. 


INFINITIF. 
| PRÉSENT. 
‘ avoir. 
PRÉTÉRIT. 
avoir eu. 
PARTICIPES, 
PRÉSENT. 
_ ayant. 
PASS£. 
ayant eu. 
PARTICIPE PASSIF. 
eu, eue. 


mers 


No XVII. Conjugaison du re auxiliaire 
zyn of weézen, étre, PAT OPE passif 


geweést, 


Ik ben, 

GY 27rt, 

Hy of 27 is 
27 zyn ;, 


{. 
CA ns 


Ik was, 
Gy waert , 
Hyr of z7 was, 
HW" y waeren , 
Gyl. waert, 

) waeren 


été, 


INDICATIF. 
PRÉSENT. 

je suis. 
tu es. 
il ou elle est, 
nous sommes. 
vouséètes. 
ils ou elles sont. 


LMPARFAIT. 


j'étois ou je fus. 

tu etois. | 

il ou celle etoit. 

nous étions ou nous fümes. 
vous etiez. 

ils ou elles étoient. 
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PARFAIT. 
Ikheb geweëst, | j'ai été. 
hebt gewedst $ tu asete. 
y 0 gz * heéft geweëst, il ou elle a été. . 
_ Wy hebben geweëst, ___ nous avons été. 
Gyl. hebt geweëst, vous avez été. 
gp hebben geweëést , ils. ou elles ont été. 
PLUSQUE-PARFAIT. 
Tk had geweëst , | j'avois éte. 
As had g cr , LL at été. , 
. Hy ad geweëest il ou elle avoit éte. 
Wry A eh geved ést, . nous avions été. 
Gyl. had geweëst , vous aviez été. 
Sy hadden geweëst , ils ou elles avoiïent été. 
FUTUR SIMPLE. 
TK zal zyn of weézen , je serai. 
G VA zYR » tu seras 
Ha Les ZYR » il ou elle sera. 
n zyn, nous serons. 
Gp qult zyn » | vous serez. 
zullen zyn ; ils ou elles seront. 
FUTUR COMPOSÉ. 
Tk zal hebben geweëst , : j'aurai été. 
( AR hebben geweést , tu auras été. 
AA zal hebben or il ou elle aura été. . 
S2 Pull n hebben geweést, nous aurons été. 
D salle zult hebben geweëst , vous aurez été. 
sullen hebbers, geweést , ils ou elles auront été. 
CONDITIONNELS 
PRÉSENT. 
É zou 4 zoude zyn of weëzen, je seroise 
FA zoud ZYR ; tu serois. . 
Iy of zy zou of zoude zyn, il ou elle serait. 
A y zouden 278 ; nous serions. 
Gyl, zou zy7n, vous seriez. 
y zouden zyn;, ils ou elles seroient. 
PASSÉ. 
1k zou ofzoude hebben geweést, j'aurois été. 
F4 zoud hebben seweést, tu aurois été. 
of zy zou of soude hebben. il ou elle auroit été. 


eweëst , | 
fe zouden hebben geweést, nous aurions été. 


6... 
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Gryi. zoud hebben geweést, 
Zy zouden hebben geweést, : 


vous auriez été. 
ls ou elles auroient ete. 


IMPÉRATIF 


Z yt of weëst , 
Due #, is of zY;, 
Laet ons zyn, 
Zyt gylieden , 
Dat zy zyn, 


8018 ou S0yEZ. 

qu’il ou qu'elle soit. 
soyons. 

soyez. 

qu'ils ou qu'elles soient. 


SUBJONCTIF 


PRÉSENT OU FUTUR. 


Dat {k ben of 27; 
Dat gy z7t | 
Dat Por 2y is Of 7, 
Dat wY zÿn, 

Dat gyl. zyt, 

Dat 27 3yn, 


que je sois. 

que Lu sois. 

qu'il ou qu’elle soit. 
que nous soyons. 

que vous soyez. 

qu'ils ou qu'elles soient. 


JMPARFAIT. 


Dat ik was of waere , 
Dat gy waert, 


Dat ky of z7 was of waer:, 


Dat wy waeren, 
Dat gyl. waert, 
Dat zy waeren , 


que je fusse. : ; 


que tu fusses. 
qu'il ou qu’elle füt. 
que nous fussions. 


‘ que.vous fussiez. 


qu'ils ou qu’elles fussent, 


PARFAIT. 


Dat ik hebbe geweëst ; 
Dat gy hebt geweëst , 


Dat hy of zy heëft of hebbe ge 


weëst, 
Dat wy hebben geweëst , 
Dat gyl. hebt geweëst , 
Dat 27 hebben geweëst, 
A 


.que j'aie été. 


que-tu aies été: 
qu'il ou.qu'elle ait éte. 


que nous ayons été. 
que vous ayez ete. 
qu'ils ou qu'elles aïent été. 


PLUSQUE-PARFAIT. 


Dat ik hadde geweést ; 
Dat gy had geweëst, 


Dat hy of zy7 hadde seweëst, 


Dat wy hadden geweést 
Dat ee had geweést, . 


Dat zy hadden geweëst,. 


que j'eusse été. 

que tu. eusses été. 

qu’il ou qu’elle eût été 

que nous eussions été. 

que vous eussiez ete. 

qu'ils ou qu'elles eussent été. 


INFINITIF 


PRÉSENT. 


Zyn of weëzen,, . 


EN 


étre, 


Hebben geweest , 


Zynde of weëzende , 


Hebbende of zynde gew 


Geweest , 


Ne. XVIII. 
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PRÉTÉRIT. 
| avoir ete. 


PARTICIPES 


PRÉSENT. 
étant. 
PASSÉ. 


eëst, ayant ete. 
PARTICIPE PASSIF. 


été. 


Conjugaison du verbe worden , 


devenir; qui s'emploie aussi, quoiqu'inr- 
roprement , comme verbe auxiliaire. 
PCR 2 


Ik word, 

Gy word , 

Hy of zy word, 
W'y worden , 
Gyt. word ,. 

Zy worden, 


Ik wierd. 


4 wierd ; 

[y of zy wierd, 
Wy wierden, 
Gryl. wierd , 

Zy wierden , 


Ik ben geworden , 
4 zyt geworden , 


y of 27 is geworden ; 


Wr z7n geworden 
Gyl. zyt geworden : 
Zy zyn geworden , 


INDICATIF 


PRESENT. 


je deviens. 

tu deviens. 

il ou elle devient. 
nous devenvns. 

vous devenez. 

Hs ou elles deviennent 


: IMPARFAIT. 


je devenoïs , ou je devins. 
_ tu devenois. 
il ou elle devenoit. 
nous devenions, ou nous devyin- 
mes. 
vous deveniez, 
ils oa elles devenoient. 


PARFAIT. 


je suis devenu. 

tu es devenu. 

il ou elle est devenu. 
nous sommes devenus. 
vous êtes devenus. 

is ou elles sont devenus. 
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PLUSQUE-PARFAIT. 
Ik was geworden , j'étois devenu. 
Gy waert geworden , tu étois devenu. 
A of y was geworden,;  . il ou elle étoit devenu. 
FA y waeren geworden , nous étions devenus. 
Gyl. waert geworden , vous etiez devenus. 
Zy waeren geworden , ils ou elles étoient devenus. 
| FUTUR SIMPLE. 
Ik zal worden, je deviendrai. 
Gy zult worden , tu deviendras. 
Hy of zy zal worden , il ou elle deviendra. 
W'y zullen worden , d nous deviendrons. 
De zult worden , vous deviendrez. 
y zullen worden , ils ou elles deviendront. 
| FUTUR COMPOSÉ. 
Fk zal zyn geworden , je serai devenu. 
Gy zult zyn geworten , tu seras devenu. 
Hy of zy sal zyr geworden , il ou elle gra devenu. 
Wy zullen zyn geworden , nous serons devenus. 
Gyl. zult zyn geworden, vous serez devenus. 
Zy zullen zyn geworden , ils ou elles seront devenus. 
CONDITIONNELS 
PRÉSENT. : 
Ik zou FA zoude ivorden , je deviendrois. 
Te worden , tu deviendrois. 
FA of zy zou of'zoude worden ; il ou elle deviendroit. 
y zoudén worden , nous deviendrions. 
De zoud worden, vous deviendriez 
Y zouden worden, ils ou elles deviendroient. 
PASSÉE. 
Ik zou zyn geworden, je serois devenu. 
74 zoud zyn geworden , tu serois devenu. 

y of zy zou zyn geworden, il ou elle seroit devenu. 
Wy zouden zyn geworden, + ‘nous serions devenu. 
se zoud zyn gewerden ;' vous seriez devenus. 

y zouden zyn geworden , ils ou elles seroient devenus. 

IMPÉRATIF. 
Word , deviens. 
Dathy worde, u’il devienne. 
Laet ons worden, evenons. 
‘Word grylieden , devenez. 


Dat 37 worden , qu'ils deviennent. 
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PRÉSENT. OU FUTUR. 


Dat ik worde, | 
Dat gy word, _. 
Dat hy worde , 
Dat:wy worden , 

Dat gyl. word ,. 

Dat zy worden ,. 


Dat ik wierde, 
Dat sy wierd, 
Dati key wierde , 
Dat wy wierden , 
Datgyrl. wierd, 
Dat zy wierden , 


Dat ik zy geworden , 
Dat gy zyt geworden , 
Dat hy zy7 geworden , 
Dat wy zyn geworden , 


Dat grl. zyt geworden,. 
Dat zy zyn geworden, 


Dai ik waere geworden , 

. Dat gy waert geworden , 
Dat hy waere geworden , 
Dat wY waeren geworden , 
Dat gyl. waert geworden , 
Dat 27 waeren geivorden , 


W/orden , 


Geworden zyn , 


Wordende , 


Gawarden z ,ynde , 


que je devienne. 
que tu deviennes. 
qu'il devienne. 

que nous devenions. 
que vous deveniez. 
qu'ils deviennent. 


IMPARFAIT. 

que je devinsee. 

que tu devinsses. 
.qu'il devint. 
que nous deviussions. 
que vous devinssiez. 
qu'ils devinssent. 

PARFAIT. 

que je sois devenu. 
que tu sois devenu. 
qu’il soit devenu. 
que nous soyons devenus. 
que vous soyez devenus. 

” qu'ils soient devenus. 


PLUSQUE-PARFAIT. 


- que je fusse devenu. 
que tu fusses devenu. 
qu'il fût devenu. 
que nous fussions devenus, 
que vous fussiez devenus. 
qu'ils fussent devenus. - 


INFINITIF 
PRÉSENT. 
devenir. 
| PRÉTÉRIT. 
être devenu. 
PARTICIPES 
PRÉSENT. 
devenant: 
: PASSÉ. 
étant devenu. 
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PARTICIPE PASSIF. 
Geworden , devenu. 


NOTE. 


Ce verbe dans sa signification propre, s'emploie au plus 
souvent avec un adjectif, comme ë£ word ryk, je deviens 
riche ; &k wierd ryk, ik ben ryk geworden, ik zal ryk wor- 
den, hy word arm, il devient pauvre; y word stout, il 
devient méchant; ky word neérstig, il devient actif; y 
word geleerd, il devient savant, il s'emploie comme verbe 
auxiliaire dans ces exemples : ky sal geëerd worden, il sera 
honoré; Ly sal voér dit feyt gekasteyd worden, il sera chôtié 
pour cette action, etc ‘ : | 


N° XIX. rer modèle de conjugaison fondamentale 
pour les verbes flamands actifs réguliers ainsi 
ue pour les neutres réguliers qui vont avec 
le verbe auxiliaire hebben, avoir; Feren, 
honorer; participe passif geëerd, honoré. 


INDICATIF 
PRÉSENT. 
Ik eer , j j'honore. 
A eert, tu honores. 
4 of zy eert, il ou elle honore. 
y eeren , nous honorons. 
ot eert, vous honorez. 
y ceren , ils ou elles honorent. 
| IMPABFAIT. 
Ik eerde, j'honorois, ou j'honorai. 
Gr eerde, tu honorois. . 
eerde , il honoroit. 
y eerden , nous honorions ou nous 
honorâmes. 
Gyl. eerde, vous honoriez. 


Zy eerden , | ils honoroient. 


1k heb geëerd, 
A hebt geëerd , 

y heëfé geéerd, 
Wy hebben geëerd , 
se hebt geéerd, 
y hebben geëerd, 


Ik had es 

G eée 

y had : eéerd, 
Wry en geéerd, 


Ua had geëerd, 
Y hadden geëerd, 


Jk zal eeren , 
Gy zult eeren, 
Hry zaleeren, 
W'y zullen eeren, 
Gyi. zult eeren,, 
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PARFAIT. 


j'ai honoré. 

tu as honore. 

il a honore. 

nous avons honore. 
vous avez honoré. 

ils ont honore. . 


P LUSQUE-PARPAIT. 


j'avois honoré. 

tu avois honure. 

il avoit honore. 
nous ayions honore. 
vous aviez honore. 
ils avoient honore. 


FUTUR SIMPLE. 


j'honorerai 
lu-honoreras. 

il honorera 

nous honorerons. 
vous honorerez. 


Zy zullen eeren , ils hbonoreront. 
FUTUR COMPOSÉ. 

Tk zal hebben geëerd, j'aurai honoré. 

G y zult hebben gecerd, tu auras honore. 


Hry zal hebben gecerd, 
NW y zullen hebben geë:rd, 
Gyl. zult hebben geëerd, 
Zy zullen hebben geëerd , 


il aura honoré. 
nous aurons honoré. 
vous aurez honore. 
ils auront honore. 


CONDITIONN ELS 
PRÉSENT. 
Ik zou of zoude eeren , j'honorerois. 
Gry zoud eeren, , tu honorerois. 


Hy zou of zoude eeren, 
W y zouden eeren , 

Gyl. zoud eeren , 

Zy zouden eeren , 


i honoreroit. 

nous honorerions. 

vous honoreriez. 
ils honoreroient. 


PASSÉ. 
Tk zou of zoude hebben geëerd,  j'aurois honoré. 


cr zoud hebben geëerd , ta auroiïis honore 
zou of zoud2 hebben geëerd, il auroit honore. 
7 zouden heblen geëerd, nous aurions honore. 
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Gyi. zoud hebben geëerd, ‘vous auriez honoré. 


Z'y zouden hebben geëerd, - ils auroient honore. 
IMPÉRATIF. 
Eer, honore. 
Dat hy eere, ._ qu’il honore. 
Laet ons eeren, honorons. 
E'ert gyl. — honorez. 
Datzy ceren, É qu'ils honorent. 
©” SUBJONCTIF 
+ PRÉSENT OU FUTUR. 
Datikeere, que j'honore. 
Dat -94 eert , pe , que tu honores. 
Dat hy eere, | qu'il honore. 
Dat wy eeren, * que nous honorions. 
Dat gryl. eert, que vous honcriez. 
Dat zy eeren, | | qu'ils honorent. 
IMPARFAIT, 
Dat ik cerde, =. que j'honorasse, . 
Dat gy eerde, que tu honorasses, 
Dat hy eerde, - qu'il honorût. 
Dat wy cerden, que nous honorassions. 
Dat gyl. eerde, que vous honorassiez. 
Dat z7y eerden, qu’ils honorassent. 
PARFAIT. 
Dat ik hebbe geéerd, que j'aie honore. 
Dat hebt geéerd, que tu aies honoré, 
Dat dr heëft of hebbe geéerd , qu'il ait honoré. 
Dat wy hebben geierd, que nous ayons honoré. 
Dat gyl. hebt secerd, que vous ayez honoré. 
Dat zy hebben geëerd, qu'ils aient honoré. 
PLUSQUE-PARFAIT. 
Dat ik hadde geëerd , que j'eusse honore. 
Dat gy had geëerd, que tu eusses honoré. . 
Dat hy hadde geëerd, qu'il eût honoré. 
Dat wy hadden geëerd, que nous eussions honoré, . 
Dat gyl. had gecerd, que vous eussiez honoré, 
Dat zy hadden geéerd, qu'ils eussént honoré. 
ENFINITIF 
PRÉSENT. 


Ecren, . honorer. 
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PARFAIT. 
Hebben geëerd, avoir honoré. 
PARTICIPES. 
PRÉSENT. 
Æ£crende, ° honorant. 
PASSÉ. 
Hebbende geëerd, ayant honoré, 
PASSIF. 


Gecerd, honore. 


REMARQUE. 


Pa 


Dans les M mer à l’imparfait flamand, on a ajouté 
artout avec l’imparfait français, le prétérit défini, ou 
ke parfait simple; parce que ces deux tems se rendent 
l’un comme l’autre par l’imparfait flamand; ainsi, j’avois 
et j'eus se disent en flamand ik Lad; j'étais et je fus, 
ik was; je devenois et je devins, && wierd; j'honorois et 
j'honorai, 4k eerde ; je faisois et je fis, :E maekte ; j'estimois 
et j'estimai, ik agtede, etc. 
Les verbes dela première conjugaison qui vont sur le modèle 
eeren où ceux de la première classe, tels que verwonde- 
‘ren, vermaenen, leeren, gevoelen, faelen, trouwen, ver- 
zuymen, verlangen, enz. , font leur imparfait en changeant 
en en‘de, verwonderde; vermaende, leerde , gevoelde, 
faelde, trouwde , versuymde, verlangde, enz., ce sont 
ceux qui terminent à linfinitif en ben, gen, len, men 
nen, ren, ven et wen. . 


Liste des verbes de la première conjugaison 
qui sont le plus en usage. 


,*. 


Ademen , respirer. : Verwonderen, étonner: 
Deugen, valoir. Leeren, apprendre. 
ÆKnibbelen, pédantiser. Gevoelen; ressentir. 


Te 


LS 
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JJ’andelern, sc promencr. 
Verheugen, rejouir. 
Vereffenen, applanir. 
Faelen, errer. 

Dueren, durer. 
Daelen, descendre. 
Betaelen, payer. 
Reyzen, TIR 
Offeren, offrir. 
V'erzékeren, assurer. 
Aenhooren, écouter. 
Beroeren, troubler. 
V'erleenen, accorder. 
MWeenen, pleurer. 
Toonen, montrer. 
Tergen, tourmentcr. 
Studeéren, étudier. 
Doélen, errer, s’égarer. 
Freezen, craindre. 
Teekenen, marquer, tracer. 
Behandigen, livrer,remettre. 


HMarmen, chauffer. 
Voeren, conduire. 
Rédevoeren. discourir. 
W'eygeren, refuser. 
Beschaemen, confondre. 


_ Schaemen, avoir honte. 


Trouwen , marier. 
Vertrouwen, confier. 
Veranderen, changer. 
FVerzuymen, négliger. 
V'erzoenen, réconcilier. 
V'erzékeren, assurer. 
V'erzeylen, faire fausse route. 
Schuymen , écumer. 
Loonen, récompenser. 
Roemen, louer, vanter. 
Verhueren, louer, donner à 
louage. | 

Hueren , louer ; prendre à 
©‘ louage. 

Verlangen , désirer. 


P'oorderen, avancer, s’avancer. Bézigen, employer. 


Noemen, nommer. 
Doorblaederen , feuilleter. 
Vertaelen, tWaduire. 
Bewaeren, garder. 
Sneélen, joucr. 
Fermeerderen, augmenter. 
Eyndigen, terminer. 
Dienen, servir quelqu'un. 
Verdienen, mériter’. 
PVouwen, plicr. 

Voegen, joindre.- 
Waegen, nettoyer. 


Ferlaegen, abaisser, diminuer. Betuygen, 


Deelen, partager. 
P'erhoogen , augmenter, 
hausser. 


Be:orgen, procurer. 
Peyzen, penser. 
Verminderen, diminuer. 


_Vernietigen, aboillir, 


*_ anéantir. | 
Ferdobbelen , doubler. 
V'ereeywigen, immortaliser. 
Conjugeéren, conjuguer. 
Verklaeren, déclarer. 
Begeéren, vouloir, désirer. 


: Verschoonen, excuser. 


Zuyveren, purifier. : 

éclarer, témoig- 
ner. 

Vernieuwen, renouveller. 


_Aenwakkeren, encourager, 
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Haelen , chercher. 
Vaeren, se porter, naviger, 
partir. 
Bezwaeren, charger, aggra- 
ver. 
Twyffelen, douter. 
Vergaderen, assembler. 
Verduysteren , obscurcir. 
Baeren, enfantcr. 
Cyfferen, chiffrer. 
Bedienen, administrer, exer- 
cer. n. 
Handelen, agir, trafiquer. 
Behandelen, conduire, trai- 
ter, discuter. | 
Hooren, ouïir, écouter, 
entendre. 
Verlooren, exaäucer. 
Louteren, affiner. 
Schilderen, peindre. 
Naderen, approcher. 
Oùrdeelen, juger, penser. 
Plunderen, piller, 
Kweélen, languir. 
Treuren, gémir. 
Roeren, remuer, tourner. 
ÆRammelen, sonner, faire du 
bruit. 
Rekenen, calculer, compter. 
Scheuren, déclurer. 
Sluymeren , sommeiller. 
Tuymelen, culbuter. 


Voelen, tâter, 
Vlooyen, couler. 
JV'acgen, hazarder. 
Woonen, demeurer. 


‘Zaeyen, sémer. 


Zéselen, sceller, timbrer. 
Zegenen, béuir, 
Wapenen armer. 
Procedeéren, procéder. 
Leenen, prêter. 
Glinsteren, réluire, étinceler. 
Afmaelen , peindre quel- 
qu’un. 
Bouwen, bâtir. : 
Bevogtigen, arroser. 
Bevestigen , aflirmer. 
Betuygen, protester. 
Ocffenen, exercer, pe ner: 
Gehoorzaemen , obéir. 
Behaegen, plaire. 
Beschermen , défendre, 
protéger. 
Volgen, suivre. 
Logeéren , logeï. 
Herbergen, loger quelqu'un. 


Hinderen, incommoder, 


nuire, | 
Toejuygen, applaudir. 
Fereenigen, réunir. 
Beteekenen, signifier. 
Spoelen, rincer. 
Droogen, séciér. 


Autre liste de quelques verbes de la première 
conjugaison qui sont défectueux. 


Temmen , dompter, aprivoiser. Imparfait £ermde. 
Beminnen, aimer. Imparfait beminde. 
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Stellen, metre. Împarfait séeld., 

Verschillen, différer. Imparfait verschildes 

Legoen, poser. Imparfait /eode. . 

Gelvoven, croire, . berooven , priver, bedroeven, afliger 
Lnparfait geloofde, beroofde, bedroefde. 

_ Leëven , believen , vivre, plaire. Imparfait Zé/ile, beliefde. 
l’ertellen, spellen, conter, épeler. Imparfait veréelde, 
spelde, | : 

Pervullen, accomplir. Imparfait vervulde 

Fallen remplir. Imparfait vrlile. 

_ Werdooven, ternir. Imparfait verdoofile. 

£rven, hériter. Imparfait erfde. LE 

FVillen, vouloir. Imparfait svide. Kennen, connoitre. 
Imparfait tende, Vermommen , déguiser. Imparfait ver- 
monde. P'ergezellen accompagner. Imparfait vergezelde. 


u 


N° XX. Modele de conjugaison fondamentale 
pour les verbes flamands, etc., maeken, 
faire. Participe passif gemaekt , fait. 


INDICATIF. 
PRÉSENT. 
Jk maek, "je fais. 
Gy muekt, tu fais. 
Hy of'zy maekt, il ou ellé fait. 
y maeken, nous faisons. 


DE maekt , 
L'y macken ,- 
t 


Ik maekte, 

Gy maekte, 

Hy of'zy7 mackte, 
JJ'y maekten , 
Gyt. maekte, 

Zy magkten , 


vous faites. 
ils ou clles font. 


INMPARFAIT. 


. je faisois ou je fis. 
tu faisois. 


il ou elle faisoit. 

nons .fuisions ou.nous fimes, 
vous faisiez. 

ils. ou elles faisoient. 
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PARFAIT. 
Ik heb gemaekt, j'ai fait. 
Gy hebt gemaekt, s tu as fait. 
Hy g 4 heëjt gemaekt, il ou elle a fait. 
JL'y hebben gemaekt, nous avons fait. 
Gryt. hebt gemaekt, vous avez fait. 
Zy hebben gemaekt, ils ou elles ont fait. 
PLUSQUE-PARFAIT, 
.Ik had gemaekt, J'avois fait. . 
Gy had gemaekt, tu avois fait. 
Hr of zy had gemaekt , il ou elle avoit fait. 
W'y hadden gemaekt, nous avious fait. 
Gyl. had gemaekt, . vous aviez fait. 
Zy hadden gemaekt , ils ou elles ayoient fait 
FUTUR S!MPLE. 
IkK zal macken, je ferai. 
Gry zult maekér ; ‘tu feras. 
y of zy zal maeken, . ilou elle fera. 
W y zullen maeken, nous ferons. 
Gt. zult maeken, ° vous ferez. 
2y zullen maeken, : ils ou elles feront. 
FUTUR COMPOSÉ. 
Ik zal hebben gemaekt, : j'aurai fuit. ; 
‘Gy zult hebben gemaekt, tu auras fait. 
74 of zy zal hebben semaekt, il ou elle aura fait. 
JT ‘y zullen hebben gemaekt, nous aurons fait. 
G yl. zuit hebben gemaekt, vous aurez fait. 
A zu'len hebben gemaekt, ils ou elles auront fait. 
CONDITIONNELS. 
PRÉSENT. 
Ik zou of zoude maeken , : je ferois. 
Gy zoud maeken, tu ferois. 
Hy of zy zou of zoude maeken | il ou elle feroit 
W y zouden maeken , nous ferions. 
Gyl. soud maeken , vous feriez. 
Zy zsouden maeken, ils ou elles feroient. 
| PASSÉ. _ 
Ik zou of zoude hebben gemaekt, j'aurois fait. 
G y zoud hebben de) t, tu aurois fait. 


Ir of zy zou of soude hebben il ou elle auroit fait. 
gemaekt, : 


è 


7e 
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H'y zouden hebben gemaekt, nous aur'ons fait. 


Gy1. zoud hebben gemaekt, vous auriez fait. 
2y zouden hebben gemackt, ils ou elles auroient fait. 
| IMPÉRATIF. 
Maek, fais. 
Dat hy of :7 maeke, ‘il ou qu'elle fasse. 
Laet ons maeken, __. faisons. 
Maekt srl. _ faites. | 
Dat zy maeken , : qu'ils ou qu'elles fassent. 
: SUBJONCTIF 
| PRÉSENT OU FUTUR. 
Dat ik macke, que je fasse. 
Dat gy maekt, 7 que tu fasses. 
Dat hy of zy maektof maeke, qu'il ou qu'elle fasse.” 
Dat wy maeken, que nous fassions. 
_ Dat gyl. maekt, que vous fassiez. ; 
Dat z7 maecken , qu'ils ou qu'elles fassent 
IMPARFAIT. 
Datik maekte, . que je fisse. 
Dat gy maekte, que tu fisses. | 
Dat hy of z7 maekte, qu'il ou qu'elle fR. 
Dat wy maekten , que nous fissions. 
Pat gyl. maekte, que vous fissiez. 
Dut y maekten , qu'ils ou qu'elles fissent. 
| PARFAIT. 
Dat ik hebbe gemaekt, que j'aie fait. 
Dat gy-hebt gemaekt ; que tu aies fait. | 
Dat ky of zy heéft of hebbe qu'il ou qu'elle ait fait. 
gemaekt , | 
Dat wy hebben gemackt. . que nous ayons fa t. 
Dat gyl. hebt gemaeñt, que vous ayes fait. 
Dat zy hebben gemaekt,  : qu'ils ou qu’elles aient fait. 
PLUSQUE-PARFAIT. . 
Dat ik hadde gemaekt , que j'eusse fait 
Dat gy had gemaekt, que tu eusses fait. 
Dat hy fz hadde gemaekt, qu'il ou qu’elle eût fait. 
Pat wy hadden gemaekt, que nous eussions fait. 
Dat gyl. hadde gemaekt, que vous eussiez fait. 
Dat zy hadden:gemaekt , qu'ils ou qu'elles eussent fast. 
| INFINITIF 
PRÉSENT. 


Afaeken , faire. 
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| PASTÉRIT. 

Hebben gemuekt, avoir fait. 

PARTICIPES 
, D PRÉSENT. 
Maekende , faisant. 
PASSÉ. 
Bebbende gemackt, ayant fait. 
- PARTICIPE PASSIF. 

Gemaekt, fait 


Les verbes de la seconde conjugaison qui vont sur le 
modèle .mackten, ou ceux de la deuxième classe : tels que. 
raeken, :haeken, raepen, doapen, laeken, merken font 
leur imparfait en changeant en en te. Raekte, haekte, 
raepte, doopte, laekte, merkte. 


Liste des verbes de la seconde conjugaison qui 


sont le plus ‘en usage, et qui se terminent en 
chen, fen, ken, pen et sen. 


Felpen, assister. 
Ruaeken, toucher. 
Hacken, désirer. 
Raspen , ramasser. 
Doopen, baptiser. 
Hoôpen, espérer. 
Eyschen, exiger. 
Lachen, rire. | 
Laeken, mépriser , blâmer. 
Merkten, appercevoir. 
Werten, travaïller, 
Visschen ; pêcher. 
Dantker, remercier. 
FVhbeken , jurer. 
Henschen, souhaiter. 


Kraeken, croquer. 

Rieken ,. flairer. 

Blusschen, étenidre. 

Gebruyken, employer, se 
servir de, etc. 

Stoôten, allumer. 

Melken, traire les vaches. 

Wasschen, laver. 

Prédiken, preéten , précher. 

Koôken, cuire. 

Schimper, satyriser, railler. 


_Hinten, boîter. 


W/eeken, tremper. 
Plaetsen, placer. 
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Autre liste de quelques verbes de la seconde 
conjugaison qui sont défectueux. 


Kroppen, faire engouer. 
Bakken, cuire. 

Begekken, railler. 

Haktken, hacher. 

Kloppen, battre, frapper. 
Tor , lacher, dechaucss 
Ontsnappen, échapper. 
Straffen, punir. 
Verlossen, délivrer. 
Passen, convenir, essayer. 
Plukken, cueillir, 
Klokken, glousser. 

Kussen, baiser. 

Pissen, lâcher l’eau, uriner. 
Gelukken, réussir. 
Kakkten, chier. 

Mikken, coucher en joue. 
Strikken, nouer. 


Schitken, diriger, conduire. 

Sliktkten, avaler. 

Buttken, se courber. 

Drukten, imprimer. 

Foppen, se jouer de quel- 
qu'un. | 

Danssen, danser. 

Gissen, conjecturer. 

Soppen, tremper. 

Scheppen, puiser de l’eau, 
aussi prendre l’air, prendre 
courage, plaisir, etc. , qui 
_fontleur imparfait en étant 
trois lettres de l’infinitif et 
y mettant # en place. 
Comme, balte, strafte, 
Elapte, loste, enz. | 


No XXI. 3me modèle de conjugaison fondamentale 
pour les verbes flamands. Agten, estimer, 
participe passif geäst , estimé. 


INDICATIF 
PRÉSENT. : 
Ik agt, j'estime. 
Gry agt, tu estimes. 
Hy of zy agt, il ou elle estime. 
Wy agten, nons estimons. 


A agt , 
jy asten ;* 


vous estimez. 
ils ou elles estiment. 


IR agtede, 
cr agtede, 

y Ÿ zy agtede , 
Wy agteden , 


Gryl. agtede 
Zy agteden : 


Ik heb geüst, 

Gr kel? . 5 

Hy of zy heëft geäst, 
Wy hebben geügt, 
Gyl. hebt geägt, 

Zy heblen geägt, 


Cifr) 


"LMPARFAIT. 


j'estimois ou j'estimai, 
tn eslimois. 
il ou elle estimoit. 


nous estimions ou nous estimà- 
" mes. 


vous éstimiez. 


‘ils ou elles cstimoicnt. 
PARFAIT. 
. J'ai estime. 


tn as estime. 

il ou elle a estime. 
pous avons estime. 
vous avez estine. 

ils ou elles ont estime. 


PLUSQUE-PARFAIT. 


Tk had geügt, 

Gy had geägt, 

ITy of zr had geägt, 
H'y hadden geägt, 


Gy\. had geäst 
2 haddes céägt A 


Jk zal agten, 

Gy sult agten, 

Hy of'zy 1al agsten, 
Y zullen agten, 


De zult agten , 
y zullen agten , 


TK zal hebben geügt, 
4 zult hebben geügt, 


of zy zal hebben geist, 


J zullen hebben seüst 
Gyl zult hebben 0 | 
Zy sullen hebben geügt, 


j'avois estime. 
tu avois estime. 


* il ou elle avoit estime. 


nous avions estimé. 


+ vous aviez estime. 


ils ou elles avoient estimc 


FUTUR SIMPLE. 


j'estimerai. 

tu estimeras. 

il ou elle estimera. 
nous estimcrons. 

vous cstimerez. 

ils ou elles estimcrout. 


FUTUR COMPOSÉ. 


j'aurai estimé. 


‘tu auras estimé. 


il ou elle aura estime. 
pous aurons eslime, 


.vous aurez estime. 


ils ou clles auront estimé. 


. CONDITIONNELS 


Ik zou of zoude :ngten : 


PA zoud agten, 
y ofzr zou of zaude asten, 


: PRÉSENT. 


j'estimerois. 
tu estimerois. 


il ou ulle cstimeroit. 


H'y zouden agten, 
Gryl. zoud asten, 
‘ Zy zouden agten, 
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nous estimerions. 
vous estimeriez. 
ils ou elles estimcroicnt. 


PASSE. 


Ik zou of soude hebben geägt,  j'aurois estimé. 
4 zoud hebben geägt, tu aurois estimé. : 
[y of zy zou of zoude heblen il cu elle aurait estime. 


PCR | . 

y souden hebben geügst , nous aurious estime. 

Gyl. zoud hebben geügt, . vous auriez estimé. 

y zouden hebben geägt, ils ou elles auroient estime. 

IMPÉRATIF. 

AS! ; estime. : 

Dat hy of zy agte, qu'il ou qu'elle cstime. 

Laet ons asten , estimons. 

Astgsrl, estimcz. | 

Da y agten , qu’ils ou qu'elles cstimcnt. 
SUBJONCTIF 


PRÉSENT OU FUTUR. 


_ que j'estime. 
que tu estimes. 


Dat hy of zy agtofagte, qu'il ou qu'elle estime. 


Dat ik agtede , 

L'at gy agtede, 

Dat À of zy asgtede, 
Dat wy agteilen , 
Dat gyl. astede, 
Dat :y agteden , 


Dat ik hebbe geñst, 
Dat hebt Seügt, 


que nous estimions. 
que vous estimiez. 
qu'ils ou qu'elles estiment. 


que j'estimisse. 
_ que tu cstimasses. 
qu'il ou qu'elle estimait. 
que nous e limassions. 
, que vous esltimassiez. 
qu'ils ou qu'elles estimassent: 


PARFAIT. 


que j'aie estimé. 
que tu ailes estime. 


Das hy of 27 heéftof hebbe geügt, qu'il ou qu'elle ait estime. 
Dat wy hebben geügt, que nous ayons estime. 
Dat gyl. hebt geägt, que vous ayez estimé. 


Dat 17 heblen geügt 


; qu'ils ou qu'elles aient estinné. 
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PLUSQUE-PARFAIT. 


Pat ik hadde geäst, que j'eusse estime, 
Dat sr had geügt, que tu eusses estimé. 
Dat hy hadde geägt, qu'il ou qu’elle eût estimé. 
Dat wy hadden geügt, que nous eussions estime. 
Dat gyl. had geäst, que vous eussiez estime. - 
Dai zy hadden geägt, qu'ils ou qu'elles cussent estimé. 
INFINITIF. 

à PRÉSENT. 
Agten, . _ estimer. 

| a PARFAIT. 
Hebben geäst, avoir estime, 

| PARTICIPES. 
PRÉSENT. 
Astende , + estinant. 
PASSÉ. 


Hebbende geägt , . ayant estimé. 
- PARTICIPE PASSIF. 
Geägt, estimé. 

Les verbes de la troisième conjugaison qui vont sur le 
modèle agren, ou ceux de la troisième classe, comme 
wagten, pagten, groelen, haeten…. et autres en ten; item 
vergelden, antwoôrden, Eleeden, dooden et autres en 
den, changent n en de; wagtede, pagtede, .groetede ; 
Lleedede, doodede, antwodrdede, pour leur imparfait. 


Liste des verbes de la' troisième conjugaison 
_quise terminent en ten et en den , et qui sont 
Le plus en usage. 


Tragten , tâcher. Zugten , soupirer. 
Wagten, attendre. Hacten, huïr. 
Pagten, affermer. Groeten, saluer, 
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Boeten, payer, expier. 
Lusten, désirer. 

Mesten, engraisser. 
Kwisten, dissiper. 
Rusten, se reposer. 
Schatten, réputer, atmasser. 
Aroosten , consoler. 
Witten, blanchir. 
Zweeten, suer. 
Vergelden, récompenser. 
Antwodrden, répondre. 
… Kleeden, habiller. 
Bloeden , saigner. 
Braeden, rôtir. 

Dooden , tuer, massacrer. 
Vermoorden, assassiner. 
 Besteéden, emploÿer. 


Bekleeden, revêtir, couvrir. 


Verpligten, obliger. 
Opregten, ériger. 
V'ergoden, défier, apothéoser. 
Beletten , empêcher. 


Bezetter, garnir, munir. 

Redden, sauver, dégager ; 
aussi régler, 

Tasten; tâter. 

ÆAentasten , assaillir.. 


. Kosten, coûter. 


Raeden, conseiller, 
Onderrigten, informer, 
instruire, 

Arbeyden, travailler. 
Vatten, attraper, prendre, 
concevoir. 

Vasten, jeüner. 

V'erzagten, assoupir, adoucir. 

Scheyden, séparer. 

Begroeten, féliciter, 

V'lugten, fuir. 

Melden , rmander, porter, 
annoncer. 

V'erwoesten, ruiner, détruire. 

Bereyden, préparer. 


No XXIT Quant au modèle de la quatrième conjugaison 


des verbes flamands, on ne peut pas en donner un fixe 
pour tousles verbes qui. sont de cette classe, parce que 
<çette quatrième conjugaison comprend tous les verbes irré- 
gulicrs dont les imparfaits sont bien variés; mais on peut 
donner par exemple la conjugaison du verbe irrégulier 
kyven, gronder ; 1 kyf, imparfait && Leéf, participe passif 
gekeéven; pour les verbes qui ont au présent de l'infinitif 
un y avant la dernière syllabe tels que : schryven, vryven, 
ryden, ryzen, krygen, smyten, stryken, gelyken, kyken, 
dryven, stryden, snyden, schynen, byten, bn grypen, 
kryten, lyden, neygen, kwyten, nypen, pryzen, slypen, 
swyken, verwylen, swyzen, zwygen, zypen, enz.,. qui 
changent y en cé pour l’imparfait : :& schreéf, ik preés, 
äk reéd, ik kreëg, ik smeët, ik streék, ens., item la 
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conjugaison du verbe Zeézen, imparfait &k ns, participe passif 
gelkézen, pour les verbes qui ont au présent de l'infinitif 
deux eé avant la dernière syllabe, tels que : eéten, geneé- 
zen, geéven, steéken, meéten, neémen, treéden, spreéken, 
vergeéten, breéken, beveélen, enz., qui changent les deux 
eé en a pour l’imparfait. I& at, ik genas, ik gaf, ik stak. 
Item la conjugaison du verbe schieten, tirer, ‘imparfait 
ik schoût, ed passif geschoôten, pour les verbes qui 
ont au présent de l'infinitif ie et wy avant la derniére 
syllabe, tels que:bedriegen, bieden, genieten, gieten, 
Hiezen, liegen, vlieden, vriezen, verdrieten, verliezen, 
stuyven, Yuygen, buygen, kruypen, enuyten, sluyten, 
schuyven, ruyken, suypen, qui changent ie et y en où 
pour l’imparfait : i& bedroôg, il boùd, ik genoût, ik koùs, 
k log, 1k verlodr, ik stoûf, iE& zoûg, ik sloût, ik roûk, 
‘ik zoùp, enz., enfin la conjugaison du -verbe spinnen, 
filer. Imparfait it spon, participe passif gesponnen, pour 
les verbes qui ont au présent de liufinitif i7 avant la 
dernière syllabe, tels que : beginnen, binden, singen, 
vringen, stinken, sinken, springen, blinten, verslinden, 
verzinnen, vinden, winnen, dingen, drinken, dwingen, 
Ælinken, qui changent in en on pour l’imparfait ;it begon, 
ik bond, ik zong,ik vrong, ik stonk, 1£ zon£, ik sprong, 
ik verslond, ik verzon, ik vond, ik won, ik blonk, ik dwong, 
it Elonk. | 


so Conjugaison du verbe kyven, gronder, 
imparfait ik keéf, je grondois, je grondai, 
Participe passif gekeëven', grondé. 


INDICATIF. 
| PRÉSENT. 
kr, je gronde 
Gy kyft à {a onde: 
Ar of 27 krfts il ou elle gronde, 
W'y Kkyven, nous grondons. 


G +2 vous grondez. 
LA kyven, ils eu elles grondent. 
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IMPARFAIT. 


. Ikkeéf, 


. Gr keëft, : 
By e ay keëf, 


W'y keëven , 


Gyl. keëft, 
Zy keëven, 


Ikheb gekeëven, 

G y hebt gekeëven, 

A of. A heéëft gekeëven , 
W'y hebben gekeëven , 
Gyi hebt gekeëven , 

Zr hebben gekeëven , 


je grondoïs ou je grondai. 

tu grondois. | 

il ou elle grondoit. 

nous grondions ou nous gron- 
dâmes 

vous grondiez. 

i's ou elles grondoient, 


e 


PARFAIT. 


j'ai gronde. 
tu as gronde. 
il ou elle a gronde. 


nous avons gronde. 


vous avez gronde. 
ils ou elles ont gronde. 


PLUSQUE-PARFAIT. 


7k had gekeéven, 
APS 
of zy had gekeëven 
FA Le gekeëven , ? 
Gryl. had gekeëven , 
y hadden gekeëven , 


Ik zal kyven, 
74 zult kyven, 

y of zy zal kyven, 
W'y zullen kyven, 
Gyl. zult kyven, 

Zry zullen kyven , 


j'avois grondé. 
tu avois grondé 


_ il ou elle avoit grondé. - 


nous avions grondé. 
vous aviez gronde. 
ils ou elles avoient grondeé. 


FUTUR SIMPLE. 


ie gronderai. 

tu gron:l'eres. 

il ou elle grondera. 
nous gronderons. 

vous ; ronderez. 

ils ou elles gronderont. 


FUTUR COMPOSÉ. 


* Ik zal hebben gekeëven , 

Gy zult hebben gekeëven, 

4 of z7 zal hebben sekeëven, 
W y zullen hebben gekeëven , 
Gy1. zult hebben gekeëven , 
2y zullen hebben gekeëven ,; 


j'aurai gronde. 

tu auras gronde. 

il ou elle aura grondé. 
nous aurons gronde. 

vous aurez grondé. 

ils ou elles auront grondé. 


CONDITIONNELS 
_ PRÉSENT. 


Ik zou of soude kyven, 


kyven , . 


je gronderois. 
tu gronderois. 


Gy zou t 
Hy of zy zou of'zoude kyven, il ou elle gronderoit, 
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Wy zouden kyven nous gronderions. 
pr zoud kÿven vous gronderiez. 
y zouden kyven, ils ou elles gronderoïent, 
PASSÉ. 
Ik zou of zoude hebben gekeëven, ‘ÿ'aurois grondé. 
Gy zoud hebben gekeëven , tu aurois gronde. 


Hy of zy zou of soude hebben il ou elle auroit gronde. 
gekeëven , 


Wy zouden hebben gekeëven, neus aurions gronde. 
Gryi. zoud hebben gekeëven, vous auriez grondé. 
2 zouden hebben geksëven , ils ou elles auroient grondé. 
IMPÉRATIF. 
KW gronde. 
Dat hky of zy kyve, : qu'il ou qu'elle gronde. 
Laet ons kyven, grondons. 
Kyft gl. grondez. . 
Dai zy kyven, ‘qu’ils ou qu'elles grondent, 
| SUBJONCTIF | 
PRÉSENT OU FUTUR. 
Dat ik kyve, | ue je gronde. 
Dat é è, , de tu grondes. ; 
Dat hy of zy7 kyft of kyve; qu'il ou qu'elle gronde, 
Dat wy kyven, que nous grondions. 
Dat gyl. kyft, . . - que vous grondiez. Ph 
Datzy kyven, qu'ils ou qu’elles grondent, | 
1MPARFAIT. 
Dat ik keéf, que je grondasse. 
Dat gy keëft, que tu grondasses. ; 
Dat hr of zy keéf, qu'il ou qu'elle grondät, 
Dat wry keëven, que nous grondassions. 
Dat gyl. keëft, que vous grondassiez. 
Dat 17 keëven, qu'ils ou qu’elles grondassent. 
| PARFAIT. 
Dat ik hebbe gekeëven , que j'aie grondé. 
Dat gy hebt gekeëven, ue tu aies gronde. | 
Dat hr of 27 heëft of hebbe qu’il ou qu'elle ait grondé. 
gekeëven, . 
Dat wy hebben gekeëven, | que nous ayons grondé. 
Dat gyl. hebt gekeëven, que vous ayez grondé. 
Dat zy hebben gekeëven, qu’ils ou qu’elles aient grondé. 
PLUSQUE-PARFAIT: 
Dat ik hadde gekeëven, que j'eusse grondé. 


Dat gy had gekeëven , que tu eusses grondé. 
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Pat hy of zy hadde gekeëven, qu'il ou qu'elle eût grondé 
Dat wy hadden gekeëven , que nous eussions grondé. 
Dat gyl. had gekeëven, que vous eussiez grondeé. 


Dat zy hadden gekeéven , qu'ils ou qu’elles eussent grondé. 
INFINITIF 
PRÉSENT. - 
Kyven, _ gronder. 
PARFAIT, 
Hebben gekeëven, avoir grondé, 
PARTICIPES 
PRÉSENT. 
Kyvende, grondant. 
PASSE. 
Hebbende gekeéven, ayant grondée. 


PARTICIPE PASSIF. 
Gekeëven, grondé. 


2°, Conjugaison du verbe leézen, lire ; impar- 
Jait,ik las, Je lisois , je lus. Participe passif, 
geleézen, lu. | 


INDICATIF 
© PRÉSENT. 
MK leés, je lis. 
Gr leést, tu lis. 
Hy ofzy leést, il ou elle Hit, 
Wry leézen , nous lisons. 
G rl. leést , vous lisez. 
Zy leëzen, ils où elles lisent. 
EMPARFAIT. 
Ik las, je lisois ou je lus. 
Gry last, tu lisois. ne 
Hy of zy las, il ou elle lis‘it. 
Wy lazen, , nous lisions ou nous lûmes. 
Gryl. last, vous lisiez. | 


is ou elles lisoien 
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PARPAIT. 
© Ik heb geleëzen, j'ai lu. 
Gy hebt geleëzen , tu as lu. 


Hy of z7 heëfi geleëzen 
ben geleëzen , . 

Gryi. hebt geleëzen , 

2y hebben geleëzen , 


il ou elle a lu. 
nous avons lu. 
vous avez lu. 

ils ou elles ont lu. 


PLUSQUE-PARFAIT, 


Ik hab geleézen, 

Gy had geleëzen 

Ho er hadahée, 
Wy hadden geleëzen , 
Gyl. had geleëzen , 

Zy hadden geleëzen , 


j'avois lu. 

tu avois lu. 

il ou elle avoit lu. 
nous avions lu. 

vous aviez lu. 

ils ou elles avoient lu. 


FUTUR SIMPLE. 


Ik zal leézen, 

Gy zult leëzen , 

Hy of zy zal leézen , 
W'y zullen leëzen , 
Gyl. zult leëzen, 
Zy zullen leëzen , 


FUTUR 


Jk zal hebben geleëzen, 

Gy zult hebben geleëzen , 

y of z7 zal hebben geleëzen., 
Wy zullen hebben geleëzen , 
Gryl. zult hebben geleë:en , 
27 zullen hebben geleëzen , 


je lirai. 

tu liras. 

il ou elle lira. 
nous lirons. 
vous lirez. 

ils ou elles liront. 
COMPOSÉ. 

j'aurai lu, 

tu auras lu. 


il ou elle aura lu. 
nous aurons lu. 


‘ vous aurez lu. 


ils ou elles auront lu. 


«  CONDITIONNELS 


PRÉSENT. 


Tk zou of zoude leëzen , 

F4 zoud leëzen , | 
 Hy of zy zou of zoude leëzen , 
W'y zouden leëzen , 

Gytl. zoud leëzen , 

Zy zouden leëzen , 


je lirois.. 

tu lirois. - 

il ou el: liroit. 

nous lirions. 

vous liriez. 

ils oa elles liroïent: 


PASSÉ. 


Jk zou hebben geleézen, 


y zoud hebben geleëzen , 
fr ef z7 zou of zoude hebben 


geleézen-, 


j'aurois lu. 
tu aurois lu. 
il opelle auroit lu. 


8... 
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nous aurions lx 
vous auriez lu. ; 


ils ou elles auroient lw 


Wy zouden hebben geleëzen , 
De zoud hebben geleë:en , 
x zouden hebben geieézen, 


IMPÉRATIF._ 


Leéës ; far leé 
Dat hy of z ze» 
Laet ons Len : ? 
Leëst gyl., 

Dat zy leëzen, 


hs. 


qu il ou qu'elle lise. 
isons. 
lisez. . 

qu'ils ou qu’elles lisent. 


SULJONCTIF 
$ PRÉSENT OU FUTUR. 


Dat ik leése, 

Dat 4 leëst, 

‘Dat hy of zy leëss of leëze , 
” Dat wy leëzen, | 
Dat gyl. leëst, 

Dat z7 leëzen , 


Dat ik las, 

Dat gy last, 

Dat hy of zy las, 
at wy lazen , 

Dat gyt. last, 

Dat zy lazen, 


IMPAR 


que je lise. 


que tu lises. 


qu’il ou qu'elle lise. 
que nous lisions. 

que vous lisiez. | 
qu'ils ou qu'elles lisent, 


FAIT. 


que je lusse. 

que tu lusses. 

qu'il ou qu'elle lüt. 

que nous lussions. 

que vous lussiez. 

qu'ils ou qu’elles lussent, 


PARFAIT. 


Dat ik hebbe geleëzen, 

Dat gy hebt geleézen, 

Dat hy of 27 heéft of hebbe 
geleëzen , 

Dat wy hebben geleëren , 

Dat gyl. hebt geleëzen, 

Dat y hebben geleézen , 


que j'aie lu. 
que tu aies lu. 
qu'il ou qu'elle ait lu. 


que nous ayons lu. 


que vous ayez lu. 


qu'ils ou qu'elles-aient Je 


PLUSQUE-PARFAIT. 


Dat ik hadde geleëzen, 

Dat gy had geleëzen , 

Dat hy of z7 hadde gele{1en , 
Dat wy hadden geleézen , 

Dat gyi. had geleëzen , 

Dat zy hadden geleëren. 


que j'eusse lu. 
que tu eusses lu. 
qu'il ou qu'elle eût lu. 


que nous eussions lu. 


que vous eussiez lu. 
qu'ils ou quelles eussent lu, 


ENFINITIF 
PRÉSENT. 


Lee:en , 


lire. 
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PARFAIT. 

Hebben geleëzen ; avoir lu. 
PARTICIPES 

PRÉSENT. 
Leézende, lisant. 

 PASÉ. 
Hebbende geletèn, ayant la. 
PARTICIPE PASSIF. 
Geleëzen , lu. 


22 


Conjugaison du verbe schieten, tirer; impar- 
fait 1k schoôt, je trois, je tirai; participe 
passif geschoüten, tiré. 


INDICATIF. 
PRÉSENTS. 
Jk schiet , .  jetire. 
Gy schiet, tu tires. 
#r of zy schiet , il ou elle tire. 
W y sclueten , .__ noustirons, 
ge schiet, | vous tirez. 
y schieten , ils ou elles firent. 
DEPARFAIT. 
Ik schoôt, ._ jetirois ou je tirai. 
Gy schoût , tu tirois. 
Hy of zy schoùt , H ou elle tiroft. 
W y schoôten , nous tirions ou nous tirâmeæs, 
De schoôût , vous tiriez. 
y schodten; | _ äs ow elles tiroient. 
PARFAIT. 
Fk heb geschoôten , j'aitiré. . 
y hebt geschoôten , tu as tiré. 

r of zr heëft geschoôdten, . louelleatiré 
W'y heblen geschoôten , nous avons tiré. 
hebt geschoôten, voug avez tiré, | 

Y hebben geschoôten , ils ou elles ont tiré: 
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PLUSQUE-PARFAIT. 


Ik had geschoôten , j'avois tiré. 
Gy had geschoôten , tu avo s tiré. 
Hy of 77 had geschoôten, il ou elle avoit tire. 
Wy hadden geschoôten , nous avi ps tiré. 
Gyl. had geschoôten, vous aviez tiré. 
Zy hadden geschoôten , ils ou elles avoient tiré. 
FUTUR SIMPLE. 
Jk zal schieten, je tirerai. à 
F4 zult schieten , tu tireras. 
fr of zy zal schieten , il ou elle tirera. 
y zullen sch eten , nous tirerons. 
D zu:t schteten , vous tirerez. 
y zulien schieten, ils ou elles tireront, 
| FUTUR COMPOSÉ | 
Ik zal hebben geschoôten, j'aurai tire. 
4 zult hebben geschoôten, tu auras tiré. 
y of zy zal hebben geschoôten, il ou elle aura tiré, 


Wy sullen hebben geschoôten, nous aurons tiré. 
De zult hebben geschoôten, vous aurez tire. 
ÿ tullen hebben geschoôt n, ils ou elles auront tiré, 


CONDITIONNELS 
PRÉSENT. 

Ik zou f zoude schieten, je tirerois. 
Gry zoud schi ten, tu tirerois. 
Hy of zy zou of. zoude schieten, il ou elle tireroit, 
W'y zouden schieten, nous tirerions. 
Gyl. zoud schieten , youstireriez. , 
Zy zouden schieten, ils ou elles tireroient. 

| PASSE. 


TIk zou of zoude hebben ge-  j'aurois tiré. 
schoôten, 

Gy zoud hebben seschoôten , tu aurois tiré. 

Hy of :y7 zou of zoude hebben ïl ou elle auroit tiré. 
geschoôten, . | . 

Wy :ouden hebben geschoôten , nous aurions tiré. 

Gryl. zoud hebben geschoôten, vous auriez tire. 

A zouden hebben geschoôter, ils ou elles auroient tiré, 


IMPÉRATIF,. 
Schiet, | tire. : 
Dat hy.0f zy schiete , qu’il ou qu'elle tire. 
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Lae ons schieten, tirons. 
Schiet gyl., tirez. | 
Dat zy schieten, qu'ils ou qu'elles tirent. 
SUBJONCTIF 
| PRÉSENT OU FUTUR. 
Pat 1ik schiete, que je tire. 
Dat gy schiet, que tu tires. 
Dat hy of 27 schiet of'schiete , qu'il ou qu'elle tire. 
Dat wry schieten, que nous iirions. 
Dat gyl schiet, que vous tiriez. ; 
Dat y schieten, . qu’ils au qu'elles tirent 
ZMPARFAIT. à 
Dat ik schoôt, que je-tirasse. 
Dat ay schoôt, que tu tirasses 
Dat hy of zy schoût, qu’il ou qu'elle tirât. 
Dat wy schoôten, | que nous tirassions. 
Dat gril. schoût, _ que vous tirassiez. 
Dat zy schoûôten, qu’ils ou qu’elles tirassent. 
PARFAIT. 
Dat ik hebbe geschoôten, que j'aie tire. 


Dat gy hebt geschoôten que tu aies tire. 

Dat y: ef 27 hoëfi of hebbe ge- qu’il ou qu'elle ait tiré. 
schoolen 

Dat wy hebben geschoôten, que nous ayons tiré. 

Dat gyt. hebt geschoôten , que vous ayez tiré. | 

Dat zy hebben geschoôten, qu’ils ou qu'elles aient târé. 


PLUSQUE-PARFAIT. 


Dat ik hadde geschoèten , que j'eusse tire. 
Dat gy had geschoôten, que tu eusses tiré. 
Dat se of z7 hadde geschoôten, qu'il ou qu'elle eût tire. 
Dat wy hadden geschoôten , que nous eussions tiré. 
Dat grl. had geschoôten , que vous eussiez tire. | 
Dat zy badden geschoôten, qu'ils ou qu'elles eussent tiré. 
INFINITIF 

PRÉSENT. 
Schieten, tirer. 

PARFAIT. 
Hebben geschoôten , avoir tire. 

PARTICIPES. 
PRÉSENT. 


Schietende ; | tirant. 


#? 
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PASSÉ. 
ayant tiré. 
PARTICIPE PASSIF. 


Hebben de geschoôten , 


Geschoôten 


tire. 


Conjugaison du verbe spinnen, filer. Impar- 
“fait ik spon, Je filois, je filai. Participe 
passif gesponnen, filé. 


© Ik heb gesponnen, 
Gy hebt sesponnen, 
HYy of 37 heëft gesponnen, 
Wy hebben sesponnen, 
4 hebt gesponnen , 

y hebben sesponnen, 


‘INDICATIF. 
PRÉSENT. 
Ik spin, je file. 
cr spint , tu files. 
[y of zy spint, il ou elle file. 
Wry spinnen, nous filons. 
De spint, vous filez. 
y spinnen , ils ou elles filent. 
. IMPARFAIT. 
Ik spon, _ je filois ou je filai. 
4 spont, - . tu filois. 
LEA of zy spon, il ou elle filoit. | 
y sponnen , nous filions ou nous filimes. 
De spont , vous filiez. 
J sponnen ils ou elles filoient. 


PARFAIT. 


j'ai file. 

tu as file. | 

il ou.elle a file. 

nous avons file. 

vous avez file. 

ils ou elles ont filé. - 


e 
PLUSQUE-PARFAIT. 


Tk had g'sponnen , 

Gy had gesponnen, 

Hy Re zy had Sesponnen , 
W y hadilen gesponnen , 
Gyl. had gesponnen, 

Zy hadden gesponnen , 


j'avois file 

tu avois filé. 

il ou elle avoit filé. 
nous avions file. 

vous aviez file. 
is ou elles ayoient file. 
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FUTUR SIMPLE. 


Ik zal spranen , | je filerai. 

Gy zult spinnen , ; tu fileras. 

Hy of zy zal spinnen , il ou elle filera. 

Wy zullen spinnen , nous filerons. 

Gyl. zult spinnen, vous filerez. 

Zy zullen spinnen, {ls ou elles fileront. 
; ss. FUTUR-COMPOSÉ. 

Jk zal hebben gesponnen, j'aurai filé. 

Gy zult hebben gesponnen , tu auras filé. 


Hy of y 2al hebben gesponnen, il ou elle aura filé. 

W y zullen hebben gesponnen, nous auronsfilé. 

Gryl. zult hebben gesponnen , vous aurez file 

Zy zullen hebben gesponnen , ils ou elles auront file. 


CONDITIONNELS 
| PRÉSENT. 
Ik zou of zoude spinnen, jefilerois. 
Gy zoud spinnen , tu filerois. 
Hy of zy zou of zoude spinnen, il ou elle fileroit. 
W'y zouden spinnen , nous filerions. 
Gyl. zoud spinnen, ._ vous fileriez. 
Zy zouden spinnen , ils ou elles fileroient. 
| | PASSÉ. | 
TK zou of zoude hebben gesponnen, j'aurois filé, 
4 zoud hebben sesponnen , tu aurois file. | 
[y of zy zou froide hebben ge- il ou elle auroit filé. 


sponnen , ; 
W'y zouden hebben gesponnen, nous aurions file. 
Gryl. zoud hebben gesponnen, Vous auriez filé. : 
Zy zouden hebben gesponnen, ils ou elles auroient filé. 


IMPERATIF. 
Spin, | file. | 
athy of zy spinnes * qu'il ou qu'elle file. 
Laet ons spinnen, lons. 
Spint gyl. filez. 
Jat y spinnen, qu'ils ou qu'elles filent. 
SUBJONC'IF 
PRÉSENT OU FUTUR. 
Datik spinne, - ., que je file. 
Dat gy spint, : que tu files. 


‘ Dat hy of zy spint ofspinne, qu'il ou qu’elle file: - 


L 


} 


Dat wy spinnen, 
Dat gyli. spint, 
Dat zy spinnen, 


Dat ik spon, 

Dat £y spont, 

Dat hy of zy spon, 
Dat wy sponnen, 
Dat gyl. spont, 
Dat zy s,onnen, 


_ Datik hebbe gesponnen, 
Dat gy hebt gesponnen, 
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que nous filions. 
que vous filiez. 
qu'ils ou qu'elles'filent. 


IMPARFAIT. 


que je filasse. 

que tu filasses. 

qu'il ou qu'elle filät 
‘que nous filassions. 

que vous filassiez. 

qu'ils ou qu'elles filassent, 

PARFAIT. 
que j'aic filé, 
que tu aies file, 


Dat hy of 27 heëft of hebbe ge- qu'il ou qu'élle ait’filé. 


sponnen , 
Dat wy 
Lai gyl. heli gesponnen 


Dat zy hebben gesponnen, 


hebben gesponnen ) 


que nous ayons filé, 
que vous ayez filé. 
qu’ils ou qu'elles.aient: filé. 


2 


PLUSQUE-PARFAIT, 
Dat ik hadde gesponnen , que j'eusse filé. 
Dat gy had sesponnen , que tu eusses.file. 
Dat hy y hadde gesponnen, qu'il ou qu'elle eût fk. 
Dat wy dden gesponsen , que nous eussions filé. 
Dat gyl. had gesponnen , que veus eussiez filé. 
Dat z7 hadden gesponnen , -quils où qu'elles cussent' fie 
INFINITIF. | 
PRÉSENT. 
Spinnen, _ filer. 
PASSE. 
-Hebben gesponnen, avoir filé. 
PARTICIPES. 
|, PRÉSENT. 
Spinnende , filant, 
:-PASSÉ. 
Hebbende sesponnen , ayent'4, 
PARTICIPE PASSIF. 
Gesponnen, filé. 
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No XXIII Ziste des autres verbes irréguliers 
qui sont le plus en usage avec leurs impar- 
faits et parfaits. 


Bidden, prier; imparfait, ik bad, je priois, je priai; par- 

fait, 14 heb gebéden, j'ai prié. | 

Brengen, porter; ik bragt, je portois, je portai; ik keb 

| gebrapt, j'ai porté. : | 

_ Bederven, gâter; ik bedierf, je gâtois, je gâtai; 5k Leb 
| ‘bedorven, j'ai gâté. 

Denken, penser; ik dagt, je pensoïs, je pensais :& heb 

| gedagt, j ai pensé. 

Doen, faire; tk deéd, je faisois, je fis, it heb gedaen, j'ai fait. 
Draegen, porter; 1& droeg, je portois, je portai; it heb 
gedraegen, j'ai pee | 
Gaen, aller; :& gite j'allois, j'allai; & ben gegaen 

je suis allé, 
Hangen, pendre; ik hing, je pendois, je pendis; zk }eb 
ehangen, j'ai pendu. 
Helpen, aider ; ik hielp, j'aidois, j’aidai; :k heb gehol- 
pen, j'ai aidé. ; 
Houden , tenir; ik hield, je tenois, je tins, &k keb gehou- 
den, j'ai tenu. | | 
Houwen, couper; ik hieuw, je coupois, je coupai, ct keb 
gehouwen, j'ai coupé. | 
Jaegen, chasser ; ik joeg, je chassois, je chassai; ik Aeb 
: gejaegd, j'ai chassé. | 
Kerven, tailler ; ck borf, je taillois, je taillai ; ik heb gekor- 
ven , j'ai taillé. 
Klimmen , grimper ; ik klom, je grimpois, je grimpai; :£ 
heb geklommen, j'ai grimpé. " 
Koômen, venir ; ik bwam, je venois, je vins; ik ben gekoo- 
men, je suis venu. | 
Laeten, laisser; 1 lies, je laissois, je laissai; ik Aeb 
gelaeten, j'ai laissé, - L 
Liggen, leggen, coucher, être couché; ik lag, je couchois, 
ne je couchai; #4 heb gelégen, j'ai couché. 
En 9. 
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Kvopen, acheter; ik kogt, j'achetois, j'achetai; 5E Leb 
gekogt, j'ai acheté. | 

Loopen, courir; ék diep, je couroïs, je courus; 5k heb 

| eloopen , jai couru. 

Melken, traire; ik molk, je trayois; i& hvb gemolken, 
’ai trait. Lou 

Moeten, devoir; i& moest, je devais, je dus; && heb 
gemoeten, j'ai dù. | 

Roepen, appeler; ëk riep, j'appelois, j'appelai; 4 heb 
geroepen, jai appelé. 

S'heéren, raser; ik schoùr , je rasois, je rasai; ik keb ge- 
schodren, j'ai rasé. | 

Scheppen, créer; ik schiep, je créois, je créai; i& keb 
geschaepen, j'ai créé. 

Schelden, injurier; ik scholl, j'injuriois, j'injuriai; 54 
heb gescholden, j'ai injurié. 

Schenken, verser; ik schonk, je versois, je versai; ik heb 

geschonken, j'ai versé. 

Slaen, frapper; ik sloeg, je frappois, je frappai; ét keb 
geslaegen, j'ai frappé. 

Slaepen , dormir; ik sliep, je dormois, je dormis; ik heb 
geslaepen, jai dormi. : 

Smelten, fondre; ik smolt, je fondois, je fondis; &E heb 
esmolten, j'ai fondu. 

Staen, être de bout; ik stond, j'étois ou je fus de bout; & 

heb gestaen, j'ai été débout. : 

Steélen, voler, drober: ik stodl, je volois, je dérobois, je 

: *_ dérobaïi; it heb gestodlen, j'ai dérobé. 

Sterven, mourir; ik stierf, je mourois, je mourus; &k 
ben gestorven, je suis mort. ° 

Stooten, pousser; ik stiet, je poussois; je poussai; ik heb 

| .  gestooten, j'ai poussé. 

Treffen, toucher ; ik trof, je touchois, je touchai, :£ 
heb getroffen, jai touché. 

Trekken, rer ; ik trok, je tiroïis, je tirai, && heb ge- 
trokken, j'ai tré. | ou 

Vaeren, naviguer ; ik voer, je naviguois , je navigudi; 
ik heb gevaeren, J'ai navigué. | 


(159) 
Fallen , tomber ; ik viel, je tombois, je tombai ; &E ben geval- 
len, je suis tombé. 
Vangen, attraper; ik ving, j'attrapois, J'attrapai; ik keb 
| gevangen, \ai attrapé. | | 
Ortfangen , recevoir; ik ontfing, je recevois, je reçus ; 
heb ontfangen, j'ai reçu. 
Vegten, se battre ; ik vogt, je me battois, je me battis ; [7 
heb gevogten, je me suis battu. 
Verlaeten , abandonner ; ik verliet, j'abandonnois, j’aban- 
donnai ; &k heb verlaeten, ÿ ai abandonné. 
Vlegten, tresser ; ik vlogt, je tressois, je tressai ; ik keb ge- 
_vlogten, J'ai tressé. 
Vraegen, demander ; ik vroeg , je demandois, je demandai; 
ik heb gevraegt, Yai demandé. 
Vreéken, venger ; ik vroôk, je vengeois, je vengeai; && 
heb gevrodken, j'ai vengé. 
Wassen, croître ; ik wies, je croissois, je crûs ; &k keb ge- 
Lu swassen, J'ai Crû. 
HVeéten, savoir ; ik wist, je savois, je sus ; it heb geweé- 
ten, jai su | 
Weégen, péser ; 1£ woôg, je pésois, je pésai ; ik heb gewod- 
_. gen, j'ai pesé. | oo 
JVerven, enrôler ; ik wierf, j'enrôlois, j'enrôlai ; ëk Aeb. 
geworven, jai enrôlé.. | : 
HV'erpen, jeter ; ik wierp, je jetois, je jetai ; ik Leb gewor- 
pen, j'ai jeté. 
Zeggen , dire ; ik zeyde, je disois, je dis; 2t keb gezegt of 
gezeyt,jJaidit | 
Zenden, envoyer ; ik zond, j'envoyois, j'envoyai ; && heb 
gezonden , j'ai envoyé. 
Zien, voir; ik zag, je voyais, je vis; it heb gezien, j'ai vu. 
Zitten, s'asseoir ; ik zat, je m’asseyois, je m’asseyai; ck 
ben gezéten, je suis assis. | 
Zoeken, chercher ; it zogt, je cherchois, je cherchai ; && keb 
._ , . gezogt, j'ai cherché. | 
Zweëren, jurer ; ik zwoûr, je jurois, je jurai ; &E heb ge- 
zwoûren, j'ai juré. 


LU 


ee 
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‘Zwellen, enfler ; ik zw01, j’enflois, j’enflai ; &k heb gezwol. 
. Len, j'ai enflé. | 
Zwelgen, avaler ; ik zwolg, j'avalois, j’avalai ; ik heb ge- 
| ._Zwolgen, j'ai avalé. 1. Le. 
.Æwemmen , nager ; ik zwom, je nageoïs, je nageaï ; &E Aeb 
| _ gezwommen, j'ai nagé. | | 
Graeven, fouir ; ik groef, je fouissois, je fouis ; ik heb ge- 
_ . , graeven, j'ai foui. L 
Begraeven, enterrer ; ik begroef, j’enterrois, j’enterrai ; 
heb begraeven, j'ai enterré. 


N° XXIV. Modèle de conjugaison pour les 
verbes passifs vereert zyn, étre honoré? 


D 


INDICATIF. 
| PRÉSENT. 
Æk ben vereert, je suis honore. 
Gy zyt vereert, tu es honoré. 
Hy of zy is vereert, il ou elle est honoré. 
y zyn vereert, vous sommes honorés. 
Gryl. gyt vercert, _ vous êtes honoreés. : 
ZY zy7n vereert, ils ou elles sont honorés. 
EMPARFAIT. 
Ik was vereert, _ j'etois om je fus honoré. 
 Gy waert vereert, tu etois honoré. 
Hy of zy was vereert, il ou elle étoit honore. . 
y waeren vereert, nous étions ou n us fümes ho- 
| nores. 
Gyl. wvaert vereert , . vous étiez honorés. 
Z'y waeren vereert, ils ou elles étoient honorés 
a | PARFAIT. RE. 
Ik heb vereert geweë:t, j'ai été honoré. 
Gy hebt vereert geweëst, tu as étc honore, 
Hy of zy heëft vereert g'weëst , il ou elle + été honoré. 
I y hebben vereert geweëst, nous avons té honorés 
DE hebt vereert geiveést, vous avez été honorés. | 
. Zy hebben vereert geweëst, ils ou elles ont été honore. 
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PLUSQUE-PARFAIT. 


Ik had vereert geiveëst, 

Gy had vereert geweést, 

Æy ef 3, had vereert geweëst, 
HW y hadden vereert geweëst, 
Gri. had vereert geweëst, 

Zy hadden vereert geiweëst, 


j'avois été honore. 


tu avois ete honore. 


il ou elle avoit été honore. 
nous avions ete honorés. 

vous aviez ete honorés. : 
ils ou elles ayoient été honores. 


.FUTUR SIMPLE. 


Ik zal vereertzvn, 
2 zult vereert zÿyn , 

(y of zy zal vereert z7n,. 
Wy zullen vereert 2yn, 
Gyl. zult vereert zyn, 

Zy zullen vereert zÿn , 


je serai honoré. 

tu seras honore. 

il ou elle sera honoré. 
nous serons honofes. 
vous serez honorés. 

ils ou elles seront honorés. 


FUTUR COMPOSÉ. 


1k zal hebben vereert geweëst , 
Gr zult hebben vereert geweést , 
#y of y zal hebben vereert ge- 
wcest , | 
Wy zullen hebben vereert ge- 


weest , ; 


j'aurai été honoré. 
tu auras cte honore. : 
il ou elle aura éte honore. 


nous aurons été honores. 


Grl. zult hebben vereert geweést, vous aurez été honorés. 
Zy zullen hebben vereertgeweëst, ils ou elles auront été honorés 


CONDITIONNELS 


ÎIk zou of zoude vereert zyn, 
é veréert zÿyn ;, 
y of zy zou foie vereert 
ZYR » 
W'y zouden vereert zyn ; 


Gryl. zoud vereert zyn , 
Zy zouden verecrt zyn, 


PRÉSENT. 


je scrois honoré. 
lu serois honoré. 
il ou elle seroit honoré. 


nous serions honorcs. 
sous seriez honoreës. 
ils ou elles seroient honores. 


PASSÉ. 


Tk zou of soude hebben vereert. 


geweëst, 
Gy zoud hebben vereert geweëst, 
Hy of 27 zou of zoude hebben 


. vereert geweëst , 


W/y zouden hebben vereert ge- 
weést , 


y Zzouden hebben vereert 
weést , 


j'aurois été honoré. 


tu aurois été honore. 
il ou elle auroit été honore. 


nous aurions été honores. 


De zoud hebben vereertgewéést,- vous auriez été honorés. 
ge ils ou elles auroient été honorés. 
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IMPÉRATIF. 


Z'yt of weës vereert, 
Dat hy of 77 vereert zy , 
Laet ons vereert zyn , 
Zrt gyl. vereert, 

Dat sy vereert 37n, 


sois honore. 

qu'il ou .qu’elle soit honoré, 
soyons honorés. 

soyez honorés. 
qu’ils ou qu’elles soient honoreés. 


’ 


SUBJONCTIF 


PRÉSENT OU FUTUR. 


Dat ik ben of zy vereert, 
Dat gy z7t vereert , 

- Dat hy is of zy vereert , 
Dat wy zyn vereert, 

Dat gyl. zyt vereert, 
Dat zy zyn vereert, 


que je sois. honoré. 

que tu sois honoré. 

qu'il ou qu'elle soit honoré. 
que nous soyions honorés. 

que vous soyiez honorés. 

qu'ils ou qu'elles soient honorés. 


LIMPARFAIT. 


Dat ik was of waere vereert , 
Dat gy waert vereert , 


que je fusse honore. 
que tu fusses hono ë. 


Dat hr 0/17 was \f waerevereert, qu'il ou qu'elle fût honoré. 


Dat wy waeren vereert , 
Dat gyl. waert vereert , 
Dat zx waeren vereert , 


que nous fussions honoreés. . 
que ‘vous fussiez honorés. | 
qu'ils ou qu’elles fussent honores. 


PARFAIT. 


Dat ik hebbe vereert geweëst , 

Dat 5y hebt vereert geweëst , 

Dat hy of zy heëft of hebbe 
vereert geweësl ; 

Dat wy hebben vereert geweëst, 

Dat gyl. hebt vereert geweést , 

Dat zy hebben vereeri geweëst, 


que j'aie été honoré. 
que tu aies été honore. 
qu’il ou qu'elle ait été honoré. 


que nous ayons été honorés. 
que vous ayez été honorés. 
qu'ils ou qu'elles aient été ho- 
norés.. | 


PLUSQUE-PARFAIT. 


Dat ik hadde vereert geweëst, 

Dat 3 y had vereert geweëést , 

Dat hy of y liadde vereert 
eweést, 

Dat w y hadden vereert geweëst, 

Dat gyl. had ‘vereert geweést, 


que j'eusse été honoré. 
que tu eusses été honoré. 
qu'il ou qu’elle eût été honoré. 


que nous eussions été honorés, 
que vous eussiez été. honorés. 


. Dat zy hadden vereert geweést, qu'ils ou qu'elles eussent ‘été 
honorés. : | | 
INFINITIF 
PRÉSENT. ——— 
Vereert zyn of weëzen, être honore. 6 


 Wereert hebben geweëst , 


pa 


Zynde vereert , 


Hebbende vereert geweëst , 
PARTICIPE PASSIF. 


Vereert, 
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PASSÉ. 
avoir été honoré. 


PARTICIPES. 


PRÉSENT. 
étant honore. 


PASSÉ. 
ayant été honore. 


honore. 


No XXV. Conjugaison pour les verbes neutres 
qui vont avec le vérbe auxiliaire étre. Koô- 
men , venir. Participe passif gekodmen, venu. 


JIk koôm , 
FA ip n 
y of 27 Koomt 
HW y kodmen , d 
Gyl. kodmt, 
Zr koômen , 
Ik kwam , 
Gy kwamt , 
By va zy kwam , 
y kwamen , 
D kwamt , 
y kwamen , 
Jk ben gekodmen , 
Gr zyt gekoèmen, 
H) of zy is gekodmen , 
y ZYR soloèmen ; 


Le zytgekoômen , 
y ZYR gekodmen , 


INDICATIF 


PRÉSENT. 


je viens. | 
tu viens. 4 
il ou elle vient. 

nous venons. 

vous venez. 

ils ou elles viennent. 


IMPARFAIT. 


je venois ouje vins. 

tu venois. 

il ou elle venoit. 

nous venions, ou nous vinmes 
vous veniez. 

ils ou elles venoient. 


PARFAIT. à 


je suis-venu. 

tu es venu. 

il ou elle est venu. 
nous sommes venus. 
vons êtes venus. 

is ou elles sont venus. 


\ 
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PLUSQUE-PARFAIT. 


Jk was gekoômen , 

Gy waert gekoômen , 
Hry of zy was gekoômen , 
W y waeren gekoômen , 
G yl. waert gekoômen, 
Zy waeren sekoômen , 


j'etois venu. 

tu étois venu. 

il ou elle ctoit venu. 
nous étions venus. 

vous étiez venus. 

ils ou elles étoient venus. 


FUTUR SIMPLE. 


JIk zal Koômen ; 
Gy zult koômen, 
FA of zy zal koômen , 


zullen koômen , 


A zult koômen , 
y zullen kodmen, 


je viendrai. 

ta viendras. 

il ou elle viendra. 
nous viendrons. 

vous viendrez. 

ils ou elles viendront. 


FUTUR COMPOSÉ. 


Ik zal zyn gekoèmen, 
Gy zult zyn gekoômen , - 
Hy of zy zal zyn gekoômen, 
W y zullen zyn gekoômen , 
DE zult zyn gekoômen , 

y zullen zyn gekoômen , 


je serai venu. 

tu seras venu. 

il ou elle sera venu. 
nous serons venus. 

vous serez venus. 

ils ou elles seront venus. 


CONDITIONNELS 


PRÉSENT. 


Ik zou of zoude kodmen, 
Gy zoud koômen , 
Hy of zy zou of zoude koomen , 
Wy zouden koômen , ‘ 
is zoud koômen , 

.Y zouden komen , 


je viendrois. 

tu viendrois. 

il ou elle viendroit. 
nous viendrions. 

vous viendriez. 

ils ou elles viendroient. 


PASSÉ. 


* Fk zou A zoude zyn gekodmen , 
4 zoud zyn gekoômen , 
[y of zy zou of zoude zyn ge- 
koomen, 

Wy zouden zyn gekodmen , 

Gyl. zou zyn gekodmen , 

Zy zouden zyn sekodmen, 


je serois venu. 
tu serois venu. 


‘ il ou elle seroit venu. 


nous serions venus 
vous seriez venus. 
ils ou elles sereient venus. 


IMPÉRATIF. 
Koôm , viens. 7: 
Dat hy of zy koème, qu’il ou qu’elle vienne. 
Laet ons koëmen , venons. __« 
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Koômt A 9 | venez. 
Dat 7 koômen , | qu'ils ou qu’elles viennent. 
SUBJONCTIF 
° PRÉSENT OU FUTUR. « 
Dat ik koôme, - que je vienne... EC 
Dat gy koômt, que tu viennes. | 
Dat ky of" z7 koôme , qu’il ou qu'elle vienne. 
Dat wy koômen, que nous venions. 
Dat gr. koômt À que vous veuiez. 
Dat z7 koômen , ._ qu'ils ou qu'elles viennent. 
nn _. | IMPARFAIT. | x 
Dat ik kwam ,. . que je vinsse. 
Dat y kwant, : que tu vinsses. 
Dat hy of zy kwam, qu’il ou qu'elle vint. 
Dat wy kwamen, | que nous vinssions. 
Dat gyl. kwamt, que vous ‘inssiez. 
Dat y kiwamen , qu'ils ou qu'elles vinssent. 
PARFAIT. 
Dat ik ben of zy gekodmer, que je sois venu. 
Dat gy zyt gekoômen, qne tu sois venu. 
Dat hy of 27 is of zy7 gekodmen, qu'il ou qu'elle soit venu. 
Dat wy zyn gekodômen, que nous soyions venus. 
Dat gyl. zyt gekoômen, ” que vous soyiez venus. 
Dat zy zyn gekodmen , "qu’ils ou qu’elles soient venus 
| PLUSQUE-PARFAIT, 


Dat ik was ofwaere gekodmen, que je fusse venu. 

Dat gy waert gekodmen , que tu fusses vent. 

Dat hy of ‘27 was of waere qu'il ou qu’elle fût venu. 
gekoômen, | 


Dat y waeren gekodômen , que nous fussions venus. 
Dat gyl. waert gekodmen , : que vous fussiez venus. 
Dat 37 waeren gekodmen , - qu'ils ou qu'elles fussent venus. 
-INFINITIF | 
__ PRÉSENT. 
Koômen, venir. 
| PASSÉ. 
Gekoômen zyn, être venu 
| PARTICIPES 
PRÉSENT. 


Koômende , ._ venant. 
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PASSÉ. 
Gekoômen synde, étant ven. 
| PARTICIPE PASSIF. 
Gekoômen , venu. 


Ne XXVI. Conjugaison du verbe irrégulier 
konnen, pouvoir, savoir. Participe passif 
gekonnen, pu. 


INDICATIF. 
PRÉSENT. 

TK kan, | je peux ou je puis. 
Gry kont, tu peux. 

Bref ay kan, il ou elle peut. 

°y konnen , nous pouvons. 
Gryt. kont ; vous pouvez. 
Zy konnen ils ou elles peuvent. 
| IMPARPAIT. 

Îk kon, je pouvois ou je pus. 
Gry kost, | tu pouvois. 

Hry of zy kon, : il ou elle pouvoit. 
W y konden , nous pouvions. 

Grl. kost, : vous pouviez. 

Zy konden, ils ou elles pouvoient. 
| | PARFAIT. 

JIk heb gekonnen , j'ai pu. 

Gy hebt gekonnen , tu as pu. 

Hr of zr heëft gekonnen, il ou elle a pu. 

W'y hebben gekonnen ; nous avons pu. 

Grl. hebt gekonnen, vous avez pu. 

Zy hebben gekonnen, ils ou elles ont pu. 

PLUSQUE-PARFAIT, 

TK had gekonnen , j'avois pu. 

Gy had gekonnen , tu avois pa. | 
Hy of z7 had gekonnen, il ou elle avoit pu. 
W'y hadden gekonnen, . nous avions pu 

Gyl. had gekonnen, VOUS aviez pu. 


Zy hadden gekonnen , ils ou elles avoient pu. 
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Jk zal konnen , 
Gy zult konnen, 
Hy of zr :al konnen, 
H'y zullen kinnen, 
De cult konnen , 

y zullen konnen , 


PUTUR SIMPLE. 


je pourrai. 

tu pourras. 

il ou elle pourra. 
nous pourrons. 

vous pourrez. 

ils ou elles pourront. 


FUTUR COMPOSÉ. 


CONDITIONNELS 


PRESENT. 


Vacat. 


Ik zou of zoude konnen, 
Gy zoud konnen , 

Hy of zy zou of zoude konnen , 
H'y =ouden konnen, 
Gyt. zoud konnen, 
Zy zouden konnen , 


Ik zou hebben gekonnen, , 

Gr zoud hebben gekonnen , 

Hy vf 77 zou of zoude hebben 
eknnen, 

H'y zouden hebben gekonnen , 

Gyl. zoud hebben gekonnen, 

Z'y zouden hebben g-konnen, 


je pourrois. 

tu pourrois. 

il ou elle pourroit. 
nous pourrions. 

vous pourriez. 

ils oa elles pourroient. 


PASSE. 


j'aurois pu. 
tu aurols pu. 
il ou elle auroit pu. 


nous aurions pu. 
vous auriez pu. 
ils ou elles auroient pu. 


IMPÉRATIF. 
Il n'est point en usage. 
SUBJONC'IF 
PRÉSENT OU FUTUR. 


Dat ik konne , 

Dat gy kont, 

Dat hy of zr konne, 
Dat wy konnen , 
Dat gyl. kont, 

Dat zy konnen, 


que je puisse. 

que tu puisses. ’ 
qu'il ou qu'elle puisse. 
que nous puissions. 
que vous puissiez. 


. qu'ils ou qu'elles puissent. 


)MPARPAIT. 


Dat ik kon, 

Dat gy kost, 

Dat Le of zy kon, 
Dat wy konden , 


que je pusse. 

que ta pusses. 

qu'il ou qu'elle pt. 
que nous pussions. 
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Dat gyl. kest, que vous pussiez. 

Dat zy konden, ‘qu'ils ou qu'elles pussent. 
PARFAIT. | 

Dat ik hebbe gekonnen, que j'aie pu. 

Dat gy hebt gekonnen, que tu aies pu. 


Dat hy of 27 heëft of hebbe qu'il ou qu’elle ait pu. 


gekonnen , 


Dat wy hebben gckonnen, que nous ayons pu. 
"Dat gyl. hebt sekonnen, que vous ayez pu. | 
Dat 77 hebben gekonnen, qu'ils ou qu’elles aient pu. 
PLUSQUE-PARFAIT. 
Dat ik hadde gekonnen, que j'eusse pu. 
Dat gy had gekonnen, que tu eusses pu. 
Dai hy hadde gekonnen , qu’il ou qu’elle eùt pu. 
Dat wy hadden gekonnen , que nous eussions pu. 
_ Dat gyl. had gekonnen, . que vous eussiez pu. 
: Dat zy hadden gekonnen, qu'ils ou qu'elles eussent pu 
INFINITIF 
| PRÉSENT. 
Konnen, pouvoir. 
PASSÉ. 
Hebben gekonnen, | avoir pu. 
PARTICIPES. 
PRÉSENT. 
Konnende, pouvant. 
| PASSÉ. 
Hebbende gekonnen , ayant pe. 


PARTICIPE PASSIF. 
Gekonnen, * pu. 


Reñarque sur le verbe konnen. 


On ne se sert pas du participe passif gekonnen, quand 
il y a un verbe après lui, mais de l’infinitif tonnen, comme : 
_äk heb niet kbonnen koômen, je n’ai pas pu venir. Mais s’il 
n’est pas suivi d’un verbe, on dit régulièrement getonnen, 
eomme :ëk heb niet gekonnen, je n'ai pas pu. I en est 


Ci) 

de mème des autres verbes, -qui au parfait ont un verbe 
après eux, comme :s#illen, moûgen, doen, moeten, enz., et 
dont alors les participes passifs gewilt, gemoègen, gedaen, 
gemoeten, ne s emploïént pas, ainsi on dit : && keb dat niet 
Anoûdgen doenz ik heb dit xoo willen maeken; ik heb den 
Eleermaeker doen koôrmen ; ik heb moeten vandaeg dag en 
nagt werken. | 


No XX VII. Conjugaison du verbe modgen, 
pouvoir, étre perrnis ; participe passif gemod- 
gen, pu. 


INDICATIF 
| . PRÉSENT. 

Tk mag, je. peux ou je puis. 
Gy moôgt, tu peux. 
A of zy mag; . i ou elle peut. 

J moogen ; nous pouvons. 
Gryl. moogt, vous pouvez. 
Zy moôgen , ils ou elles peuvent, 

| ; TUPARFAIT. | 
Tk mog, je pouvois ou je pus. 
cr mogt, tu pouvois. | 
A of zy mogt, il ou elle pouvoit. 

"y mogten > nous pouvions ou nous pümes. 
ot mogt, . vous pouviez. : 

y mogten ; ils ou elles pouvoïent, 

PARFAIT. 

1kheb gemoègen, j'ai pu. 
G hole gemoôgen ; | tu . pu. - 
y g 7 heëft gemoôgen , il ou clle a pu. 
H y hebben gemoôgen, nous avons pu. 


Gyi. hebt gemoôgen, 
2 hebbos sono gen 


* 


vous avez pu. 
ils ou elles ont pa. 


PLUSQUE-PARFAIT. 


Ik bad gemoôdgen, 

éme gemoôgen, | 
y A zy had gemoôgen , 

Wy n gemodgen ; 


Jj'avois pu. 


tu avois pa. 
il ou elle avoit pu. 


nous avions pu 


to 


(170) 


Gyl. had gemoôgen. vous aviez pu. 
y hadden gemoëgen , _ ils ou elles avoient pu. 
| FUTUR SIMPLE. 
Ik zal modgen, à je pourrai. 
F4 dfe moôgen ;. tu pourras. 
zal moôgen , ‘il ou elle pourra. 
Da n moûgen, nous pourrons. 
ga “zule moôgen, vous pourrez. 
zullen Hd. , - . ils ou elles POUFURE 
| FUTUR COMPOSÉ. 
Va acat.. 
CONDITIONNELS 
: : PRÉSENT. 
1k zou of zoude moôgen , je pourrois. 
zoud moôgen , tu pourrois. 
F4 of zy zou Po zoude moôgen, il ou elle pourroit. 
y zoudeg. moôgen , k nous pourrions. 
Gryl. zou ens . : vous pourriez. 
y zouden' mou, , ‘ils ou elles pourroient. 
PASSÉ. 


Ik zou of zoude hebben gemoë. j'aurois pu. 
CE zoud er que en, ‘tu aurois pu. 
V4 


of zy zou of zoude hebber ‘il'où elle auroit pu. 
emoùgen, ; . 
y zouden hebben gemodgen > Nous aurions pu. 
Gr. zoud hebben gemoôgen, : vous auriez pu. 
Zy,souden hébben” gemoôgen, . ils ou elles auroient pu. 
IMPÉRATIF. 
. If n'est point en usage. 
SUBJONCTIF 
PRÉSENT OU FUTUR. 
Dat ik mag, | {que je puisse. 
Dat gy moôgt, ; que th puisses. 
Dat hy of 27 mag, | qu'il ou qu'elle puisse. 
Dat LA moûgen, . . que nous püissions, 
Dat gyl. moôgt, ‘ . que vous puissiez. 
Dat z7 moègen, - . qu'ils.on qu'elles Ppuent 
. LMPARPAIT. L 
Dat ikmog,  . |. que je pusse. 


Dat sy 5 SR _. À que tu pusses. 


Cigr) 


Dai hy of zy most, . | qu'il ou qu'elle pût.. 4 | | 
at wyÿ mogien ; que nous pussions. ne 
Dai gryl. most, | que vous pussiez. A 
Dai zy mogten ; ; qu'ils ou qu'elles pussent. 
Rue PARFAIT. : En . 
Dat ik hèbbe gemoôgen ; © que j'aie pu. 
Dat gy hebt gemoôgen - due lu aies pa. MU 
Dat hy of z7 heëft of hebbe ge- qu'il ou qu'elle ait pu. : 2 
moôgen , 
Dat wy hebben gemoôgen, que nous ayons pu. . 
Dat gyl. hebt gemodgen, que vous ayez pu. | 
Dat zy hebben gemoôgen,.' . qu'ils ou qu'ellesaientpum ‘| 
| PLUSQUE-PARFAIT. “er 
Dat ik khadde gemoègen, que j'eusse pu. _ 
Dat gy had gemogen , que tu eusses pu. -. 
Dat 4. hadde gemodgen , . qu'il ou qu’elle eùt pu. 
Dat wy hadden gemoôgen , que nous eussions pu. 
Dat gytl. had gemoôgen , que vous eussiez pu‘ 
Dat zy hadden gemodgen, qu'ils ou qu'elles eussent pu. 
| © .INFINITIF | | 
PRÉSENT. 
Modgen, . | pouvoir. 
PASSÉ. 
Heblen gemodgen ; | avoir pu. 
. PARTICIPES 
| | | PRÉSENT. 
Modgende , ; | pouvant. 
—— PASSÉ. | 
Hebbende gemoôgen, ayant pu. 
PARTICIPE PASSIF. 
Gemodgen, 0 pu 


Remarque sur l'emploi des verbes konnen 
| et moûgen. 


Konnen se prend pour savoir, étre en état de faire, être 
capable : hy kan leézen'en schryven, il sait lire et écrire ; 
ky en kan zyn ambagt niet, il ne sait pas son métier; 

10. 
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wat kan diën jongman? qu'est-ce que ce jeune homme est 
en état de faire, ou de quoi re capable?. Moôgen se 
prend pour étre permis, pouvoir füire; moûgen wy eens. 
vraegen waerom? nous est-il permis de demander pourquoi ? 
Adam. en Eva mogten in het Aerts-Paradys van alles. 
eéten, behalven van ’t fruyt van zékeren appelboem ; 
: Adam et Éve pouvaient manger de tout dans le Paradis 
terrestre, excepté du fruit d’un certain pommier. 


No XXVIIT. Conjugaison du verbe réciproque 
zich streelen, se flatter. Participe passif zich 
gestreeld,, se flatté. 


INDICATIF 
PRÉSENT. 
Xk streel my, je me flatte. 
F4 streelt u, | tu te flattes. 
y of zy streelt zich.. il ou elle se flatte: 
W'y streelen ons ,. nous nous flattons: 
Gryl. streelt u,. | vous vous flattez. 
. @r istreelen zich ,. _ ils ou elles se flattent. 
__ IMPARFAIT. 
TK streelde my ,. ..__ je me flattois ou je me flattai 
F4 streeldeu,  tute flattois. 
By of zy streelde zickh.s. id au. elle se flattoit. 
y streelden ons., nous nous flattions. ou nous. 
| nous flattämes. 
Gry1. streelde u, vous vousflattiez. 
Z streelden. zich, ils ou elles se flattoient, 
PAR PAIT. ; | 
Ek heb my gestreeld, ._ ‘je me suis flatte. 
Gry hebt u gestreeld , tu t'es flatté. 
Hy of zy heëft zich gestreeld,  ilou elle s'est flatté, 
W'y hebben ons gestreeld, nous nous sommes flattes. 
NES u gestreeld',. vous vous.êtcs flattés. 
y hebben zich gestr'eeld , ils.ou elles se sont flattes. 
DE PLUSQUE-PARFAIT. 
IX had my gestreeld, je m'étois flatte. 


Gy had u gestreeld,, tu t'élois fla tte. 
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FA A Le had zich cash 


en ons gestreeld 
ex had u gestreeld, 
PA hadden zich gestreeld , 


©: il ou elle s'étoit flatte. 


nous nous étions flattes. - 
vous vous étiez flattés. 


. ils ou elles s’étoient flaités. 


ruTun SIMPLE. 


Ik zal my streelen ; 

A zult u nr 3 . 
° of zy zalzich streelen 
D y Lales ons streelen, É 
Grytl. zult u streelen , 
Zy zullen zich streelen , 


Ik zal my hebben gestreeld, 
zult u hebben estreeld, 
Ho zal zic hebben ge- 
TU. 
Wy zullen ons hebben gestreeld, 
A zult u hebben gestreell, 
7. zullen zich hebben gestreeld, 


je me flatterai. 

tu te flatteras. 

il ou elle se Aattera. 
nous nous flatterons. 
vous vous flatterez. 

ils ou elles se flatteront. 


FUTUR COMPOSÉ. 


je me serai flatté. 
tu te seras flatté. 
il ou elle se sera flatte, 


nous nous serons flattés. 
vous vous serez flattes. 
ils ou elles se seront flattes. 


CONDITIONNELS 
PRÉSENT. 


Ik zou of zoude my streelen , 

Gy z3oud u streelen , 

Hy of zy zou of zoude zich stree- 
Len , 

Wry zouden : ons streelen ,: 

Gyl. zoud u streelen, 

Zr zouden zich streelen , 


Ik sou “A zoude my hebben ge- 


streé 


je me flatterois. 
tu te flatterois. 
il ou elle se flatteroit. 


nous nous flatterions. 
vous vous flatteriez. 
ils oa elles se flattero‘ent. 


PASSÉ. 


je me serois flatté. 


Gy zoud'u hébben gestreeld, tu te sérois flatté. 
Ær Ÿ zy zou FA zoude zich heb- 1] ou:elle se seroit flatte. 
n gestree É ; : 
Wy onde ons hebben gestreeld, nous nous serions flattés. 
Gryt. zoud u hebben ge vous vous seriez flattes. 
Z y zouden zich hebben gestreeld, ils ou elles se seroient flattés. 
_IMPÉRATIF. 
Streel u, flattes-toi. 
Dat hy of zy zich streele , ‘qu’il ou qu’elle se fatte. 
Dat wy ons bois à . flattons-nous. 
Streelt ul, .  flattez-vous. ne 
Dat zy zich streslen ; qu'ils ou qu'elles fatteit. | 
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‘SUBJONCTIF 


PRÉSENT OU FUTUR. 


Datik my streelé, . que je me flatte- 
Dat u streelt, que tu te flattes. 
Dat hy of zy zich streele., qu'il ou qu'elle se flatte- 

” Dat wy ons streelen, que nous nous flattions. 
Dat gyl. u streelt, que vous vous flattiez. 
Dat zy zich.streelen, qu'ils ou qu'elles se flattenti 

IMPAR FAIT. 
Datik my streelde, que je me flattasse. 
Dat gy u streelde, que tu te flattasses. 

_ Dat hy of zy zich streelde, qu'il ou qu'élle se flattât. , 
Dat 1vy ons streelden , que nous nous flattassions. 
Dat gyl. u streeldle ,. que vous vous flattassiez. 
Dat zy zich streelden , qu'ils ou-qu'elles.se flattassent: 

| PARFAIT, .. 
Dat ik my hebbe gestreeld, ‘que je me sois flatte. 
Dat gy u hebt gestreeld , quetu te sois-flatte. 


Dat hy of zy zich.heëft of heb'e qu'il ou. qu'elle se soit flatté. 
gestreeld , 
Dat wy ons hebben gestreeld, que nous nous-soyons flattés. 
Dat gyl. u hebt gestreeld , que vous vous soyez flattés. 
Dat zy zich hebben gestreeld, qu'ils ou qu'elles se soient flattés. 
| . PLUSQUE-PARFAIT. 
Dat ik my hadde gestreeld , que je me fusse flaité. 
Dat gr u had gestreell, que tu- te fusses flaité. 
Dathy of zy zick hadde gestreeld, qu'il ou-qu'elle se füt flatte. 
Dat wy ons hadden gestreeld, que nous nous fussions-flattés. - 
Dat gyl. u had sestreeld, que vous voûs -fussiez tlattés. 
Dat zy zich hadden:gestreeld, qu'ils ou qu'ellesse fussen: flaités. 
| ; PRÉSENT. 
Zich streelen , se flatter. 
| | PASSE. 
Zich hebben gestreeld, s'être flatte. 
PARTICIPES 
PRÉSENT. 
Zich streelende, se flattant. 


Le 


(175 ) 


PASSE. 
Zick hebbende gestreeld , s'étant flaité. 
PARTICIPE PASSIF, 
Zich gestreeld, se flatté- 
REMARQUE. 


Plusieurs verbes réfléchis français se changent souvent 
en flamand en verbes passifs. Par exemple : Die boeken 
worden niet meer geleézen, ces livres ne se lisent plus; het 
fransch word: dodr gantsch Europa gesproéken le français- 
se parle par toute l'Europe; daer word binnen een jaer 
dodr veéle menschen in Brussel eene vaste wooning genod- 
men, il s'établit pendant le courant d’une anuée beaucoup. 
de monde dans Bruxelles. 


Du verbe pleëégen, gewoon zyn, avoir coutume. 


‘Nous n’avons que l’imparfait de l'indicatif, comme suit : 


Ik pleég of ik plag, j'avois coutume. 

Gry pleëgt plagt, : ‘ tu avois coutume. 

Hy pleës * plag ; il ou-elle avoit coutume: 
y pleësen wy plagier:, nous avions coutume. 

Grl. pleëst grl. plast, vous aviez coutume. 

Zy pleëgen 27 Dlécien , . ils ou elles avoient coutume: 


Mais quand on se sert de ce verbe dans le sens ‘de 
bedryven , faire; commettre; comme : Ày heeft'veélè mis- 
daeden gepleégst; il a fait ou commis bien de crimes, 
alors il a tous les tems et perspnues, 


Ne XXIX. Conjugaison du verbe impersennel 
régenen, pleuvoir.. 
7 INDICATIF : 
| PRÉSENT. 
Bet régent; | il pleut. 


Het régende, 
Het heëft geregent, 
Het had gerégent, 


Het zal régenen , 


Het zal gerégent hebben , 
| CONDITIONNELS 


Het zou régenen, 


Het zou hebben gerégent, 


._ Dat het régene , 


Dat het regende, 


Dat het hebbe gerégent, 


Dat het hadde gerégent, 


Régenen , 
Gerégent hebben, 
Régenend : 


Hebbende gerégent, 


Gerégent, 
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IMPARPFAÏT. 

il pleuvoit. 
PARFAIT, 

‘il a plu. 


PLUSQUE-PARPAIT. 


il avoit plu. 
FUTUR 81 MPLE. 

il pleuvra. 
FUTUR COMPOSÉ 

il aura plu. 


| PRÉSENT. | 
il pleuvroit. 
PASSE. | 
i auroit plu. 
SUBJONCTIF 


PRÉSENT OU FUTUR. 


qu'il pleure. 
IMPARFAIT. 
qu'il plût.. 
PARFAIT. 
qu'il ait plu. 
PLUÉQUE-PARFAIT, 
qu'il eût plu. 
INFINITIF . 
PRÉSENT. 
_ pleuvoir. 
PASSE. 
| . avoir plu. 
PARTICIPES 
PRÉSENT. 
_ pleuvant. 
PAS8É. : 
ayant: plu. 
PARTICIPE PASSIF. 
. plu 
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Ne XXX. Conjugaison du verbe impersonnel 
_ daeri is,Ü ya. 


# 


_ 


INDICATIF 
| PRÉSENT. 
Daer is, daer syn, il y a 
LMPARFAIT. 

Daer was, daer waeren , il y avoit. 
| | PARFAIT. 

Daer is geweést, daer zyn ge- il y a ew 

" weést,s 

PLUSQUE-PARFAIT. 

Daer was geweëst’, daer vaeren il y avoit ew 

geweëst , 


FUTUR. S!MPLE. 
Daer zal zyn, he zullen zyn, il y aura. 
FUTUR COMPOSÉ. 


Daer zal geweést zyn ,  daer zul. il y aura em 


Len gewcést zyn, 
CONDITIONN ELS 
RRÉSENT. L 


” Daer zou of zoude zyn, daer il ÿ auroit. 
zouden 2ÿn ;, 
| PASSÉ. 


Daer zou of soude geweéstzyn, il y auroit eu 
daer zouden geweést zyn:, 


IMPÉRATIF. 
Laet 'er zyn , laeten ‘er zyn, qu'il y ait. 
: SUBJONCTIF . 
PRÉSENT OU FUTUR. 
Dat'er is ofzy, dat'er 27m, qu'il ÿ ait. 
| EMPARFAIT. | 
Dat 'er waere, dat 'er waeren, qu'il y eût. 
PARPAIT. 


Dat 'er is geweést, dat'er zrn qu'il y ait eu: 
geweëst , 
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PLUSQUE-PARFAIT. 
Dat'er was geweëst , dat'ér svue- qu'il y eût eu. 
ren geweëst , 


REMARQUE. 
Ou emploie daer is, daer was, daer is geweést, daer zal 


zyn, enz.….. Quand après ce verbe impersonnel il suit un 
nom substantif singulier : comme daer is eenen man die, enz.… 
Daer was eene vrouw die, enz. Daer is geweést een kind 
dat, enz... Daer sal zyn een groot feést met de, enz. Et on 
emploie daer syn, quand il suit un nom pluriel, comme : 
Daer zyn mannen die, enz.. Daer waeren vrouwen die, enz.…. 
Daer zyn kinderen geweést die, enr... Daer zullen groote 
J'eesten zyn met de, enz... Il en est de même du verbe imper- 
sonnel c’est, ce sont; het is, hetzyn, enz.… , comme : het 
18 een wyÿs man, het zyn wyse mannen, EN... 


No XXXI. Observations sur les conjugaisons 
des verbes. | 


Formation du Présent. 
Il se forme de Pinfinitif en rejetant en. 
Présent Infinitif. - Présent Indicatif. 


Agten , estimer ; ik agt, j'estime. 


Arbeyden, travaïller ; 
Blusschen, éteindre ; 
Geleyden, conduire ; 

Lachen, rire ; 

h $ : 
Schuymen , écumer ; 
Trouwen, marier ; 
FVryën, faire l'amour; 
FVenschen, souhaiter ; 
Koôken, cuire; 


Loopen, courir; 


ik arbeyd, je travaille. 
it blussch, j'éteinds. 
ik geleyd, je conduis. 
k lach, je ris. 

ik schuym, j écume. 

ik trouw, je marie. 

ik vry, je fais l’amour. 
tk wensch, je souhaite. 
ik Eoôk, je cuis. 
&E loop , je cours. 


— 


| Présent Infinitif. 
Etten, manger; 
Drinten, boire; 
Neemen, prendre; 
Keéren, tourner ; 
Maetken, faire; 
Raeten, toucher; 
Snyden, couper ; 
Vaeren, naviguer; 
Wagten, atiendre; 
Visschen , pècher ; 


Vermaenen, avertir; 
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Présent Indicatif. 
ik eét , je mange. 
ik drink, je bois. 


2 neëm, je prends. 


Lt keer, je tourne. 

it maek, je fais. 

ik raek, je touche. 

i snyd, je coupe.. 
ik vaer, je navigue, 
iE wagt, j'attends. 

ik visch, je pèche. 

ik vermaen, j'avertis. 


On peut excepter de cette règle 1° les verbes dont la 
ultième syllabe se termine en la même consonne par 

aquelle la dernière syllabe commence, comme beminnen, 
aimer ; érabben, gratter ; onfsnappen, échapper ; betennen, 
avouer ; verditken; épaissir; qui perdent trois lettres, et 
font au présent de l'indicatif &£ bemin, & krab, ik onfsnap, 
it betkenr., ik verdit. 

2° Ceux qui se terminent en en, qui, en rejetant en, 
changent de plus leur +, en f, comme léven, vivre; dur- 
ven, oser ; blyven, demeurer ; qui font au présent de l’in- 
dicatif ik leéf, ik durf, ik blyf. 

3° Tous ceux qui ont deux voyelles immédiatement de- 
vant l’n finale, comme doen, versaen, zien, bestaen, sub- 
sister ; etc. qu ne changent pas dans la première personne 
du présent de l’indicatif, et on dit : doen, faire ; ik duen, 
je fais. Vergaen , périr; ik vergaen, je péris. Zien, voir; 
ik sien, je vois. Bestaen, subsister; ik bestaen, je subsiste, 
Ces sortes de verbes s'appellent défectueux. 


? 


. La seconde personne du singulier et du pluriel, et la 
troisième personne du singulier au présent de l'indicatif, 


comme aussi la seconde du singulier et du pluriel au présent 
‘du subjonctif, prennent # à la fin, comme : gy woont, tu 
demeures; Ly woont, il demeure; gy k&eden woont, vous 
demeurez ; dat gy swoont, que tu demeures; dat gyl. woont, 
que vous demeuriez, etc. 
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De la formation de Ÿ Imparfait. 


Voici des exemples d’un imparfait où la lettre a précède 
immédiatement la dernière consonne. 


Infinitif. | Imparfait. 
Eéten, manger; ik at, wy ater, 
Bidden, prier; tk bad, wy baden. 
Breéken, rompre ; | #k brak, wy braken. 
:Geéven, donner; il gaf, wy gaven. 
Koômen, venir; . ‘7 26 Ewam, wy kwamenm 
Leézen, lire ;  4E las, wy lazen. 
Neémen, prendre; ak nam, wy namen. 
Zien, NOT; - : . <E 3ag, wy zagen. 
Zitten, être assis ; il zat, wy zaten. 
Steéken, piquer; 1E stat, wy staken. 
Spreéken, parler; at sprak, wy spraken, 
Treéden, marcher ; L trad, wy traden, 
Vergeëten, oublier ; 1 vergat, wy verpaten. 


et quelques autres. 


Les verbes qui se terminent en ben pen » den, men, nen, 
ren, wen et zen, Changent ces trois lettres finales ou les 
deux seulement en de, pour l’imparfait ; comme : SE 


Beminnen , aimer ;:. it beminde, j aimois ou j'ai- 
Hooren , entendre; it Aoorde, j'entendois. 
Krabben, gratter; ik krabde , je grattois. 
Leenen, prêter ; ik leende, je prètois. : 
Schuwymen , écumer ; ik schymde, j écumois. 


Trouwen, se marier; ik trouwde, je me mariois. 


F'reezen, craindre ; 


V'ertellen, raconter ; 


Haelen, chercher ; . 
Behaegen, plaire; 
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ik vreesde, je craignois. 
ik vertelde, je racontois. 
_#E haelde, je cherchois. 
ik behaegde, je plaisois. 


Les verbes terminés en chen, Jen, ken, pen et sen, font 
leur imparfait en ajoutant # au présent de l'indicatif, 


Infiniüf. 
Lachen , rire ; 
Maeken , faire ; 
Ontsnappen , échap- 

per : | 
Straffen, punir; 
 Verlossen, délivrer; 


Visschen, pêcher ; 
Wasschen , layer ; 


Indicatif présent. 
ik lach, je ris, 
tk maek, je fais; 


tk ontsnap , j'échap- 
es. 


ik straf, je punis; 


ik verlos, je délivre; 


ik visch , je pêche; 
3k wasch, je lave; 


Imparfait. 
ik lachte je riois ou 
je riai. 
ik maekte, je faisois. 
ik ontsnapte, j'échap* 
ois. 
ik strafte, je punis- 
sois. : 
ik verloste, je déli- 
vrois. 
ik vischte, je péchois. 
ik waschte, je lavois. 


. Les verbes terminés en fen et en den comme groeten, sa- 


luer ; dooden, tuer ; etc. , font leur imparfait en ôtant 7 de 


l'infinitif et y ajoutant de. 


Infinitif. 
Agten , estimer; 
Boeten , expier ; 

_‘ Groeten , saluer ; 
- _ Haeten , haïr; 
Lusten, désirer; 
Mesten, engraisser ; 


Natten , mouiller; 
Pagten , affermer ; 
Æwisten , dépenser ; 


Rusten , reposer 5 
Schatten, taxer; 


Indicatif présent. 
ik agt, j'estime ; 

ik boet , j'expie ; 

ik groet , je salue ; 
ik haet, je haïs; 

ik lust , je désire ; 
ik mest, j'engraisse; 


ik nat, je mouille; 
ik pagt, j'afferme; 
ik kwist, je dépense; 


ik rust ; je repose ; 
ik schat, je taxe ; 


Imparfait. 


ik agtede , j'estimois. 
tk boetede , j'expiois. 
ik groetede, je saluois. 
&k haetede, je haïssois. 
tk lustede, je désirois. 
tk mestede , j'engrais- 
sois. 
ik nattede, je mouil- 
lois. 
ik pagtede ; j'affer- 
mois. 
ëk kwistede, je dépen- 
sois. | 
ik rustede, je reposois. 
tk schattede, je taxois. 
JT 


Troosten, consoler ; 


Vasten, jeûner; 
W'agten , attendre ; 
Zugten , soupirer ; 
Antwodrden ; répon- 
dre, . 
Bloeden ; saigner; 
Hoeden, garder; 
Dooden , tuer ; 
Kleeden , habiller ; 
Smeëden , forger ; 
Myden , éviter ; 
Nooden , inviter ; 
Redden , régler; 
Poeden , nourrir; 


’ 
ee , mener ; 
Scheyden , séparer; 


Laeden , charger ; 
Raeden , conseiller ; 


Braeden , rôtir ; 
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ik troost, je console; 


ik vast, je jeùne ; 
ik wagt, j'attends; 


ik zugt, je soupire ; 


tk antwodrd, je re- 
onds ; 


ik bloed, je saigne ; 


ik hoed , je garde; 
tk dood, je tue; 

ik kleed , j'habille ; 
ik smeéd , je forge ; 


ik myd , j'évite ; 
ik nood , j'invite ; 


. ëk red , je règle ; 


sk voed , je nourris ; 


ik leyd , je mène; 
ik scheyd, je sépare; 


ik laëd , je charge; 
ik raed, je conseille; 


ik braed , je rôtis; 


tk trobslede, je cen- 


- solois. 


ik vastede, je jeünois. 
ik wagtede , j'atten- 

dois. | 
ik zugtede , je soupi- 


rois. | 

ik antwodrdede , je 
répondois. 

ik bloedede , je sai- 
gnois. 

ik hoedede, je gardois. 

ik doodede ; je tuois. 
ik kleedede, j'habil- 


ois. 

ik smeëdede , je 
geois. | 

ik mydede , j'évitois. 

1k noodede, j'invitois. 

ik reddede, je réglois. 

ik voedede , je nour- 

rissois. 

ik leydede, je menois. 

ik scheydede, je sé- 
parois. à 

ik laedede, je char- 
eois. 

ik raedede, je con- 
seillois. 

ik braedede, je rôtis- 
sois. 


for- 


L 


Nota. Les verbes terminés en #en s’écrivent au parfait 


avec unéet ceux en den avec un d, comme : && heb gerust, 
j'ai reposé; ik Aeb gevoed, j'ai nourri. Ces quatre derniers 
font au parfait, gescheyden, gelaeden, geraeden , gebraeden. 


Les verbes qui ont un y devant leur dernière syllabe, 
changent à l’imparfait cet y en eé; comme: | 


Infinitif, 
Byten, mordre; | 


Imparfait. 
ik beét, je mordois ou je mor. 


. | Se 
 Blyken, paroître; ék bleék, je paroissois. 


Infinitif. 
Glyden, glisser ; 
Grypen, empoigner ; 
. Kyken, regarder ; 
Krygen, prendre ; 
Xryten, pleurer; 
Lyden, souffrir ; 
Neygen, incliner ; 
Nypen, as ; 
Pryzen, louer ; 
Ayzen, monter ; 
Schynen, réluire ; 
Schryden, enjamber ; 
Slypen, aiguiser ; 
Snyden , tailler ; 
: Smyten, jeter ; 
Stryden, combattre; 
Wyzen, montrer; 
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Imparfait. 
it gleéd, je glissois. 
ik greép, j empoignois. 
ik beék, je regardois. 
ik kreég, je prenoïs. 
ik treét , je pleurois. 


: &k-leéd, je souffrois. 
ik neég, j'inclinois. 


ik neép, je pinçois. 
ik preés, je louois. 
ik rees, je montois. 
it scheën, je réluisois. 


- t schreëd, j'enjambois. 
ëk slcép , j'aiguisois. 


1k sneéd, je taillois. 

ik smeét, je jetois. 

ik streéd, je combattois. 
ik sweés, je montrois. 


et plusieurs autres. 


Il y a encore beaucoup d’autres verbes qui ne suivent 
point les règles données touchant la formation de l’im- 
arfait; on les joindra ici, en mettant le présent de 
’infinitif, le présent de l’indicatif et l’imparfait. er 

1. On fera suivre ceux qui changent leur voyelle a 
à l’imparfait, comme : | 


Irfinitif. 
Blaezen , souffler ; 


Slaepen , dormir ; 
Gaen , aller; 
Hangen, pendre ; 
Ontfangen, recevoir; 
Vangen, prendre; 
Vallen , tomber ; 
Laeten , laisser : 
W/assen , croitre ; 
Begraeven, enterrer; 


Présent. 
tk blaes , je souflle ; 


ik slaep, je dors; 

ik gaen, je vais; 
tk fane , je pends; 
ikontfang. je recois; 
ik vang , je prends ; 
ik val, je tombe ; 
ik laet, je laisse ; 


‘ k was, je crofs; 


ik begraef, j'enterre; 


Imparfait, 
ik blies , je soufflois, 
je soufflai | 
ik sliep', je dormois. 


. kging, j'allois 


ik hing , je pendois. 
ik nas je recevois. 
ik vins, je prenois. 
ik vid, je tombois. 
ik liet , je laissois. 

tk wies, je croissois. 
ik begroef, j'enterrois. 


Lleo 


V’raegen, demander; 


Jaegen , chasser ; 
Draegen., porter; 
Graeven , fouir ; 
Slaen, battre ; 
Vaeren, FM pr 
Staen , être débout:; 
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ik vraeg , je deman- 1k vroez, je deman- 
‘ dois. 


e 
ik jaeg , je chasse; ik joeg, je chassois. 
droeg , je portois. 


ik draeg ,je porte; tk 

ik graef!, je fouis; ik groef, je fouissois. 
ik slaeg, je bats ; ik sloeg, je battois. 
ik vaer, je navigue ; ik voer, je naviguois. 
ik staen , je suis dé- ik stond , j'étois dé- 
bout ; bout 


2°. Ceux qui changent leur e à l’imparfait. 


Infinitif, 
E'eten, manger: 


Geneëzen, guérir; 
Geëven, donner; 
Leëzen lire ; 
Steëken , piquer ; 
Meëten, mesurer; 
Neémen , prendre; 
Treëtden | marcher; 
Spreéken, parler; 
Vergeëten, oublier; 
Breëken ; rompre ; 
Brengen, apporter; 
Denken , peuser ; 
Beveëlen, comman- 
der ; 
W'eëten , savoir ; : 
Gelden , valoir ; 
Kerven , tailler ; 
Schelden, invectiver; 


Schenken , verser; 
W'eëgen , peser ; | 
Beweégen,émouvoir; 


Scheëren , raser; 
Zenden , envoyer; 
Zwellen , enfler ; 
Smelien , fondre; 
Steé.en , dérober ; 
Zwemmen, nager; 
Z'weéren, jurer ; 
Trekken, tirer; 
Wegten , se hattre; 


Présent. :Imparfait. 

ik at,-je mangeois, 
je mangeai. 

ik geneés , je guéris; ikgenas, je guérissois. 
ik geëf, je donne ; ik gaf, je dennois. 
ik leés , je lis; ik las , je lisois. 

ik steék, je pique; ik stak, je piquois. 
ik meët, je mesure; ik mat, je mesurois. 

ik neém , je prends; ik nam , je prenois. 

ik treëéd, je marche; tk trad, je marchofs. 
ik spreëk, je parle; ik sprak, je parlois. 

ik vergeët, j'oublie; ik vergat, j'oubliais. 

ik breck, je romps; ik brak, je rompois. 
ik breng,j'apporte; ik bragt, j'apportois. 

ik denk, je pense; ik dagt, je pensois. 

ik beveël, je com- ik beval, je comman- 
mande ; dois. 

ik weët, je sais; tk wist , je savois. 

ik geld, je vaux; ik gold, je valois. 

tk rer) taille ; ik or , Je taillois. 
ik scheld, j'invective; ik schold, j'invecti- 

: vois. . 

ik schenk ,je verse; 2k schonk, je versois. 
ik weëg , je pèse; ik woôg , je pesois. 

ik beweég, jemeus; ik bewoôg, j'émou- 
vois. 

ik schoûr, je rasois. 

ik zond , j'envoyois. 


ik eét, je mange; 


ëk scheér, je rase; 
ik zend , j'envoie; 
äk zwel, j'enfle ; tk szwol, j'enflois. 

ik smelt ,je fonds; ik smolt, je fondois. 
ik steél, je derobe; 5rk stodl, je dérobois. 
tk zwem, je nage; ik zwom , je uageois. 
ik zweér, je jure ; ik zwoûr, je jurois. 
iktrek,jetre; ik trok, jetirois. 
ik vegt, je me bats; ik vost, je me battois. 
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30 Ceux qui changent leur à à l’imparfait. 


Infinitif. 
Bidden , prier, 


Liggen , se coucher; 

Zien, voir; 

ts , 3’asseoir'; 
edriegen ; trom- 
PT: | 

Bieden, offrir; 

Binden, lier ; 

Verslinden , dévo- 
rer; | 


Béeginnen, commen- 


cer ; 

Dingen, marchan- 
er ; 

Dwingen, forcer; 
Drinken , boire ; 
Drinsen, presser; 
Glimmen ; véluire; 
Genieten, jouir ; 
Gieten, verser; 
Kïezen , choisir ; 
Kilinken , sonner; 
Klimmenr , monter; 
Liegen, mentir; 
Stinken , puer ; 
Zingen, chanter; 
Sprasen > fautcrs 
inner > filer; 

liegen , voler; 
Vriezen, gêler ; 
Verliezen, perdre ; 
Verzinnen,imaginer; 


Zinken, aller à fond 


Vlieden , fuir; 
Verdrieten, enrayer; 


Vinden , trouver; 
Vringen, tordre ; 
Jinnen, gagner ; 
Winden, guinder ; 


* Présent. 
ik bid , je prie; 


tk lig, je me couche; 
ik zien , je vois; 

ik zit, je m'assieds ; 
ikbedrieg,jetrompe; 


ik bied, j'offre; 

ik bind ; je lie;. 

ik verslind, je déve- 
re ; 

ik begin, je com- 
mence ; : 

Rene: je marchan- 


€ ; 
ik dwing; je force; 


.tk drink , je bois; 


tk dring , je presse; 
ik glim , je réluis ; 
ik geniet , je jouis; 
zK giet, je verse; 

ik kies , je choisis; 
tk klink ; je sonne ; 
e ras » je monté; 
ik lieg , je mens; 
ik sank. je pue; 

ëk zirg, je chante; 


ik spring, je saate ; 


ik spin, je file ; 

ik vlieg, je vole; 
het vriest , il gêle ; 
tk verlies, je perds; 
ik verzin, j'imagine; 


ik zink ,je vais à 
fond ; des 

ik vhed , je fuis; 

het verdriet, cela 
ennuie ; 

ik vind , je trouve; 
ik vring , je tords ; 
ik win, je gagne; 


ik wind, je gunde ; 


Imparfait. 
ik bad, je priois, je 
priaf, 
ik lag,jeme coùchois. 
ik zag, je voyois. 
ik zat , je m'asseyois. 
ik bedroôg, je trom- 


oIs. | 
boèd , j'offrois. 
ik bond , je liois. 
ik verslond , je dévo-. 
rois. 
ik beson , je commen- 


is. 
ik dong , je marchan- 
dois. ne. 
ik dwong , je forçois. 
ik dronk , je buvois. 
ik drong ,.je pressois.. 
ik glom , je réluisois. 
ik genoût, je jouissois. 
ik goût , je versois. 
1k kods , je choisissois. 
ik kionk, je sonnois. 
ik klom , je montois. 
ik log , je mentois. 
ik stonk , je puois. 
ik zong, je chantois. 
ik sprong , je sautois.. 
ik spon, je filois. 
ik vlodg, je volois. 
het vroos , il géloit. 
ik verloèr, je perdois- 
ik verzon , j'imagi- 
nois. 


ik zonk, j'allois à 
fond 


ond. 
ik vlodd , je fuiois. 
het verdroit , cela 
ennuyoit. 
ik vond ,je trouvois. 
ik vrong, je tordois. 
ik won , je gagnois. 
iKwond’, je guindois. 
Boo 


4 
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4° Ceux qui changent leur o à l’imparfait. 


Infinitif. 
Doen , faire, 


Houden , tenir, 
Houiven , hacher, 
Koômen , venir, 
Loopen , courir, 
Rocpen , appeller, 
Stooten , pousser, 
Worden, devenir, 


Présent. 
ik doen , je fais, 


tk houd , jetiens, 
ik houw, je hache, 
ik koôm , je viens, 
ëk loop, je cours, 
ik roep , j'appelle, 
ik stoot, je pousse, 
tk word, je deviens, 


Imparfait. 


ik deéd, je faisois ou 
jefis. . 

ëk hield, je tenois. 

tk hieuw , je bachois. 
ik kwam, je venois- 
ik liep , je courois. 
ik riep, j'appellois. 
ik stiet, je poussois. 
ik wierd, je devenois. 


5° Geux qui changent y en où. 


Infinitif, 
Buygen , fléchir, 
Kruypen, ramper , 


Snuyten , moucher, 
Sluyten, fermer, 


ae , réculer, : 


Ruryken , flairer, 
Sluyken , frauder, 
Stuyven , poudrer, 
Zuygen , sucer, 
‘Zuypen, boire, 


Présent. 
ik buyg , je fléchis, 


ëk kruyp , je rampe, 
ik snuyt, je mouche, 
ik er , je ferme, 
ik schuyf, je recule, 
ëk ruyk , je flaire, 


ik sluyrk , jefraude, 


ik stuyf, je poudre, 
ik zuyg , je suce, 
ik zuyp, je bois, 


Imparfait. 
ik boôg, je fléchis- 


sois ou je fléchis. 
ik kroôp, je rampois. 
tk snoût, je mouchois. 
ik sloôt, je-fermois. 
ik schoôf, je reculois. 
ik roôk , je flairois. 
ik sloùk, je frauduis. 
tA stoôf , je poudrois. 
ik zoôg , je suçois. 
ik zoôp, je buvois. 


Nota. On n’a mis ici que les verbes simples, tous les 
composés qui commencent par be, ge, her, ver, weér où 
swéder, aen, doùr, in,. over, vor, etc., changent de 


la mème manière que leurs primitifs. 


. 


De la formation du parfait, 


Le parfait se forme du présent , et cela se fait réguliè- 
rement en mettant ge au commencement et un d ou un” 


t à la fin du mot, et y joignant le présent du verbe auxiliaire 


wergeëten; ontfangen, recevoir; à 
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hebben , avoir ; qui doit précéder, comme : /eeren, appren- 
dre ; it leer, j'apprends ; 26 heb geleerd, j'ai appris. Maecken, 
faire; ik maek, je fais, it heb gemaelt, j'ai fait. 

Quelques verbes neutres demandent au parfüit le verbe 
auxiliaire zyn, être; comme : foômen, venir; ik ben gekoô- 
men, je suis venu; swellen, s'enfler; it ben gezwollen, 
je suis enflé, etc. Le 

Sont exceptés de cette règle les verbes qui commencent 
par be, ge, ver ou on, qui ne prennent point ge au com- 
mencement, comme : beminnen, aimer; &b bemin, ik heb 


‘ bemind; gelooven, croire; ik geloof, ik heb geloofd; 


verwagten, attendre; i£ verwagt, ik heb werwagt, ont- 
wennen, désaccoutumer; ik ontswen, ik heb ontwend. 
Tous les verbes qui changent quelque voyelle à l’im- 
arfait, forment leurs parfaits eu admettant ge devant leurs 
infinitifs, comme : Æesen, lire; ik heb geleézen, j'ai lu; 
blaezen, souffler; ik heb geblaesen, j'ai soufilé; qui ont à 
limparfait ik las, ik blies. Mais quand les premières syllabes 
de ces verbes commencent par Le, ge, ver ou on, ils 
retiennent leurs infinitifs au parfait sans aucun change- 
ment, comme : beleézen exorciscr ; ik heb beleézen ; geneiz 
zen, guérir; ë& heb geneésen ; vergeéten, oublier; it heb 
Ê hkeb ontfangen ; qui 
ont à J'imparfait, cb belas, ik genas, ik vergat, ik 
‘ontfing. | | | 
Tous les verbes qui ont au présent un + devant leur 
dernière consonne, forment leur parfait de la première 
ou troisième personne du pluriel de imparfait , en ajoutant 
ge à leur première syllabe, comme : Æ b/yf, je demeure; 


au singulier de l’imparfait && bleéf, au pluriel, wy bleéven, 


ik ben gebleëven, je suis demeuré; #k byt, je mords; zk 
beët, wy beéten, ik heb gebeéten, j'ai mordu; j'ai dit de 
la première ou troisième personne du pluriel de l’imparfait 
parce qu’elles sont toujours égales. 

Plusieurs verbes qui changent leur voyelle à l’imparfait, 
ne forment point leur Pre du présent, maïs de ts 
fait, en recevant au plus souvent ge au commencement et 
toujours ex à la fin ; comme les suivans : 
1 Loc 
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Bieden ; of: it bied, j'offre ; i ik boùd, Î ’offrois ou j 'offris; 
4 Aeb geboôden, j'ai offert, 


.Bedriegen, tromper ; ik bedrieg, je trompe ; ik hroie ; je 

trompois ou je trompai ; & heb ‘Ledroôgen j'ai 

| trompé. 

Binden, lier ; ik bind, je lie ; ik jura, je liois ou je lai; #& 

| heb gebonden, ÿ ai lié. 

Buygen, D ns ; Duyg , je courbe ; :t bodr, je cour- 

bois ou je courbaï ; 24 heb gebodgen , j'ai courbé. 

Druypen, dégoutter ; ik druyp, je dégoutte ; ik droôp, je 
dé outtois ou je dégouttai ; &# heb gedrodper, 
j'ai dégoutté. : 


Dingen, marchander ; ik ding, je marchande ; ik dong , je 
marchandôïs ou je marchandai; ik heb gedongen, 
j'ai marchandé, 

Dwingen, contraindre; ik dwing , je contrainds; ik dwong, 

| je contraignois ou je contraignai; ik heb ge- 
dwongen, j'ai contraint. 

Drinken, boire ; 3 4 drink, je bois; & dronk , je buvois 
ou je bu ; && heb gedronken ,» j'ai bu. 

ren: presser ; && dring, » je presse ; & drong, je pressois 
ou je pressai ; && he gedrongen,, j j'ai pressé. 

Glimmen , réluire ; ik glim, je réluis ; ik glom, je ee 

| eu je réluisai ; ik heb geglommen, ja ai rélui. 
Genieten, jouir ; ik geniet, je jouis ; ik genvob, je jouissois 
ou je jouissai ; 1k heb genoûten, jaï jour. 
Gieten, verser ; ik giet, je verse ; ik oùt, je versois ou je 
versai ; 14 Leb gcgoôten, J'ai versé. 

Kiesen > Choisir ; ik bies, je choisis; &k koés, je choisissois 

ou je chnisissai ;, ë6 eb gekoôzen, j'ai choisi. 

Kerven, tailler; ik berf, je taille; &k borf, je taillois ou 
je taillai, &£ Aeb gekorven, j'ai taillé. 

Klinken , résonner; ik klink, je résonne ; i£& Llonk , jeréson- 
nois ou je résonnai, ik heb geklonken, j'ai résonné. 

Klimmen , monter ; ik kim, je monte; it Elom, je mon- 
tois ou nr ik heb geklommien ) j'aï monté. 


(189) 

Kluyver, ronger; ik Eluyf, je ronge; il Hoôf, je rongeoïs 
ou romgeai ; it heb geklodven, j'ai rongé. 
Krimpen , rétrécir; ik krimp, je rétrécis; 2k kromp, je ré- 

trécissois ou je rétrécis ; 4 heb gekrompen, j'ai 
rétréci. 
Kruypen, ramper; ik truyp, je rampe; ik kroôp, je ram- 
pois où je rampai ; && heb gekroôpen, j'ai rampé. 
Ruyken, sentir; tk ruyk, je sens; it roôk, je sentois ou je 
sentis; ë& heb geroôken, j'ai sentr. 

Liegen , mentir; ik lieg, je mens; tk loûg, je menñtois ou 
je mentis; && heb geloôgen, j’ai menti. 
Snuyten, moucher ; ik snuyt, je mouche ; i& snoût, je mou- 

| chois ou je mouchai; i& heb gesnodten, j'ai 
| mouché. 
Sluyten, fermer; ik slæyt, je ferme; ik sloût, je fermoïs où 
. fermai; & heb geslodten, j'ai fermé. 

. Schelden , injurier; ik scheld, j'injurie; &k schold, j'inju- 

riois où j'injuriai; i& heb gescholden, j'ai im- 
| jurié. ; : 

Schenken, us it schenk, je verse; i£ schonk, je ver- 
sois ou je versai; && keb geschonken, j'ai versé. 

Scheéren, raser; ik scheér, je rase; ik schoùr, je rasois ou 

je rasat; && heb geschoôren , j'ai rasé, 
Schuyven, reculer; ik schuyf, ‘je recule; ik schoôf, je 
| “ reculois ou je reculai; :& heb geschodven, j'ai. 

reculé. | 

Smelten, fondre; ik smelt, je fonds; ik smolt, je fondois on. 
je fondis; ë£ Leb gesmolten, j'ai fondu. 

Steélen , dérober; ik steél, je dérobe; ik stodl, je dérobois 

| ou je déroba ; && heb gestodlen, j'ai dérobé. 

Stinken, puer; ik stink, je pue; ik stonk, je puois ou je 
puai; &t heb gestonken, j'ai pué. a - 

Stuyven, poudrer ; i£ stuyf,, je poudre; 5& stodf, je poudrois 
ou je poudraï; it heb gestodven, j'ai poudré, 

Springen, sauter; ik spring, je saute; ik sprong, je sautois 

| ‘ou je sautai; 1& heb gesprongen, j'ai sauté. 
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_ $pinnen, filer, ik spin, je file; ik spon, je filois ou je 
filai, &6 keb gesponnen, j'ai filé. 

Vegten, se battre; ik vest, je me bats; ik vogt, je me 

battois ou je me battis; && Leb gevogten, je 
. me suis battu. | | | 

Vlieden, fuir; ik wlied, je fuis; %t vlodd, je fuiois ou je 
fuiai, && heb gevlodden, j'ai fui. 

Pliegen, voler; ik vlieg, je vole; ik vlodg, je volois ou 
je volai, 56 heb gevloôgen, j'ai volé. 
 Versiinden, dévorer; ik verslind, je dévore; ëk verslond, 

je dévorois ou je dévorai ; && heb verslonden, 
F ar dévoré. | | 
er; hef vriest, il gele; het vrods, il geloit; 
| het heéft gevrodzen, il a gelé. 
Verliesen, perdre; ik verlies, je perds; ik werlodr, je 
* perdois ow je perdis; z& heb vwerlodren, j'ai 
perdu 
Vinden, trouver ; i& vind, je trouve; #& vond, je trouvois 
ou je trouvai; && heb Pi j'ai trouvé. 
Fringen, tordre; ik vring, je tords; ik vrong, je tordois 
- ou je tordis; it hkeb gevrongen, j'ai tordu. 
Winnen, gagner; ik win, je gagne; ik won, je gagnois 
| ou je gagnai; &E heb gewonnen, jai gagné. 
W/inden , guinder; it wind, je guinde ; ëk wond, je guin- 
dois ou je guindai ; && Leb geswonden, ÿ ai guindé. 
Zirellen, enfler; ch swel, jenfle; z& zwol, j'enflois ow 
j'enflai; ik heb gezwollen, j'ai enflé. 
Zwemmen, nager; iE zivem, je nage; ik swom, je nageois 
_ ou Je nageaï, it heb gezwommen, j'ai nagé. 
Zinken, couler à fond; sk zink, je coule à fond; i£ zonk, 
| je coulois ou je coulai à fand; it seb gesonten, 
j'ai coulé à fond. | 
Zingen, chanter; ik zing, je chante; ik song, je chantois 
ou je chantai; ik heb gezongen, j'ai chanté. 
 Zenden, envoyer; ik zend, j'envoie; i zond, jenvoyois 
ou j'envoyai; &k heb gesonden, j'ai envoyé. 
Zieden. bouillir; ik gied, je bous; ik zoùd, je bouïillois 
| ou je bouillis; 56 heb gezsodden, jai bouilli. 


Vriezen, ge 
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Zuygen, sucer; ib suyg, je suce; ik 20, je süçois ou je 
suçai; ik heb gezoôgen, j'ai sucé, 
Zaypen, boire ; &k zuyp, je bois; it  300p , je buvois ou je : 
bus; ik heb ges0dpen y j'ai bu. | 


Verbes irréguliers au Pa fait. 


Pour mieux montrer leur irrégularité , on mettra aussi 
teur infinitif, leur présent de l'indicatif et leur im- 
parfait, 


Bederven , gâter; ik bederf, je gâte; #k bedierf , ) je gâtois 
ou je gâtai, && Leb bedorven , J'ai gâté. 


_ Brengen, apporter; i& breng, j'apporte; ik bragt, j'ap- 


portois ou j'apportai; ££ Leb gebragt, j'ai apporté. 

Breéken, rompre; && breék, je romps; CE bi ak, je rompois 

_ ou je rompis; &#& heb gebroken, T ai rompu. : 

| Beveélen , commander; ik beveél, je commande; ik beval, 
je commandois ou je commandai ; && heb bevolen, ; 
J'ai commandé. 

Bidden, prier; ik bid, je prie; £k bad, je priois ou je 
priai; z£ heb. gebéden, j'ai prié. 

Denken, penser; ik denk, je pense; ik : dagt ; je pénsois ou 
je.pensai; ik heb gedagt, j'ai pensé. 

Doen, faire ; doen, je fais, &k deéd, je Éisois ou je fs ; 

k heb gedaen, j'ai fait. 

Eëéten, manger; ik eét, je mange, it ab, je mangeois ou 
je mangeai; :& Leb geëéten, j'ai mangé. 

Helpen ; és e gs , jaide; EE hielp, j'aidois ou j ’aidai ; 

Ad de j'ai aidé ou assisté. 

Kvopen, ee ; Æ boop, j'achète; ik : kogt, | j'achetois ou 
j'achetai; && heb gekogt, j'ai acheté. 

Neëmen, préudre; ék neém, je prends; ik na, je prenois 

ou je pris, & heb genomen, j'ai pris. | 

Scheppen, créer; ik schep, je crée; ik schiep, ; je © créois ou | 
je créai ; ; E heb geschaepen, j'ai créé. 

Zeggen, dire; ik seg, je dis; ik seyde, je disois ou je dis; 
ik heb gezeyt, jai dit. 


} Ï ENLTS 


(192) 
Formation du plusque - parfait. 


© Le plusque-parfait diffère du parfait en ce qu’au licu 
du présent du verbe auxiliaire Aebben, avoir; on fait 
précéder l'imparfait : ainsi à la place de i£ heb peleerd, 
j'ai appris ; on dit : ét had geleerd, j’avois appris, et ainsi 
de tous les autres verbes tant réguliers qu’irréguliers. 


Formation du futur. 


Pour. former le futur on joint :k za/ à l'infinitif du verbe 
que l’on veut conjuguer, comme: ZÆeren, apprendre; it 
zal leeren ; ÿ'apprendrai; spreéken, parler ; if zal spreéken, 
je parlerai; brengen, apporter; ë& zal brengen, j'appor- 
terai; bidden, prier; it zal bidden, je prierai, etc. 

Le futur composé se fait du futur du verbe auxiliaire 
hebben, et du passé du verbe conjugué qui se met au 
milieu, comme: it zal geleerd hebben, j'aurai appris. 


_ Formation du conditionnel. 


Pour le former , savoir le conditionnel présent ou simple, 
on ærend Pinfinitif du verbe et en y joint sou, zoud, 
zouden, comme : ik zou leeren, gy zoud leeren, hy zou leeren, 
wy zouden leeren,enz. . | 
_ Le conditionnel passé'ou composé’ se fait du conditionnel 
da verbe auxiliaire ebben et du passé du verbe conjugué, 
i se met au milieu, eomme: ik zou geleerd hebben, 
) aurois appris. 


De T impératif. 


L’impératif est le même que le présent de indicatif en 
rejetant seulement le pronom personnel ; comme : #k leer, 
J'apprends, ler , apprends ; && eét, je mange, eét, mange ; 
æxceptez-en quelques-uns, comme : && doen, je fais ; doe, 
, fais ou faites; à la seconde personne pluriel on ajoute 

un #: Lert, dot. | 
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Du subjoncetif. 


Le présent du subjoncéif se forme de l’infinitif en rejetant 
Pn, comme : Æeren, apprendre; dat ik leere , que j'apprenne; 
spreéken, parler ; dat ik spreéke, que je parle. 

L’imparfait du subjonctif suit l’imparfait de l'indicatif 
excepté qn’on ajoute un e à la première et à la troisième 
personne du singulier si cetene s’y trouve pas. 

Le parfait se forme du présent du subjonctif du verbe 
Lebben et du passé du verbe, comme : dat ik hebbe geleerd, 
que j'aie appris. | | | 

Le plusque-parfuit se forme de l’imparfait du subjonctif 
du-verbe Aebben ct du passé du verbe, comme : dat ik Ladde 
geleerd, que j'eusse appris. 


De l'infinitif. 


__ Pour former le parfait ou prétérit de l'infinitif on joint 
Pinfinitif ebben au passé du verbe, comme : geleerd hebben, 
avoir appris, et pour en avoir le futur, on ajoute £e zullen 
au présent de linfinitif, £e zullen leeren, à apprendre, 
d'apprendre. | | 


Des partieipes. 


Le participe présent se forme en ajoutant de à l'infinitif, 
comme : Æeren , apprendre; Zeerende, apprenant; vermae- 
nen, avertir; vermuenende, avertissant : le participe futur 
se fait en mettant devant le préserit de l’infinitif zu//ende, 
comme : &eren, zullende leeren, qui apprendra. 


CHAPITRE CINQUIÈME. 
Fe XXXIL DE L'ADVERBE. | 
L'adverbe est un mot qui ne change point si non dans 


Jes -dégrés de comparaison; il se pe toujours auprès du 
verbe, et c’est pour cela qu'on l'appelle adverbe. 
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La signification de l’adverbe est diverse, et pour cette 
raison on le distingue en plusieurs classes, comme : de 


lieu, de tems, de qualité, de quantité, d’interro 


on , de 


nombre, d'ordre, d'affirmation, de négation, de ressem- 
&lance, de conjonction et de séparation. 
ADVERBES DE LIEU. 


Hier, daer,,  :. 

Den boek is hier, 

{Ty is hier en 2ÿ is daer, 

J1y wandelt ginder of ginder 
verre, 

It en wil op die pluets of 
in. dat gewest niet ‘meer 
gaen, 


IE moet ersens gaen of ergens 
naertoe gaen , 

IE salu volgen waer gy gaet 
of niet, | 

Ît moet nergens nae toe gaen, 
en ik heb nu den tyd van 
u te aenhooren, 

JV'y moeten ergens anders 


£gaen ; 


ici, là. 

le livre est ici. : 
il est ici et elle est là. 
il se promène là-bas. 


je ne veux plus aller en ce 
lieu ou en cet endroit là. 


Ergens, quelque part; nergens, nulle part. 


je dois aller quelque part. 


je vous suivrai quelque part 
que vous alliez. 

je ne dois aller nulle part, 
et j'ai maintenant le tems 
de vous écouter. 

nous devons aller quelque 
part ailleurs. 


Binnen, dedans; buyten, dehors, à la campagne, etc. 


Koôm daer binnen, 
IE heb hem buyiten gezet, 


entrez Jà dedans. 
je l’ai mis dehors. 


Boven, en haut, benéden, en bas. 


y is boven en zy is benéden. 

Mevrouw is buyten, boven, 
onder, binnen in de eét 
zaell, boven op de voér- 
£amer , benéden in de keu- 
ken, 


Stelt dit boven en dat bené- 
den, voér aen, van agter, 


il est en haut, etelle en bas. 
madame est à la campagne, 
dessus ,; dessous, en bas 
dans la salle à manger, 
en haut sur la chambre 
de devant, en bas dans la 
çuiïsine, 
mettez ceci en haut et cela en 
bas, devant, par derrière. 
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Zet myn hout boven op den  nettez mon bois en haut sur 


zolder, myne koôlen bené- le que mes charbons 
den in den. kelder, myne en bas dans la cave, mon 


boter vodr aen in de keu-. beurre devant dans la cui- 
ken, en myne schaevelin- sine et mes copeaux par 
gen van agter indenstal, derrière dans l'écurie. 


Draeg de stoelen voor aen by portez les chaises devant à la 
de deur, en breng de schil- porte, ei apportez les 
deryen van agter op de tableaux par derrière sur 
plaets, “. la cour. | 

Van binnen of inwendiglyk, intérieurement. 
Hy is inwendiglyk gekwetst 11 a été blessé intérieurement 
‘ geweést in den laetsten à la dernière bataille. 


à 
“ M aer, waer nae toe? où? 
W/aer gaen wy pes où allons-nous aujourd’hui? 


Van waer, langs waer d'où, par où ? 

Van waer kodmt gy? d’où veuez-vous? 

Langs waer zullen swy wan- par où nous promenerons- 
delen? langs hier, ter reg- nous? he ici , à droite ou 
ter hand of ter slinkter . à gauche? 


hand? | 
Hoe verre of tot hoe verre jusques ‘où - allons - nous ? 
_gaen wy? tot Laeken, jusqu’à Laeken. 
Gaet gyl. van daer heén, en allez-vous en de à, et que 
dat hy langs hier koôme, lui vienne ici. . 
Van buyten, de la campagne; van buyten, en dehors. 
IE om van buyten, je viens de la campagne. 
Zet dit meer van buyten, het mettez cela plus en dehors, 
staet te sterk van binnen, il est trop en dedans. 
Diën man is nietvan de stad, cet homme n'est point de la 
Ly is van buyten, ville, c’est un étranger. 
Van buyten leeren, appreudre per cœur. 


Van bover, van onder, par dessus, par dessous. 


y zullen dit van boven nous poserons ceci par dessus 
* séellen, en dat van onder.. et cela par dessous. 
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T'huys , au logis; naerhuye, à la maison; saer naeloe, où. 
Ik zal morgen t’huys zyn je serai demain au logis avant 


vor den noen, koômt my 
hier vinden, 
Ik zal den heelen morge 
lhuys zyn tot ’smiddags 
toe 


2 
WF'aer zyn mynheer en me- 
vrouw naeréoe ? Zy zyn Op 
hun kasteel, LS 
Draeg dièn brief in de post 
oft in de postery , die hier 
en daer slingert sint eer- 
_ gisteren, | . 
y zyn doùr de merkt ge- 
passeërt om te zien of hy 
daer niet en was, 
Gaet den hof doùr sy zult’er 


200 veël te naerder zyn,. 


midi, venez me trouver 
ici, | 

je serai à la maison toute la 
matinée jusqu’à midi. 


où sont allés monsieur et 
madame? ils sont à leur 
château. 
portez cette lettre à la poste 
qui traîne çà et là depuis 
‘avant-hier. 


nous sommes passés 
marché pour voir s 
tait pas Es. 

passez par le jardin, vous en 
serez d'autant plus près. 


par | le 


11 n’é- 


Innewaerts, en dedans; uytwaerts, en dehors. 


.Zet dit meer innewaerts en 
d'ander meer uytwaerts. 


mettez ceci plus en dedans, et 
l’aatre plus en dehors. 


. Langs_waer, par où. 2 * 
Lungs waer koôrmen y? zy par où viennent-ils? de tous 


doûmen van alle kanten ; 
dus iken kan u niet beloo- 
ven dan vandueg by w te 
Eoômen ; uswe wooning is 
te wyd van hier, en ü& 

_ word 200 ktatyvig, 

Wagt nog een-weynig my 
dunté dat ik hun van 
verre zien koûrmen. 


côtés; je ne puis donc vous 
promettre de venir aujour- 
d'hui chez vous; votre de- : 
meure est trop loin d'ici, 
et je deviens si caduc. 


attendez encore un pew ou 
un moment, il me paroît 
que jeles vois venir de loin, 


ADVERBES DE TEMS. 


Tans , tégenwoordig, maintenant; nu, présentement; dan, 


alsdan, alors. 
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Gy spreékt van deëézen tyd, vous parlez du tems présent, 


en ik sprak van den voôr- et moi je parlois du tems 
léden tyd, |. passé. 

Mynen broeder is gekoômen mon frère est venu il y a 
over een half uer , en heéft une demie heure, etil a 
nog lang na u gewagt, encore attendu longtems 


après vous. 


In de vodrléde tyden leéfden du tems passé les hommes 


de ménschen béter als nu; vivoient mieux qu'à pré- 

men beneéd malkanderen sent; on ne se portoit pas 
niet gelyk men tégenwodr. mutuellement envie com- 
dig doet, | me on fait maintenant. 

Mynen huys-meester is daer mon maître de maison vient 
z00 in eene geraektheyd ge- de tomber en apoplexie; 
vallen ; hoe kan datzyn?  eomment cela se peut-il ? 
’* is muer eene uer gelé- il y a seulement une heu- 
den dat ik kem nog ne re me -je lui ai encore 
sprodken, en hy was gis- parlé, et hier ilse por- 
teren wonder wel te pas, toit à merveille. 


Héden , vandueg , aujourd’hui ; gisteren, hier; morgen 
demain; ’s middags, à midi; ’savonds , au soir. 
Héden of vandaeg en kan aujourd'hui cela ne se peut 


dat niet meer zyn, maer plus faire, mais demain 

morgen Of overmorgen ou après demain sans fau- 

zonder faut ; gÿ moigt u te; vous pouvez vous y 
_ daer op betrouwer, er. 1 


IE Ewam hem gisteren avond je le rencontrai hier au soir, 
tégen, en dan heéft hy et alors il m'a dit cela. 
my dut gezeyt, | 

Gisteren tusschen licht en  hicr vers la brune ou au soir 


_donker heéft men gestod- tombant on a volé sur ka 
len in eenen winkel op rue Haute dans une bou- 
d’'Hoogstraet, tique. 

FV'y eéten of roen maelen nous dinons toujours à midi 
altyd ten twaelf ueren suivant l’ancieu usage; 


of ‘s middags naer dé ou- 
de gewoonte, 
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Kodmt voèr den noen of voér venez avant midi ou le soir, 


den middag, of ’savonds, 
als dan zult gy hem sé. 
£er vinden, 

Eergisteren beloôfde hy my 

dat hy het zou gedaen 
hebben, en nu ci) heel 
veranderd van sentiment, 
en daeren is geen ques- 
tie meer van, 


alors vous le trouverez à 
coup sûr. | 


avant-hier ; il me promit 
qu’il l’auroit fait, et main- 
tenant il est tout changé 
de sentiment , et il n’en 
est plus question. 


Koômt z00 op den noenof venez vers le midi; c’est la 


tégen den noen; dat is 
de beste uer om haer te 
Eonnen spreëten met ge- 


dy zyn gisteren voèr den 
middag vertrokken met 
alle hunne bagagie, 


meilleure heure pour poue 
voir lui parler à loisir, 


ils sont partis hier avant 
midi avec tout leur bagage, 


Laest-mael , dernièrement. 


Laest-mael schreéf hy my 
dut hy ging trouwen, 
met joufjrouw NN... , en 
nu zegt hky dat hy-z1e niet 
meer zien wilt, 


dernièrement il m'écrivoit 
qu’il alloit se marier avec 
Mile NN... , et à présent 
il dit qu'il ne la veut 
plus voir. 


Eerst-dags , au premier jour; van nu af, de ce moment. 
Eerstdags of met den eer- au premier jour vous enten- 


sien sult gy wat anders 
hooren; 200 af dus ik rae- 
de 1, en betrouwd u daer 
niel op, 


drez quelque chose d’au- 
tre ; ainsi je vous conseil- 
le, ne vous fiez pas là- 
dessus. 


Van nu af of nu terstond de ce moment ou à l’instant 


zult gy doen het geëne ik 
u gebied, of ik zal weëten 
wat ik met u te doen heb, 


vous ferez ce que je vous 
ordonne , ou je saurai ce 
que j'ai à faire avec vous. 


Van stonden aen, aenstonds, tout-à-l’heure. 
Van stonden aen zullen wy  tout-àl’heure nous commen- 


beginnen om eerder of 


cerons pour avoir fini plu- 
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vroeger gedaen te hebben, 
want wy moeten nog dry 
. uren van hier gaen, 


tôt, car nous devons en- 
core aller à trois lieux 
d'ici. 


T'allen stonden , à tout heure. | 
T'allen stonden sult gy my à tout heure vous me trou- 


t’huys vinden, 300 dat gy 
” tont koômen als het u goed 
dunkt, 
T'allen stonden staen wy op 
ong vertret, wy verwag- 
ten maer het laetste order, 


verez à la maison, de sorte 
que vous pouvez venir 
quand- bon vous semble, 
à toute heure nous sommes 
sur notre départ, nous 
‘attendons seulement le 
dernier ordre. 


Straks , terstond , d’abord, à l'instant, au moment, aussitôt. 


L 


Daedelyk, d’abord, incontinent. 


Op den oogenblik dut, nu dat, au moment que. 


Vat patientie, ik kodn straks 
by u, z00 huest als ik hier 
gedaen heb, 

Mynheer doet seggen dat hy 
terstond sal koômen, 

Jet gaet niet wel met haer, 
want nu dat ik u spreék 
ts zy misschien bézsig met 
Ze sierven, 


Ziet dat gy morgen by tyds 
of in tyds kodmt, want wy 
zyn nog 200 veél ten agte- 
ren inons werk, en over- 
morgen zonder faut moet 


het gedgen zyn, 


un peu de patience, je viens 
À à abord auprès de vous, 
sitôt que j'ai fini ici. 
monsieur fait dire qu’il vien- 
dra à linstant. x 
il ne va pas bien avec elle, 
car au moment que Je vous 
parle peutêtrese meurtelle. 


_ By tyde, intyds, à tems. 


tâchez que vous veniez demain 
à tems ou de bonne heure, 
car nous sommes encore 
tant en arrière dans notre 
ouvrage , et il doit être 
achevé après-demain sans 
faute. 


Ter gesetter uere , à l'heure indiquée ; nu, ter deézer uere, 


à l’heure qu'i est. 


It heb ter gezetter ugr duer 
geweëést , 500 en heéft hy 
my niets te sepgen, en hy 


en moet het.0p my ‘hiet 


Lggen ) 


j'ai été 1à à l’heure indi- 
quée , ainsi il ne peut rien 
me dire, etil ne doit: pas 
me limputer. 
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_By nagt, ’s nagts, de nuit, pendant la nuit. 

*S nagts of by nagten doen nous n’ouvrons jamais Ja 
wy nooÿt onze deur open porte pendant la nuit à 
vodr wie er belt of klopt, qui que ce soit qui sonue 

ou frappe. 
Het krielen van den dag, Ie point du jour. 

FR staen in den zomer altyd je me lève toujours en été 
op met ’t krieken van den au point du jour, c’est 
dag; ’tis dan den bes- le tems le plus propice 
ten tyd om welte konnen à l'étude. 
studréren , | 

_Opstaende voet, sur-le-champ. 
Gy zult doen opstaende voet vous ferez sur-le-champ sans 


zonder téven te zegven, het murmure ce que je vous 
geëéne ik u gezeyt heb; : aï dit; owibn’ira pas bien 
of ‘ten z2al met u niet pour vous. 

wel afloopen, 


Mes den eersten, au premier jour. 
Gehoord hebbende dat gy ayant appris que vous comp- 


met den eersten schilt tez aller au premier jour 
naer Gent te gaen; ik ‘ à Gand, je vous prie, 
verzoek u, als gy duer quand vous ÿ serez, d’al- 
zult 3yn, van ter zelver ler en mème temps chez: 


tyd by mynen advokaet mon avocat pour lui re- 

te gaen, om hem myne commander ma cause. 

pleyt-zaek te recomman- | 

deéren , | 
Aenstonds gaen wy vertrek- nous allons ‘partir à l’in- 

Len zoo haest de peérden stant, dès que les che- 

ingespannen £yn, vaux sont attelés. 


 Woûrtaen, van nu af, dorénavant, à l'avenir. 
Mynheer, hy zal vodrtaen monsieur , derénavant il 


4 


béter oppassen, laet dat fera mieux son dévoir ; 
passeérenvoôr deézen keer,  laïssez passer cela pour 
’é is zyne eerste fuut, : cette fois, c’est sa pre- 


mire faute, 
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| Uyt zyn, 
Koômt overmorgen wat vroeg 
eer dat hy uytis, 


Vroeg, tôt, 


Ib staen altyd seer vroeg je 


op, om te konnen wan- 
delen eer dat de hitte be- 
gint, en dat doet my 


groote deugd voér myne 


| gezondhey ) 

Op het krieken van den 
‘dag kraeyt den haen ge- 
_ meynelyk omons te ver- 

maenen van op Le staen, 


être sorti; 


venez après demain un peu 
de bonne heure avant 
qu'il soit sorti, 

laet, tard. 

me lève toujours de grand 

matin pour pouvoir me 

promener avant que Îa 

chaleur commence, et cela 

me fait grand bien pour 

la santé. 

le coq chante ordinairement 
au point du jour pour 
nous avertir de nous le- 
ver. | ins 


Op eenen sprong, dans un instant. 


Op eenen sprong ben ik by 
. en dan zalik u ailes 
vertellen wat ’er voûrge- 
vallen is, 


Binnen weynige dagen kog- 

- men onze nieuwe waeren 
af, koomt dan sien gy 
zult den keus voùr uyt 
hebben , 


en moins de rien ou dans 
un instant je suis auprès 
de vous, et alors je vous 
conterai tout ce qui est 
arrivé: 

nos nouvelles marchandises 
arrivent sous peu, venez 
voir alors, vous pourrez 
choisir avant tout. 


Wederom , encwe, de nouveau. | 
Daer méde niet content of non content de cela, ïl 


te vréden zynde, hy Ewam 
op een nieuw of weder- 
om my nog honderd gul- 
dens vraegen, 


vint encore ou de nou- 
veau me demander cent 
florins. 


Vroeg , of laet, tôt ou tard. 
Gy suit my vroeg of last tôt ou tard vous me payerez 


duer betaelen het affront 
dat gy my gedaen hebt, 
en dat in ven geheel ge- 
selschap, | 


cher l’affront que vous 
m'avez fait, et cela en 
pleine compagnie. 
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En koômt niet te vroeg, 
sant hy is gisteren 200 
laet ‘t huys gekodmen, 


ne venez pas de trop bon- 
ne heure, car il est hier 
rentré si tard. 


Van uer tot uer, t’aller uere, d'heure eu heure, à 
tout instant. | 


Wy verwagten-xe van uer 
tot uer Ÿ ‘aller uere , wy 
zyn zelfs verwonderd, 
dat zy nog niet géarri- 
veért zyÿn, 


nous les attendons d’heure 


en heure, nous sommes 
. même étonnés qu'ils ne 
sont pas encore arrivés. 


Om, verschénen verloopen, expiré, échu, écoulé changé. 


De es maenden huys-huer 
zyn om of verschénen ; 


diëns-volgens ik wil be- 
taeld zyn; ons accord 


is Z00, 
Den tyd is om, of ver- 
doopen,ik moet ophouden, 
Gy hebt my dry maenden 
tyds gevraegt, ik heb-ze 
u toegestaen; dièen tyd 
is om of verschénen , be- 
taelt my nu, 
Op mynen feest-dag hebben 
myne vrienden my 0m 
… etryd giften gezonden, 
ÆAls den tyd om is of voôr 
by is, dan dunlt hy ons 
als rook , | | 
Daecr zyn nu vier jaeren 
om dat wy ons met die 
zaek hebben bézig gehou- 
den , en wÿ zyn nog 
zoo verre als den eersten 


dag , 


sé : 


les six mois de loyer sont 
échus, par. conséquent je 
veux être payé; notre 
accord est ainsi. 


le temps est écoulé, je dois 
finir, | 
? , . 
vous m'avez demandé trois 
mois de temps, je vous 
les ai accordés; ce temps 
est expiré, payez-moi 
maintenant. 


Je jour de ma fète mes amis 


m'ont envoyé à l’envi des 
présents. 

quand le tems est écoulé ou 
passé , alors il nous pa- 

_ roït comme une fumée. 

il y a maintenant quatre 
ans passés que nous nous 
sommes occupés de cette 
affaire , ou que nous avons 
mis cette affaire en train, 
‘et nous ne sommes pas 
 plus'avancés que le pre- 
mier jour. SL 


Le 


un 
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Den wind is om, en ik ze- 
loof dat wy nu Sul 
schoon sweër hebben , 

It had myne pagthoeve ge- 
huert vodr eenen termeyn 
van negen jaeren; diën 

| termeyn nu om zynde, ik 
zal zien van eenen nieu- 
wen te krygen van twaelf 
jaeren : het waere te wen- 
schen dat dit lukte, want 

_ mynheer en mevrouw wor- 
den z00 oud, 

Den tyd is om of verloopen ; 

* dus swy moeten uyt schey- 

den, want ik moet nog 
éwee ueren verre gagn, 


le vent est changé , et je 
crois que nous aurons 
…. maintenant du beau tems. 
j'avois pris ma cense à louage 
. pour un terme de neuf ans; 
ce terme étant maintenant 
expiré, je tâcherai d’ob- 

- tenir un nouveau de douze 
ans; il seroit à souhaiter 
que cela réussit, car Mr et 
Mme deviennent si vieux, 


le tems est expiré ; donc nous 
devons finir, car je dois 
faire encore deux lieues 
de chemin. 


Eerst, vor al, avant tout. 


Gy moet my eerst het ver- 
doop der renten betaelen ; 
anders of anderzins en 
geéfik u geene quitancie, 
w7y zyn 200 a/gesproôken, 


il faut me payer avant tout 
les arriérages des rentes; 
autrement je ne vous don- 

_ ne pas quittance : nous 
sommes convenus ainsi. 


rs, andersins, autrement. 


Couragie dan, laet ons fyn . 


werkten , anders zal den 
tyd verloopen zonder iets 
te doen, en wy zyn nog 300 
veél ten agteren in ons 
__werk, | | 
Het geëne gy zegt en kon 
HS cn het goed 
saisoen is al reeds te verre 
verloopen, 300 dat ik daer 
an geene hoôp meer heb, 
Ales verandert doèr verloop 
van tyd , men ondervind 
dit dagelyks ; "t is maer 


allons, travaillons vaillam- 
ment, autrement le tems 
passera sans rien faire, et 
nous sommes encore tant 
arriérés dans notre besogne. 


e vous dites ne se peut 
plus; la bonne saison est 
_déjà trop avancée, de sorte 
que nai plus d'espoir 
pour cela. 
tout change’ pee suite des 
tems , on lexpérimente 
tous les jours; il n’y a que 


ce 
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.God die onveranderlyk is 


in gyne werken, 


Dieu qui est immüable 
dans ses œuvres. 


Allengskens, petit-à-petit, peu-à-peu. 


Doûr verloop van neëring is 
deëzen swinkel te niet ge- 
gaen, en daer doûr zÿn 
die menschen allengskens 
z00 arm als Job geworden; 
dog het argste is vodr de 
Linderen die nog z00 jong 
ZYn , 

Doûr verloop van zaeken en 
van commelctie is die revo- 
lutie ontstaen, 

.Onder het meestendeel der 
menschen verloopt den tyd 
of den tyd gaet om zonder 
£z peyzen, op de groote 
zaek, te sweëten de die van 
de zaligheyd ; wat ver- 
blüindheyd ! 

IF heb'er dry dagen vervol- 
gens pur > nooyt en is 
hy t’huys; ik geloof dat 
hy zich doet loochenen, 
om dat hy weët dat ik om 
geld kom, 


’Sanderendags, 


INiet content zynde met de 
somme die ik hem beloüfd 
had, kwam hy ’sandere- 
dags wéderom nog eens 
zoo veél vracgen; hy zal 
200 veél op zetten dat hy 
nog d’eene nog d'ahdere zal 
hebben , | 

Zy hadden my van overlang 
geschreéven dat zy souden 


par la perte des chalans cette 
boutique est allée à rien, 
et par là ces gens sont 
devenus peu-à-peu si pau- 
vres que Job; or le pire 
c'est pour les enfans qui 
sont encore si jeunes. 


paï la décadence des affaires 
et du commerce est surve- 
nue cette révolution. 
entre la plupart des hommes 
Je tems se passe sans pen- 
‘ser à la grande affaire, sa- 
voir à celle du salut ; quel 
aveuglement ! 


j'y aï été trois jours de suite, 
il n’est jamais au logis; je 
crois qu'il se fait nier, 
parce qu’il sait que je viens 
pour de l'argent. 


le lendemain. 
mécontent de la somme que 
je lui avois promise, il 
vint le lendemain de nou- 
veau me demander encore 
autant auprès; il fera tant 
“quil n'aura ni l’une ni 
l'autre. | 


ils m'avaient écrit depuis 
long-tems qu’ils seroient 


Cao) 


nter Brussel gekodmen . 


zyn, maer it en heb 


toë nog toe niemand ge. 


zien. 


venus à Bruxelles, mais 
je n’ai jusqu'ici. encore 
‘aperçu personne. L 


Van dag tot dag; de jour en jour; allengskens, de jour à 
| ‘autre, peu-à-peu. 


y was gewoon my overan. 
deren dag te koèmen bezoe- 
ken, en nu en heb ik hem 
in dry maenden niet meer 
gesien, 


il étoit accoutumé de me ve- 
nir voir d’un jour à P autre, 
et maintenant je ne l'ai 


plus vu depuis trois mois. : 


- Æoe lang, combien de tems, depuis quand. 


oe schryftgy al op dit 
” bureel of op dit komptoor ? 
…. @l over de vier maenden, 
Poe gaet den tyd vodr by ! 
et is tyd van uyt-te-schey- 
_ den, wy hebben genoeg pe- 


dunst , den dag koèmt al . 


. «en | : 
Maekt dan geduen, den dag 
gaet af; wy moeten aen- 


gaen.of heënen gaen, of 


*_ #wY en zullen op onxen tyd 
_ niet t huys geraeken, 
Op de werk-dagen sult #y 
em altyd Phuys vinden, 
maer s'zondags of s’hey lig- 


dags nooyt niet ; want hy 
gaet dan gemeynelyk buy- : 
ten.” T'is donderdag toekoc- 


mende eenen grooten hey- 


lig-dag en eenen van de 


‘ grootsté van onze lieve 


vrouw ; wat heylig dag is 


dat? O. L. PV. hémelvaert, 


grande 


depuis quand écrivez-vous à ‘ 
ce bureau ? depuis plus de 


- quatre mois, 
comment le tems se passe ! 


il est tems de finir, nons avons 


assez dansé, il commence 
à fairejour, | 


finissez donc, le soir tombe : 
nous devons partir, où nous 
n'arriverons pas en tems 
chez nous. 


les jours d'ouvriers vous le 
trouverez toujours chez lui, 
mais les dimanches et fêtes 
jamais ; car alors il va or- 
dinaïirement hors de la vil- 
le. C’est jeudi prochain une 
fête, etune des plus 
 solennellesde la Ste Vierge; 
quelle fête est-ce ? c’est 
: l'Assomption de Notre - 

Dame. | 

| 1% 
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. T'as béter koop te tracteéren 
op vleesch-dagen als op 
visch - dagen, dat schilt 
nog al veél, en ’t is in 
’t Eort den vasten, 


T° Aillerheyligen zal ik u 
koômen betaelen ; op den 
avond trek ik myne rente, 


Op St.-Jans-avond moet ik 
verhuyzen ; hoe 200 dat? 
om dat myne huer dan uyt 

is ; 00k heéft men my op- 
gezeyt tégen dièn tyd met 
lwee geluygen, 

Die huyzen zullen maer ver 


kogt worden te St.-Jeans-- 


misse van het toekomende 
jaer, om dat zy ’er z00 lang 
nog huer aen hebben, 

Te Kersmis :ullen zy overkod- 
men, gy kont duer nu van 


zéker zyn, zy hebben het 


my geschreéven , 
Het is z00 koudof hetKersmis- 
dag waere ; wie zou dat 
nog verwagt hebben, bezon- 
derlyk in deés saisoen , 
He regende dags te vodren 
dat het goût, en’s anderen- 
dags had het zoodanig ge- 
vrodzen dat desoldaeten be- 
vrodzen waeren op hunne 
peérden die 200 de stad in- 
ÆEwamen ; dat is in het jaer 
séventien honderd vesrtis 
geschied, 


ce n'est pas sa coûteux de 
traiter les jours gras que 
les jours maigres, cela di£ 
fère encore beaucoup, et 
dans peu vient le carême. 


à la Toussaint je viendrai vous 
payer: je recois ma rent 
a veille. 
je dois déloger la veille de la 
St.-Jean ; comment cela? 
RS qu’alors mon bail est 
i, aussi m’a-t-on renoncé 
pour cette époque en 
présence de deux témoins. 


ces maisons seront seulement 
vendues à la St-Jean de 
l’année prochaine, parce 
qu'elles sont louées jus- 

. qu’alors. ‘ 

is arriveront au Noël, vous 
pouvez maïutenant en être 
assuré , ils me l’ont écrit. 


| D 

il fait aussi froid que si nous 

étions au Noël ; qui se se- 

roit encore attendu à cela ? 
surtout en cette saison. 


le jour avant il pleuvoit à 
verse, et le lendemain il 
avoit tellement gêlé que 
les soldats étoient engelés 
sur leurs chevaux qui en- 
troient ainsi en ville. Cela 
est arrivé en dix-sept cent 
quarante. 


= 


NEC 
Na, na by, digt by; brès, proche, tout près, : 
Hier digt by woont eenen près, proche, tout près, i& 


goeden horlogie-maeker, pe , demeure un bon hor- 
gae daer, gy zult rasch. oger, allez-y, vous serez 
geriefd worden, servi promptement. 


Ik en zou dat speél-goed niet je ne voudrois pas louer ce 
willen hueren, ‘tistena bien de pue: il est 
. dy de stad,en men krygt trop près de da ville, et on 


dikwils te veél bezoek, be- a souvent trop de visites, 
zonderlyk menschen gelyk principalement des gens 
wy die 200 veéle kennisseri : comme nous qui avons tant 
hebben, | . de connaissances. 


Gy en kont niet missen, zyn Vous ne pouvez manquer, sa 
huys staet digt by de kerk,  maïson est tout proche de 
’éminste kind sal’tumwy- l’église, le moindre enfant 
zen, : : vous la montrera. 

ADVERBES DE QUALITÉ. 
el, Ewaelyk; bien, mal. 

Hÿ heéft wel gestudeérd in 1la bien étudié de son tems, 
zynen éyd, | | 

Diën théma is kwaelyk ge- ce thème est mal fait. 
maek£, 

Hy heéftditkleed rédelykwel . il a fait cet habit passable- 
gemaekt, ment bien. | 

Armelyk, rykelyk; pauvrement, richement, 
Hy is armelyk aengedaen il est pauvrement mis pour 


voûr eenen 300 goeden bor- un si bon bourgeois. 
ger, 

Die menschen leëven zeer ry- ces gens vivent très- rodiga- 
kelyk, lement ou très Ro 


" Wyslyk, sagement ; Zottelyk, sottement. 
Dién man handelt wyslyk, cet homme agit sagement. 
Die vrouw gaet sottelyk ge- cette femme s'habille sotte- 
bled; ment. | 


12e 
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’ oùrzigtiglyk , prudemment ; losselyk étourdiment. 


IE ben twee gezusters wièr je connois deux sœurs dont 
d’eene zeer. vodrzigtig en l’une est très-prudente et 
d’andere seer losselyk is, l’autre très-étourdie. 

: Zoetjes , doucement ; kardelyk , rudement. 

Zoetjesgy doetmy pynofzeer, doucement, vous me faites du 

mal. . | 

Cy gaet hardelyktewerk met vous y allez rudement ou vous 
myne peérden , z rudement avec mes 

 — | evaux. 

Ras, vite ; langzaem, lentement. . 

Men moet ras dodrgaen als il faut aller vite quand on 
men dicteért, dicte. Se 

Gy' doet alles te langzaem, vous faites tout trop lente- 

men zou ‘er het koliek van - ment, on°en gagneroit la 
krygen, __  -  colique. 

ADVERBES DË QUANTITÉ. 
| -V'eél, beaucoup ; sweynig, peu. 
Dien man heëft veél ver- cet homme a beaucoup d’es- 


stands, prit. de 
Deézevrouw heéft weynigop- cette femme a peu d’éduca- 
voedings , tion. Us 


: | Genoeg, assez. 
Deézen jongman heëft gelds ce jeune homme a' assez d’ar- 
genoeg ; gent. . 
Meer of meerder, plus; min of minder, moins. 
Dézen jongeling is meer vodr ce jeune homme est plus avide 
de eer als ddr het geld, de gloire que d’argent. 
Dat kind is min of minder . cetenfant est moins honteux 
+ beschaemd als ik meÿnde, que je ne croyoïs. 
Allengskens, ‘peu-à- peu, ou petit-à-petit; schier, à-peu- 
: -__ près; bykans, presque. - : 
Schoon hy ziek was, y kwam quoique malade, il vint petit- 
ailengskens totonzent, _à-petit chez.nous. 
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Myne zuster was gisteren by- ma sœur étoit hier presque 
_ Eans dood, morte. 
?T'is schier éyd om slaepen te ilest à-peu-près tems d'aller 
£gaen, se coucher. 
Nauwelyks , à peine ; overvloediglyk, in overvloëd en abon 
dance, abondamment. 


Nauwelyks heëft hy genoeg à peine a-tl assez pour ache- 


om brood te oopen , ter du pain. 
Den dien heéft geld in over- celui-là a de l'argent en abon- 
_ wloed om sig te, bezorgen dance pour se procurer 
- al wat hy wilé, tout ce qu’il veut. 


Maetiglyk, médiocrement ; grootelyks, grandement. 
Die lieden hebben geene ces gensn’ont point de grands 


groote inkoômsten, ook leé- revenus, aussi vivent- ils 
ven zy maetiglyk, médiocrement. 

Die mensehen leéven groote- ces personnes vivent re 
lyts, 3y meynen sékerlyk ment, ils s’imaginent sans 
daë den Koning hunnen doute que le roi est leur 
broeder is, frère. 


Ten minséen , au moins, du moins. 

Hy heéftten minsten”’sjaer- 1] a eu moins mille florins 
lyËs duyzend guldens te à dépenser par an 
verteël'en, à 

Laet my ten minsten spreé-  Laïssez-moi du moins parler, 
ken, gy zult daer nae uwe vous direz vosraisons après. 
redenen zeggen, 

Ten hoogste, au plus haut degré, au iplus,. tout au plus. 

Hy heéft dat ten hoogste vyf I] a acheté cela tout au plus 
en dertig 8 guldens gekogt, trente-cinq florins. 

| | Ten hoogsten, extrêmement. 

Zr is ten hoogsten bedrukt Elle est extrèmement affligée 
over de dood van haere de la mort ha sa sœur. 
æuster, 

Hoe veél, combien; geer, Danois ho zeer, ne. | 

—. “2 betaeld gy dis bé Combien payez-vous ce drap 

en 
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Hy is scer te beklaegen, 11 est beaucoup à plaindre; 
Niemand zou konnen geloo- Personne ne sauroit croire 


ven Loe zeer ik u bemin combien je vous aime et 
en hoe zcer ik u verwonder, combien je vous admire. 


ADVERBES D’INTERROGATIONS. 


V'aerom, pourquoi; Loe, comment, 
'aerom zweért y om u te Vourquoi jurez-vous pour 
doen gelooven, forcer les gens à vouscroire. 
Hoe wilt gy dat ik deéze re- (Comment voulez-vous que je 
‘ Lening opmaele, monte ce compte. : 


Hoe z00, comment cela; swanneer, quand; in welken tyd, 
en quel temps. 


Men zegt dat mynheer D... © dit que monsieur D... ne 


met zyne vrouw niet meer 
wilt blyven ;. hoe z00 ? 
W anneer zullen wy dit jaer 


het goed weer gien aenkoû- 


‘men? 


veut plus vivre avec sa 

femme, comment cela? 
Quand  verrons-nous cette 

année arriver le bon tems. 


ADVYERBES DE NOMBRE. 


Eens, een-mael, 

Twee-rmnael, 

Dry-mael, 

Mynen gebuer Pieter heéft 
_ eens een lot van dry nom- 
bers in de lotery gehud, 
Îk zal u twee-mael vermae- 
nen, en den derden Keer 

zal ik u straffen, 

Hy heéft dry-mael gestoôlen 
in het celven huys, eer 
dat hy is op de daed be- 
trapt geweëst, 


Ure fois. 

Deux fois. | 

Trois fois. . 

Mon voisin Pierre a eu un 
jour un terie à la loteric. 


Je vous avertirai deux fois, 
ct à la troisième fois je 
vous punirai. | 

Il a volé trois fois dans la 
même maison, avant que 
d’avoir été pris sur le fait. 


Tien-mael, dix fois; {wintig-mael, vingt fois, 


Hy is tien-mael verstandiger 
‘als zynen bræder, 


Il est dix fois plus spirituel 
que son frère. Du 


L 


(211) 
Daer is twintig-mael meer ly a vingt fois plus de 


_ Eamers in zyn huys als chambres dans sa maison 
in het myn que dans la mienne. 

G y mist honderd-mael voèr Cent fois pour une vous man- 
een in het rekenen, quez dans le calcul. 


Duyzend-mael, mille fois. 


* . Men zegt duysend-mael het On dit mille fois la même 


zelve zonder dat iemand chose sans que persowne 


. gehoorsaeme, : m’obéisse, 
Pétlmasls; plusieurs fois; meermaels, plus de fois, plus 
souvent, - 


IE héb veélmaels van u ge- J'ai parlé plusieurs fois _. 
sproôken , en nu heb ik het vous, et maintenant 
* plésier van.u ten mynent le plaisir de vous voir chez 
: de zien, moi. . 
16 heb hem mérite gecor- Je l'ai corrigé plus de fois ou 
. rigeert als hy hair op het plus souvent qu'il n'a de 
.. Aoofd heeft, . cheveux sur la tête. 


Zoo veél-mael, autant de fois, koe veél-mael, combien de fois. 


Zoo veél-mael als gy spreékt,. autant de fois que ‘vous par- 
zoo veél-mael doet gy eene lez, autant de fois vous 
.  deugen, faites un mensonge. 
Overdenk hoe Sn £Y considérez combien de fois 
my grammoedig gemaekt vous m'avez mis en colère, 
* hebt, en en doet heë niet  etne le faites plus. 
d meer, | 
Doûrgaens, niet: dikwils, souvent; ” zelden, rarement. 
Men is dodrgaens of dikwwils on est souvent porté à faire 
genégen om kwaedte doen, du mal, mais rarement à 
maer zelden om goed te faire du ue 
re ; £ 
| Wéder of ni ) encore. | 


y is wéder by u ge- il a encore été chez vous. 
#eësé, | 
V2. 
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"Zoo dikwils, si souvent, - 
IE heb u z00 dikwils het je vous ai si souvent répété 


zelve herhaeld dat pad 
het wel zoud konnen van 
buyten weëéten, 


la même chose, que vous 
pourriez bien la savoir 


par cœur. 


Hoe ménigmael, combien de fois, 
Hoe ménigmael ten tyde van du tems des logemens mili- 


de logementen der troepen 
of Ekrygs-benden zyn swy 
niet op het stip geweést 


van ons huys te verlaeten, 


taires, combien de fois 
n’avons-nous pas été près 
de quitter notre maison. 


Ten eersten, premièrement; ten tveeden, secondement ; 
ten derden, troisièmement. 


Gy zult ten eersten morgen 
vroeg gaen by mynen huys- 
meester, ten tweeden, by 
mynen advokaet, en ten 
derden naer de postery om 
er deëze twee brieven toe 


te draegen, 


vous ires premièrement de- 


main matin chez mon 
maître de maison, secon- 
cement chez mon avocat, 
et troisièmement à la poste : 

ur y porter ces deux 
ettres. 


Ten tienden, dixièmement. 


. Moe veél artikels zyn ‘er dan 


in die rékening? vermits 
gy al segt, ten tienden, 
en dat gy-ze nog niet Len 
hkalven uyt geleézen hebt, 


combien 


a-t-il donc d’ar- 
ticles dans ce compte? 
uisque vous dites déjà 
xièmement , et que vous 
ne l’avez pas encore lu à 
moitié. 


ADVERBES D'ORDRE. 


Eerstelyk, premièrement ; daernaer, puis, ensuite ; 
: -_ eyndelyk, finalement. 
Schryft eerstelyk eene afge- écrivez premièrement une 


zonderde zyde papier, gyl. 
zult daer naer dicteéren , 
en -eyndelyk cyfferen, 


page séparée, vous dicte- 
rez ensuite, et finalement 
vous chiffrerez. | 


(2:13) | ‘ 
Fan te vorer, voùr al, préalablement, auparavant. 
Ferschoon u vodr al by dien ezxcuser-vous préalablement 
heer op uwe jonkheyd, en ou auparavant chez ce 
ikzalusweérin synegunst monsieur, sur voire Jjeu- 


doen koèmen, nesse, et je vous ferai ren- 
trer dans ses bonnes 
grâces. 


Geduerig, gestadig, continuellemeut , toujours. 

- Hy en kan dat ongeluk niet il ne peut oublier cet acci- 
vergeéten , hy spreékt 'er dent, il en parle toujours. 
geduerig af, à 

Daer en boven, de plus. 

Salomon begaefd met een Salomon doué d’un exceltent 
uytmuntende verstand en  génieet de toutes les scien- 
met alle weétenschappen, Ces, étoit encore de plus 
swas daer en boven ver- comblé de richesses. 
vult met rykdommen. | > 

. ADVERBES D'AFFIRMATION- 
Ja, oui; voùr waer, séker, certes: 

Zult gy myne commissie ferez-vous ma commission ? 
doen? ja, mynheer, oui, monsieur. 

Podr waer de droogte ir het eertes la secheresse est très- 
vodr-jaer is welsehadelyk, nuisible au printems, 

HW aerlyk, véritablement. 

Deésen is waerlyk regtveër- celui-là est véritablement 
dig die een ander behan- juste, qui traite les autres 
delt als syneygen-selven, comme lui-même. | 

à | Immers, certes. | 

Daer ie immers niets ver- certes d n’y a rien de plus 

| foeyelyker als eenen gieri- détestable. qu’un avare. 
gaerd, 
Naemebyk, à savoir, savoir; naementlyk; nommément, * 

| | | spécialement. UN 

Melke zyn de beste doctod- quels sont les meilleurs mé- 

ren? deéze dry, nam  decins? ces trois, savoir : 
126000 
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BE : het watèr, de lyf- 
. Geéffening, en den leéf- 
. régel, 
FVerscheyde persoonen Leb- 

ben het my gezeyt, en 

naementlyk den diën, 


. l'eau, lexercice et la 
diète, 


plusieurs personnes me l’ont 
dit, et nommément un tel. 


Te weëten , Zeberlyk, savoir, bien entendu. 


Dar zcyn vier saisoenen 
in ‘& jaer, te weéten : de 
lente , den zomer, den 
herft en den winter, 

FE sal u volmagt geéven om 

_myne äfjairens in order te 
stellen;. zult gy-ze onder- 
neémen ? Zekérlyk, 


Gewisselyk, 


Cy zyt gewisselyt een braef 
man, dat gy my z00 koômt 
‘ helpen, 


il ÿ a quatre saisons dans 
‘année, savoir : le prin- 
-tems, l’été, lautome et 
Phiver,. | 
je vous donnerai plein pou- 
voir pour arranger mes 
affaires ; les entreprendrez- 
vous ? bien entendu. 


assurément. 


vous êtesassurément un brave 
homme de venir ainsi m’as- 
sister. 


Inderdasd, en effet. | 
IV'at is ’erinderdaed kostely- qu'y at-il en effet de plus 


ker in de wereld als éenen 
" goeden naem? | 


es aw monde qu'une 
onne réputation ? 


Ongetwyffeld; sans doute. 


Hy zal ongetwyffeld in 
. d'amptek gevoorderd wor- 
den, want ’t is een man 
vol var goede hoedanighé- 
den en daer en boven be- 


gunshgod, 


il sera sans doute avancé. 
car c’est un homme d’un 
grand mérite et de plus 
protégé, ; | 


Rond uyt , rondement ; regt wyt , sincèrement, naïvemeht, 


Om rond uyt te spreéken, 


it en leen geen gell, aen 
“ste het zy, 


ur parler rondement, 
Je ne prête point d’ar- 
gent à qui que ce soit. 


“ 
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Zeg my.regt uyt of gy niet dis-moi naïverment si ft ne 
en weét, wie my .die poets sais pas, qui m'a joué ce 
” géspeéld heëft? tour-là ? 
Gantsch, geheel, gantschelyk, entièrement, tout-à-fait. 
Den passement-werker Cis le passementier C. est tout- 
ERRAUE in den grond,  :  à-fait ruiné. 
ADVERBES DE NÉGATION, 
Neen, non ; niets, rien; niet, point, pas. 
Neën, ik wil dit niet, gŸ non, je ne veux pas ceci, 


my dat, donnez-moi cela. 
Heéft hy zynen théma ge- at-il fait son thème? non, 
maekt? neen, hy laet hem  ille laisse pour demain. 


tégen MOTgEN ; 
Daer is niets veragtelyker il n’y a rien de pe mépri- 
als eene eerloûze vrouw, sable qu’une femme pér- 
, due, 
Niet met al, rien du tout, rien pour rien. 
Niet ter wéreld, rien du tout ; nief een zier, rien au monde. 
Deësen jongman en deugt ce jeune homme pe vaut rie 


4 


niet met al, ‘tis ongeluk- u. tout, ou rien pour rien; 
kig vodr zyne moeder, c’est malheureux. pOur . sa 
mère. 


 Nog nief, pas encore. l 
Is de schoël nog niet uyé ? l'école n'est-elle pas encore 
neen, ‘Lt is nog geen vier finie ? non, il n’est pas 
ueren, | encore quatre heures: 
Geensins, nullement, en aucune façon, point du tout, 
Onzen meester is geensins notre maître n’est point du 
redelyk ; hy wilt dat wy de tout raisonnable ; il veut 
vlaemsche tael leeren, en que nous apprenions le fla- 
hy en laet’er ons dentyd  mand, et il re nous en 
| niet toe, donne pas le tems. 
In geenen deele, en aucune manière. “ 
Ik ben vor diën man in gee- je ne suis en aucune manière 
nen deele genégen, By à 18 ée on pour cet homme - là, 
| LE TT 
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onbeleéfi en te lomp in 
gyne réden, j 


il est trop mal-honnête et 
__ trop bête dans seÿ propos. 


ADVERBES DE RESSEMBLANCE. 


. Gelyk, gelyk als ; comme: 
Het huys van mynen gebuer la maison de mon voisin est 


is gelyk eenen vuylnis-put, 


. comme un cloaque. 


Dat bloed springt gelyk als ce sang saute comme une 


eene fonteyn vloeyërde uy# 


de steen-rois, 


fontaine eoulant hors du 
roc. 


Insgelyks , desgelyks, ook 200 ; pareillement, de même. 


It heb op deéze waeren die ik 


aen Pieter heb verkogt, 


honderd guldens gewon- 


nen, en Pieter heëft ‘er 
desgelyks honderd op ge- 


svonnen al verkoopende de 
selve aen vremdelingen, 


Daer zyn swéreldlyke christe- 
.. ren die oreerbiedighéden 


in de kerk doer, en daer 
zyn somtyds geestelyke die 
00k 300 doen. 


j'ai gagné cent florins sur ces 


marchandises que jai ven 
dues à Pierre, et Pierre y 
a gagné pareillement cent 


florins dessus en les ven- 
_ dant à des étrangers. 


il y a des chrétiens laïques- 


qui commettent des irré- 


_ vérences dans l'église, et 


il y a uelquefois des ex- 
clésiastiques qui font de 
mème. . “ 


Als of, even als, comme 5h 
Als ik spreék, als ikkyf, of quand je parle, quand je 


als il dryg, ’t is als ofik 


one: ou quand je mé- 


nieés en zou doen, . nace, c'est comme si je ue- 
; _ ferois rien. | 
Béter, erger, mieux, pis. 


Het gaet met myne suster ïil va mieux avec ma sœur 
béter als ik meynde, que je ne croyois. 

Het tan niet erger gaen als ïne peut aller pis qu'il ne 
tégenwodrdig met de com- va maintenant avec le 
aRercie , | commerce. a 


| EURE 
ABVERBES DE CONJONCTION. 
Saemen, te gelyk, tevens, gelykelyk', ensemble. 

Laet ons saemen gaen by allons ensemble chez notre 
onzen voûrstaender om avoué pour savoir quel- 
wat Le weéten van ons que chose de notre procès 
onbeslist ing tégen pendant contre mon- 
mynheer 03 : sieur Gi | 

22 Overhoop., sans dessus-dessous. ‘ 

Ales is overhoop in onze tout est sans dessus-dessous 

keuten sédert dater onsen dans notre cuisine, depuis 


oudsten zoùn in werkt, que notre fils aîné y tra- 
| vaille. | 
Heel en al, ten vollen, teenemael, tout-à-fait. 

De minery van mynedogter les amours de ma fille avec 
met- mynheer R. is ten monsieur R. sont tout-à- 
vollen uyt, fait finies. 

_ . Geheelyk, gantschelyk, entièrement. 

Myne vlaemsche gramma- ma grammaire flamande est 
tiva is ten langen laetsten enfin entièrement achevée. 
gantschelyk volmaekt, | | 

| Méde of met, avec. 
-Zoo wy tot Halle sullen dès que nous irons à Halle, 
| gaen, hy zal méde koô- il viendra avec. 

men, | | 

ADVERBES DE SÉPARATION, 


Afzonderlyk, séparément. 

Dit is een werk waer van ceci est un ouvrage dont cha- 
elk boek-deel afzonderlyk que volume doit être relié 
moet gebonden worden, séparément. | 

Alleenlyk, maer, seulement, ne que. 

°T is alleenlyk vodr haer en c’est seulement pour elle et 
niet vodr my dat gy hier non pas pour moi que vous 
koômt, _ venez iCL 


( 218 ) 

Hoe veél kost dat ? ik heb combien cela coûte-t-il ? je 
het maer twee guldens be- ne l’ai payé que deux flo- 
taeld,._ rins. - 

_ Ter zyde, à part. . 

Zet alle deéze dingen in d’ag- mettez toutes ces choses dans 
ter-kamer, en set dit ter la chambre de derrière, et 

csgyde, | mettez ceci à part. | 

Eeniplyk, uniquement. 

En meynt niet dat ik u hebbe ne pensez pas que je vous aie 
doen roepen vor ditofvodr fait appeler pour ceci ou 
dat ;’tiseeniglykomute pour cela; c’est unique- 


vraegen of, enz. | ment pour vous demander 
s sk, etc. 
Ceux-ci peuvent se nommer adverbes de Conclusion ou de 
Raison. 


Déshalven, derhalven, daerom, c’est pourquoi ; voilà pour- 
quoi, pour cette raison. d 
Hy is al te los, daerom staet' il est trop étourdi, voilà 
y mynietaen, pourqaai il me me plait pas. 
Dieshalven, over zulks, pour cela. | 
“Dit laken is veélle duer, dies- ce drap est bien trop cher, 


halven wil ik ‘er nieévan pour cela je n’en veux pas. 
Rebben, | | | 

Gy moet het op my over zulks vous ne devez pas m’en vou- 
niet gelueden hebben, loir pour se 


Il yen a encore qui signifient quelque autre circonstance, 
eomme geérne , volontiers ; noode, ongeérne, à regret ; schier, 
bykans, byna, presque; sie hier , voici; zie daer; voilà. 

| La différente signification des mots alet als. | 

Ase prend pour #7 adjectif quand il signifie tout, comme 
al myn goed , tout mon bien , etc. 

Et pour un adverbe quand il marque aÿreede, déjà ; comme : 
Hebt gy uwe veertaeling xl avez-vous déjà fait votre ver- 
r:maekt ? | ‘Sion ? | | , 
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Al signifie aussi a/hoewel, quoique ; eomme : 
Al hebbe ik de magt niet, quoique je n’aie pas le pou- 
| | voir. | 
Als se met pour wanneer, quand, comme : 
-Als de schoùl za] uyt syn, ik quand l’école sera finie, je 

zal by u koômen, viendrai chez vous. . , 

Quelquefois aussi pour gelyk ; comme, par exemple : 
Hy en ee ’er nietop als of iln’y prend pas garde comme 
gelyk het zyn moet, il faut. 

On s’en sert aussi en comparaison , et alors il signifie que, 
comme : | 
Pjeter is 00 geleerd als zy- Pierre est aussi savant que son: 

nen broeder, frère. . | 

Il y a beaucoup d’adverbes qui se font des adjectifs en ÿ 
ajoutant Zyk, comme, bekwaem, propre à; belwaemlyk, 
proprement ; zuyver, net; zuyverlyk, nettement ; zof, sot; 
zotlyk, sottement ; et beaucoup d’awtres. | 

Il y a une infinité d’adjectifs dont on se sert au licu 
d’adverbes, comme : spreék£ Elaer, parlez clairement ; au 
Heu de &laerlyt ; zig vrodm verweéren, se défendre vaillam- 
ment, au lieu de vroômdyk. Die bloem ruykt goed, cette 
_ fleur sent bon. {y kryt séerk, À pleure fort, Gy spreékt zv0 
til, vous parlez si bas. | | | 


Ne. XXXIIE REMARQUES 
Sur les mots zelfs, zelf, zelven. 


| Le mot ze/fs, même, ne s'emploie ordinairement qu’a- 
verbialement. & > | 
. Zelf, mème, est pronom conjoint, quand il suit immé- 
diatement les pronoms personnels :&, moi; gy, toi ou vous; 
ky, lui ; zy, elle ; y, nous ; gylieden, vous; zy of zylieden, 
eux ou elles. 
Zelve, s'emploie en pronom réciproque conjoint précédé 
des mots myr pour la première personne, z pour la seconde, 
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zyn, of haer of zich pour la troisième personne du singulier ;. 
ons, nous, pour la première personne du pluriel pour les 
deux genres, z pour la seconde personne, Aun pour la 
troisième personne du masculin pluriel et Aaer pour latroi- 
sième personne du féminin pluriel ; et sic. pour la troisième 
personne du pluriel des deux genres. | 


Remarque sur zelven, adjectif. 


Zelven, devant un substantif s'emploie comme adjectif 
de la manière suivante : masculin den zelven, le mème ; 
féminin de selve , la même; neutre het zelve, le ou la même. 


Exemples du mot zelfs, même, adverbe. 


Ale zyne meubelen en selfs tout son mobilier et même ses 
zyne goederen zyn ver- biens sont vendus pour 
Eogt om zyne schulden te payer ses dettes. 
betaelen, nn. 

Niet alleen al wat gy gezeyt non seulement tout ce que 


hebt en deugt niet, maer vous avez dit ne vaut rien, 
selfs wat gynuzegt; want mais même ce que vous 
dit zoude hem nog meer. dites à présent ; Car ceci 
tégen u ophitsen, _ lirriterait encore davan- 

| tage contre vous. : 


It salu zelfs zeggen dat,enz., je vous diraimème que, etc. 
Exemples de zelf, méme, pronom conjoint. 


Ik self hebdat doùr myne Yaï va moi-même cela de 
oogen gezsien; z00 dal gp mes yeux ; ainsi vous devez 
moet gelooven dat het de croire que cé-que je vous 
wasrheyd is het geéne ik u dis est la vérité, *. : 
6. | z | | | 

It sal zelf koômen zsièn wat je viendrai voir moi-même 


daer van is, en hoe de ce qui en est, et à quel 
æaek bestaet ; | point est la chose, ‘Ÿ 
Gy zult zelf in persoon moe- vous devrez venir vous- 
ten kodômen om. die zaek même en personne pour 


uyteen te doen; want zy débrouiller cette affaire; 


à 


- 
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en verstaen malkaänderen 
niet, den eenen will wifen 
den anderen zwart, 
Gy self hebt geseyt dat hy 
_ eerbyk manis, dat gy hem 
Lent van over menige jae- 
ren en dat gy altyd goede 
affairens met hem gedaen 
hebt; ik heb my duer op 
betrouwd, nogtans heéft 
hy my leelyk bedroôgen, 


Zyt gerust , hy self zal kod- 
men, of key sal self koù- 
men, hy heéft het my ver- 
selert; en dan zal alles 
gaen naer uwen wensCh, 

Hy zelf heëft houden staen 
tégen alle de geéne die daer 
wacren, dat al wat den 

anderen gezeyt heéft valsch 

LEZ | 

IE heb uwe nigt gesprodken, 
zy zelf heëéft my gezeyt dat 
zy haera dogter in dat 
pensioen niet meer en will 

- lueten, en dut zy-2e zelf 
sal gaen weër haelen, of 
Weg-TÉMEÉ». 

Wy zelf zylen die susk ver- 
dedigeg of deferdeéren, en 
swy zelf sullen alles vor 
den. dug brengen om de 
wadgheyd te betuygen, 

In ‘’t #ekomenda cullen wy. 
self de reyzen doen by 
onze kalanten , en wy heb- 
ben uyt gereékend dat ons 


‘ 


car ils ne s'entendent 
point, l’un veut du blanc 
et l’autre du noir. - 
vous avez dit vous-même 
qu’il est honméte homme, 
que vous le connoissez de- 
puis plusieurs années, et 
‘que vous avez toujours fait 
de bonnes affaires avec lui, 
je me suis fié là-dessus; 
il m'a pourtant viaine- 
ment trompé, 
soyez tranquille, il viendra 
ui-même, il me l’a assuré, 
et alors tout ira selon vos 
désirs. 


lui-même a soutenu contre 
tous ceux qui étoient-là, 


que tout. ce que l’autre à 
it est faux, 


j'ai parlé à votre cousine, 
elle m'a dit elle-même 
qu’elle ne veut plus lais- 
set sa fille dans ce pen- 
sionnat, et qu’elle-même 
ira la reprendre ou retirer. 


nous viendrons nous-mêmes 
défendre . cette cause, et 
nous mettrons nous-iné- 
mes tout au jour, pour 
témoigner la vérité. i 
à l'avenir nous ferons nous- 
mêmes Îles voyages . chez 
nos pratiques , et mous 
avons çalculé que cela 
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_ dit veél minder zal kosten 
__en dat onze affairens béter 
zullen bestierd worden, 
Gylieden-zelf hebt dat ge- 

wild, het is nu beschreë- 

_ venin de acte; ’fen kan 
niet meer veranderd wor- 
den, 

Gyl. zelf zyt d’oorzaek van 
alle de ongevallen die 
daer uy# voortkoômen door 
uwe onvodrzigtigheyd, het 
geëne wel spytigis, 


Zy-zelf zeggen dat y moe- 
ten loeschryven aen uwen 
£ozyn dat dat z00 gebeurt 

. is; hy zou moeten gerweé- 
gen hebben en zich daer 
inéde nietbemoeyd hebben, 

Uwe zusters zyn tot on- 


zent geweëést, z2y-zélf 


- kebben ons bekend, dat 
ket doûr de protectie is 


van dièn baron dat £Y 


dit ampt bekoômen hebt, 


nous coûtera beaucoup 
. moins, et que nos affaires 
seront mieux dirigées. 
vous avez vous-mêmes voulu 
cela, ilest écrit mainte- 
mänt dans l’acte; on ne 
peut plus le changer. 


vous êtes vous - mêmes la 
cause de tous Îles incon- 
véniens qui proviennent 
de cela ou qui en résul- 
tent, par votre a | 
dence, ce qui est bien 
ficheux. - 
eux-mêmes disent qu’ils doi- 
vent attribuer à votre cou- 
sin que cela est arrivé ainsi; 
il 'auroit dù se taire , et ne 
pas s’en être mêlé, 


vos sœurs ont été chez nous, 
elles-mêmes nous ont 
avoué que c'est par .la 
protection de ce baron 
que vous avez obtenu cet 
emploi. 


Exemples de zelven employé comme pronom 
; réciproque conjoint. | 


Ik en tan u die boeten niet 

leenen die gy hebt doen 
_ wraegen, ik moet-ze allé 
‘ dagen gebruyken voor 
” mri-zélven, 


0 


<? 


je ne puis vous prêter ces 
livres que vous m’avez fait 
demandée y je dois en 
_ faire usage tous les jours” 
pour moi-même. 


CRT 


LS 
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Pr: en kan hem die kamerniet je ne puis pas lui louer cette 


_ verhueren, ik hebze noodig 
_ voûr myn-zelven of voùr 
_ myn-eÿgen-zelven om ’er 
myn werk in te doen, en 
diensvolgens en kan ik-ze 
niet derven, 
Doe u - zelven deugd met uw 
geld, vermnits het God u 
" verleend heëft, en geéf 
den overschot van uw in- 
todmen aen den armen, 


Vraeg dikwils aen u-selven: 
waer ‘’t dat ik op deëzen 
oogenblit Ewam te sterven 
en vodr God te verschynen, 
is myne rékening gereed 
of veérdig? | 

Studeér wel terwylen gy jong 
zyt ; t is voùr u-zelven of 
voùr-u-eygen- zelven dat 

_gy ‘er daer naer de vrugten 
suit van plukken, 

Men zou beschaemd zyn, 
van ergens met uwen ko- 
zyn tezyn aen tafel, want 
als hy dient, hy behoud de 
beste brokken voûr zyn- 
zelven, en hy en betoogt 


geëne beleéfdheyd aen het 


_vrouw-vol£ , | 
Men moet ootmoedis zyn, 
maer men moet zyn-zelven 
of zich-zelven niet doen 
veragten, met dingen te 


order zÿn, 


+ 


doen die téven het goed Le 


chambre, je l’ai besoin 
pour moi-même, pour y 
travailler, et par consé- 
quent je ne puis m'en 
passer. | 


s , e 
faites-vous du bien avec votre 
argent, puisque Dieu vous 
Va donné, et donnez le 
_ reste de vos revenus aux 
‘pauvres. 
demandez- vous souvent À 
vous-même: si je venois 
à mourir en ce moment et 
à comparoître devant Dieu, 
mon compte est-il prêt”? 


étudiez bien tandis que vous. 
êtes jeune; c'est pour vous- 
même que vous en cueille- 
rez les fruits dans la suite. 


on seroit honteux d’être 
quelque part à table avee 
votre cousin, car quand 
il sert, il tient les meil- 
leurs morceaux pour lui- 
même, et ilne témoigne 
aucune politesse aux fem- 
mes nn 

on doit être humble, mais 
on ne doit pas se faire 
mépriser en faisant des 
choses qui sont contre le 
bon ordre. | 


= É 


v 


- 


Die vrouw is te goed, want 
2y berooft haer-zelven of 
&ich-selven van het geëéne 
y zelf van doen heéftom 
te leéven al helpende de 
anderen ; en wat heéft zy 
daer van? niete als on- 
danktbaerheyd, | 
Myne oudmoeÿ laet u weé- 
ten dat zy u dit hout niet 
en kan leéveren waer van 
£Y haer gesprodken hebt, 
om dat sy het self noodig 
heéft of voèr zich-zelven ; 


300 dat gy ?t niet meer en 


moet verwugten, 

Lieten wy ons-zelven ver- 
masken, vermits zy het 
zelve guen doen op een an 
der, om met ons telachen, 

G'y en kont onze peérden niet 
hebben als binnen aché da- 


gen ; om dat wy-ze nu van- 


doen hebbenvodr ons:zelven 
omonsgraenin te haelen, 
dat al heel droog is van 
over êwee dagen, 

La:ten wy ons-selven ver- 
voorderen al studeérende 
dag en nagt, om alzoo in te 
haelen den tyd dien wy on- 
noodig verkwist lhebben 
met wandelen, 

Gy1. moet voèr u-zelven meer 
zorge draegen en peyzen 
dat syl. kinderen hebt, die 


nog jong zyn, en dieu FA | 


ul, nog noodis hebben ; a 
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cétte femme est au bonne, 


 carelle se prive elle-même 
de cé qu’elle a besoin pour 
vivre, en secourant les 
autres; et qu’a-t-elle de 
tout cela? rien que de 
l’ingratitude, | 


ma grande tante vous mande 
qu'elle ne peut vous livrer 
ce bois dont vous lui avez 
parlé, parce qu’elle l’a be- 
soin pour elle-mênre ; de 
sorte que vous ne devez 
plus l’attendre. 


réjouissons-nous nous - mê- 
mes, puisqu'ils vont faire 
de même aïlleurs pour se 
moquer de nous. 

vous ne pouvez avoir nos che- 
vaux que dans huit jours, 
parce que nous les avons 
maintenant besoin pour 
nous-mèmes afin de faire 
rentrer notre grain quiest 
déjà sec depuis deux jours. 

avancons-nous nous-mêmes 
en étudiant nuit et jour, 
pour récupérer aïinsi le 
tems que nous avons perdu 
inutilement en nous pro- 
menant. 

il faut avoir plus de soin de 
yous-mêmes et vous devez 
penser que vous avez des 
enfans qui sont encore jeu- 
neset qui ont encore besoin 
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tk in uwe plaets waere; ik 
zou veranderen van doc- 
toûr, 


It weét, myne dieve nigten, 


dat, de kwaede gewoonten 


moeylyk 2yn om aftebren- 


gen; maer gyl. moet u-zel- 


. ven geweld aendoen, en 
 allengskens zal dat veran- 


deren, gyl. zult het onder- 
vinden , 


Zy laeten hun-selyen 300 veél 


vodrstaen dat idereen met 
hun lacht, 


Gy en suit by die menschen 


A 


dit geld niet krygen, zy 
zyn wel te wantrouwig, en 
daer en boven zy en zyn 
niet menschlievend, en zy 
en hebben het niet als vodr 
hun-zelven ; ik weét het 
van die dewelke ‘er méde 
£e doen gehad hebben, 

ls gy by uwe kosyren zult 


aen, zegt. hun, belieft 


tu, dat zy aen ons niet 


en moeten wylen dat die 


zaek niet sel gelukt is, 
maer aen hun eyÿgen-selven 


- om te veél'ervan geklapt te 


hebben aen mensehen die 


niet te betrouwen zyn, 


It ben by uwe susters gesweést 


. daer :seer. gelukbki 


om haer proficiät te wen- 
schen over de pluets die zy 
bekodmen hebben ; zy zyn 


Go 2 


hebben de. wooning voor. Ê 


vous n’aurez 
. de ces gens-là, ils sont bien 


de vous, si j’étois à votre 
place, je changerois de 
médecin. | 


je sais, mes chères cousines, 


que les mauvaises habitudes 
sont diflciles à détruire, 
mais il faut vous efforcer 


_vous-mêmes, et peu-à-peu 


cela changera, vous l’ex- 
périmenterez. 


ils se donnent tant de tons, 


ge chacun se moque 
’eux. 


as cet argent 


trop méfians, et au surplus 
ils sont sans humanité, et 
Rs n'ont rien que pour 
eux-mêmes ; je le sais de 
ceux qui ont eu affaire 
avec eux, 


quand vous irez chez vos cou- 


sins, dites-leur, s’il vous 
plaît, qu'ils ne doivent pas 


nous reprocher la mauvaise 


réussite de cette affaire, 
mais bien à eux-mêmes 


| one en avoir trop jasé avec 


es gens qui ne sont pas à 
re 


j'ai été chez vos sœurs pour 


les féliciter sur la place 
qu'elles ont obtenues; elles 


_ sont là fort heureuses, elles 


ont la demeure gratis; tout 
est entre leurs mains, tous 
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niet, allesis in haere han- 


‘den, alles is haer toe be- 


trouwd ; zy betaelen haer-. 


zelven als haere gagie ver- 
valt, van’t geld dat zÿ 
dagelyks ontfangen ; wat 
tan men béter wenschen? 
Wy hebben uwe schoon-dog- 
‘éers gaen bezocken, maer 
sy en hebben daer niet veél 
vermaek gehad ; want dit 
is een huys-houden zonder 


weërga ; zÿ en doen niet! 


anders als iwisten, en zy 
doen haer-zelven hier doùr 


leur est confié ; elles se 
PS elles-mêmes quand 
eur gage tombe, de l’ar- 
gent qu'ellesrecoivent tous 
les jours ; que peut-on dé- 
sirer de micux ? | 


nous avons été voir vos belles- 


filles, mais nous n’y avons 


‘pas eu beaucoup d’agré- 


ment ; Car c’est un ménage 


sans pareil; elles ne font 


": que se quereller et se cau- 


sent par là à elles - mêmes 
beaucoup de chagrin et 


veël verdriet en ongezond-  d’incommodités. 
_heyd aen, | | 
LR EXEMPLES. 


substantif. 


De zelven, zelve, — devant un 


Masculin singul. Den zelven le même ouvrier qui a encore 


werkman die nog by ons 


gewerkt heëft, zal morcen 


Loômen ons hout zaegen, 
Diën zelven metzer van 
overjaer of van ’£ gepas- 
seérd jaer en Kkont gy niet 


hebben, hy ligt ziek te 


bed van over ses weéken, 
ik ben ’er zelfs zeer méde 
vérlésen voûr andere k«- 
lanten die na hem ook 
| yraegen, . 


travaillé chez nous, vienk- 
dra demain sciernotre bois. 


vous ne pouvez pas avoir ce 


+ 


même macon de- l’année 


Lee il est malade au 
it depuis six semaines; 


j'en suis même fort embar- 
rassé pour d’autres prati- 
ques ‘qui.le dèmandent 
aussi. la 


Féminin singulier. Die zelve vous ne pouvez plus ‘avoir 
cette même chambre; dans 


Earner en kont gy niet meer 


+ 


of gy nog zoud wéderge- 
£odmen zyr, heb.ik- 2e 


_verhuert aen eenen pries- 
© &er, ar 
De zelve pagt-hoeve die ik 
” heb over dry jaeren zien 
. werkoopen voôr de somme 


_£en, is gisteren verkogt. 


van négen duyzend fran- 
geweést twaelf duyzend 


_acht- honderd franken ; 
_ 800 veél yn de goederen 


verhoogt , en zÿ worden 


nog dagelyks duerder, . 
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* hebben; in d’onzékerheyd 


l'incertitude si vous seriez 


encore revenu, je Vai 


louée à un prêtre 


la même ferme que j'ai vu 
. vendre, il 


a frois ans, 
neuf mille francs a été ven- 


. due hier douze mille huit 


cents franes; ant les biens 
ont pris faveur ; et ils aug- 


. mentent encore Journel- 


lement. . 


Neutresinguher. {n antwoérd . en réponse à votre lettre qui 
. op uwen brief die my gis- 


tcrenbehandigdisgeweést, 
laet ik ul. weëten, dat wy 


 nog àltydin het zelve quar- 
- tier woonen, met ket zelve 
- meyssen, 200 dat gy maer 


en moet schryven op het 
zelve adres dat gy my nog 
geschreéven hebt, | 


Niet tégenstaende dat hy dit 


M 


zegge, en gelooft hem niet, 
hy wilt u Enibbelen ; gy 
hebt het selve regt dat & 
gehad hebt, 
asculin pluriel. Men heéft 
het meesten deelde plaetsen 
eéven aen de zelve offi- 
ln die, in den tyd Le 


_wyOnder oostenrykwaeren, 


gediend hebben, en dat uyt 


considératie dat die men- 


Î 


m'a été, remise hier, je 
vous mande que nous res- 
tons encore toujours dans 


le même quartier avec la 
même servante; de sorte 


que vous devez seulement 
écrire à la même adresse 
que vous avez encore 
ecrit. | 


quoiqu'il dise cela, ne le 


croyez pas, il veut vous 
subtiliser; vous avez le 
même droit que vous avez 
eu. | ; 


on a donné pour la plus 


grande partie les places 
aux mêmes employés qui 
ont servi du tems que nous 
étions à l'Autriche, .et 
cela en considération que 
ces gens-là avoient tant 


‘ 


è 


hadden doûùr de circonstan- 


” die van tyd, 
Uwen vader wist z00 veél te 


seggen van de schrynswer- 
Eers die over jaer in zynen 
bouw gewerkt hebben, en 
deés jaer is hy bly geweést 


. van de zelve nog tekonnen 


sweér hebben, : 


Féminin pluriel. Zegt van 


mynent wégen dat ik die 


_ selve strykerssen die ikin 


mynen laetsten wasch ge- 


had heb , niet meer enwil; 


ik moet menschen hebben 


die niet te luy zyn van te 


swerken, en die hunne pligt 


Ewyten om hunne dag- 
Auer te verdienen, 


| U is bekent hoe.veél goed ik 


aen myne nigten gedaen 
heb sédert 300 veéle jaeren 
dat zy by my gewoond heb- 
ben, hoe ik-5e van alles heb 
doen leerenop mynen koste, 
héwel! vodr mynen loon 
‘van dit alles, die zelve nig- 


ten verlaeten my in mynen .: 
- donnent dans mes vieux 


. ouden dag, alsik het meest 


hulp van doen heb, eylaes ! 


svat is ‘er weynig staet te 


_: maebken op de menschen, 


Neutre pluriel. Z& ben by die 


persoonen geweést, maer 


daer en is geen hand'’er aen 


te steéken, zy ryn altyd 


° comment 
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schen s00 veél verloéren : 


perdu par les circonstan 


ces du tems. on 


votre père avoit tant à dire 


sur lé compte des menui- 
siers qui ont travaillé l’an- 
née passée à son bâtiment, 
et cette année il a été bien 


aise de pouvoir encore 
" avoir les mêmes. 
dites de ma part 


que je ne 
veux plus’ ces mêmes 


|repasseuses que j'ai eues 


dans mon dernier lavage; 


il me faut des gens qui ne 


sont pas trop paresseux 
de travailler et qui font 


- leur devoir pour gagner 
leur journée. 


il vous est connu le bien qe 


j'ai fait à mes nièces 
Le tant d'années, qu'el- 
s ont demeuré chez moi; 
je les ai fait 
apprendre de tout à mes dé- 


pens, eh bien! pour me 


. récompenser de tout ceci, 


ON 3 
ces mêmes nièces m’aban- 


En v. J'ai le plus 


esoiu d'assistance ; helas!- 


. qu'il y a peu à compter 


sur-les hommes, 


j'ai.été chez ces personnes, 
maïs il n’y a rien à faire 
. avec-eux; ils sont toujours 
. du même sentiment; j'ai 
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van de selve gedagten ; ik 
heb. nogtans myn uyterste 
best gedaen om hun te doen 
réden verstaen , maer °t 
is al verloôre rmoeyte; z00 
dat dit moeyelyk zal gaen, 
en dat wy ten langen laet- 
sten zullen genootzaekt 


_zyn van andere middelen 


te gebruyken, | 
It ben de vodrléde sweék by 


mynen oom geweést, mel 


d’intentie van hem een 


zalig hoogtyd tewenschen; 
maer niets te doen: het 
zyn nog de zelve meyssens 
die’ daer woonen, en die”er 
den meester speëlen, en 
beletten dat er imand by 
Rem koôme om hem te 


pourtant. fait tout mon 
possible pour leur faire 
entendre raison, mais C’est 
tout peine perdue ; de 
sorte que cela n'ira pas 
aisément, et qu’à la fin 
nous serons obligés d’em- 
ployer d’autres moyens. 


je me suis ec la semaine 


tte ez mon oncle dans 
’intention de lui souhai- 
ter de bonnes fêtes; mais 
il n’y a eu rien à faire : ce 
sont encore les mêmes ser- 
vantes qui y demeurent, 
et qui y font le maître, 
et empéchent que quel- 


qu'un l'approche pour lui 
spreéken; parler. 


Remarque sur le mot zelven, zelve, adjectifs. 


Quoique suivant la règle on écrive au masculin singulier 
den selven man, le mème homme; au féminin de zelve 
vrouw , la même femme; au neutre het zelve kind, le même 
enfant; l'usage veut cependant, que quand le mot ze/ve 
doit marcher avant un substantif neutre qui commence par 
un À on une voyelle, ou avant un substantif neutre précédé 
d’un adjectif ou autre mot qui commence par une voyelle, 


‘ 


lon mette alors zelven et non pas zelve. 


Exemples. © * : 
IE woon altyd in ’* zelven je demeure toujours dans la 
huys, | mème maison. | 
19e 
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Het zelven uér-perE ; le même cadran. 

Het selven huer-peérd, le même cheval de louage. 

It ben van ”t zelven oùdrdeel, je suis du même sentiment. 
Hy heéft het selven hert il a le même cœur que son 


gelyk zynen vader, père. | 
Wy hebben alle dagen ‘6 nous avons tous les jours le 
zelven eéten, même manger. 


Mais quand le substantif, que commençant par un 
} ou une voyelle, est précédé d'un autre mot qui com- 


mence par une consorme alors on met se/ve. 
Exemples. 


Hy Resp het zelve goed hert ‘il a le mème bon cœur que 
elyk zynen vader , son père. 
#, hebben alle zondagen nous avons tous les diman- 


het selve goed eéten gelyk  ches le même bon manger 


onze meestlers, que nos maîtres. 

W/oont gyl. altyd in dat demeurez-vous toujours dans 
selve schoon huys waerin cette mème belle maison 
ik ul, gezien heb over ze5à où je vous ai vus il y a six 

 &éven jaeren ?. à sept ans ? 


CHAPITRE SIXIÈME. 


Ne XXXIII. DES PRÉPOSITIONS. 


Les prépositions sont des mots qui ne-changent point, et 
qui se mettent devant d’autres mots, pour signifier quelque 
circonstance, | ° 

Elles sont séparables ou inséparables. 

Les prépositious séparables sont les suivantes : £o£, £e, ten, 
ter, à,au ; by, auprès, chez; voôr, devant, pour; agter, 
derrière ; éégen, contre ; jévens ‘envers; névens, à côte, joi. 

ant ; benévens, avec ; doûr, par ; op, baven, dessus ; on- 
der, dessous ; binnen, dans ; buyten , hors ; om, vers, sur; 
rondom , autour ; ontrené, environ; éusschen, entre; na, 
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après, à; n@er, selon ; aen, à; in, dans, en; wyt, hors, 
par, de; met, avec; sonder, sans ; behaîven, hormis, ex- 
cepté ; qui régissent l’actusatif. 


De la, préposition tot. 


Tot, à ; dénote toujours un mouvement vers tn lieu, 
somme : oôm fof my, venez à moi ; gae tot lem, allez ou 
vas à lui; on ne dit donc pas bien deézen boetk is gedrukt 
tot Leyden, tot Antwerpen , enz., il faut dire fe Leyden, 
& Antwerpen, enz. | " 

Tot se dit aussi dans Îles phrases suivantes : den apostel 
Paulus, toen hy te Roomen woonde, prédikte het geloof tot 
alle de geéne diehem kiwamen aenhooren, V'apôtre St.-Paul, 
lorsqu'il demeuroit à Rome, préchoit la foi à tous ceux qui 
venoient l’écouter ; ot Marias eere, à l'honneur de Marie; 
tot vodrdeel van de stad, à l'avantage de la ville; 404 heë 
beginsel van d’andere weék, jusqu'au commencement de 
la semaine prochaine ; £0£ mynent, chez moi ; {ot uwent, 
chez vous ; 604 zynent, chez lui ; &o£ onzent, chez nous ; tot 
nog toe, jusqu’à présent ; of svanneer ? jusqu’à quand ? tot 


wien ? chez qui ? 


De la signification du mot te. 


Te dénote le tems ou le lieu comme : ÿe of ten twaelfue- 
ren, à douze heures ; te Sinxen, à la Pentecôte ; £é Londen, 
à Londres; te Gent, à Gand. Mi 

Te marque ordinairement dans un lieu, et non pas vers 
un lieu ; car on ne dit pas bien, y À ou te Bergen, ma's 
on doit dire naer Bergen, il va à Mons; et aussi y gaet 
naer huys, il va au logis : mais on dit bien, ky is te huys, 
il est au logis ; ou y is & huys. 

Te se met aussi souvent devant un verbe, comme bepin- 
nen te spreéken, commencer à parler ; is niet altyd goed 
de waerheyd te seggen, il n'est pas toujours bon de dire la 
vérité, . 

13. 
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Te est aussi en usage pour al £e , trop ; comme : fe prag. 
tig, trop somptueux; fe stout, trop méchant; £e lomp, 
trop lourd ; £ sweynig, trop peu; te veél, trop, etc. 

Te se dit encore en beaucoup d’autres manières, dont 
voici les plus communes : . | 

Te nagt, cette nuit ; ée gelyk, te saemen, ensemble ; te 
regt; bien, à bon droit ; te vergeéfs, en vain ; ée vodren, 
auparavant ; {e scheép gaen, s'embarquer ; te bed, au lit ; 
te voet, à pied ; te peérd, à cheval ; te land, par terre ; te 
water, par. eau, par mer; ée pas, à propos; swel te pas 
zyn, être en bonne disposition, en bonne santé ; te vréde 
zyn, être content ; fe gemoet gaen, aller au devant, à là 
rencontre de quelqu'un ; fe niet doen, annuller, détruire ; 
Le gast nooden, inviter , convier ; fe gronde gaen, aller à 
fond ; te niet gaen, aller à rien, périr ; fe weége brengen, 
faire, effectuer; £e beurt vallen, tomber en partage; £e 
bruyloft gaen, aller aux noces. sus 


v 


Du mot ten. 


L4 


Ten marque quelquefvis le tems, quelquefois le lieu, 
comme £en derde maend van ”t jaer, enz.; au troisième mois 
de l’année, etc. ; en tyde van Alexander den grooten, du 
tems d'Alexandre le grand ; ten kuwyze van zynen oom, à la 
maison de son oncle. | | 

Ten se met aussi devant les mots suivans : 

Ten zy, ten waere, à moins que ; en eersten, première 
merit; éen fweeden, secondement ; ten derden, troïsième- 
ment , etc.; en hoogsten, au plus ; ten luetsten , enfin ; ten 
minsten, au moins; £en dE vo , le plus tard; £en tempel 
geleyden , conduire au temple; éen troon verheffen, élèver 
au trône ; éen deele gevallen, échu en partage ; by iemand 
ten eéten gaen, aller dîner chez quelqu'un. | 


Du mot ter. 
Ter marque aussi le tems et Ze lieu comme éer goeder 


uere, à la bonne heure; £er reyter Land, à la droite; ter 
slinker hand, à la gauche. 
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Nota. Les substantifs féminins et ceux pris au pluriel 
soit masculins, féminins ou neutres, ne souffrent point la 
préposition £er, mais ils exigent absolument £er, comme 


suit : 
| Exemples. 


Ter eere Gods, à lâ gloire de Dieu ; £er zyden af, à côté, 
à part ; cer oorzaeke, à cause, parce que ; ter tafel, à table; 
ter wéreld, au monde ; ter aerde bestellen, enterrer ; ter 00- 
ren koômen, venir aux oreilles; £er kinders ontverpen, aux 
idées des enfans ; £er mans aerdèn , aux caractères des hom- 
mes. . 
| De la préposition onder. 


Ce mot a deux significations fort différentes, ear premiè- 
rement il signifie dessous, sous, au-dessous ; comme onder 
de sluep-kamer; dessous ou sous la chambre à coucher. En 
_ second lieu il signifie entre , parmi ; onder dat getal , entre 
ce nombre ; onder de jongelirigen, patmi les jeunes gens. Il 
signific aussi quelquefois sous, dans ce sens, comme : onder 
het gebied van Maria-Theresia van roemweérdige gedag- 
tenis, enz., sous le règne de Marie-Therèse de glorieuse mé- 
moire, etc. ; onder schyn, sous prétexte ; goede leerlingen 
. onder handen hebben, avoir de bons écoliers sous la main 
ouen main; veé/ gells onder handen hebben, avoir beau- 
coup d'argent en main, en sa disposition. 


De la préposition om. 

Om signifie quelquefois autour, comme : zy #wandelde 
gisteren om myn huys en den hof, elle se promenoit hier 
autour de ma maison et du jardin. 

Om signifie quelquefois pour , comme : om 500 te zeygen, 
pour ainsi dire; om de baetzugt, paur l'intérêt, om ets, 
pour quelque chose ; om mynent wil, pour l'amour de moi; 
om.zynent wil, pour l'amour de lui; om haerent sil, pour 
l'amour d'elle, etc. : | 
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Om a encore une autre signification fort usitée, comme : 
deu wind is om, le vent est changé ; hef jaer is om, l’année 
est finie ; de goude eeuw is om, le siècle d’or est passé, 


De la différence entre na et naer. 


IVa signifie après, comme na het noenmael, après le di- 
ner ; za de schoôl, après l’école; na den slegten tyd zal 
den goeden Eoômen, après le mauvais tems arrivera le bon... 

Naer signifie selon, à; comme : naer myn dunken, se- 
Yon moi, à mon idée ; naer het beéld Gods, à l'image de Dieu, 

On s’en sert aussi pour marquer le mouvement vers un 
lieu, comme : y is vertrokken naer Spanjen, naer Roo- 
men, naer Rotterdam, enz., ilest parti pour l'Espagne, pour 
Rome, pour Rotterdam, etc. | 


De la préposition uyt. 


Uyt a trois différentes significations et marque 1° hors, 
comme : gae uyt myne oogen, va hors dè mes yeux ; ik zaf 
& uyt myn huys smyten, je vous jetterai hors de ma maison. 

2° Il signifie de, comme wyt alle myge magt, de tout 
mon pouvoir, de toute ma force ; wyt geheel myn hert, de. 
tout mon cœur. . 

30 Il dénote par, uyt liede tot God, par amour de Dieu ; 
uyt vriendschap, par amitié ; uyt nood, pér nécessité. On 

dit aussi, wy£ wat oorzaek, pourquoi, pour quelle raison. 
Toutes ces prépositions se nomment séparables, parce 
qu'elles s’emploient aussi sans faire partie d’un mot. 


D'une autre sorte de prépositions séparables 
dont on n'a aucune idée dans la langue 


Tels .somt celles qui sent jointes aux verbes dont elles 
font la première partie; ear au lieu qu'en français kes 
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répositions restent toujours attachées à leurs verbes, en 
AL on les en sépare en les plaçant à la fin du sens, 
au présent et à l’imparfait de l'indicatif; et de même à 
la deuxième personne de l'impératif, comme ces trois 
verbes , uytspreéken , indrukken, nazien, le font voir claire- 
ment. dans les exemples suivants: ‘© 
y spreékt dat woûrd niet wel uyt, vous ne prononcez 
pas bien ce mot-là ; y drulkte’er eenen zégel in, il y im- 
prima un cachet ; zie de rékening ru, examinez le compte. 
Lorsque l’infinitif d’uu verbe demande la particule #e, 
eomme cela arrive très-souvent, ce mot fe doit être mis 
entre la préposition et la suite du verbe, et entre deux 
traits d'union, comme : wÿtée-spreéten, in-te-drukken, na- 
fe-sien, nu. 
Il en est de même des verbes qui commencent par une au- 
tre préposition, comme omdrasyën, tourner; bybrengen, 
me om-te-draeyën, by-te-brengen, enz. on 
ais si le présent et l’imparfait de l'indicatif sont précédés 
d’une conjonction, la préposition reste attachée à son verbe, 
comme dans tous les autres tems. Par exemple : indiens 
gr dat woùrd niet wel uyispreétf, enz. , si vous ne pro- 
noncez pas bien ce mnt-là, etc.; svanneer hy daer eenen 
ségel indrubkte, lorsqu’it y imprima un cachet. 
Quant aux prépositions doùr, onder, voèr, enz. ;-i y & 
beaucoup de verbes auxquels elles restent toujours attachées; 
ce que l'usage seul peut apprendre. | 


REMARQUES 
Sur les prépositions inséparæbles. 


Les Dépestens suivantes sont appelées inséparables, 
; 9 « e . A A 
pue qu'elles ne pcuvent jamais être employées seules; 
es voici: be, ge, her, on, ont, ver, wan, qu on trouve dans 
ces mots et à leur tète: bekeeren, convertir; geleyden, 
conduire ; herdoen, refaire ; onbeschaemd , effronté ; ontrae- 
den, déconseiller;, verdraegen, souffrir; ssunérouw, méfiance ; 
wanorder, désordre, etc... | | 
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La signification de ces prépositions inséparables varie 
beaucoup, et par conséquent on doit en acquérir l’exacte 
connoissance par l’usage. | 


“ 


Néanmoins , 


Onendiraici quelque chose pour la facilité des commençans : 
Ge, marque dans les participes passifs une action faite, 
comme : gewonnen , gagné, geleézen, lu; geraekt, touché, 
Her , signifie une réitération de ra chose et vaut 
autant que la préposition re en français, comme : ker- 
neémen , reprendre, hervormen, reformer ; herleézen , relire. 
On, marque un défaut et une imperfection, et vaut pres- 
que autant que in en français, corume : onbekwaem, inca-, 
. pable ; ongetrouw , infidèle; onbeschoft, incivil; onbeschey- 
den, indiscret; onbestendig, inconstant ; ontembaer, indomp- 
, table; il se joint ordinairement à un adjectif, participe 
ou adverbe, et fort rarement à un verbe. 
_… Ont, a quelquefois la mème signification, maïs il n’est 
jamais joint aux adjectifs et toujours aux verbes. et aux 
participes. - | 
Ver, signifie aussi quelquefois une réitération de quelque 
chose, comme : vernaeyën, recoudre; ververven, reteindre; 
. Mais outre cette signification, il y en a encore plusieurs 
autres qu’on ne sauroit déterminer, et qui s’apprennent 
. par l'usage. | 
- Van, ne se trouve ordinairement composé que dans les 
mots suivants : | 


W'angeloovig, infidèle. Wanschapentheyd, difformité. 


Wangunstig, envieux. Wanschikkelyk, confus, en dé- 
Wanhoôp , désespoir. sordre. | 

Wanhoôdpen , desespérer. Wantrouwen , méfiance. 
W'anlust, dégoût. W/antrouwig , méfiant. 

H aïlustig , degoûte. . * Wanvoeglrk , indecent. 
W/anorder, desordre. WW. anvoegl lykheyd, indécence. 
Wanschapen, difforme.  W'angebruyk, abus. 


Wangunst, envie. WPangeluyd, dissonnané. 


# 
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CHAPITRE SEPTIÈME. 
No XXXV. DES CONJONCTIONS. 


Là conjonction est un mot qui sert à joindre une phrase à 
une autre phrase, pe exemple quand on dit : y kyft en 
ky lacht te gelyk., i gronde et il rit en même tems, le mot 
en lie la première phrase y byft avec la seconde Zy laché se 

elyk. | | 

Îy a plusieurs conjonctions ; leur signification est fort 
différente : il y en a qu’on peut nommer copulafives, d’autres 
disjonctives, d’autres de condition, de contrariété et de 
cause. nn 

Les copulatives sont celles qui joignent les mots et le 
sens du discours, comme: en, et; ook, aussi; insgelyks, 
pareillement ; met, méde, avec ; als méde, aussi, ainsi que; 
hier toe, àceci; daer toe, à cela; duerenboven, outre cela; 
mitsgaders, ainsi que, n0g, encore. on. 

Les disjonctives sont celles qui joignent bien les mots, maïs 
qui distinguent les sens, comme : noch, ni; of, ou; dock, 

. pourtant; maer, maïs; heë zy, soit; heë 2y dat hy spreékers 

"| of zwygen wille, suit qu’il veuïlle parler ou :se taire. 

. Celles qui marquent quelque condition, sont les suivantes : 
Zoo, indien, - ne + 
Byaklen, in'tsace, | à. “Péevale dei, en casque 
Maer het zaeke, | | 4 7) #9) ue 


Remarque. Is het zaeke; si, se met toujours avec le présent, : 

le parfait et le futur du verbe, comme: is het saeke dat 
æy wel studeért of gestudeérd hebt of zult studeéren, gy 
‘gult voortgangen doen in de weétenschappen, si vous étu- 
diez bien, ou si vous avez bien étudié, ou si vous ou quand 
vous étudierez bien, vous ferez des progrès dans les sciences. 
Waer het saeke, se met avec l’imparfait ou le plusque 

. parfait, comme : waer het zaeke dat wy met hem,gingen, of 
_waeren gegaen , wy souden iet schoons met de foor te Brussel 
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sien of gesien hebben, si nous allions avec lui, ou si nous 
étions allés âvec lui, nous verrions ou nous aurions vu quel- 
que chose de beau à Bruxelles au tems de la foire. 

Les coujonctions adversaires ou de contrariétés sont celles 
qui marquent dans ce qui suit, quelque chose de contraire 
à ce qui précède, comme : maer, mais; maer of, mais si; 
al ishet, of schoon; schoon dat, hoe wel, quoique, athoe- 
wel, quoique; echter, nogtans, cependant; ewenwel, niet’ 
& min, néanmoins, intégendeel, daerentégen , au contraire, 
per contre. Cette dernière se peat prendre pour un adverbe. 

Les conjonctions de cause sont celles qui donnent raison 
du discours précédant, comme : /Fant, car; vermits, aen- 
gezien dat, naerdien, dewyl, vu que, puisque; nadémael, 
gemerkt dat, puisque; om dieswille, daerom, on dat, ter 
oorzaeke dat, pour cela, à cause de ; op dat, ten eynde dat, 
afin que; derhalven , pourtant; weshalven, c’est pourquoi;. 
” /nerom, pour ceci; daerom, pour cela: | 


Ne XXXVI. CHAPITRE HUITIÈME. 


- DES. INTERJECTIONS. 


La 


L'interjection est un mot dont on se-sert pour exprimer 
quelque passion de l’ame ; il y en a de plusieurs sortes : 

D’exclamation : 6! | 

De:prière. au de flatterie-: ey ! ey lieve ! 

De souhait ::0ch ! och of, of dat ! 

D’admiration : hoe ! 

De ménace : we ! weuf 

De douleur et de tristesse : eylaes ! ! och! och arme 
aeh ! ay my! 

De mépris : f£ ! foey ! 8 schande! 

De raillerie:: jou ! jou! 

De joie : ka ! hey ! hela ! pour appeller : Hem! Aola! ho! 

pour faire faire silence : sus ! s#il! 

D’arme : wapenl: moord 
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Pour marquer le pleurer : ke! An! 
Le rire : 4a! ka! ha! Lo | 
Pour marquer le danger : kelp ! help lan secours ; brand! 
brand! au feu. 


N° XXXVII. SECONDE PARTIE. 
un DE EA SYNTAXE. 


La syntaxe est une partie de la grammaire qui enseigne 
l'accord, l’arrangement et la connexion que les mots Di 
vent avoir ensemble pour former un discours parfait, et 

evnforme au bon usage de parler et d'écrire une langue. 
= Nous allons Îa traiter par ordre en suivant l’arrange- 
_ ment de chaque partie de la grammaire. 


CHAPITRE PREMIER. 
Des noms adjectifs et substantifs. 


1° L’adjectif qui précède son: substantif doit s’accorder 
avec ce substantif exprimé ou sous-entenda, en genre, en. 
nornbre et en cas, comme : : | 

Eenen goeden man, un bon homme; eee boosaerdige 
vrouw, uue méchante femme ; een lief kind, un nimable 
enfant. NE : 

Eenen voûrsigtigen, en sous-entendant mûn, peyst veél 
en spreékt weynig, un es prudent pense beaucoup 
et parle peu; .de vreede ( sous-entendu menschen ) zyn van 
God verlaeten, les ( hommes ) féroces sont abandonnés de 
Dieu. | | | 

2° L’adjectif qui suit son substantif, et qui ne peut se 
prendre substantivement, est indéclinable, c’est-à-dire au 
neutre du singulier, quand même son sabstantif antécédent 
seroit au pluriel ou d’urrautre genre, comme : *£ is eenen 
mensch lof-weérdig in xyne manier van peysen, c’est un 
homme louable dans sa manière de penser ;. *? is eenen jong- 
rman altyd veérdig ox dienst te bewysen, c'est un jeune 
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homme toujours prêt à rendre service; zy heéft dikwils 
haere beurs vol van ducaeten, elle a souvent sa bourse 
pleine de ducats; zyne vrouw is somtyds haestig en onge- 
duldig , sa femme est quelquefois vive et impatiente ; myren 
oom en myne kozynen zyn ongèluktig, mon onele et mes 
cousins sont malheureux ; myne nigten zyn wel geréseld 
in haere et , Mmes cousines sont bien entendues ou 
bien en ordre dans leurs affaires. “:  ., 

On dit : den nagt vodrléden , la nuit passée ; zyn léven 
Zang, sa vie durant ; eene uer lang, une hèüre durant ; een 
pond swaer, une livre pésant ; dry ellen lang, long de trois 
-aunes ; zes duymen breed, large de six pouces. 

3° L’adjectif qui n’a aucun rapport avec un substantif 
se met au genre neutre, comine : #eë is gemakkelyk alles 
te krygen met geld, il est facile d’avoir tout avec de l'argent, 
°& is niet moeyelyk waë svys te maeken aen sinneloote lieden , 
il n’est pas difheile d’en faire accroire à des imbéciles ; ke£ 
is schroomelyk om hooren, c’est horrible à entendre. 

On dit : | : 

Lodewykt den acht-tienden, Louis dix-huit, | | 

* Josephus den tweeden, . Joseph second ou Joseph deux. 
Pius den zévensten, .. ‘ Pie sept. | 
Philippus den tweeden, Philippe deux, 

Wilhelmus of William den Guillaume premier. 

eersten , | 

4° L’adjectif neutre.se prend quelquefois pour un nom 
substantif ou s'emploie substantivement, comme : 

Hit goed treéd met stappen var schild-pad, le bon ou le- 
bien va à pas de tortue; het fwaed heéft vleugelen, le mau- 
vais ou le mal a des ailes; Act myne is béter als het uwe, le 
mien vaut mieux que le tien; het zyne is verkogt, le sien 
est vendu; het geestelyk en het wéreldlyk, le spirituel et le: 
temporel; het beste dat hy doen kont, is van naer huys 
séder-te-leeren, le meilleur ou le mieux que vous pou- 
vez faire, c’est de retourner à la maison. | | 

- Hetitaliaensch leeren, apprendre l'italien ; Let vlaemsck 


. tonnen, savoir le flamand ; het grieksch is moeyelyt , le grec 
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est difficile”, Aes lasyn is goed om weëten, il est bon de savoir 
le latin ; au lieu de dire : de italiaensche, de vlaemsche, de 
grieksche, de latynsche tael, enz., la langue italienne, fla- 
mande , etc. ; n . 

On dit de même : op zyn italiaensch, à Vitalienne; op 
_æyn grieksch; à la grecque, etc. 

5° L’adjectif qui est pris substantivement, se met ainsi au 
: de eerzugtigen, les ambitieux ; de godurugtigen, 

es dévots ; de godlvoren » les impies ; de anderen les autres. 

On met aussi au pluriel sommigen , quelques-uns, ettelyken, 
plusieurs ; et- ces deux adjectifs n’ont point de singulier. 

Le pronom relatif s’accorde avec le nom précédent en 
genre et en nombre, comme le nom adjectif avec son sub- 
stantif ; mais le cas peut être différent, si le verbe suivant 
recoit un autre cas. . | | 

Ainsi on dira: UC ne 

Den vogel dièn of den welken ik heb gevangen, Voiseau 
que j'ai pris ; de ekster die of de welke ik heb Fogé , la pie 
que j'ai achetée; het huys dat of het welk ik heb bewoond, 
la maison que j’ai habitée ; de vrouwen die of de welke ik 
heb ontmoet, les femmes que j’ai rencontrées ; den meester 
van wien of van den welken ik afhangende ben, lé maître 
dont ou de qui je dépends, die mévrouw aen wie of aen de- 
welke ik 200 veél schuldig ben, cette dame à’ qui je dois 
tant ; het lot aen wat of aen het welk wy alle onderworpen 
syn, le sort auquel nous sommes tous assujettis, | 


CHAPITRE DEUXIÈME, 
Ko XXXVIH. DE L'ARTICLE. : 


Les noms substantifs s'expriment ordimairement, par l’ar- 
ticle : comme eenen vader , un père ; eene moeder., une mère ; 
een kind, un enfant; den man, l'homme ; de vrouw, la 
femme ; het kind, l’enfant. | 

Quand le substantif est accompagné d’un adjectif, qui 
doit précéder ordinairement , l’article doit toujours se mettre 
devant l'adjectif et le substautif, comme : . | | 
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Par exemple. 


Eenen goeden jongen , un bon garçon ; et non goeden ee- 
nen jongen ; de geheele meék , toute la semame ; et non pas 
geheele de weék ; ou excepte pourtant a/l au pluriel; a/Ze 
de stéden, toutes les villes; alle de boeken, tous les livres ; 
qui se met devant l’article ; on peut dire aussi ae steden , 
alle boeken , alle menschen, ensz., sans l’article. 

Souvent les substantifs du pluriel ne demandent point 
d'article comme de vrouwen zyn meestendele niet opregt, 
les femmes ne sont le plus souvent pas sincères; minsaeme 
lieden gaen alles te boven, les gens ainrables surpassent 
tout ; boosaerdige ( meuschenu ) zyn zeer te vreesen, les 
méchans sont fort à craindre. 

On ne met point l’article quand on ne détermine pas la 
uantité d’une chose, comme : geéf my bier, donne-moi de 
a bierre ; kier is geld vor u , il y a ici de l’argent pour vous; 

leen my boeken om te leézen, prète-moi des livres pour lire; 
was ‘er voit in de warande ? ÿ avoit-il du monde au parc ? 

Mais quand on marque la chose entière on doit néces- 
sairement s’en servir, comme : drink het bier uyt dat in ’# 
— is, buvez la bierre qui est dans le verre ; neém al 
Let geld dät op de tafel lgt 'tis het D van uwe réle- 
ning, prenez tout l'argent qui est sur la tahle, c’est le 
montant de votre compte ; vrienden, leent my de boeken die 
gl hebt om vlaemsch te leeren, mes amis, prêtez-moi les 
ivres que vous avez, pour apprendre Île flamand. 

Quand le substantif est précédé d’un adrerbe de quantité, 
il n’admet jarnais d'article, comme : veéle Eleederen , beau- 
coup d’habits, s#woorden genceg, assez de mots; al te veél 
praets, trop de babil; meer beloften als daeden, plus de 
promesses que de faits. . | 

Les substantifs suivants s’écrivent souvent sans article : 
God, Dieu; swyn, du vin; bier, de la bierre; swuéer, de 

l’eau ; zout, du sel; rykdom, richesse; armoede, pauvreté; 
deugd, vertu. : | 

Aussi les noms de métaux : goud, de l'or, zilver, de 
- l'argent; toper , du cuivre; yzer, du fer; tin, de l’étain; 
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stael, de l’acier ; et tous les autres qui signifient une masse ; 
mais on doit y mettre l’article au pluriel : 
- De goden, les dieux; de wateren, les eaux. 

Les noms des villes, pays et royaumes s'expriment aussi 
sans articles , comme : Duytsland is een schoon keyserryk, 
l’Allemagne est un bel empire ; Gent is eene groote en 
schoone stad, Gand est une grande et belle ville. 

Les noms des mois et les noms propres s’écrivent aussi sans 
article, comme en français, par exemple : 52 september 
toekodmende, en septembre à venir ou prochain ; Lodewyk 
is eenen kwaeden jongen, Louis est un méchant garçon ; Pie- 
ter is een verséandig man, Pierre est un homme d'esprit. 

Mais quand on met un adjectif devant un nom propre, 
an se sert ordinairement de l’article, comme : svel 
spreëékenden Civero., Yéloquent Cicéron ; de Ewysche Lu- 
cretia, la chaste Lucrèce. > À 


No XXXIX. Les six cas des noms substantifs. 


Les cas sont des variations différentes de terminaison, et 

is ne sont propres qu'aux articles, noms, pronoms .et 
ie | : 
La déclinaison est un changement de terminaison qui 
se fait par les cas; mais comme ce ement est peu 
considérable en flamand, on y supplée par les articles 
comme dans la langue française, | 


Du nominatif. Premier cas. 


Les substantifs d’une même chose s'accordent en eas, 
comme : De stad Antwerpen, la ville d'Anvers. De rivier 
de Maes, la rivière de la Meuse. Keyzer Karel den Vyfden, 
l’empereur Charles-Quint, Den Romeynschen keyser Titus 
heéft zich aen zyn volk altyd gemeynzaem getoond, l’em- 
pereur Romain Titus s’est toujours montré affable à son 


upie. 
| Mais il n’est pas nécessaire qu’ils conviennent en nombre 


_ 
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éten genre, comme : de taerten, mynuerset, le jeu de cartes, 


mon amusement; de zoûnen, de hop huns vaders, lee 


fils, l'espérance de leur père. 


: Du Génitif. Second cas. 


Les substantifs d’une chose différente étant joints, l’un 
doit se mettre au génitif, comme : 
Pieters huys, la maison de Pierre. 
_ Pour savoir lequel des deux doit se mettre au génitif, 
il faut que la chose dont on parle soit au nominatif, comme : 
Gods-liefde , l'amour de Dieu; vous voyez que l'amour étant 
la chose dont on parle, est mis au nominatif et Drew au 


 génitif, qui doit ordinairement précéder, en ÿ ajoutant 
‘uns: je dis ordinairement , parce qu’il arrive souvent qu’il 


# 


doit suivre, et principalement quand il se trouve un article 
devant les substantifs, comme : de verwytingen des gemoeds, 
les réproches de la conscience; de deugden der goede chris- 
fenen, les vertus des bons chrétiens; den ‘voeé- knegt van 
€ hof, le valet de pied de la cour; de schoonheyd -der 
Brusselsche jouffrouwen, la beauté des A moisellés de 
Bruxelles. Le. 

L'usage permet pourtant de dire hef vaders poed, les 
biens du Le ; het moeders goed, les biens de a mère, 
etc. Néanmoins on trouve quelquefois deux substantifs 
joints ensemble au nom iatit comme: : 

Eenen zak terwe, un sac de froment. . 
Etne kan bier, un pot de bierre. | 
Eene mand turf, un panier de tourbes. 

L'usage seul souffre ces expressions; car on devroit dire : 

eenen zak terwes, eene kan biers, eene mand turfs. . 


Première Règle. 


Quand deux substantifs sont mis ensemble, l’un doit 
être au génitif et les pronoms ou les adjectifs doivent s’accor- 
der en cas avec leurs substantifs; mais cette règle n’a pas 


toujours lieu; car on dit, par exemple : 
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Myne vrouws zuster, la sœur de ma femme, ‘pour my- 
nes vroiws zuster. Uw ’mans eer, l'honneur de votre mari, 
pour wws mans eer. In zyn broeders huys, dans la maison 
de son frère, pour in zyns broeders huys. 


: Deuxième Règle. 


Quand deux génitifs du même genre et du même nom- 
bre ou du genre masculin et neutre, s’entresuivent, il faut 
que l’un des génitifs soit exprimé par la préposition var 
den ou var het, comme dans ceÿ exempiles : | 

De vernuftigheyd van het volk des tonings, l’industrie 
du peuple du roi, et non des volks des konings. De 
heydensche keyzers, den geessel van de christenen der eerste 
tyden , les empereurs payens, la terreur ou le fléau des 
chrétiens des premiers siècles, et non der christenen der 
eerste tyden. de 

Je dis deux génitifs du même nombre et genre, ou du 
genre masculin et neutre, à cause que si les articles sont 
différents , et n’ont point la même terminaison , il est quel- 
ne permis de s’en servir, comme : de magt des grooten 

eers der turken, la puissance du grand seigneur des 
turcs. De scherpzinnigheyd des vernufts der lengenaeren, 
la subtilité du génie de menteurs. | | 

On se sert aussi du génitif dans les façons 

de parler ; suivantes 3 | 


Eenen teug biers, un coup de _bierre. 
ÆEenen roomer wyns, . un-verre de vin. 
Eenen dronk waters, . un coup d’eau. 
Eenen koôl vuers, an charbon de feu. 
Veél goeds, | beaucoup de bien. 
FVeynig gelds, . ‘ peu d'argent. 

Gelds genoeg, assez d de 
Goed kinds, | qui aime les enfans. 


Goed mans, -.. qui aime les bommes. er 


Goed-peérds, . 
Myns bedunkens, 
Goeds moeds, 
Bloots voets, 
Bloots hoofds., 
Luyd keéls, 

IE gaen myns wegs, 
Hy is slinks, 
Ecns”s weéts, 

Dry muel”s jaers, 
Twee mael”s dags, 
"S morgens, 

*S avondg, 

°S nagts, 
Spottender wy3e, 
Onvodrziens, 
Onverhoeds, 

On béters wille, 


Om des menschen wille ,: 


Om zynent wille, 
Om haecrent wille, 
Om mynent wille, 
Van hunnent wége, 
Van hacrent wêge, 
Mynent. halve,. 
FWriendschaps halve, 
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. qui aime les chevaux. 


à ce qui me semble. 
de bon courage. 
les pieds nus. 
Ja tête découverte. 
à gorge déployée, 
je vais mon chemin. 
:l est gaucher, 
une fois la semaine. 
trois fois l’an. 

deux fois le jour. 
du. matin. 

du soir, 
de la nuit. 

Jour rire. 

l’improviste. 

sans ÿ penser. 

our un mieux. 
* cause des hommes. 


_ pour l’amour de lui... 


pour l’amour d'elle. 

ROUE l'amour de moi. 
e leur part. 

de sa part. 

pour l’amour de moi. 
par amitié. 


DU DATIF. TROISIÈME CAS. 


e . . : ® È 
On emploie le datif dans les manières de parler; 
suivantes : 


Deésen jongman is zynen vader geensins gelyk, ce jeune 
homme ne ressemble point du tout à son père; deézen Enegt 
heéft zynen' meester grooë ongelyk aengedaen, ce valet a. 
fait un grand tort à son maître. | | 
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Het liegen is de kbinderen 


y. ge nm , . 
De valschheyd is de vrou- 


wen gemeynder als de 
 mannen, ‘ : 
y heëft sig aen zyne fa- 
malie nog niet vertoond, 
Ten graeve gaex, ter helle 
vacren, | 
Ten vuere gedoemd, 
Hy heéft het my geseyt, 
It zal het hem géeven , 
Eene vrouw die my liefwas, 
Weés my genadig, leere1 
D rect is de stad onttrok- 
Len geweést, 
Men moet God meer gehoor- 
zaemen dan de menschen, 
De wet van de natuer is alle 
menschen ingebaôdren, . 


Le mensonge est le re- 
des tu ou | 

La fausseté est plus ordinaire. 

aux femmes qu’aux hom- 

mes 

Il ne s’est pas encore montré 
à sa famille. Ft 

Descendre au tombeau, aux 
enfers. L 

Condamaé au feu. 

Il me l’a dit. | 

Je le lui donnerai. 

Une femme qui m’étoit chère. 

Ayez pitié de moi, seigneur! 

Ce droitsa été ôté à la ville. - 


[1 faut plutôt obéir à Dieu - 
u’aux hommes. | 
La Loi de la nature est innée 
à tous les hommes. 


DE L'ACCUSATIF. QUATRIÈME CAS. 


L’aecusatif se met ordinairement nue les verbes transitifs 


{ tous les verbes actifs sont transiti 


) comme : diën boek- 


binder bind wel de boeben, ce relieur relie bien les livres ;. 
die moeder sloeg ongenuediglyk haere dogter, cette mère 
battoit impitoyablement sa fille; Ly séieé my uyt de benéden- 
sael, il me poussa hors de la salle d’en bas, ou hors de la 
chambre basse ; zy bespottede hem, om dat hy iyt sloey kae- 
len Llup, elle se moquoit de lui parce qu’il disoit de Édai- 
ses ; die juffrouw brandede myrer- brief vodr een wodrd ab- 
leen, cette demoiselle brûla ma lettre pour un seul mot; den 
meester wierp mynen boek weg 200 verre als hy vliegen wi. 
_ de, le maître jeta mon livre aussi loin qu’il voulut voler ; 
mynen gebuerman heéft gestodlen alle de appeler van on- 
zen grooten appel-boom, mon voisin à volé toutes les pommes 


( 248 ) 

de notre grand pommier ; y moest my kodmen spreëken, en 
ik en heb hem niet gezien, il devoit venir me parler, et je 
ne l'ai point vu ; vols my ,wy sullen de gantsche stad Gent 
doûr wandelen, suivez-moi, nous nous promenerons par toute 
la ville de Gand ; dat roept vraek, en den meester straft hun 
niet ? cela crie vengeance, êt le maître ne les punit ets ? 
hy bemint zynen spder, hy heéft al te lief zyne 

Ry verstaet sig seer swel met zyne broeders en zusters , il 
aime son père, il rdolâtre sa mère, et il s'entend très-bieu 
avec ses frères et sœurs. | 


DU VOCATIF. CINQUIÈME CAS. 


Le vocatif est pour qi nes quelqu’un et pour parler à 
elqu’un sans ou avec l’interjection 6! Re 
*° © God! à Dieu ! 6 trouweloozen ! 6 infidèle! 6 helsch stuk! 
Ô trait infernal! 6 schielyk ongeluk! à malheur imprévu ! 
. ‘ge weg, satan, satan, retire-toi ; koûm hier Pieter, en breng 
my dat, Pierre , viens ici et apporte-moi cela ; Leere, sy zyt 
. alle myne hoôp ! seigneur, vous êtes toute mon espérance ! 
werkzaeme leerlingen, voordert in,uwe studièn, gyl. zult 
er de zoete vrugters van plukten , disciples actifs, avancez- 
vous dans vos études , vous en cueillerez les doux fruits. 


DE L’ABLATIF. SIXIÈME CAS. 


L'usage de l’ablatif se peut remarquer dans les phrases 
suivantes : daer is eenen korten en straffen brief gekoômen 
van zynent wêge, il est venu de sa part une lettre de bonne 
‘encre ; il heb eenen boek gekreëgen san mynen broeder, j'a 
reçu un livre de mon frère ; mynen oom dreéf van zyn huys 
syne twee neéven, mon oncle chassa de sa maïson ses deux 
neveux; die kinderen zyn van hunne moey afhangtelyk, 
ces enfans dépendent de leur tante. . 


Remarques sur les articles concernant les dé- 
clinaisons et cas des noms. 


.. Prernière remarque. On a dit au n° 8 de cette grammaire 


r,en . 


un 
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qu'un nom est au. génitif quand il est précédé d’un des. 
_ articles : van, van den, vun de, van het ou van ’t, des, 


der , etc., de, du, dela; c’est-à-dire que van se met devant 
les noms propres, soit masculins, soit feminins, comme : 
van God, de Dieu; van Maria, de Marie ; van Pieter, de 
Pierre ; van Agatha, d’Agathe ; van Antwerpen; d'Anvers; 
van Luropa, de l’Europe. | 

Van den, van de, van het of van ’t, se mettent ainsi 
devant les noms communs : au génétif singulier masculin, 
van den vader, du père ; singulier féminin , van de moeder, 
de la mère ; singulier neutre, van et kind of van ’t kind, 
de l'enfant : et au génitif pluriel on met van de pour les 
trois genres; van de vaders, des pères ; van de moeders ; 
des mères ; van de kinderen, des enfans. 

Des, ne se met devant les noms communs et avec s à la 
fin des noms, qu’au génitif singulier masculin, éomme : des 
mans, de l’homme ; des hemels, du ciel ; et au génitif sin- 
gulier neutre, comme : des hoofds , de la tête ; des lands ; du 
pays. . : re 

Der, ne se met devant les noms communs qu’au génitif 
singulier féminin et devant les mêmes au génitif pluriel 


. masculin , féminin et neutre; comme, singulier der vrouw, 


de la femme ; der stad , de la ville ; pluriel der mannen, des 
hommes ; der vrouwen, des femmes ; der landen, des pays, 
” On fait le même usage devant les noms, des articles aeñ,’ 
aen den, aen de, aen het of aen ’t, qui sont les signes du 
datif, que de ceux ci-dessus qui sont les signes du génitif. 

Deuxième remarque. Les articles van, van den, van de, 
van het of van ’t, qui sont des signes du géuitif, quand ils 
sont entre deux noms dont l’un se rapporte à l’autre, com- 
me : het ryk van Salomon was, enz. , le règne de Salomon était, 
etc.; het huys van den borgermeester is, enz., la maison du 
bourguemaître est , etc. ; sont les signes de l’ablatif dans les 
exemples précités et aussi dans ceux-ci : k eb dat verno- 
men van den broeder onzes vrisnds, j'ai appris cela du 
frère de notre ami; ik Leb een schoon geschenk gekreégen 


* van Pieter, j'ai recu un beau présent de Pierre; où l’on 
voit que van. den broeder, du frère ; et van Pieter, de 
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Pierre; étant les régimes indirects des verbes vernomen, 
appris ; et gekreégen , recu; sent à l’ablatif. 

roisième remarque. Les noms communs à l’accusatif 
sont précédés des mêmes articles qu’au nominatif tant au 
pluriel qu’au singulier. 

Nominatif. Den vader is goed , le père est bon; de moe. 
der is Hwaed, la mère est mechante ; Let Lind is 2inneloos, 
l'enfant est imbécile. : 

Accusatif. It ken den vager, de moeder en het kind, je 
- connois le père, la mère et l'enfant. 
= Et les noms propres n’ont point d’article au nominatif et 
à l’accusatif. 

Nominatif. God is bermhertig, Dieu est miséricordieux ; 
Susanna is lief, Susanne est aimable. 

 Accusatif. y mueten God gestadiglyk bidden om berm- 
hertigh-yd &e verwerven, nous devons prier Dieu sans cesse 
pour obtenir miséricorde ; it heb deézen morgend Susanna 
ontmoet, j ai rencontré Susanne ce matin. 

Quatrième remarque. Y\ ÿ a encore des noms qui ne pren- 
nènt point d’article au nominatif et à l’accusatif, savoir : 
les noms partitifs, c’est-à-dire ceux qui n’expriment les 
choses que dans le sens de parties, comme : 

Nominatif. *T' is brood en vleesch, c’est du pain et de la 
viaude. 

Accusatif. Breng my brood en vleesch, apporte-moi du 

ain et de la viande. 

Au géuitif et à l’ablatif ils prennent van * dan brood, 
de pain ; van brooden, de pains; et au datif ils prennent 
aen : aen brood, à du pain ; aen brooden , à des pains. 

Cinquième remarque. Les noms au vocatif s'expriment 
ordinairement sans article ou quelquefois par le nom pré- 
cédé de la lettre 4, comme :6 God en laet niet toe, enz., à 
Dieu ne permettez pas, etc. ; aerd , opent uwe ooren, terre, 
prête l'oreille ; etc. 


No XXXX. Des noms adjectifs. 


Tous Les comparatifs sont suivis de la conjonction als 
ou dan, que, avec un nominatif, a/s se met quand c’est 
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tm adjectif au comparatif d'égalité, comme : myne dogter 
és 200 grovt als mynen son, ma fille est aussi grande que 
mon fils; dun se met quand l’adjectif est au comparatif 
d’excès ou de défaut, comme : daer is niets voèrdeeliger 
dan de studie, il n’y a rien de plus utile que l’étude; daer 
is niets min vodrzigtig dan haestig werk, rien n’est moins 
prudent qu'un ouvrage ne pité. | | 

Tous les superlatifs demandent un génitif, comme : de 
pest is den schroomelyksten van de dry geesselen Gods, 
£ peste est le plus horrible des trois fléaux de Dieu; de 
stad Gent is de grootste en de schoonste van alle stéden 
der Néderlanden , la vilte de Gand est la plus grande et la 
- plus belle de toutes les villes des Pays-Bas. 

On peut aussi se servir d’une préposition, comme : deéze 
grammatica of spraek-konst is niet het minste onder myne 
swerken, cette grammaire n’est pas le moindre parmi mes 
ouvrages. | | 
_ De même aussi les mots cardinaux et ordinaux veulent 
un géuitif, comme : ik heb eenen van uwe Enegten ge- 
sproûken, j'ai parlé à un de vos valets; ik Aeë fivee van 
myne peérden verkogt, j'ai vendu deux de mes chevaux ; 
Petrus is den eersten van zyne schoôl, Pierre est le pre- 
mier de son école; selk boek-deel is dat? °t is het vierde 
van dit werk, quel tome est-ce? c'est le quatrième de cet 
ouvrage. ; 
” Gelyk, semblable, se met avec un génitif ou datif, 
comme :swie is myns gelyk? qui est semblable à moi? 
iwie is hem gelyk? qui est semblable à lui? svelken toning 
is ovyt Salomon gelyk geweést, z00 nage de rykdommen 
als aengaend de wysheyd? quel roi fut jamais semblable à 
Salomon, tant pour :les richesses que pour la sagesse ? 

La plupart des autres adjectifs demandent uu datif, et 
sont en fort grand nombre. 
_ Les adjectifs de dimension régissent la mesure de la 
_ chose à l’accusatif, et se mettent ordinairement à la fin 
après la mesure, comme : de grootste tafel die wy hebben, 
is acht voeten lang, vier voeten breed, en eenen halven 
voet dik, la plus grande table que nous avons, a huit pieds 


( 252 ) 


de long, quatre de. large, et un demi-pied d'épaisseur. 

Les adjectifs begaefd, doué; et vergenoegd of te vrede|, 
content; ne s’employent jamais sans la préposition met, 
comme : mynheer D. is met groote hoedaenighéden begaefd, 
monsieur D. est doué de grandes qualités; mynen vader is 
vergenoepd of te vrede met zyn lot, mon père est content 
de son sort. | nn. 

Ryk, riche, se met ordinairement avec la préposition 
aen ou in, comme : ryk aen of in juweelen, riche en pierre- 
ries ; ryk in huyzen en renten, riche en maisons et en rentes; 
quelquefois aussi sans préposition avec un accusatif, comme : 
mynen vader was twee en zeventis duyzend franken ryk, 
mon père étoit riche de soixante et douze mille francs. | 

Oud, vieux; se met aussi sans préposition, comme : 
myne moeder , toen zy stierf, was négen en zestig jaeren oud, 
lorsque ma mère mourut, 'elle étoit âgée de soixante neuf ans. 

Vol, plein; se met souvent sans préposition, comme : 
vol liefde, Le d'amour; een hert vol haet en nyd, un 
cœur plein de haine et d'envie; eenen geest vol bedrog, un 
esprit plein de fourberie; eene mand vol fruyt, un panier 
plein de fruit.  . 

_ Mais on doit le mettre avec la préposition van quand 
le substantif qui le suit est accompagné de quelque pro- 
nom, comme : deézen man is vol van die liefde vuerig en 
zuyver, de welke eenen opregten minnaer eygen is, cet 
homme est plein de cet amour vif et pur, qui est propre 
ou qui convient à un amant sincère; z7yn komptaor is 
vol van zyne papieren, mon bureau est plein de ses papiers. 
. On s’en sert aussi quelquefois quoique le substantif soit 
sans pronom, comme : vo! van ondeugd, plein de malice; 
vol van gratie, pleine de grâce; vo! van liefde, plein 
d'amour. Mais cela doit se faire avec précaution. | 


CHAPITRE TROISIÈME. 
No XXXXI. DES PRONOMS. 


Les pronoms doivent convenir en genre et en nombre, 
mais pas toujours en cas, comme on l’a montré ci-dessus 
par le pronom relatif. 
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Dien ou den geënen ( pronom démonstratif) demande 
toujours après soi un pronom relatif, comme : dien is waer- 
lyk een eerlyk man, die tragt idereen het zyne te geéven, 
celui-là est vraiment un honuête homme qui tâche de donner 
à chacun le sien, ou ce qui lui vient, 


Hat est un pronom qui a beaucoup de significations, 
et qui marque quelquefois que, comme dans les interro- 
gations suivantes : wat vraegt gy ? que demandez-vous? wat 
wilt gy hebben? que voulez-vous avoir ? wat zoekt gy? que 
cherchez-vous ? | - | 

Wat, se met souvent pour weken et welke, quel, qüelle, 
comme : wat man, wat vrouw will gy daer over aenspreé- 
ken? à quel homme, à quelle femme voulez-vous en parler? 
au lieu de welken man, welke vrouw. 


Fat, se met aussi pour koeveél, combien, comme : was 
heëft dit laken gekost? combien ce drap a-t-il coûté? was 
. vraëegt gy daer vodr? combien demandez-vous pour cela? 
wat geld dat goud de once? combien cet or vaut-il l’once ? 

Wat, se met encore au lieu de hoe zeer, que, comme : 
wat zyt gy sot van uwe kinderen 200 op-te-brengen! que 
vous êtes sot d’éléver aïnsi vos enfans! swat zyt gy ontsteld! 


comme vous êtes troublé! 


MW/at marque aussi quelquefois 40e, quoi, comme : wat! 
zyt gy niet beschaemd van u aldus te stooren tégen uwe 
dienstboden? quoi! n’êtes-vous pas honteuse de vous fâcher 
ainsi contre vos domestiques ? | 

Îtem Aoe,comment; swat! is’t moegelyk! comanent! est- 
il possible ! :  - | | 

Le pronom wie, qui peut servir d'interrogation et de 
démonstration, comme : wie heéft die leugenen verteld? 
qui a dit ces mensonges ? sie geen goed doet, verdient niet 
van te leéven, qui ne fait aucun bien, ne mérite pas de 
vivre. | | | : 

Il faut bien observer l'usage de kem, lui, qui est le 
datif et l’accusatif de ky, il; pris pour-un autre, et de 
sich ou zig, le datif et l’accusatif de Ay, pris pour la 
personne mème. | 
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Exemples. 


Hy heëft.hem duer méde veél gehinderd,' veut dire : 
il lui a fait grand tort par là, ou à lui; et non pas à soi- 
même; mais, y heéft zig daer mede veél gehinderd, veut 
dire qu’il a fait grand tort par là, à soi-même; 2y heëft Lem 
deérdyk , veut dire il l’a battu misérablement, 
ôu'il a battu lui, un autre; y heéft25g deérlyk geslagen, 
veut dire il a battu soi, il s’est battu lui-même, il à battu sa 
propre personne misérablement. Il faut donc se servir 
de sy quand cela s’entend de lui-même, et de em, quand 
on parle d’un autre; et on évite ainsi le sens douteux. 


Remarquez ici cette manière de parler dans ces pronoms, 
comme ; éot mynent, chez moi; éoé ongent, chez nous; tot 
uwent, chez vous; tot synent, chez lui; tot hunnent, 
chez eux; over mynent, vis-à-vis chez moi; over uswent, 
vis-à-vis chez vous; over zynent, vis-à-vis chez lui; 
om mynent wil, pour l'amour de moi; om uwent wil, pour 
Lamour de vous; om zynent wil, pour l’amour de lui, 
om onzené wil, pour l’amour de nous. | 


. On peut voir dans les exemples suivans, l’usage des 
pronoms, et de quelle manière on peut s’en servir. 


Mynen vader, mon père 


ÎTaere knegten, ses valets. 
Uwen broeder, votre frère. 


Myne moeder, ma mère. 


Zynen oom, son oncle. 
AHaeren knegt, son valet. 
Myne vrienden, mes amis. 
Uwe broeders, vos frères. 
Zyne vaders, ses pères. 


Waer is uwen broeder en 


uwe zuster? 
MW aer zyn uwe neéven? 
Myne broeders en myne 
. &usbers Zyn boven, 


Le 


Uwe zuster, votre sœur. 
Zyne meyd, sa servante, 
Zyne vrouw, sa femme. 


 Myne susters, mes sœurs. 


où est votre frère et votre 
_sœur. 


où sont vos neveux ? 


mes frères et mes sœurs sont 
-]à haut. 
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Onzen vader, notre père. 
Uwen vader ; votie père. 

Hunnen vader , leur père. 
Haeren vader , son père. 


Onze moeder, notre mère. 
Uwe moeder, votre mère. 

Hunne moeder, leur mère. 
{Taere moeder, sa mère. 


Den mynen, le mien. 
Den uwen, le vôtre. 


Den zynen ,.le sren. 


Welken knegtis dat? 
Welke meyd zaldit draegen? 


W'elken man? quel homme ? 

Dien knegt, ce valet. 

Dat kind, cet enfant. 

Die kinderen, ces enfans. 

Die meyd, cette servante. 

Deézen knegt, ce valet. 

Dit kind, cet enfant. 

Deëze meyd,, cette servante. 

De zyne, la sienne. 

De haere, la sienne. » 

De myne, les miens, les 
miennes. 


Onze broeders, nos frères. 
Unwe broeders, vos frères. 
Hunne broeders, leurs frères, 
Haere broeders, ses frères. 


Onze zusters, nos sœurs, 
Use zusters, vos sœurs. 
Hunne zusters, leurs sœurs, 
Hacre zusters, ses sœurs. 


De myne, la mienne. 

De uwe , la vôtre. 

De zyne, lessiens; lessiennes, 
De haere, les siens, les 


siennes. 
quel valet est-ce? 
quelle servante portera ceci? 


De hunne, les leurs. 

De haere, les leurs. 

Deézen of dien, celui-ci ou 
celui-là. HO 

Deéze of die, celle-ci ou 
celle-là. 

Dit en dat, ceci et cela. 

Den geénen die, celui qui. 

Het géen, ce qui. 

Dien van, celui de. 

Die van, celle de. 

WW aer van, vun dien, de 


De uwe, les tiens, lestiennes, , quoi, dont, de qui. 


les vôtres. 
De onze, les nôtres. 
_ De uwe, les vôtres. 


 Waer op, ergens op, à 


| quoi. 


” 


Les mots suivans s'expriment én françois par en ni 


le, la, les, tels sont : er, het, de zelve, het zelve, daer 
over, ‘er over, der zelve, van het selve, ’er op, daer op, 
op denzelven , op de selve, ’er om, op dien, op die, ergensop, 
er van, daer van, var den -selyen,, van de relve, daer af, 
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‘er of, daer uyt, uyt de selve, het, van dat, van dit, op 
dat, op sulks, den zelven , de selve, het selve, eus. 


Eenigen man, 

Ideren borpger , 

Elke vrouw, 

Eenen zékeren koopman, 

Sominige menschen, 

Den eenen en den anderen, 

Een ander, 

Zoodanige dogters, 

Zulk eene meyd, 

Al hetbrood, het geheelbrood, 

Al de wereld, de geheele 
wereld, 

Alle de boeken, 

Alle de tafels, 


Veële mannen en vrouwen, 


Hoe ryk gy ook zyt, 

Wie gy 00k zyt, 

Den zelven man, 

Niet eenen, niemand, geenen 
man , 

Zoo eenen, 

Zulk eenen bugs 

Den man dien spreékt, 

De vrouw swaer van ou van 


welle ik spreék, 


Daer it aen ou aen de welke * 


ik spreék, | 
De mannen die spreéken, 
FV'aer van wy spreéken, 


M aer aenwy spreéken, 
Datit ken, 


État homme. 
chaque citoyen. 
chaque femme. 

un certain marchand. 
quelques hommes. 
l’un et l’autre. 
un autre , autrui. 
de telles filles. 

une telle servante. 
tout le pain. 

tout le monde. 


tous les livres. 

toutes les tables, 

plusieurs hommes et plu- 
. sieurs femmes. 

quelque riche que vous soyez, 

qui que vous soyez. 

le même homme. 

aucun, personne, nul, pasun. 


un tel. 


un tel valet. 


l’homme qui parle. 

‘la femme dont je parle. 
à qui je parle. * 

les hommes qui parlent. 
dont nous parlons. 


à qui nous parlons. . 
que je connois. 
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NoXXXXIIL CHAPITRE QUATRIÈME. 
| | DES VERBES. 


Tout verbe personnel, c’est-à-dire, qui se conjugue avec 
les pronoms personnels je, &u, il ou elle ; nous, vous, ils 
ou elles , demaude devant soi un nominatif de la mème per- 
sonne et du même nombre , comme : de luyheyd is het oor- 
kussen van den duyvel, la paresse est l’oreiller du démon ; 
alle menschen zyn besmet met de erf-zonde, tous les hom- 
mes sont souillés du péché originel. 

Deux ou plusieurs singuliers différens joints par la con- 
_ jonction en, veulent le verbe au pluriel, mais de manière 

de s'accorde avec la personne principale , comme : mynen 
roeder en ik zyn de voûrléde weék naer Antwerpen 
geweést, mon frère et moi fümes la semaine passée à Anvers, 
On voit que dans cette phrase le verbe zyn s'accorde 
avec la première personne :k, moi; qui est la plus noble; 
le second rang appartient à la seconde gy, vous ; et enfin 
le dernier à la troisième ky, lui; et à tous les autres noms 
et pronoms. j | | 
_ Les trois personnes se mettent quelquefois devant et quel- 
quefois après les verbes, comme : ë£ heb alles vertrouwd 
aen myne vriendinne, j ai tout confié à mon amie ; gisteren 
gingen wy naer Méchelen, en de vodrléde weëk waeren wy 
gegaen naer Vilvodrden, nous fümes hier à Malines, et 
nous étions allés la semaine passée à Vilvorde. 

Mais quand c’est une interrogation la personne se met 
ordinairement après le verbe ; comme : keb ik u dat gezeyt? 
vous ai-je dit cela ? heéft hy u dit gebodden? vous a-t-il 
commandé ceci ? is ky tot aen de deur gekoômen om u 
uytgeley te doen? est-il venu jusqu’à la porte pour vous 
reconduire ? Me 

Elle peut quelquefois aussi se mettre devant le verbe, 
eomme quand on dit : ik zou als schuldig vlugten ? je pren- 
drois la fuite comme coupable ? £ zo1 dat <a doen voôr 
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ondantkbaeren ? je ferois tout cela pour.des ingrats ? et c’est 
comme si je disois: pensez-vous que je prendrois la fuité; etc. ; 
pensez-vous que je ferois tout cela, etc. 


Le verbe auxiliaire zyn ou sweézen, être; demande le 
génitif, quand il se prend pour appartenir, comme : 5#y 
‘zÿyn des Heere, nous sommes au Seigneur ; wiens huys is 
dat? à quiest cette maison ? het is myns vaders , elle ap- 
partient à mon père. | 


Tous les verbes actifs régissent l’accusatif qui se met 
après les verbes dans les tems simples, comme : de vaders 
beminnen hunne zodnen, les pères aiment leurs garçons ; 
wat de min aengact, de dogters bedriesen altyd haere moe- 
ders, en fait d'amour, les files trompent toujours leurs mè- 
res; ky en hud geen geld vor my, il n’avoit pas d'argent 
pour moi; dien meester deéd zyne schodl-jongens wel voor- 
deren , ce maître faisoit faire bien de progrès à ses écoliers. 


Mais dans les tems composés l’accusatif se met entre. Ze 
verbe et son auxiliaire, comme - 1£ /eb geld ontfangen, 
A9 , re D» * 
jairecu de largent; i£ had werk verwagt, °t is nu gekod- 
men, j avais attendu de l’ouvrage, il est venu maintenant. 


Quand on parle d’une chose qui se rapporte à quelque 
A on alors la personne se met ordinairement devant 
a chose au datif, comme : Petrus heëft my zynen brief 
getoond, Pierre m'a montré sa lettre; Ly belyd my zyne 
zwakheyd, il m’'avoue son foible ; zy ontnamen haer alle 
haere juweelen, ils lui prirent tous ses bijoux. ou 


- Quand il se trouve une chose ou une personne avec un 
verbe qui précède l’accusatif, ou qui en est comme la cause 
instrumentale, alors on met la chose ou la personne après 

Le régime direct ou l’accusatif du verbe, comme : den hémel 
-verhoort de pebéden van mynen vriend, le eïel exauce les 

prières de mon ami ; mynen advocaet bevourdert myne zaek 
doôr eenen:anderen, mon avocat avance mon affaire par le 

ministère d’un autre , dien man onderneémt alles vodr geld, 
cet homme entreprend tout pour de l'argent, . 
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. ‘On n'indique ici qu’en passant l’arrangement et l’ordre 
des mots, mais on en traitera plus amplement ci-après. 


_Zig vergelyken, se comparer. 


Demande après soi l’accusatif avec la préposition by, : 
comme : het betaemt- niet wel dat eenen leerling zig by 
zynen meester vergelyke, il sied mal à un écolier ÉA se 
comparer à son maître ; he voegt niet dat den zoûn zig by 
synen vader vergelyke, il ne convient pas que le fils se 
compare à son père. . 

Zig ontfermen, avoir pitié. | 

Demande l’accusatif avec la préposition over, comme : :& 

ontferm my over u, j'aï pitié ou compassion de vous. | 
. Quelquefois aussi le génitif sans préposition, comme : && 
ontferm my uwer, j'ai pitié de vous; Æeere, ontfermt ü 
enzer, Seigneur, ayez pitié de nous. 
7 Mais médelyden of médedoogen hebben, avoir compassion; 
prenil après soi la préposition met, comme : wy hebben mé- 
Heure of médedoogen met hun, nous avons compassion 

CUX:e | 

Genégen zyr, être affectionné à, enclin à, porté à; etc. 

Demande après soi l’accusatif avec 404, ainsi que tous les 
adjectifs avec le verbe zyn, être, qui marquent quelque 
inclination, penchant, etc., pour quelqu'un ou à quelque 
chose, comme : zy sus tot hens zeer genégen, il lui étoit 
très-affectionné ; y is genésen tot ertad ; il ést enclin à 
a débaache; ky is zeer genégen tot de studie , ilest fort porté 
à l’étude. | D 

Devant les noms des villes où l’action a lieu, on doit tou- 
Jours mettre la particule fe, comme : y studeért te Loven, 
il étudie à Louvain ; Ly is # Brussel , il est à Brnxelles , zy 
Bert zyn ambagt te Parys, il apprend son métier à Paris. 

Sur ce pied là, on doit mettre sur le dessus d’une lettre 
te Parys, te Londen, Antwerpen, te Brussel, enz., et nom 
pas tot Parys, etc. | 

:Quelquefois on met aussi la préposition binnen, comme : 
Ay heéft dat binnen Antwerpen .gezien, il a vu cela à 
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Anvers ; it ben naer Mechelen gegaen om mynen broeder 
. te zien, maer hy en was binnen de stad niet meer, je suis 
allé à Malines pour voir mon frère, mais il n’étoit plus en 
ville. | | 
Mais les noms de Pays et de Royaumes demandent la 
préposition in, comme : && heb myne jeugt in Brabant door. 
gebragt, maer ik zou welwillen myne oude jaeren in Vrant- 
ryE verslyten, j'ai passé ma jeunesse en Brabant, mais je 
voudroiïs bien finir mes vieux jours en France. | 
Quand il se fait un mouvement vers la ville dont on parle, 
on doit se servir de la préposition naer, comme : Ly gaet 
_ naer Leyden, il va à Laide. | 
Mais on se sert de £e, quand on dit : y gaet te Leyden 
woonen, il va demeurer à Leide ; s#y gaen te Méchelen de 
ds geleerdheyd studeéren, nous allons à Malines étudier 
a théologie. | | 
Les noms de Pays et de Royaumes demandent la prépo- 
sition naer , comme : wy zullen saemen naer Spanjen gaen, 
nous irons ensemble en Espagne; mynen vriend vertrekt 
morgen naer Engeland en van daer gaet hy naer Schotland, 
mon ami part demain pour l’Angleterre et de. là il va en 
Ecosse, . a 
… Enfin quand il se fait un mouvement de la ville, comme 
aussi d’un pays.ou royaume, on se sert de Ja préposition 
+an ou uyé, comme : #y kodmt van Antwerpen, il vient 
d'Anvers ; ky is uyt Brussel gebannen, il est banni de Bru- 
xelles; mynen gebuer is uyt Spanjen wédergekodmien met 
eene ryke erffenis, mon voisin est revenu d'Espagne avec 
une riche succession. EL MM 0 
Vous avez ici les quatre questions de lieu pour en rendre 
la pratique plus facile. | 
remière. /Vaer is hy ? où est-il ? te Parys, à Paris ; te 
bed , au lit; #’huys, au logis, à la maison ; én de kerk, à 
l’église ; in den hof, au jardin; in Vrantryk, en France; 
in Londen, à Londres. 
Deuxième. aer gaet hy naer toe ? où va-t-il? naer 
‘huys, au logis ; naer ’t pak-huys, au magasin; naer den 
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kelder , à la cave ; naer het land, à la campagne; te bruy- 
Loft, aux nôces; naer Madrid, à Madrid. | 
Troisième. Æ#aer koèmt hy van daen ? d’où vient-il ? 
van de schoôl, de l’école ; van den hof, du jardin ; van *t 
sermoon, du sermon ; van ’t land, de la campagne; uyt 
W/eenen, de Vienne; van Londen, dé Londres; uyt de 
herberg , du cabaret; uyt oost-jndien, des indes-orientales. 
Quatrième. Waer is hy dodrgegaen ? par où a-t-il passé ? 
den hof doùr, par le jardin ; doûr Polen, par la Pologne ; 
door Aolland, par la Hollande; doûr de kerk heén, par 
église ; doûr Aalle, Braine-le-comte, en doùr Bergen in. 
Aenegouw, par Halle, Braine-le-comte et par Mons en 
Hainaut. | | 
Le tems quand la chose se fait veut devant soi la particule 
ten, comme : éen dry ueren zal *t geld gereed zyn, à trois 
heures l'argent sera prêt ; suy zullen van daeg ten mi 
precies eëten, nous mangerons aujourd’hui à midi juste ; 
t’ avond zullen wy dansen, au soir nous danserons ; pour te 
avond. | : 
On dit pourtant : *s morgens, ce matin, pour des mor- 
gens ; ’s middags, à midi, pour des middags; ’s agtermid- 
dags, l'après-midi, pour des agter middags; *s avonds, le | 
soir, pour des avonds ; ’swinters , en hiver, pour des winters. 
Le tems s'exprime quelquefois par la préposition binnen, 
comme : binnen korten tyd, dans peu ; binnen dry dagen, 
dans trois jours; binnen een jaar, dans un an; binnen de vier- 
en-iwintig ueren, dansles vingt-quatreheures; binnen zes en 
veertig dagen hebben wy paesschen, dans quarante-six 
jours nous avons Îcs pâques. | | | 
Quelquefois par over, comme : ik zal over eene maend 
getrouwd zyn, je serai marié dans un mois ; &k zal over eene 
week te rug kodmen, je serai de retour dans une semaine. 
Te ne se met point quand le substantif se trouve accom- 
pagné de quelque autre mot, comme : dien selven dag, ce 
même jour ; den vodrléden’nagt, la nuit passée. 
Mais la durée du tems se met à l’accusatif sans préposition, 
comme : myne suster heéft by onsen gebuer dry nagten 
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vervolyens gewaekt, ma sœur a veillé trois nuits de suite. 
chez notre voisin. nue 

Quelquefois on y ajoute aussi le mot lang, comme : :£ 
heb vier jaeren lang op dit kasteel gewerkt, j'ai travaillé 
_ quatre ans dans ce château ; && ben véertien jaeren lung op 
studie' geweëst, j'ai été aux études pendant quatorze ans. 

On ft aussi : in eene maend, dans un mois ; in eene uer, 
dans une heure. 


Règles touchant les infinitifs des verbes. 


Quand deux verbes se rencontrent, le deuxième doit 
se mettre à l’infinitif, comme en francois. 
 Ik en mag niet spreéken, je ne puis pas parler; zy 
begint vodrtgangen te doen , il commence à faire des progrès; 
niets kbonnen zwygen is eene droevige zaek, ne savoir rien 
taire est une triste chose; denk te volbrengen uwe pligt, 
songez à faire votre devoir. ; 

Nota. Quand de ou à se trouve joint à un infinitif, ik 
s'exprime ordinairement par la particule £e en. flamand, 
comme : idereen moet tragten wel te leéven, chacun doit 
tâcher de bien vivre. | 

Quand l’infinitif suit après le prétérit parfait ou plusque- 
parfait, ceux-ci se changent en. infinitifs, comme : ik heb 
hem hooren spreëken, je l'ai entendu parler, «+ non pas, 
it heb hem gehoord spreéken ; de mème , ik heb hem zien 
sterven, je l'ai vu mourir, et mon pas, gezien sterven ; 
ik had hem soeken te helpen, j'avois tâché de Paider, et 
mon pas, gezopt te helpen. 


R'gles touchant les gérondifs. 


. H n’y «a point de gérondifs dans la langue flamande, 
en le remplace par van te ou om te, et le verbe à l’infinitif, 
comme : hy bezit heel wel de weétenschap van te rékenen, il 
possède fort bien la science de calculer; aptè possidet. 


scientiam computandu ; ik koôm om u te waerschousen 
. dat, enz. , je viens pour vous avertir que, etc. , venio ad 
te monendum ut, etc. — 

Ceci doit s'entendre des gérondifs qui finissent dans la 
langue latine en di et en dumr, comme ceux des deux 
exemples ci-dessus , car ppur le gérondif qui finit en 
latin en do, il se rend en flamand par le participe 
présent du verbe, précédé de al, comme : al speélende, 
en jouant, /udendo ;. al drinkende, en buvant, bibendo ; al 
biddende, en priant, orando ; al studeérendé men verheft 
zig tot de eer-ampten, en étudiant on s'élève aux dignités , 
studendo ad dignitutes provehitur. | 

. On le rend encore par l'infinitif du verbe avec met te. 
 ecmme : ménige vrouwen brengen den tyd dor met te lacher 
en te babbelen, plusieurs femmes passent le tems en riant 
et bavardant, multæ feminæ tempus consumunt ridendo et 
ensulsé garriendo. ; 
Règles touchant les participes. 

Les participes gouvernent le cas de leur verbe, comme : 
ziende eenen grooten jongen die een klyn kind sloeg, ik 
seyde tot hem, enz, , voyant un grand jeune homme qui 
- frappoit un petit enfant, je lui dis, etc. ; boos wordende 
op mynen gebuer, ik dreés hem met den stok, me fâchant 
contre mon voisin, je le ménaçai avec le bâton; eene 
schoone en lieve vrouw gezien hebbende, hy wierd ’er op 
verliefd, ayant vu une jolie et aimable femme; il en devint 
amoureux. 


No. XXXXIIT. CHAPITRE CINQUIÈME. 


DES ADVERBES, PRÉPOSITIONS, CONJONCTIONS: 
ET INTERJECTIONS. 
D. Des Adverbes.. 
Les adverbes de quantité, commie : eé/, beaucoup: 
weynig, peu; meer, plus; minder, moins; se mettent avec 
le génitif, comme+-#é/ goeds; beaucoup: de bien; s#eynig: 
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moeds, peu de courage; meer verstands, plus d’esptit ; 
minder tyds, moins de tems. . 

Genoeg, assez; se met ordinairement avec le génitif, 
comme : gelds genoeg, assez d'argent ; moeds genoer, assez 
de courage; et non pas geld genoeg, moed genoeg, et il se 
met après lui. 

DES PRÉPOSITIONS. 


La plupart des prépositions régissent l’accusatif, comme : 
dat is niet naer mynen zin, cela n’est pas à mon goût; 
den mensch is geschapen geweést naer het beéld Gois, 
l’homme a été créé à l’image de Dieu; de leugen stryd 
tégen de opperste waerheyd van God, le mensonge repugne 
à la vérité suprème de Dieu. | | 


“ DES CONJONCTIONS. 


Il y en a. quelques-unes qui demandent le subjonctif, 
comme par exemple : ’£ zy Ay deéve of sterve, soit qu’il vive 
ou qu'il meurre; op dat y in staet blyve, afin qu’il de- 
meure en état; genomen dat ’t zoo zy, supposé qu’il soit 
ainsi. 


DES INTERJECTIONS. 


Il s’en trouve dans cette langue qui régissent le datif ou 
lPaccusatif, comme : ach my rampzalisen! ah malheureux 

e je suis! swee de geéne die de armen verstooten ! malheur 
que qui rébut:nt les pauvres! 


N° XXXXIV. CHAPITRE SIXIÈME. 


DE L'ORDRE OU DE L'ARRANGEMENT 
| DES MOTS. 


Tout discours est affirmatif ou négatif. C'est-à-dire que 
tout discours affirme ou nie quelque chose, comme : Pieter 
een is eerlyk man, Pierre est un honnète homme; Pieter 
ts niet geleerd, Pierre m'est point savant. 
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Du discours affirmatif. 


Dans un discours affirmatif où le verbe est au présent 
ou à l’imparfait de l'indicatif, il faut observer oet ordre : 
Je nominatif du verbe soit nom, soit pronom, doit précé- 
der, le verbe se met après; le datif de la personne ou 
du pronom doit suivre le verbe; l’adverbe ou le cas du 
verbe ou son régime, ou bien les autres cas avec leur 
préposition, se mettent à la fin, comme: dien man doet 
” idereen altyd plésier aen in alle gelégentheèden, cet homme 

fait toujours plaisir à chacun re toutes les occasions ;- 
hy vertelde my die affairen eergisteren geduerende dry 
ueren, il me raconta cette affaire avant hier pendant trois 
heures. ENS | 

On dit néanmoins it gaf het hem pour ik gaf hem dat, 
je le lui donnois. | | 

Quand le ra et l’accusatif se rencontent dans une 
même phrase , tellement que le datif êst de la chose et 
l’accusatif de la personne, alors cet accusatif se met 
devant le datif de Fa chose, qui peut être joint immédia- 
tement après l’accusatif, ou bien après l'adverbe , Si ‘7 
en trouve quelqu'un, comme : ik geéf my geheel aen 
studie over, je m’abandonne entièrement à l'étude. 

Si le datif et l’accusatif se trouvent ensemble dans 
-. une même phrase, et que l’un et l’autre soit personnel, 
il faut que l’uccusatif soit mis devant le datif, et que 
le datif suive immédiatement après, comme : geéf hem 
aen my over, abandonne-le à moi. 

Ces trois remarques doivent être observées dans tous les 
tems et dans tous les modes. | | 

Àu prétérit parfait, pie parfait et au futur de l'indicatif, 
le nominatif ou sujet du verbe doit toujours se mettre le pre- 
mier; le verbe auxiliaire le second; le datif, l’adverbe ou le cas. 
du verbe, ou bien un autre cas avec sa préposition, le troi- 
sième ; ét enfin le participe ou L'infinitif du verbe conjugué 
doit se mettre à la fin du discours, comme : y Agéft. 
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my zyne papieren doùr zynen vodrstaender laeten toekoo— 
men, il m'a fait tenir ses papiers par son avoué; zik zal 
_u van daeg het laken van myn kleed doùr mynen Eneot 
doen ter hand stellen, je vous ferai remettre aujourd’hui 
le drap de mon habit par mon valet. 

- Le cas avee la préposition peut aussi se mettre après- 
le participe ou l’infinitif du verbe conjugué, comme : 5 
zal u de gevraegde boeken overzenden doér mynen kozyn 
van Mechelen, je vous enverrai les livres demandés par 
mon cousin de Malines. 

- Si quelqu’une des particules suivantes: wie, qui; die- 
ou de geëne, celui, qui, al is het, schoon dat, hoewel, 
alhoewel, quoique; 200, indien, si, avec les conjonctions- 
dewyl, vermits dat, aengezien dat, nademael, vu que; 
z00 haest, 200 dra, aussitôt; als, wanneer , quand; se trouve 
au.eommencement d’une période, le verbe doit être mis: 
à la fin comme au subjonctif. 


Exemples.- 


, 


. Æls hy my daer over vermaende, ik antiwodrdede hem, 
enz. , ed il m’avertit de cela, je lui répondis, etc. ;, 
indien hy zynen zin doen wilt, hy is er meester van, s'il 
veut faire son goût, il en est le maître; den geénen die 
of die zynen vader het ontzag beneémt, is niet weérd dat 
hy leéve, celui qui manque de respect à son père, n’est 
pas digne de vivre. 

IL faut excepter wie quand il est interrogatif, comme 
wie brengt my dat? qui MN cela? 
. Le même ordre qui est établi pour le présent de l’indi- 
catif doit avoir Heu dans Pimpératif, et on n’a qu’à re- 
marquer que le nominatif du pronom personnel ne s’ex- 
prime jamais à la seconde personne, soit au singulier, 
soit au pluriel, comme : gae, va ou allez; spreét, parle- 
: sr au singulier : gaet, allez; spreékt, parlez; 'au 

uriek | 

‘ J'ai spécifié le nominatif du pronem personnel parce 

‘1 fait souvent précéder un autre nom que l'on peut 
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prendre pour le nominatif, comme : Wartina of Martyntje 
geéf my bier? Martine donnez-moi de la bierre; zusterke 
Laet my eens uwen almanalk rien, sœurette laisse-moi un 
peu voir ton almanach; lieve kinders leert wel uwe lessen, 
chers enfans, apprenez bien vos lecons. 


Du subjonctif. 


Le subjonctif suit l’ordre de l’indicatif avec- cette diffé- 
rence que les. verbes dans les tems simples se. mettent à 
la fin des phrases au présent et à l’imparfait, et que 
dans les tems composés fe verbe auxïliaire se met aussi à 
la fin des phrases; comme: y meynt misschien dat ik 
myn woûrd onttrekke, il pense peut-être que je retire ma 
parole; Ly wilt dat ik alleen tot zynent koôme, il veut 
que je vienne seul chez lui; 4y zou swel begeért hebben 
dat ik mynr testament &t zyn vodrdeel maekte, il auroit 
bien voulu que je fisse mon testament en sa faveur; zo& 
het mogelyk weézen, dat ik dat 200 gezeyt hadde, seroit- 
il possible , que j’eusse dit cela ainsi; 4ebé gy konnen geloo- 
ven, dat ik my van eenen onophoudelyken uytval in myne 
zaeken gestreeld hadde, avez-vous pu croire, que je me 
fusse flatté d’un succès non-interrompu dans mes affaires. 


Du discours. négatif. 


: On doit observer dans le discours négatif le même ordre 
que dans le discours aflirmatif ou positif. ù 
__- Toute la difficulté n’est donc que dans la particule néga- 
tive dont je vais traiter. -. 7 
La particule négative doit se mettre à la fin, ax présent 
et à imparfait, comme :it vraeg u dat niet, je ne vous 
demande pas cela; &k riep u niet, je ne vous appellois pas. 
Mais si après Ze présent ou l’imparfait 1 suit un verbe à 
linfinitif sans ou avec la particule-ée, le mot négatif se met. 
immédiatement devant ces infinitifs, comme : :& kan hem 
niet overmeesteren, je ne puis pas le dompter ; 1 meynde 
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dat 200 haest niet te zeggen, je croÿois de ne pas vous dire 
cela si vîte. L 
- Si ünu cas avec une préposition se trouve dans les tems 
susdits, ou dans les autres, dont je vais parler, la particule 
négative peut être mise quelquefois devant, comme : :5k eét 
niet in den grooten spiegel, je ne mange pas au grand mi- 
roir ; ik doen niet voôr u wat gy my daer vraegt, je ne fais 
pas pour vous ce que vous me demandez là ; ik was niet tot 
myne nigt z00 genégen als hy het meynde, je n’étois pas si 
porté pour ma cousine qu’il le croyoit; ik woonde niet by 
in dien tyd, je ue demeurois pas chez lui dans ce tems 
à. | | 
‘ Âu parfait, plusque-parfait et futur, la particule néga- 
tive se met immédiatement avant le participe ou l’infinitif 
du verbe conjugé, comme : - 
1° Zk heb mynen broeder die in Londen woont, sedert 
veertien jaeren niet gezien, je n'ai pas vu mon frère qui 
demeure à Londres, du quatorze ans. 
20 Mynen gebuer heëft dat voér my niet willen doen, 
mon voisin n’a pas voulu faire cela pour moi. 
30 74 had aulks van hem niet verwagt, je ne m’étois 
pas attendu à cela de lui ou de sa part. 
49 ik zal zulk eene stoutheyd van mynen knegt niet ge- 
doogen, je ne souffrirai pas une telle insolence de mon valet. 
Henest de même du conditionnel qui se trouve composé 
de zou , comme : i£ zou dat niet konnen leeren, je ne pour- 
rois pas apprendre cela ; Ày zou dat zonder my niet gedaen 
hebben, sans moi il r’auroit pas fait cela. 
Au présent et à l’imparfait du subjonctif, la particule 
négative niet se met immédiatement devant le verbe, le- 
quel se met à la fm, comnie : 1& keb alles voôrzien op dat 
hky -my niet bedriege, j'ai tout prévu, afin qu’il ne me 
trompe pas ; indien hy my niet haetede, ik zou zyne dog- 
ter vryën, s’il ne me haïssoit pas, je ferois la cour à sa fille, 
Au parfait au plusque parfait et au futur ,elle doit 
être mise immédiatement devant le participe, comme : 4y 


bekyft my niet, al hoewel ik dat niet gedaen hebbe, il ne 
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me gronde pas, quoique je n’aie pas fait eela; it haekte 
swel dat ik mynen vodrstaender niet gesprodken hadde, 
je. voudrois bien n’avoir pas parlé à mon avoué; meynt 
£gY, dat ik de cyfferkonst niet en leere? pensez - vous, 
que je n’apprenne point l'arithmétique ? 

Si la particule négative niet se rencontre avec un des 
adverbes suivants : veé/, beaucoup; fe veél, trop: weynie, 
peu; és weynig, FE peu; 300 veél, autant; genoeg, assez ; 
wel, bien; meer, davantage; ou avec d’autres adverbes 
de quantité et de qualité, alors elle doit être mise immé- 
diatement devant ces adverbes, comme : i& heb niet veél 
tyds, je n’ai pas beaucoup de tems; ky heéft niet te veël 
Elaps, il n’a point trop de babil; Xy heéft niet weynig 
verstands, il n’a pas peu d'esprit; y is niet te weynig 
verstandig, il n’a pas trop peu de tête; ky Aeéft niet 
300 veél als men zegt, il n’a pas tant ou autant qu’on le 
dit; dien amptenaer heéft zig niet genoeg gered, cet 
employé ne s’est point assez mis en règle.  — 

Mais quand genoeg est accompagné d’un substantif on 
ajoute ordinairement geen, comme : 1 heb geen gelds 
genoeg, L n'ai pas assez d'argent; y heéft geenen tyd 
genoeg, il n’a pas assez de tems. | | 
© Dans ce cas genoeg doit se mettre après le substantif 
et devant le verbe, comme : i& heb geen werk genoeg te 
doen, je n’ai pas assez d'ouvrage à faire; &E vind geene 
dingen genoeg te zeggen, om, euz. , je ne trouve pas assez 
de chose, à dire, pour, etc... £ 


- 


Quand nog, encore; se trouve avec niet, pas; nog doit 
toujours être mis devant, comme : is hzt noenmael nog 
niet gedaen? Île diner n'est-il pas encore fini? ik +6 
myn geld nog niet ontfangen , je nai pas eucore 
reçu mon argent; wagt een weynigsken, wy hebben onze 
portie nog niet getéten, attendez un petit moment, nous 
n'avons pas encore mangé notre portion ; lacet ons wat 
wagten om te zeylen, de zee is nog niet gestild, attendons 
un peu pour faire voile, la mer n’est pas encore calme. 


‘ 


v 


(270) 
Remarque sur le mot al. 
Al, quand il signifie a/hoewel , quoique, quand , quand 


même; veut que dans une phrase la personne soit mise 
après le verbe, comme : a/ moest ik vergaen van honger,; 
quoique je devrois périr de faim; «al waere hy mynen 
vader, enz., quand même il seroit mon ie y tCo 

* Dans le parfait, le plusque et br et le jour , la per- 
sonne se met entre le verbe auxiliaire et le participe ou 
Viufinitif du verbe conjugué, comme’: al hcéft Adan 
gezondiod, en al waeren w'y alle verloùren doûr zynen 
val, wy konnen évenwel doûr de verdiensten van Christus. 
nog zalig worden; quoique Adam ait péché, et que par 
sa chüûte nous fussions tous perds, nous pouvons néan- 
moins encore être sauvés par Jes mérites de Jésus-Christ. 


DE L'INTERROGATION. | 
* Le même ordre s observe dans l’interrogation affirmative 
eu négative, avec cette seule différence, que le nominatif 
se met après le verbe, comme : spréekt zy hem dikwile 
aën? lui parle-t-elle souvent? kan ky haer niet lyden? ne 
peut-il pas la souffiir? . nr a — 
. On peut néanmoins quelquefois faire précéder le nomi- 
natif, pour . donner plus de force au duos ; “comme : 
zk zou myne fortuyn zoo onder de voeten werpen? je jeterois. 
ainsi ma fortune à mes pieds? gy zoud u lueten veragten 
van uwe kinderen? vous vous ous mépriser de vos 
enfans? : | | 

Il en faut aussi excepter ces pronoms wie, qui, lequel; 
svelke, lequel, laquelle, qui se mettent toujours devant 
teur verbe, comme : wie heëft dien agter-klap uytgestrooyt? 
qui est-ce qui a repandu celte médisance? swelke dogier was. 
het? quelle fille était-ce? à 

© De même aussi quand ils sont au génitif : wiens zoûn: 
is hy? de qui est-il le fils? wiens schoenen zyn dat? à qui: 
sont ces souliers? siens dogters zyn zy? de qui sont-elles 
les filles? DÉS | ul 
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Du mot wil et de quelques autres. 


Ce mot suit le génitif, comme : om myns vaders wil, pour 
l'amour de mon père; om wwent wil, pour l'amour de vous; 


ombest wil, pour le mieux. , 
Observez aussi ces facons de parler au génitif, 
Barrevoets, à pied nu, | 
Groot deels, __ pour la plupart. 

Eens deels,. en partie. 
By tyds, à lems. | | 
Eers halven, : pour l'honneur. - 

‘ Pligtshalven, par devoir, par obligation. 
Dies aengaende touchant cela, 

Iy gaet zyns wegs,  ‘  Ü va son chemin. 


_ L'usage permet aussi de dire : zes voet lang : long de 
six pieds, pour zes voeten lang ; tien duym breed, large 
de dix pouces, pour #en duymen breed ; iwze pond, deux 
livres, pour fwee ponden ; honderd duyzend man, cent 
mille hommes, pour Bonderd duyzend mannen. 

On voit que dans ce cas le singulier du substantif est pris 
pour le pluriel. 

Remarquez encore ces mots, où er se rencontre à la fin, 
sans qu’on eu puisse donner aucune raison sinon qu'il mar- 
que un génitif, comme : 


Regter hand, main. droite. : 

Slinker hand, . . main gauche. 
Zuyder-zee, mer méridionale. 

Ter goeder uere, à la bonne heure. - 

Ter onkosten gedoemd , condamné -aux RÉpeuse 
Ter dood, . à la mort. 

Ter dood : verweëzen, condamné à mort. 


Et quelque peu d’autres; | 
Zulks, pronom, cela, le ; se met également pour. zulke 
dingen ; telles choses, comme : ik heb nooyt de gedagte 
ehad om zulks te doen, je n’aï jamais eu la pensée de fai 
telles choses; 24/4, adjectif, étant avec P article eenen, 
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eene, een, un, une, est invariable, et on dit : zu/keenen max, 
un tel homme; zulk eene vrouw, une telle femme; zut 


cen kind, un tel enfant. 


Ne XXXXV. LEERZAEME SAEMEN-SPRAEKEN. 
DIALOGUES INSTRUCTIFS, 


ÉERSTE SAEMEN- SPRAEK. 


Om den goeden dag te 
wenschen, enz. 


Ik wenschu den goeden dag, 
mynlheer, | 

It ben uwen dienaer, 

Hoe vaert gy al? 

IE vaer al wel, God dant, 

?T'is my zeer lief, ° 

JV'aer gaet gy na toe? 

IE gaen by mynheer P. 

JVaer woont hy? 

In de Nieuw-straet, 

JV'at doet hy? 

°T'is eeñen koopman, 

It heb deer van hem te 
kennen, 

°T' is een zeer eerlyk man, 

Doet hem myne gébiedenis, 
als’t u belieft, 

_ Ik zal het niet nalaeten, 

Gy zult my zcer verpligten, 

Wat nieuws? 

IE heb niets gehoord, 

Hebt gy de gazet geleézen? 

Ja, daer is niet veél in, 


at zull gy na den middag 


doen? À 


DIALOGUE PREMIER. 


Pour souhaiter le bon 
| jour, etc. 


je vous souhaite le bon jour 
monsieur. 

je suis votre serviteur, 

comment vous portez-vous ? 

je me porte bien, Dieu merci, 

J'en suis bien aise. 

où allez-vous ? 

je vais chez monsieur P. 

où demeure-t-il ? 

darrs la rue Neuve. 

que fait-il ? 

c’est un marchand. 

j'ai l’honneur de le connoître. 


c’est un très-honnèête homme. 

faites-lui mes compliments, 
s’il vous plaît. 

je n’y manquerai pas. 

vous m'’obligerez dues 

quelle nouvelle ? 

je n’ai rien appris. 

avez-vous lu la gazette? 

oui, elle ne contient pas 
grand’chose, 

que ferez-vous après-midi ? 


It zal gaen wandelez, 
W/aer hein? 

It zal naer onzen hof gaen, 
°T'is zeer wel gedaen, 
TVilt gy met my gaen? 

IE sal geenen tyd hebben, 
Zk bemin uw gezselschap zeer, 


- Gy doet my te veél eer aen, 


Vergeéf het my, 

Wat weëér is het? 

°T'is rédelyk schoon wuér, 

Hoe is den wind? 

It weët het niet, 

°T beginé te révenen, 

Het haegelt geloef ik, 

°T'is eene buy, | 

Het gaet over, 

Het is kboud, 

Ik beëf van koude, 

Wy syn nog in den winter, 

’T'vriest alle nagten, 

Gaet gy alree weg? 

Ik heb u gezeyt waer ik gaen 
moet, : | 

It wil u niet opkouden , 

Hebt gy snuyf-toebak , 

Ik geloof van ja,  — 

Gy hebt daer eene schoone 
snuyf-doos , . 

Zy is totuwen dienst, 

Gy syt te milddaedig, 

Hat duntés n van deézen 
snuyf-toebak? 

Hy heëftte veél reuk, 

Ik heb op regten Sevilisen- 
schen , Re 
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j'irai me promener. 
en quel endroit. 

j'irai à notre jardin. 
c’est fort bien fait. 


_ voulez-vous aller avec moi? 


je n'aurai pas le tems. 
J'aime beaucoup votre com- 
_ pagnie. 
vous me faites trop d’hon- 
neur. 
pardonnez-moi. 
uel tems fait-il ? 
il fait assez beau. 
où est le vent ? 
je ne sais. 
11 commence à pleuvoir, 
je crois qu’il grêle. 
c’est une bourrasque. 
cela se passe. 
1l fait froid. 
je tremble de froid. 
nous sommes encore en hiver, 
il gèle toutes Les nuits. 
vous en allez-vous déjà? 


‘Je vous ai dis où je dois aller. 


_ je ne veux pas Vous retenir. 


avez-vous du tabacen poudre? 
je crois que oui. 
vous avez là une jolie taba- 

tière. 


"elle est à votre service. 


vous êtes trop libéral. 

que vous semble-t-il de ce 
tabac-là?2 

il a trop d’odeur. 

j'ai du véritable Séville. 


5 e. 


( 200 } 
| By nagt, d nagris > de nuit ; pendant la nuit. 
*S nagts of by nagt en doen nous n’ouvrons jamais Ja 


wy nooyt onze deur open 
voor wie ‘er belt of klopé, 


porte pendant la nuit à 


qui que ce soit qui sonne 


ou frappe. 


Het krielen van den dag, le point du jour. 
IR staen in den zomer altyd je me lève toujours en été 


op met ’t krieken van den 
dag; ‘tis dan den bes- 
ten tyd om welte konnen 
studeéren , 


au point du jour, c’est 
le tems le plus propice 


à l'étude. 


Opstaende voet, sur-le-champ. 
Gy zult doen opstaende voet vous ferez sur-le-champ sans 


zonder técen te zegyen, het 
geëne ik u gezeyt heb, 
of ten z2al met u niet 


wel afloopen, 


murmure ce que Je vous 
ai dit, ouilw’ira pas bien 
pour vous. 


Met den eersten, au premier jour. 


Gehoord hebbende dat gy 
met den eersten schilt 
naer (rent te gaen; ik 
verzoek uw, als gy duer 
zult zyÿn, van ter zelver 
tyd by mynen advokaet 
te gaen, om hem myne 


pleyt-zaek te recomman- 


deéren , 
Ainstonds gaen wy vertrek- 
£en zoo haest de peérden 


ingespannen zyn, 


ayant appris que vous comp- 


tez aller au premier jour 
La ® 

à Gand, je vous prie, 
quand vous y serez, d’al- 


ler en mème temps chez’ 


mon avocat pour lui re- 
commander ma cause. 


nous allons ‘partir à lin- 


stant , dès que les che- 
vaux sont attclés. 


Vodrtaen, van nu af, dorénavant, à l’avenir. 
2 2 ? - 


Mynheer, hy zal vodrtaen 
béter oppassen, laet dat 
passeéren voûr deézen keer, 
’é is zyne eerste fuut, : 


monsieur , 


derénavant il 
fera mieux son dévoir ; 


laissez passer cela pour 


cette fois, c’est sa pre- 
mire faute, 


se PS, 
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| Uyt zyn, être sorti; 

Koômt overmorgen watvroeg Venez après demain un peu 
eer dat hy uyt is, bonne heure avant 

qu'il soit sorti. 
Vroeg, tôt, laet, tard. 

Ik staen altyd seer vroeg je me lève toujours de grand 

op, om te konnen wan- matin pour pouvoir me 
delen eer dat de hitte be- promener avant que la 
gint, en dat doet my chaleur commence, et cela 
groote pts: voér myne me fait grand bien pour 
gezondheyd , la santé. 

Op het krieten van den le coq chante ordinairement 

‘dag kraeyt den haen ge au point du jour pour 
meynelyk om ons te ver- nous avertir de nous le- 
maenen van Op Le staert, ver. ES 

Op eenen sprong,. dans un instant. 

Op eenen sprong ben ik by en moins de rien ou dans 
u, en dan zalik u alles un instant je suis auprès 
vertellen wat er vodrge- : de vous, et alors je vous 
vallen is, conterai tout ce qui est 
| arrivé. 

nos nouvelles marchandises 
arrivent sous peu, venez 
voir alors, vous pourrez 
choisir avant tout, 


Binnen weynige dagen kod- 
men onze nieuwe waeren 
af, koômt dan zien £Y 
zult den keus voûr uyt 
Aebben , 
Wederom , encore, de nouveau. | 
Daer méde niet content of mon content de cela, il 
te vréden synde, hy kwam vint encore ou de nou- 
op een nieuw of weder- veau me demander cent 
om my nog honderd gul- florins. 
dens vraegen, 
Vroeg , of laet, tôt ou tard. 
Gy sult my vroeg of laet tôt ou tard vous me payerez 


duer betaelen het affront 
dat gy ny gedaen hebt, 


en dat in een geheel ge 


selschap, 


cher laffront que vous 
m'avez fait, et cela en 
pleine compagnie. 
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Ên kodmt niet te vroeg, ne venez pas de trop bon- 


want hy is gisteren Z00 


laet ‘t huys gekfodmen, 


ne heure, car il est hier 
rentré si tard, 


Van uer tot uer, t’aller uere, d'heure en heure, à 
tout instant. | 


y verwagten-38 van uer nous les attendons d'heure 


tot uer of .’aller uere , wy 


zyn zelfs verwonderd, 
dat zy nog niet géarri- 
veért zyn, 


en heure; nous sommes 


. même étonnés qu’ils ne 


sont pas encore arrivés, 


Om, verschénen verloopen, expiré, échu, écoulé changé. 
De zes maenden huys-huer es six mois de loyer sont 


zyn om of verschénen ; 


diëns-volgens ik wil be- 


taeld zyn; ons accoùrd 
is z00 , : ÿ 


Den tyd is om, of ver- 


loopen , ik moet ophouden, 
Gy hebt my dry maenden 
tyds gevraegt, ik heb-1e 
u toegestaen; dièn tyd 
is om of verschénen , be- 
taelt my nu, a 

Op mynen feest-dag hebben 
myne vrienden my om 
stryd giften gezonden, 
Als un a is of voor 
by is, dan dunkt hy ons 
als root , | 

Daer zyn nu vier jaeren 
om dat wy ons met die 
zaek hebben bézig gehou- 
den , en wyÿ zyn nog 
&oo verre als den eersten 


dag , 


échus, par. conséquent je 
veux être payé; notre 
accord est ainsi. 


le temps est écoulé, je dois 


1Te 


vous m'avez demandé trois 


mois de temps, je vous 


les ai accordés; ce temps 


est expiré, 


payez-moi 
maintenant. 


le jour de ma fête mes amis 


m'ont envoyé à l’envi des 
présents. 


quand le tems est écoulé ou 
. passé, alors il nous pa- 
_ roït comme une fumée. 

il y a maintenant quatre 


ans passés que nous nous 
sommés occupés de cette 
affaire , ou que nous avons 
mis cette affaire en train, 


‘et nous ne sommes pas 
plus avancés que le pre- 


mier jour. 


ne 
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Den wind isom, en ikbge- le vent est changé, et je 


loof dat wy nu zullen 
schoon wsér hebben , 
Ik had myne pagthoeve ge- 
huert vodr eenen termeyn 
_van negen jaeren; diën 
termeyn nu om zynde, ik 
sal sien van eenen nieu- 
wen te krygen van twaelf 
jaeren : het waere te wen- 
schen dat dit lukte, want 
 mynheer en mevrouw wor- 
den z00 oud, 


crois que nous aurons 


_. maintenant du beau tems. 
j'avois pris ma cense à louage 
pour un terme de neuf ans; 


ce terme étant maintenant 
expiré, je tâcherai d’ob- 


- tenir un nouveau de douze 


ans; il seroit à souhaiter 
que cela réussit, car Mr et 
Mme deviennent si vieux. 


Den tyd is om of verloopen ; 
- dus sy moeten uyt schey- 
den, want ik moet nog faire encore deux lieues 
twee ueren verre gagn, de chemin. 
Eerst, vor al, avant tout. 

Gy moet my eerst het ver- il faut me payer avant tout 
doop der renten betaelen; les arriérages des rentes; 
anders of anderzins en autrement je ne vous don- 
geéf ik u geene quitancie, ne pas quittance : nous 
wy zyn zoo afgesprodken, sommes convenus ainsi. 

| nders, andersins, autrement, 

Couragie dan, laet ons fyn. allons, travaillons vaillam- 
swerken , anders zal den ment, autrement le tems 
tyd verloopen zonder iets passera sans rien faire, et 


Je tems est expiré ; donc nous 
devons finir, car je dois 


te doen, en wy zyn nog 300 nous sommes encore tant 
veél ten agteren in ons  arriérés dans notre besogne. 
werk, 


ce que vous dites ne se peut 
plus; la bonne saison est 
“déjà trop avancée , de sorte 
que nai plus d'espoir : 
pour cela. 
tout change par suite des 
tems , on F 


Jet geëne gy segt en kon 
rliet meer 3yn; het goed 
saisoen is al reeds te verre 
verloopen, :00 dat ik daer 
in geene hoûp meer heb, 

Ales verandert dodr verloop 
van tyd , menondervind 


ro expérimente 
dit dagelyks; *t is maer 


tous les jours; il n’y a que 
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.God die onveranderlyk is 
in syne werken, 


Dieu qui est immüable 
dans ses œuvres. 


ÆAillengskens, petit-à-petit, peu-à-peu. 


Doùr verloop van neéring is 
deëzen winkel te niet ge- 
gaen, en daer doûr zyn 


die menschen allengskens 


200 arm als Job seworden; 
dog het argste is voûr de 
kinderen die nog 300 jong 
zyn , 

Doùr verloop van zaeken en 
van commel'cie is die revo- 
lutie ontstaen, 


.Onder het meestendeel der 


menschen verloopt den tyd 
of den tyd gaet om zonder 
£z peyzen, op de groote 
zaek, te weéten de die van 
de zaligheyd ; wat ver- 
büindheyd ! 

Ik heb'er dry dagen vervol- 
gens pee » nooyt en is 
hy t’huys; ik geloof dat 
hy zich doet loochenen, 
om dat hy weët dat ik om 
geld koôm, 


par la perte des chalans cette 


boutique est allée à rien, 
et par là ces gens sont 
devenus peu-à-peu si pau- 
vres que Job; or le pire 
c'est pour les enfans qui 
sont encore si jeunes. 


par la décadence des affaires 


et du commerce est surve- 
nue cette révolution. 


entre la plupart des hommes 
_le tems se passe sans pen- 


ser à la que affaire, sa- 
voir à celle du salut ; quel 
aveuglement ! | 


j'y ai été trois jours de suite, 


il n’est jamais au logis; je 
crois qu'il se fait nier, 
parce qu’il sait que je viens 
pour de l’argent. 


’Sanderendags, le lendemain. 
Niet content zynde met de mécontent de la somme que 


somme die ik hem beloüfd 
had, kwam hy ’sandere- 
dags wéderom nog eens 
zoo veél vracgen; hy zal 
zoo veél op zetten dat hy 
nog d’eene nog d'ahdere zal 
ebben , 

Zy hadden my van overlang 
geschreéven dat 2y souden 


je lui avois promise, il 
vint le lendemain de nou- 
veau me demander encore 
autant auprès; il fera tant 


Fur n'aura ni l’une ni 


autre. 


Us m'avaient écrit depuis 


long-tems qu'ils seroient 
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ntier Brussel gekodmen . 


zyn, maer tk en heb 
tot nog toe niemand ge- 
zien. : É ° ° 


venus à Bruxelles, mais 
je n'ai jusqu'ici encore 


‘aperçu personne. 


Van dag tot dag; de jour en jour; adengskens, de jowx à 
| ‘autre, peu-à-peu. | 


Hy was gewoon my overan- il étoit accoutumé de me ve- 


deren dag te kodmen bez0e- 
ken, en nu en heb ik hem 
in dry maenden niet meer 
gesien , | 


nir voir d’un jour à l’autre, 
et maintenant je ne lai 


plus vu depuis trois mois. - 


-  Hoe lang, combien de tems, depuis quand, 


Hoe lang schryftgy al op dit 


bureel of op dit bomptoor ? 


…. lover de vier maenden , 

Hoe gaet den tyd voûr by ! 

Het is tyd van uyt-te-schey- 
den, wy hebben genoeg ge- 
dunst , den dag kodmt al 


. «en, | L 
Maekt dan geduen, den dag 
gaet af; wy moeten aen- 


gaen of heénen gaen, of 


wy en zullen op onzen tyd 


niet 'huys geraeken, 
Op de werk-dagen sult gy 
Aem altyd thuys vinden, 


maer s zondags of se 
y: 


dags nooyt niet ; want 


gaet dan gemeynelyk buy- 
En. T'is donderdag toekoi- : 
mende eenen grooten hey- . 
Zig-dag en eenen van de 


grootsté van onze lieve 


vrouw ; wat heylig dag is 


dat ? 0. L. y. hémelvaert, 


depuis quand écrivez-vous à 


ce bureau ? depuis plus de 

- quatre mois. 

comment le tems se passe ! 

ilest tems de finir, nons avons 
assez dansé, il commence 

- à faire jour. | 


finissez donc, le soir tombe ; 
nous devons partir, ou nous 
n'arriverons pas en tems 
chez nous. 


les jours d'ouvriers vous le 
trouverez toujours chez lui, 
mais les dimanches et fêtes 
jamais ; car alors il va or- 
dinairement hors de la vil- 
le, C’est jeudi prochain une 
grande Éte, etune des plus 

_ solennellesde la Ste Vierge; 
quelle fète est-ce ? c’est 

: JAssomption de Notre - 
Dame. | 

| 12% 
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. *L'is béter koop te tracteéren ce n’est pas & coûteux de 


op:vleesch-dagen als op 
visch - dagen, dat schilt 
nog al veél, en ‘’t is in 
+ kort den vasten, 


T° Ailerheyligen zal ik u 
koômen betaelen ; op den 
avond trek ik myne rente, 


Op St.-Jans-avond moet ik 
verhuysen ; hoe 200 dat? 
om dat myne huer dan uyt 

is ; 00k heéft men my op- 
gezeyt tégen dièn tyd met 
lwee geluygen, 

Die huyzen zullen maer ver 


togt worden te St.-Jeans-- 


misse van het toctoomende 
jaer,om dat zy ‘er z00 lang 
nog huer aen hebben, 

Te Kersmis :ullen zy overkod- 
men, gy kont duer nu van 


zéker zyn, zy hebben het 


my geschreéven , 
Het is z00 koudof hetKersmis- 
dag waere ; wie zou dat 
nog verwagt hebben,bezon- 
derlyk in deés saisoen , 
Heë regende dags te voùren 
dat het goût, en’s anderen- 
dags had het zoodanig ge- 
vrodzen dat desoldaeten be- 
vrodzen waeren op hunne 
peérden die 200 de stad in- 
kwamen ; dat is in het jaer 
zéventien honderd veertis 
geschied, 


traiter les jours gras que 
les jours maigres, cela dif- 
fère encore beaucoup, et 
dans peu vient le carême. 


à La Toussaint je viendrai vous 
payer: Je recois ma rent 
a veille. 


je dois déloger la veille de la 
St.- Jean ; comment cela? 
| qu’alors mon bail est 

1; aussi m’a-t-on renoncé 

pour cette époque en 
présence de deux témoins. 


ces maisons seront seulement 
vendues à la St-Jean de 
l’année prochaine, parce 
qu'elles sont louées jus- 

. qu’alors. : 

Us arriveront au Noël, vous 
pouvez maintenant en être 
assuré , ils me l’ont écrit. 


| NS 

il fait aussi froid que si nous 
étions au Noël ; qui se se- 
roit encore attendu à cela? 
surtout en cette saison. 

le jour avant il pleuvoit à 
verse, et le lendemain il 
avoit tellement gêlé due 
les soldats étoient engelés 
sur leurs chevaux qui en- 
troient ainsi en ville. Cela 
est arrivé en dix-sept cent 
quarante. 


ES 


{309 ) 


ÿ 


Na, na by, digt by; près, proche, tout près. | 


Hier digt by woont eenen 
goeden horlogie -maetker , 
gae daer, gy zult rasch. 
geriefd worden , | 

Ik en zou dat speél-poed niet 
willen hueren, ’£is te na 
by de stad, en men krygt 
dikwils te veél bezoek, be- 
zonderlyk menschen gelyk 


swy die z00 veéle kennisseri : 


hebben, 
Gy en kont niet missen, zyn 
huys staet digt by de kerk, 
"té minste kind zal”t u swy- 
zen , 


L 


près, proche, tout près, id 
près, demeure un bon hor. 
lee » allez-y, vous serez 
servi promptement. 
je ne voudrois pas louer ce 
bien 7e Ar peanes il est 
trop près de la ville, et on 
a souvent trop de visites, 
principalement des gens 
comme nous qui avons tant 
._ de connaissances, 
vous ne pouvez manquer, sa 
maison est tout proche de 
l'église , le ne de enfant 
vous la montrera. 


ADVERBES DE QUALITÉ. 
Vel, kwaelyk ; bien, mal. 


Hÿ heéft wel gestudeérd in 
zynen éyd, 

Diën théma is kwaelyk ge- 
maekt, 

Hy heéftdit kleed rédelykwel 
gemaekt, anse 


.il 


11 a bien étudié de son tems, 
ce thème est mal fait. 


a fait cet habit passable- 


ment bien. | 


Armelyk, rykelyk; pauvrement, richement. 


y is armelyk aengedaen 
voûr eenen 200 goeden bor- 
ger, | 

Die menschen leëven zeer ry- 
£elyk, 


il est pauvrement mis pour 
un si bon bourgeois. 
s “ 2] 
ces gens vivent Se 0 | 
lement ou très -richement. 


” Wiyslyk, sagement ; Zottelyk, sottement. 


Dién man handelt wyslyk, 
Die vrouw gaet sottelyk ge- 
&leed ; ss 


cet homme agit sagement. 
cette femme s'habille sotte- 
; ment... : À 
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P' odrzigtiglyk prudemment ; losselyk étourdiment. 
Ik ben twee gezusters wiër je counois deux sœurs dont 
d’eene zeer. voôrzigtig en l’une est très-prudente et 
. d'andere seer losselyk is, l’autre très-étourdie. 
Zoetjes | doucement ; hardelyk rudement, 
Zoetjesgy doetmypynofzeer, doucement, vous me faites du 


mal. . 
Gy gaet hardelyktewerk met vous y allez rudement ou vous 
da os , .. sez rudement avec mes 
| chevaux. 


Ras, vite ; Jangzaem, lentement. 


Men moet ras dodrgaen als il faut aller vite quand on 
men dicéeért, Eu D dicte. 

Gy' doet ailes te langsaem, yous faites tout trop lente- 

.. men zou ‘er Îset és van - ment, on en gagneroit la 
krygen, ee colique. 


ADVERBES DE QUANTITÉ. 


- Veél, beaucoup ; weynie, peu. 
Dien man heéft veél ver- cet homme a beaucoup d’es- 


_ stands, prit. 
Deëzevrouw heéft weynigop- cette femme a peu d'éduca- 
es tion. 


_ Genoeg, assez. 
Deésen jongman heëft gels ce jeune homme a' assez d’ar- 
genoeg , gent. . | 
Meer of meerder, plus; min of minder, moins. 
Dészen jongeling is meer vodr: ce jeune homme est plus avide 
de eer als voôr het geld, de gloire que d'argent. 
Dat kind is min of minder . cetenfant est moins honteux 
‘ beschaemd als ik meÿnde, que je ne croyoïs. : 
Allengskens, ‘peu-à- peu, ou petit-à-petit; schier, à-peu- 
| -. près; bytans, presque. - : 
Schoon hy ziek was, hy kwam quoique malade, il vint petit- 
allengskens totonsent, à-petit chez nous. 
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Myne zuster was gisteren by- ma sœur étoit hier presque 


_ £Eans dood, morte. 
*T'is schier tyd om slaepente il est à-peu-près terns d’aller 
£aen se coucher. 


Nauwelyks , à peine ; overvloediglyt, in overvloëd en abon: 
dance, abondamment. 


Nauwelyts heëfe ky genoeg à peine a-t-il assez pour ache- 
om brood te koopen, ter du pain. 

Den dien heéft geld in over- celui-là a de l'argent en abon- 

_ wloed om sig te, bezorgen dance pour se procurer 

- al wat hy wilé, tout ce qu’il veut. 
Maetiglyk, médiocrement ; ; grootelyke, grandement, 

Die lieden hebben geene cesgensn’ont point de grands 
grooteinkoômsten, ook leé- revenus, aussi vivent- ils 
ven zy maetiglyk, __ médiocrement. 

Die mensehen leëven groote- ces personnes vivent grande- 
dyks, zy meynen sékerlyk ment, ils s’imaginent sans 
daf den Kkoning hunnen doute que le roi est leur 
broeder is, frère. 

Ten minsten, au moins, du moins. : 

Hy heéft ten minsten”’sjaer- I] a au moms mille florins 
dyks duyzend guldens te à dépenser par an. 
verteer'en, 

Laet my ten minsten spreé- Laissez-moi du moins parler, 
£en, gy zult daer nae uwe vous direz vos raisons après. 
redenen zeggen, 

Zen hoogste, au plus haut degré, au : plus, tout au plus. 

Hy heéft dat ten hoogste vyf I] a acheté cela tout au plus 
en dertig 8 guldens gekoct, trente-cinq florins. 

| Ten hoogsten, extrèmement. | 

Z is ten hoogsten bedrukt Elle est extrêmement affligée 
over de dood van haers de la mort ee sa sœur. 
zuster, 

Hoe veél, combien; ceer, Déoeouns Abe zeer, combi. | 

Hoe veel betaeld gy dis lae- Combien payez-vous ce drap. 


sen ? 
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Hy is scer te beklaegen, 11 est beaucoup à plaindre; 
Niemand zou konnen geloo- Personne ne sauroit croire 


ven hoe zeer ik u bemin combien je vous aime et 
en hoe zcer ik u verwonder, combien je vous admire. 


ADVERSES D’INTERROGATIONS. 


HV'aerom, pourquoi; hoe, comment, 
aerom zweért sy om u ts Pourquoi jurez-vous pour 
doen gelooven, forcer les gens à vouscroire. 
Hoe swilt gy dat ik deéze re- (Comment voulez-vous que je 
‘ kening opmacke, monte ce compte. . 


Hoe 200, comment cela; sanneer, quand; in swelken tyd, 
_ en quel temps. 

Men zegt dat mynheer D... Ou dit que monsieur D... ne 
met zyne vrouw niet meer veut plus vivre avec sa 

… swilt blyven ; hoe 200 ? femme, comment cela? 

W anneer sullen wy dit jaer Quand verrons-nous cette 
het goed weer sien aenkod- année arriver le bon tems. 

men? | | 
ADVERBES DE NOMBRE. 


ÆEens, een-maël, 

Twee-mael, 

Dry-mael, 

Mynen gebuer Pieter heëft 
_ eens een lot van dry nom- 
bers in de lotery gehud, 
Îk zal u twee-mael vermae- 
nen, en den derden Keer 

zal ik u straffen, 

Hy heéft dry-mael gestodlen 
in het celven huys, eer 
dat hy is op de daed be. 
trapt geweést , 


Ure fois. 

Deux fois. . 

Trois fois. LL 

Mon voisin Pierre a eu un 
jour un tere à la loteric. 


Je vous avertirai deux fois, 
ct à la troisième fois Je 


dd unirai. 

Il a ok trois fois dans la 
mème maison, avant que 
d’avoir été prissur le fait. 


Tien-mael, dix fois; iwintig-mael, vingt fois. 


Hy is tien-mael verstandiger 
“als zynen brœder , 


Il cst dix fois plus spirituel 


que son frère. 
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Daer is iwintig-mael meer Ily a vingt fois plus de 


. kamers in zyn huys als chambres dans sa maison 
in het myn, due dans la mienne. 

G y misthonderd-mael vodr Cent fois pour une vous man- 
een in het rekenen, quez dans le calcul. 


Duysend-mael, mille fois. 


. Men zegt duyzend-mael het On dit mille fois la même 
zelve zonder dat iemand chose sans que persowne 


. gehoorzaeme, * m’obéisse, 
Féélmasls; plusicurs fois; meermaels, plus de fois, plus 
souvent. - 
IE héb veélmaels van u n J ai parlé plusieurs fois. e 
sproôken , en nu heb ik vous, et maintenant 
* plésier van.u ten sb _le plaisir de vous voir chez 
: Le zien , : moi. ; 


Ik heb hem meermaels gecor- Je l'ai corrigé plus de fois ou 
rigeeré als hy hair op het plus souvent qu'il h’a de 
= hoofd heeft, . cheveux sur la tête. 


Zoo veél-mael, autant de fois, koe veél-mael, combien de fois. 


Zoo veél-mael als gyspreékt,. autant de fois que ‘vous par- 
zoo veél-mael doet gy eene  Îez, autant de fois vous 
deugen, | faites un mensonge. 
Overdenk hoe -veël-mael gy considérez combien de fois 
my grammoedig gemaekt vous m'avez misen colère, 
‘ hebt, en en doet heë niet etne le faites plus. 
- meer, FL | , 
Doôrgaens, souvent; détwils, souvent; zelden, rarement. 


Men is dodrgaens of dikwils on est souvent porté à faire 


genégen om kwaedte doen, du mal, mais rarement à 
maer zelen om goed te faire du ES 
enr : 


Wéder of Due , encore. 


Hy is wéder by u ge- il a encore été chez vous. 
meëst ; … | 
LE 7 
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“Zoo dikwils, si séuvent; 


It heb u 200 dikwils he 
 - Zelve herhaeld dat 4 
: het. wel zoud konnen van 
buyten weéten, 


je ‘vous ai si souvent répété 
la même chose, que vous 
pourriez bien Îa savoir 
par cœur. | 


. Hoe ménigmael, combien de fois, 


Hoe ménigmael ten tyde van 
de logementen der troepen 
of brygs-benden zyn wy 
niet op het stip. geweést 

van ons huys te verlacten, 


Ten eersten, premièrement; 


du tems des logemens mili- 
taires, combien de fois 
n’avons-nous pas été près 
de quitter notre maison, 


ten bwweeden, secondement ; 


ten derden, troisièmement. 


Gy sult ten eersten morsen 
vrocg gaen by mynen huys- 
meester, Len iweeden, by 
mynen advokaet, en ten 
derden naer de postery om 
‘er deëze twee brieven toe 
te draegen, | 


vous irea premièrement de- 
main matin chez mon 
maître de maison, secon- 
cement chez mon avocat, 
et troisièmement à la poste : 
ur y porter ces deux 
ettres. 


Ten tienden, dixièmement. 


. Hoe veél artikels zyn ‘er dan 
in die rékening? vermits 
£&Y. al segt, ten tienden, 
en dat gy-£e nog niet Len 
kalven uyt geleésen hebt, 


combien y a-t-il donc d’ar- 

ticles dans .ce compte? 

pre vous dites déjà 

ixièmement , et que vous 

ne l’avez pas encore lu à 
moitié. 


ADYERBES D'ORDRE. 


Eerstelyk, premièrement ; daernaer, puis, ensuite ; 
| eyndely£, finalement. 


Schryft eerstelyk eene afge- 
zonderde zyde papier, gy1, 
zut daer naer dicteéren , 
en -eyndelyk cyfferen, 


écrivez premièrement une 
page séparée, vous dicte- 
rez ensuite et finalemen 
vous chiffrerez. | 
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Fan te vorer, vodr al, préalablement ; panne 


Verschoon u voèr al by dien excusez-vous préalablement 
heer op uwe jonkheyd, en où auparavant chez ce 
ik sal uweérin zynegunst monsieur, sur votre jeu- 


doen kodmen, nesse, et jé vous ferai ren- 
trer dans ses bonnes 
grâces. 


Ceduerig, gestadig, continuellemeut , toujours. 

- Hy en kan dat ongelnk niet il ne peut oublier cet acci- 
vergeëten , hy spreékt'er dent, il en parle toujours. 
geduerig af, 

Daer en boven, de au: 

Salomon begaefd met een Salomon doué d’un excellent 
uytmuntende verstand en génie et de toutes les scien- 
met alle weélenschappen, ces, étoit encore de plus 
was daer en boven ver- comblé de richesses. 
vult met rykdommen. | 

._ ADVERBES D > AFFIRMATION. 
Ja, oui; voûr maer, séker, certes. 

Zult myne commissie ferez-vous ma commission ? 
doen? ja, mynheer, oui, monsieur. 

For waer de droogte in het eertes la secheresse est très- 
voûr-jaer is wel sehadelyE, nuisible au printems, 

WW aerilyk, véritablement. 

Deésen is waerlyk regtveér- celui-là est véritablement 
dig die een ander Lane juste, qui traite les autres 
delf als syn eygen-selven, comme lui-même. 

Immers, certes. | 

Dar : is immers nieis ver- certes À n'y a rien de plus 
foeyelyker als eenen gieri-  détestable qu’un avare. 
gaerd, 

Name, à savoir, savoir; naementlyk, nommément, 
spécialement. 

Welle cyn de beste doctoë- quels sont les meilleurs mé- 
ren? deëze dry, nan decins? ces trois, savoir : 
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BE : let watèr, de lyf- . Veau, l'exercice et la 
. Geffening, en den deéf- diète. | 
. régel, a | 
Verscheyde persoonen Leb- plusieurs personnes me l'ont 

ben het my gezeyt, en dit, et nommément un tel, 

naementiyk den diën, 

Te weéten, zeterlyk, savoir , bien entendu. 

Dar zyn vier saisoenen il ÿ a quatre saisons dans 

in ‘t jar, te weéten:de l'année, savoir : le prin- 


lente , den zomer, den .tems, l’été , l’autome et 
herft en den winter, l'hiver. | 
FE sal u volmagt geéven om je vous donnerai plein pou- 
myne afjairens in order te voir pour arranger mes 
stellen;. zult gy-ze onder- affaires; les entreprendrez- 
neémer? zekérlyk, ‘ vous? bien entendu. 


Gewisselyk, assurément. 


Cy 2yt gewisselyk een braef vous êtesassurément un brave 
man, dat gy my z00 koèmé homme de venir ainsi m’as- 
‘ helpen, | sister. | 
Inderdasd, en effet. | 
TVatis”’erinderdaedkostely- qu'y a4-il en effet de plis 
, Kerin de wereld als éenen eee au monde qu'une 
gveden naem? nne réputation ? 
Ongetwyffeld, sans doute. 
Hy  zal ongetwyffeld in ïl sera sans doute avancé, 
ampteh gevoorderd wor- car c’est un homme d’un 
den, want ’t is een man grand mérite et de plus 
vol var goede hoedanighé- protégé. ; 
den en daer en boven be- 
gunshod, 
Rond uyt , rondement ; regt uyt, sincèrement, naïivemeñt. 
Om rond uyt te spreëken, pour parler rondement, 
tk en een geengeld, «en je ne prête point d’ar- 
‘soie het zy, gent à qui que ce soit. 


EP 
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Zeg my.regt uyt of gy niet dis-moi naïvément si fu ne 
en weéël, wie my.die poets sais pas, qui m'a joué ce 
” gespeéld heéft? tour-là ? 
Gantsch, geheel, gantachelyE ; entièrement, tout-à-fait. 
Den passement-werker C.is le passementier C. est tout- 
1ÉARES in den grond, ‘  à-fait ruiné, 
ADVERBES DE NÉGATION. 


Neen, non; niets, rien; niet, point, pas. 
INeën, ik wil dit niet, gŸ non, je ne veux pas ceci, 
my dat, donnez-moi cela. 
Heéft hy zynen théma ge- a-t-il fait son thème? non, 
maekt? neen, hy laet hem  ille laisse pour demain. 
tégen morgen ; 
Daer is niets veragtelyker il n'ya rien de plus mépri- 
als eene eerloüze vrouw, salle qu’une Lune pér- 
de 
Niet met al, rien. du tout, rien pour rien. 
Niet ter wéreld, rien du tout ; niet een zier, rien au monde. 
Deézen jongman en deugt ce jeune homme ne vaut rien 


+ 


niet met al ; ‘t is ongeluk- u tout, ou rien pour rien; 
kig vodr zyne moeder, c’est malheureux. pOur sa 
mère. 


Nog nief, pas eneore,  . | 
L de echoël nog niet uyt ? l'école n'est-elle pas € encore 
neen, ‘L is nog geen vier finie ? non, il n’est pas. 
ueren , |: encore quatre heures: 
Geensins, nullement , en aucune façon, point du tout. 
Onsen meester is geensins notre maître n’est point du 
redelyk ; ky wilt dat wy de tout raisonnable ; il veut 
vlaemsche tael leeren, en que nous apprenions le fla- 


hy en laet’er ons dentyd  mand, et il re nous en 


niet toe, donne pas le tems. 
In geenen deele, en aucune manière. 


Ik ben voir diën man in gee- je ne suis en aucune manière 
nen deele genégen , ky à 18 ée Hoi pour cet homme-là, 


LE SPTITE 
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onbeleéfd en te lomp in  ilest trop mal-honnête et 
gyne réden, . © trop bête dans seç propos. 


ADVERBES DE RESSEMBLANCE. 


. Gelyk, gelyk als ; comme: 

Het huys van mynen gebuer la maïson de mon voisin est 
is ge? eenen vuyinis-put, . comme un cloaqu. 
Dat bloed springt gelyk als ce sang saute comme une 

eene fonteyn vloeyërde uy# fontaine coulant hors du 
de steen-roës, ee ro 
Pnsgelyks , desgelyts, ook 200 ; pareillement, de même. 
It heb op deéze waeren die ik j'ai gagné cent florins sur ces 
_ aen Pieter heb verkogt,. marchandises que j’ai ven. 
honderd guldens gewon- dues à Pierre , et Pierre y 
nen, en Pieter heëft ‘er a gagné pareillement cent 
desgelyks honderd op ge-  florins dessus en les ven- 
swonnen al verkoopende de dant à des étrangers. 
Zelve aen vremdelingen, os | | 
Daer zyn wéreldlyke christe-. il ÿ a des chrétiens laiques- 
Amen die oneerbiedighéden qui commettent des irré- 
in de kerk doen, en daer vérences dans l'église, et 
zyn somtyds geestelyke die iya quelquefois des ex- 
00k 300 doen. clésiastiques qui font de 
| meme. nu 
Als of, even als, comme sk | 
As ik spreét, als ikkyf, of quand je parle, quand je 
als il dryg,'tis als ofit gronde, ou quand je mé- 
nieés en zou doen, . . hace, c’est comme si je ne- 
2. DE, _ ferois rien. D? 
Béter, erger, mieux, pis. 


Het gaet met myne suster ïl va mieux avec ma sœur 
béter als ik meynde, que je ne croyois. 

Het tan niet erger gaen als il ne peut aller pis qu'il ne 
tégenwodrdig met de com- va maintenant avec le 
mercie ; |: | .. commerce. * 
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ABYERBES DE CONJONCTION. | 
Saemen, te gelyk, tevens, gelykelyk', ensemble. 

Laet ons saemen gaen by allons ensemble chez notre 
onzen vodrstaender om avoué pour, savoir quel- 
wat te wééten van ons que chose de notre procès 
onbeslist ding têgen pendant contre mon- 
mynheer Gus, sieur Ge. 

1 Overhoop., sans dessus-dessous. 

Ailes is overhoop in onze tout est sans dessus-dessous 
keuken sédert dat’eronzen dans notre cuisine, depuis 
oudsten zodn in werEt, que notre fils aîné y tra- 

| vaïlle. : 
Heel en al, ten vollen, teenemael, tout-à-fait. 

De minery van mynedogter les amours de ma fille avec 
met- mynheer LR. is ten monsieur R. sont tout-à- 
voilen uyt, fait finies. 

_ . Geheelyk, gantschelyk, entièrement. 

Myne vlaemsche gramma- ma grammaire flamande est 
tica is ten langen laetsten  eufin entièrement achevée. 
gantschelyk volmaekt, | 

| Méde of met, avec. 
-Boo wy tot Halle zullen dès que nous irons à Halle, 
gaen, hy sal méde koù- il viendra avec. 
men, | | 
ADVERBES DE SÉPARATION. 


Afzonderlyk, séparément. 

Dit is een werk waer van ceciest uu ouvrage dont cha- 
elk boek-deel afzonderlyk que volume doit être relié 
moet gebonden worden ; séparément. sn 

Alleenlyk, maer, seulement, ne que. : 

?T is alleenlyk vodr haer en c’est seulement pour elle et 
niet vodr my dat gy hier non pas pour moi que vous 
koômt, | _ venez ICL 
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zyn, of haer of zich pour la troisième personne du singulier; 
ons, nous, pour la première personne du pluriel pour les 
deux genres, w pour la seconde personne, Aun pour la 
troisième personne du masculin pluriel et Aaer pour la troi- 
sième personne du féminin pluriel ; et sic. pour La troisième 
personne du pluriel des deux genres. M 


Remarque sur zelven, adjectif. 


Zelven, devant un substantif s'emploie comme adjectif 
de la manière suivante : masculin den zelven, le même ; 
féminin de selve , la même; neutre het selve, le ou la même. 


Exemples du mot zelfs, méme, adverbe. 


Ale zyne meubelen en selfs tout son mobilier et même ses 
‘zyne goederen zyn ver- biens sont vendus pour 
kogt om zyne schulden te payer ses dettes. 
betaelen, 

Niet alleen al wat gy gezeyt non seulement tout ce que 
hebt en deugt niet, maer vous avez dit ne vaut rien, 

 selfs wat gy nu zegt ; wan£ mais même ce que vous 


dit soude hem nog meer dites à présent; car ceci 
tégen u ophitsen, _ Pirriterait encore davan- 
| tage contre vous. * 


IL salu zelfs seggen dat,enz., je vous diraimème que; etc. 
Exemples de zelf, méme, pronom conjoint. 
Ik self hebdat doùr myne jai va moi-même cela de 

oogen gezien ; 200 dat gp mes yeux ; ainsi vous devez 
moet gelooven dat het de croire que cé que je vous 
mwaerheyd is het geéne ik u  disest la vérité, 
À ? a e Q e : , 
It sal zelf koômen sièn wat je viendrai voir moi-même 
daer van is, en hoe de ce qui en est, et à quel 


zaek bestaet ; | point est la chose, : 
Gy sult self in persoon moe- vous devrez venir vous- 
ten koômen om die zaek même en personne pour 


_ wytesn te doen; want 2y débrouiller cette affaire; 
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en verstaen malkanderen 
niet, den eenen wilt wifen 
den anderen zwart, 
Gy self hebt geseyt dat hy 
eerlyk manis, dat gy hem 
_ £ent van over menige jae: 
ren en dat gy altyd goede 
affairens met hem gedaen 
hebt; ik heb my daer op 
betrouwd, nogtans heéft 
hy my leelyk bedroôgen, 


Zyt gerust , hy self sal Eod- 
men, Of ly zal zelf koo- 
men, hy heéft het my ver- 
sekert; en dan zal alles 
gaen naer uwen wensch, 

Hy zelf heéft houden staen 
tégen alle de geéne die daer 
wacren, dat al wat den 

anderen gezeyt heéft valsch 

LEZ ; 

IE: heb uwe nigt gesprodken, 

“ 2y self heëft my gezeyt dat 
_Zy haere dogter in dat 
| pensioen riet meer en wilt 


- daeten, en dat zyze zelf 


zal gaen weér haelen, of 
Wweg-néme 
Wy zelf n fe zuek ver- 
dedigeÿfof defdeéren, en 
sy 3ÿif .«ullei alles vodr 
. den deg breñiien om de 
wa d te betuygen, 


In ’tMkkomende eullen wy. 
celf de reyzen doen by 
onze kalanten, en wy heb- 
ben uyt gereékend dat ons 


car ils ne s’entendent 
point, l’un veut du blanc 
et l’autre du noir. - 
vous avez dit vous-même 
qu’il est horméte homme, 
que vous le connoissez de- 
puis plusieurs années, et 
que vous avez toujours fait 
e bonnes affaires avec lui, 
je me suis fié là-dessus; . 
il m'a pourtant vhaire- 
ment trompé, 
soyez tranquille, # viendra 
ui-même , il me l’a assuré, 
et alors tout ira selon vos 
désirs. 


lui-même a soutenu contre 
tous ceux qui étoient-là, 


pie tout ce que l’autre à 
it est faux. 


j'ai parlé à votre cousine, 
elle m'a dit elle-même 
qu’elle ne veut plus lais- 
set sa fille dans ce pen- 
sionnat, et qu’elle-mg$me 
ira la reprendre ou retirer. 


nous viendrons nous-mêmes. 
défendre . cette cause, et 
nous mettrons nous-mê- 
mes tout au jour, pour 
témoigner la vérité. 

à l'avenir nous ferons nous- 
mèmes Îles voyages. chez 
nos pratiques , et nous 
avons çalculé que cela 
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… dit veél minder sal kosten 
en dat onze affairens béter 
_zullen bestierd worden, 
Gylieden-zelf hebt dat ge- 
wild, het is nu beschreé- 
venin de acte; ’#enkan 
niet meer veranderd wor- 
_ den, | 
Gy1. self zyt d’oorzaek van 
alle de ongevallen die 
. daer uyé voortkoômen door 


uwe onvoorzigtisheyd, het 


 geëne wel spytigis, 


Zy-zelf zeggen dat sy moe- 


ten toeschryven aen uwen 
kozyn dat dat 200 gebeurt 
is ; ky zou moeten ge:weé- 
gen hebben en zich daer 
inéde niet'bemoeyd hebben, 
Uwe zusters'zyn tot on- 
zent geweëst, 2zy- zélf 
- kebben ons bekend, dat 
ket doùr de protectie is 


van diën baron dat gy 


dit ampt bekodmen hebt, 


nous coûtera beaucoup 
. moins, et que nos affaires 
seront mieux dirigées. 
vous avez vous-mêmes voulu 
_ cela, ilest écrit mainte- 
pänt dans l’acte; on ne 
peut plus le changer. 


vous Cles vous - mêmes la 
cause de tous Îles incon- 
véniens qui proviennent 
de cela ou qui en résul- 
tent, par votre a te 
dence, ce qui est bien 
fâcheux. Et 

eux-mêmes disent qu’ils doi- 
vent attribuer à votre cou- 
sin que cela est arrivé ainsi; 

il auroit dù se taire ,et ne 
pas s'en être mêlé. 


vos sœurs ont été chez nous, 
elles - mêmes nous ont 
avoué que c'est par .la 
protection de ce baron 
que vous avez obtenu cet 
emploi. 


Exemples de zelven employé comine pronom 
réciproque conjoint. 


It en kan u die boeken niet je ne puis vous prêter ces 


leenen die gy hebt doen 
_ wraegen, ik moet-ze allé 
 dagen gebruyken  vodr 
” myni-zéelven, 


+ À ce! 
è L 


livres que vous m'avez fait 
dd , je dois en 
: faire usage tous les jours” 
pour moi-même. 


LS 
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Pr: en kan hem die kamerniet je ne puis pas lui louer cette 


verhueren, ik Lebze noodig 
vodr myn-zelven of vor 

_ myn-eÿgen-zelven om ’er 
myn werk in te doen, en 
diénsvolgens en kan il-ze 
niet derven, 

Doe u - zelven deugd net uw 
geld, vermits het God u 
verleend heëft, en geéf 
den overschot van uw in- 
Æodmen aen den armen, 

Vraeg dikwils aen u-zelven: 

 waer ’£ dat ik op deëren 
oogenblit Ewam te sterven 
en vodr God te verschynen, 
is myne rékening gereed 
of veérdig? | 

Studeér wel terwylen gy jong 
gyt;”t is vodr u-zelven of 
podr-u-eygen-zelven dat 

_gy ‘er daer naer de vrugten 
zult van plukken, 

Men zou beschaemd zyn, 
van ergens met uwen ko- 
zyn tezyn aen tafel, want 

_ als hy dient, hy behoud de 
beste brokken vodr zyn- 
zelven, en hy en betoogt 
geëne beleefdheyd aen het 

_vrouw-volk, | 

Men moet ootmoedig zyn, 

maer men moet zyn-zelven 

of zich-zelven niet doen 
veragten, met dingen te 


doen die tésen het goed 1 


o 
order zyn, 


L) 


chambre, je l’ai besoin 
pour moi-même, pour y 
travailler, et par consé- 
quent je ne puis m'en 
. passer. 


NT CR 

faites-vous du bien avec votre 
argent, puisque Dieu vous 
Va donné, et dounez le 

_ reste de vos revenus aux 
pauvres. 

demandez- vous souvent À 

” vous-même: si je venois 
à mourir en ce moment et 
à comparoître devant Dieu, 
mon compte est-il prèt? 


étudiez bien tandis que vous 
êtes jeune; c’est pour vous- 
même que vous en cucille- 
rez les fruits dans la suite. 


on seroit honteux d’être 
quelque part à table avee 
votre cousin, car quand 
il sert, il tient les meil- 
leurs morceaux pour lui- 
même, et ilne témoigne 
aucune politesse aux fem- 
mes. D 

on doit être humble, mais 
‘on ne doit pas se faire 
mépriser en faisant des 
choses qui sont contre le 
bon de h 


EN 


LI 


Die vrousw is te goed, want 
2ÿ befooft haer-zelven of 
æich-zelven van het geéne 
2y zelf van doen heéftom 
te leéven al helpende de 
anderen ; en swat heéft zy 
daer van? niets als on- 
dankbaerheyd, 

Myne oudmoeÿ laet u weé- 
ton dat zy u dit hout niet 
en kan leéveren waer van 
£&Y haer gesprodken hebt, 
om dat sy het zelf noodig 
heéft of vodr zich-selven ; 
#00 dat gÿ ’t nief meer en 
moeët verwugten, 

Lreten wy ons-zelven ver- 
macken, vermits zy het 
zelve gaen doen op een an- 
der, om met ons telachen, 

G'y en kont onze peérden niet 
hebben als binnen aché da- 


gen ; om dat wy-ze nu van- 


doen hebben vodr ons:zelven 
omons graenin te haelen, 
dat ul heel droog is van 
over éwee daptn, 

Lacten wy ons-zelven ver- 
voorderen al studeérende 
dagen nagt, om alzoo in te 
haelen den tyd dien wy on- 
noodig verkwist Lebben 
met wandelen, 

Gy1. moet vodr u-zelven meer 
Zorve draegen en peyzen 
dat gyl. kinderen hebt, die 
nog jong zyn, en dieu g 
ul, nog noodis hebben ; a 
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cétte femme est trop bonne, 


 carelle se prive elle-même 
de ce qu’elle a besoin pour 
vivre, en secourant les 
autres; et qu’a-t-elle de 
tout cela? rien que de 
l’ingratitude. | 


ma grande tante vous mande 
qu’elle ne peut vous livrer 
ce bois dont vous lui avez 
parlé, parce qu’elle l’a be- 
soin pour elle-même ; de 
sorte que vous ne devez 
plus l’attendre, 


réjouissons-nous nous - mê- 
mes, puisqu'ils vont faire 
de même ailleurs pour se 
moquer de nous. 

vous ne pouvez avoir nos che. 
vaux que dans huit jours, 
parce que nous les avons 
maintenant besoin pour 
nous-mèmes afin de faire 
rentrer notre grain quiest 
déjà sec depuis deux jours. 

avancons-nous nous-mêmes 
en étudiant nuit et jour, 
pour récupérer ainsi le 
tems que nous avons perdu 
inutilement en nous pro- 
menant. 

il faut avoir plus de soin de 
yous-mêmes et vous devez 
penser que vous avez des 
enfans qui sont encore jeu- 
nes et qui ont encore besoin 


— 
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£ in uwe plaets waere, ik 
zou veranderen van doc- 
éoûr , 


It weët, myne lieve nigten, 


dat de kwaede gewoonten 


. moeylyk 2yn om aftebren- 


gen; maer gyl. moet u-zel- 


ven geweld aendoen, en 


allengskens zal dat veran- 
deren, gyl. suit het onder- 
vinden , 


Zy laeten hun-zelven 300 veél 


vodrstaen dat idereen met 


hun lacht, 


Gy en zult by die menschen 


A 


dit geld niet krygen, zy 
zyn wel te wantrouwig, en 
daer en boven zÿ en zyn 
niet menschlievend, en 3ÿ 
en hebben het niet als voor 
hun-zelven ; 1k weét het 
van die dewellke ‘er méde 
te doen gehad hebben, 
ds gy by uwe kosyrien zult 
aen, zegt. hun, belieft 
tu, dat zy aen ons niet 


en moeten wylen dat die 


gaek niet wel pelukt is, 
maer aen hun eygen-selven 


- om êe veél’ervan geklapt te 


hebben aen mensoken die 
niet te betrouwen zyn, 


I ben by uwe susters geweést 


… daer :%eer : 
hebben de. wooning voir 


om haer proficiät te wen- 
schen over de plaets die zy 
bekoômen hebben ; zy zyn 
F4 elukkis » 2ÿ 


vous n'aurez 
de ces gens-là, ils sont bien 


de vous, si j’étois à votre 
place, je changerois de 
médecin. | 


je sais, mes chères cousines, 


queles mau vaises habitudes 
sont difhciles à détruire, 
mais 1l faut vous efforcer 


| vous-mêmes, et peu-à-peu 


cela changera, vous l’ex- 
périmenterez. 


ils se donnent tant de tons, 


chacun se moque 
’eux. 
as cet argent 


trop méfians, et au surplus 
ils sont sans humanité, et 
Âs n'ont rien que pour 
eux-mêmes ; je Île sais de 
ceux qui ont eu affaire 
avec eux. 


quand vous irez chez vos cou- 
sins, dites-leur, s’il vous 


plaît, qu'ils ne doivent pas 


nous reprocher la mauvaise 


réussite de cette affaire, 
mais bien à eux-mêmes 


| pour en avoir trop jasé avec 


es gens qui ne sont pas à 
re 


j'ai été chez vos sœurs pour 


les féliciter sur la place 
qu'elles ont obtenues; elles 


_ sont là fort heureuses, elles 


ont la demeure gratis; tout 
est entre leurs mains, tous 
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niet, allesis in haere han- 


‘den, alles is haer toe be- 


trouwd ; zy betaelen haer-. 


zelven als haere gagie ver- 
valt, van’t geld dat zÿ 
 dagelyks ontfangen; wat 
tan men béter wenschen? 
W'y hebben uwe schoon-dog- 
‘ters gaen bezocken, maer 
#7 en hebben daer niet veél 
vermaek gehad ; want dit 

is een huys-houden zonder 


sweérga ; zy en doen niet 


anders als twisten, en zy 
” doen haer-zelven hier dodr 


leur est confié: elles se 
pc elles-mêmes quand 
eur gage tombe, de l’ar- 
gent qu'ellesrecoivent tous 
les jours ; que peut-on dé- 
sirer de micux ? | 


nous avons été voir vos belles- 
_ filles, maïs nous n’y avons 
‘pas eu beaucoup d’agré- 
ment ; car c’est un ménage 
sans pareil; elles ne font 


” que se quereller et se cau- 


sent par Jà à elles - mêmes 
beaucoup de chagrin et 


veél verdriet en ongezond- d’incommodités. 
_heyd aen, | 
» EXEMPLES. 


De zelven, zelve, employés devant un 
| PET A | 


Masculin singul. Den zélven 
werkman die nog by ons 


He heéft, zal morgen 


odmen ons hout zaegen, 
Diën zelven metzer van 
overjaer of van ‘t gepas- 
seérd jaer en kont gy niet 


hebben, hy ligt ziek te 


bed van over ses weéken, 
il ben er zelfs zeer méde 
verlésen voûr andere ku- 
lanten die na hem ook 
| vwraegen, a 
Féminin singulier. Die zelve 
karrer en kont sy niet meer 


le même ouvrier qui a encore 
travaillé chez nous, vienc- 
dra demain sciernotre bois. 


vous ne pouvez pas avoir ce 
même macon de- l’année 
passée : il est malade au 
fi depuis six semaines; 
j'en suis même fort embar- 
rassé pour d'autres prati- 
ques ‘qui.le démandent 
aussi. 


= 


vous ne pouvez plus avoir 
cette même chambre ; dans 


+ 
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” heblen ; in d’onzélerheyd 

o nog zoud wéderge- 

| LE . heb. ik Le 

_.verhuert aen eenen pries- 

_ der, D 
De zelve pagt-hoeve die ik 
” heb over dry jueren zien 

. werkoopen voôr de somme 


van négen duyzend fran- 


_ Len, is gisteren verkogt 


geweést iwaelf duyzend 
acht- honderd franken ; 
800 veél :yn de goederen 
_ verhoogt, en zÿ sworden 


nog dagelyks duerder, . 


_ Pincertitude si vous seriez 


encore revenu, je lai 


louée à un prêtre.  - 


la même ferme que j'ai vu 
. vendre, il nl a trois ans, 
à 


neuf mille francs a été ven- 
due hier douze mille huit 
cents francs; lant les biens 
ont pris faveur ; et ils aug- 
mentent encore journel- 
lement. 


Neutre singulier. /n antwoérd en réponse à votre lettre qui 


_ op uwen brief die my. gis- 
tzren behandigdisgeweést, 
laet ik ul. weéten, dat wy 
nog àltydin het zelve quar- 

. éier woonen, met het selve 

. xñeyssen, 200 dat gy maer 
en ds schryven op het 
zelve adres dat gy n 

_ geschreëven FAT 

INiet tégenstaende dat hy dit 
zegge, en gelooft hem niet, 
y wilt u Enibbelen ; gy 
hebé het zelve regt dat & 
gehad hebt, 

Masculin pluriel. Men heéft 
hetmeesten deelde plaetsen 
eéven aen de zelve offi- 
ler die, in den tyd 
swy onder oostenrykwaeren, 
gediend hebben, en dat üyt 
considératie dat die men- 


Î 


m'a été, remise hier, je 
vous mande que nous res- 
tons encore toujours dans 


le même quartier avec la 
même servante; de sorte 


vous devez seulement 
si à la même adresse 
que vous avez encore 
écrit. | 


quoiqu'il dise cela, ne le 


croyez pas, il veut vous 
subtiliser; vous avez le 
même droit que vous avez 
eu. ut 


on a donné pour la plus 


grande partie les places 
aux mêmes employés qui 
ont servi du tems que nous 
étions à l’Autriche, .et 
cela en considération que 
ces gens-là avoient tant 


schen zoo veél verloéren 


_Aadden doùr de circonstan- 


° tie van tyd, 
Uwen vader wist 200 veél te 


seggen van de schrynswer- 
kers die over jaer in zynen 
bouw gewerkt hebben, en 
deés jaer is hy bly geweést 


”. van de selve nog tekonnen 
_ sweér hebben, : 2 


Féminin pluriel. Zegt van 
‘mynent wégen dat ik die 


” selve strykerssen die ik in 


_ mynen laetsten wasch ge- 
had heb , niet meer enwil; 


ik moet menschen hebben 


. die niet te luy zyn van te 


sverken, en die hunne pligt 
Ewyten om hunne dag- 
Auer te verdienen, 


U is bekent hoe.veél goed ik 


aen myne nigten gedaen 
heb sédert s00 veéle Lire 
dat zy b eo 

ben, bee en alles heb 
doen leerenop mynen koste, 
héwel! vodr mynen loon 
‘van dit alles, die zelve nig- 
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perdu par les circonstan- | 


. ces du terñs. 


votre 


ère avoit tant à dire 
sur lé compte des menui- 
siers qui ont travaillé l’an- 
née passée à son bâtiment, 


_et cette année il a été bien 


aise de pouvoir encore 


" avoir les mêmes. 
dites de ma part que je ne 


veux plus’ ces mêmes 


|repasseuses que j'ai eues 


dans mon dernier lavage ; 
il me faut des gens qui ne 
sont pas trop paresseux 
de travailler et qui font 


- leur devoir pour gagner 


leur journée. 


vous est connu le bien que 
j'ai fait à mes nièces de 
puis tant d’années, qu’el- 

s ont demeuré chez moi; 


comment je les ai fait 


apprendre de tout à mes dé- 


pens, eh bien! pour me 


| récompenser de tout ceci, 


ten verlaeten my in mynen : 
. ouden dag, alsik het meest 


hulp van doen heb, eylaes ! 


wat is ‘er weynig staet te 


_. maeken op de menschen, 


Neutre pluriel. Ik ben by die 


persoonen geweést, maer 
daer en is geen hand ?*er aen 


te steéken, zy 7yn altyd 


ces mêmes nièces m’aban- 


. donnent dans mes vieux 


ee ve J'ai le plus 
esoiu d'assistance ; helas! 


. qu’il y a peu à compter 


| j'ai été chez ces 


sur-les hommes, 
s personnes, 
mais iln’y a rien à faire 


. avec-eux; ils sont toujours 


du même sentiment; j'ai 


van de selve gedagten ; ik 
heb. nogtans myn uyterste 
best gedaen om hun te doen 
réden verstaen , maer °t 
is al verlodre rmoeyte; 200 
dat dit moeyelyk zal gaeñ, 
en dat wy ten langen luet- 
sten zuilen genootzaekt 
_ zyn van andere middelen 
te gebruyken, 

It ben de vodrléde weék by 
mynen oom geweést, met 
d’intentie van hem een 
zalig hoogtydtewenschen; 
maer niets te doen: het 
zyn nog de zelve meyssens 
die daer woonen, en die’er 
den mmeester speélen, en 
beletten dat ’er imand by 
hem koôme om hem te 
spreéken ;: 
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pourtant. fat tout mon 
possible pour leur faire 
entendre raison, mais c’est 
tout peine perdue ; de 
sorte que cela n'ira pas 
aisément, et qu’à la fin 
nous serons obligés d’em- 
ployer d’autres moyens. 


je me suis ose la semaine 


assée chez mon oncle dans 
Pintention de lui souhai- 
ter de bonnes fêtes; mais 
il n’y a eu rien à faire : ce 
sont encore les mêmes ser- 
vantes qui y demeurent, 
et qui y font le maître, 
et empéchent que quel- 
qu’un l’approche pour lui 
parler. 


Remarque sur Le mot zelven, zelve, adjectifs. 


Quoique suivant la règle on écrive au masculin singulier 
den selven man, le mème homme; au féminin de zelve 
vrouw , la même femme; au neutre het zelve kind, le mème 
enfant; l’usage veut cependant, que quand le mot zee 
doit marcher avant un substantif neutre qui commence par 
un Æ ou une voyelle, ou avant un substantif neutre précédé 
d’un adjectif ou autre mot qui commence par une voyelle, 
lon mette alors zelven et non pas ze/ve, 


Exemples. _ © * . 
It woon altyd in ’t zelven je demeure toujours dans la 
huys, | : mème maison. | 
19e 
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Jet zelven uér-mverk : le mème cadran. 
Het zelven huer-peérd, le même cheval de louage. 


Tk ben van ”’t zelven oùdrdeel, je suis du même sentiment, 
Hy heéft het selven hert il a le mêne cœur que son 


4 


gelyk zynen vader, père. 
Wy heblen alle dagen ’é mous avons tous les jours le 
zelven eéten, | même mangcr. 


Mais quand le substantif, oïque commençant par un 
} ou une voyelle, est précédé d'un autre mot qui com- 
mence par une consonme alors on met seive. 


| Exemples. 


Hy Red het zelve goed hert ‘il a le même bon cœur que 

gelyk zynen vader, son père. 

Wy hebben alle zondagen nous avons tous les diman- 
het zelve goed eéten gelyk  ches le même bon manger 


onze meesters, que nos maîtres. 

W/oont gyl. altyd in dat dermeurez-vous toujours dans 
selve schoon huys waer in cette même belle maison 
ik ul. gesien heb over zesà où je vous ai vus il y a six 

_ 2éven jaeren ? à sept ans ? 


CHAPITRE SIXIÈME. 


Ne XXXIIIT. DES PRÉPOSITIONS. 


Les prépositions sont des mots qui ne-changent point, et 
qui se mettent devant d’autres mots, pour signifier quelque 
circonstance, ® 

Elles sont séparables ou inséparables. 

Les prépositions séparables sont les suivantes : fof, te, ten, 
ter, à,au, by, auprès, chez; voûr, devant, pour; agter, 
derrière ; éégen, contre ; jégens , envers; névens , à côté, joi. 
gnant ; benévens, avec ; doûr , par ; op, boven, dessus ; on- 
der, dessous ; binnen, dans ; buyten, hors ; om, vers, sur ; 
rondom , autour ; ontrent, environ; éusschen, entre; na, 
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après, à; naer, selon ÿ aen, à; in, dans, en; wye, hors, 
par, de; met, avec; sonder, sans ; behaiven, hormis, ex- 
cepté ; qui régissent l’actusatif. 


De la, préposition tot. 


Tot, à ; dénote toujours un mouvement vers un lieu, 
somme : kom toé my, venez à moi ; gae tot Lem, allez où 
vas à lui; on ne dit donc pas bien deézen boek is gedrutkt 
tot Leyden, tot Antwerpen, enz., il faut dire ïe Leyden, 
£ Antwerpen , enz. | a. 

Tot se dit aussi dans les phrases suivantes : den apostel 
Paulus, toen hy te Roomen woonde, prédikte het geloof tot 
alle de geëne die hem ktiwamen aenhooren, V'apôtre St.-Paul, 
lorsqu'il demeuroit à Rome, préchoit la foi à tous ceux qui 
venoient l'écouter ; ot Marias eere, à l'honneur de Marie; 
tot vodrdeel van de stad, à l'avantage de la ville; #04 hez 
beginsel van d’'andere weék, jusqu'au commencement de 
la semaine prochaine ; éof mynent, chez moi ; tot uwent, 
chez vous ; tot synent, chez lui ; of onzent, chez nous ; ot 
nog toe, jusqu’à présent ; éoé swanneer ? jusqu’à quand ? tof 
wien ? chez qui ? | 


De la signification du mot te. 


Te dénote le tems ou le leu comme : #e of ten twaelfue- 
ren, à douze heures ; £e Sinxen, à la Pentecôte ; £ Zonden, 
à Londres’; £ Gent, à Gand, | | A EATUES 

Te marque ordinairement dans un lieu, et non pas vers 
un lieu ; car on ne dit pas bien, Æy gaet te Bergen, ma's 
‘ on doit dire naer Bergen, il va à EE et aussi y gaet 
naer huys, il va au logis : maïs on dit bien, ky is te kuys, 
il est au logis ; ou ky is &’huys. 

Te se met aussi souvent devant un verbe, comme bepin- 
nen te spreéken, commencer à parler ; ’£is niet altyd goed 
de waerheyd te seggen, Ü n’est pas toujours bon de dire la 
vérité. | | 

13. 
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Te est aussi en usage pour af te, trop ; comme : £e prag. 
tig, trop somptueux; £e sitout, trop méchant; £e lomp, 
trop lourd ; £e weynig, trop peu; te veél, trop, etc. 

Te se dit encore en beaucoup d’autres manières, dont 


voici les plus communes : | 

Te nagt, cette nuit; £e gelyk, te saemen, ensemble ; te 
regt; bien, à bon droit ; £e vergeéfs, en vain ; ée-vocren, 
auparavant ; ée scheép gaen , s'embarquer ; te bed, au lit ; 
te voet, à pied ; £e peérd, à cheval ; te land, par terre ; te 
water, par: eau , par mer ; £e pas, à propos; wel ée pas 
zyn, être en bonne disposition, en bonne santé ; £e vréde 
zyn, être content ; fe gemoet gaen, aller au devant, à la 
rencontre de quelqu'un ; te niet doen, annuller, détruire ; 
te gast nooden , inviter, convier ; te gronde gaen, aller à 
fond ; £e niet gaen, aller à rien, périr ; £e sweége brengen, 
faire, effectuer ; fe beurt vallen, tomber en partage; te 
bruyloft gaen, aller aux noces. De 


v 


Du mot ten. ; 


Ten marque quelquefvis Le tems, quelquefois le Heu, 
comme £en derde maend van ’t jaer, enz.; au troisième mois 
de l’année, etc. ; en tyde van Alexander den grooten, du 


tems d'Alexandre le grand ; £en huyze van zynen oom, à la 
maison de son oncle. | 


Ten se met aussi devant les mots suivans : 

Ten zy, ten waere, à moins que ; éen eersten, première- 
metit; éen tweeden, secondemeñt ; {en derden, troïsième- 
ment , etc. ; {en hoogsten, au plus ; ten laetsten , enfin ; ten 
minsten, au moins ; éen langsten , le plus tard; ten tempel 
geleyden , conduire au enple. ten troon verheffen, élèver 
au trône ; ten deele gevallen, échu en partage; by iemand 
ten eéten gaen, aller diner chez quelqu'un. | 


Du mot ter. 
Ter marque aussi le tems et le lieu comme ter goeder 


uere, à la bonne heure; fer repter hand, à la droite; ter 
slinker hand, à la gauche. 
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Nota. Les substantifs féminins et ceux pris au pluriel 
soit masculins, féminins ou neutres, ne souffrent point la 
préposition éez, mais ils exigent absolument fer, comme 


suit : 
Exemples. 


Ter eere Gods, à là gloire de Dieu ; £er zyden af, à côté, 
à part ; fer oorzaeke, à cause, parce que ; ter tafel, à table; 
ter wéreld, au monde ; ter aerde bestellen, enterrer ; ter 00- 
ren koômen, venir aux oreilles ; 4er kinders ontwerpen, aux 
idées des enfans ; fer mans aerden, aux caractères des bom- 
mes. | 
De la préposition onder. 


Ce mot a deux significations fort différentes, ear premiè- 
rement il signifie dessous, sous, au-dessous ; comme onder 
de slaep-kamer ; dessous ou sous la chambre à coucher. En 
second lieu il signifie entre , parmi ; onder dat getal, entre 
ce nombre ; onder de jongelirigen, patmi les jeunes gens. Il 
signific aussi quelquefois sous, dans ce sens, comme : onder 
het gebied van Maria-Theresia van roemweérdige gedag- 
tenis, enz., sous le règne de Maric-Therèse de glorieuse mé- 
moire, etc. ; onder schyn, sous prétexte ; goede leerlingen 
. onder handen hebben, avoir de bons écoliers sous la main 
ouen main ; veé/ gels onder handen hebben, avoir beau- 
coup d'argent en main, en sa disposition. 


De la préposition om. 

Om signifie quelquefois autour, comme : zy wandelde 
gisteren om myn huys en den hof, elle se promenoit hier 
autour de ma maison et du jardin. 

Om signifie quelquefois pour , comme : om 200 &e zeggen, 
pour ainsi dire; om de baetzugt, pour l'intérêt, om iets, 
pour quelque chose ; om mynent wil, pour l'amour de moi; 
om zynent wil, pour l'amour de lui; om haerent il, pour 
l'amour d’elle , etc. — .. 
| 13... 
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Om a encore une autre signification fort usitée, comme : 
deu wind is om, le vent est changé ; Let jaer is om, l’année 
est finie ; de goude eeuw is om, le siècle d’or est passé. 


De la différence entre na et naer. 


IVa signifie après, comme na het noenmmael, après le di- 
ner ; za de schoûl, après l’école; na den slegten tyd zat 
den goeden koèmen, après le mauvais tems arrivera le bon. 

ANaer siguifie selon, à; comme : nager myn dunken, se- 
Jon moi, à mon idée ; naer het beéld Gods, à l'image de Dieu. 

On s’en sert aussi pour marquer le mouvement vers un 
kieu, comme : y is-vertrokken naer Spanjen, naer Roo- 
men, naer Rotterdam, enz., est parti pour l'Espagne, pour 
Rome, pour Rotterdam, etc. | | 


De la préposition uyt. 


Uyt a trois différentes significations et marque 1° hors, 
comme : gae uyt myne oogen, va hors dé mes yeux ; ik zal 
# uyt myn huys smyten, je vous jetterai hors de ma maison. 

2° Il signifie de, comme wyt alle mype magt, de tout 
mon pouvoir, de toute ma force ; wyt geheel myn hert, de. 
tout mon cœur. 

30 Il dénote par, uyt liede tot God, par amour de Dieu ; 
uyt vriendschap., par amitié ; wyt nood, pér nécessité. On 

dit aussi, wyé wat oorzaek, pourquoi, pour quelle raison. 
Toutes ces prépositions se nomment séparables, parce 
qu'elles s’emploient aussi sans faire partie d’un mot. 


D'une autre sorte de prépositions séparables 
dont on n'a aucune idée dans la langue 
française. | | 


Tels.somt celles qui sent jointes aux verlies dont elles 
font la première partie; ear au lieu qu'en français les 
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répositions restent toujours attachées à leurs verbes, en 

amand on les en sépare en les plaçant à la fin du sens, 
au présent et à l’imparfait de l'indicatif, et de même à 
la deuxième personne de l'impératif, comme ces trois 
verbes , zytspreéken , indrukken, nasien, le font voir claire- 
ment dans Jes exemples suivants: 

Gy spreékt dat woûrd niet wel uyt, vous ne prononcez 
pas bien ce mot-là ; y drulbte’er eenen zégel in, il y im- 
prima un cachet ; zie de rébening na, examinez le compte. 

Lorsque l’infinitif d’uu verbe demande la particule #e, 
eomme cela arrive très-souvent, ce mot £#e doit être mis 
entre la préposition et la suite du verbe, et entre deux 
traits d'union, comme : wÿé#e-spreéten, in-te-drukken, na- 
fe-sien:. nu S 

Il en est de même des verbes qui commencent par une au- 
tre préposition, comme omdracyën, tourner; bybrengen, 
mr om-te-draeyën, by-te-brengen , enz. | 

ais si le présent et l’imparfait de l'indicatif sont précédés 
d’une conjonction, la préposition reste atlachée à son verbe, 
comme dans tous les autres tems. Par exemple : indien 
gr dat word niet wel uysspreékl, enz., si vous ne pro- 
noncez pas bien ce mnt-là, etc.; wanneer hy daer eenent 
ségel indrukte, lorsqu’it y imprima un cachet. 

Quant aux prépositions doûr, onder, voèr, enz. il y & 
beaucoup de verbes auxquels elles restent toujours attachées: 
ce que l'usage seul peut apprendre. | 


REMARQUES 
Sur les prépositions inséparæbles. 


Les prépositions suivantes sont appelées inséparables, 
ni qu’elles ne peuvent jamais être employées seules; 
es voici : be, ge, her , on, ont, ver, wan, qu'on trouve dans 
ces mots et à leur tète: bebeeren, convertir; geleyden, 
conduire ; herdoen, refaire ; onbeschaemd, effronté ; ontrae- 
den, déconseiller; verdraegen, souffrir; ssunérouw, méfiance ; 
wanorder, désordre, etc... | 


Loc 
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La signification de ces prépositions inséparables varie. 
beaucoup, et par conséquent on doit en acquérir l’exacte 
connoissance par l'usage. 


& r , C2 


Néanmoins , 


Onendiraici quelque chose pour la facilité des commencans : 


Ge, marque dans les participes passifs une action faite, 
comme : gewonnen, gagnés geleézen, lu; geraekt, touché, 
Her , signifie une réitération de ne Les chose et vaut 
autant que la préposition re en français, comme : ker- 
neémen, reprendre, kervormen, reformer; Lerleézen , relire. 
On, marque un défaut et une imperfection , et vaut pres- 
que autant que in en français, comme : onbekwaem, inca-, 
. pable; ongetrouw , infidèle; onbeschoft, incivil; onbeschey- 
den, indiscret; onbestendig, inconstant ; ontembaer , indomp- 
. table; il se joint ordinairement à un adjectif, participe 
ou adverbe, et fort rarement à.un verbe. 

_: Ont, a quelquefois la mème signification, mais il n’est 
‘_ jamais joint aux adjectifs et toujours aux verbes. et aux 
participes. ; | 

Ver, signifie aussi quelquefois une réitération de quelque 
chose, comme : vernaeyën, recoudre; ververven, reteindre ; 
_ mais outre cette signification, il y en a encore plusieurs 
autres qu'on ne sauroit déterminer, et qui s apprennent 
. par l'usage. 

._ Wan, ne se trouve ordinairement composé que dans les 
mots suivants : | | 


HW'angeloovig, infidèle. Wanschapentheyd, difformité. 


Wangunstig , envieux. Wanschikkelyk, confus, en dé- 
Wanhoûp , désespoir. sordre. 

W/anhoôpen , desespérer. Wantrouwen , méfiance. 
W'anlust, dégoût. _. W/antrouwig , méfiant. 
H'a'lustig , dégoûté.  Wanvoeglrk , indecent. 
W/anorder, desordre. W. anvoegl lykheyd , indécence. 
W'anschapen , difforme. ® Wangebruyk, abus. 


W/angunst, envie. Wangeluyxd, dissonnané. 


e 


( 237) 
CHAPITRE SEPTIÈME. 
N° XXXV. DES CONJONCTIONS. 


Là conjonction est un mot a sert à joindre une phrase à 

une autre phrase, pas exemple quand on dit : y Hi en 

hy lacht te gelyk, il gronde et il rit en même tems, le mot 

en lie la première phrase 4y Eyft avec la seconde zy lacht te 
elyk. 

fl y.a plusieurs conjonctions ; leur signification est fort 
différente : il y en a qu'on peut nommer copulatives, d’autres 
disjonctives, d’autres de condition, de contrariété et de 
cause. — 

Les copulatives sont celles qui joignent les mots et le 
sens du discours, comme: en, et; ook, aussi; insgelyks, 
pareiïllement ; mwt, méde, avec ; als méde, aussi, ainsi que; 
hier toe, àceci; daer toe, à cela; daerenboven, outre cela; 
mitsgaders, ainsi que, nog, encore. 

Les disjonctives sont celles qui joignent bien les mots, maïs 
qui distinguent les sens, comme : noch, ni; of, ou; dock, 

. pourtant; maer, maïs; het zy, soit; heë y dat hy spreékens 

" . of swyÿgen wille, soit qu'il veuïlle parler ou se taire. 

. Celles qui marquent quelque condition, sont les suivantes : 
Zoo , indien, 4 | — 
Byakdeen, is’tsaeke, | si, 1r8evalle dut, en cas que, 
W/aer het zaete, hs PAPE TO RIM 


Remarque. Is het zaeke; si, se mettoujours avec le présent, : 

le parfait et le futur du verbe, comme: is het zaeke dat 
æy wel studeért of gestudeérd hebt of zult studeéren, py 
sult voortgangen doen in de weétenschappen, si vous étu- 
diez bien, ou si vous avez bien étudié, ou si vous ou quand 
vous étudierez bièn, vous ferez des progrès dans les sciences. 
HVaer het saeke, se met avec l’imparfait on le plusque 

_ parfait, comme : waer het saeke dat wy met hem,gingen, of 
_ saeren gegaen, wy souden iet schoons met de foor te Brussel 

1 Dooree 
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sien of gesien hebben, si nous allions avec lui, ou si nous 
étions allés âvec lui, nous verrions ou nous aurions vu quel- 
que chose de beau à Bruxelles au tems de la foire. 

Les conjonctions adversaires. ou de contrariétés sont celles 
qui marquent dans ce qui suit, quelque chose de contraire 
à ce qui précède, comme : maer, mais; maer of, mais si; 
al is-het, of schoon; schoon dat, hoe wel, quoique, athoe- 
wel, quoique; echter, nogtans, cependant; évenwel, niet’ 
te min, néanmoins, intégendeel, duerentégen , au contraire, 
por contre. Cette dernière se peut prendre pour un adverbe. 

Les conjonctions de cause sont celles qui donnent raison 
du discours précédant, comme : /#Fant, car; vermits, aen- 
gezien dat, naerdien, dewyl, vu que, puisque; nademael, 
gemerké dat, puisque; om dieswille, daerom, om dat, ter 
oorzaebe dub, pour cela, à cause de ; op dat, ten eynde dat, 
afin que; derhalven ; pourtant ; weshalven, c’est pourquoi; 
” hierom, pour ceci; daerom, pour cela: 


No XXXVI. CHAPITRE HUITIÈME. 
DES INTERJECTIONS. 


L'interjection est un mot dent on se-sert pour exprimer 
quelque passion de l’ame ; il y en a de plusieurs sortes : 

D’exclamation : 6! | | 

De:prière au de flatterie-: ey ! ey lieve l' 

De souhait ::0ch ! och of, of dat ! 

D’admiration : koe ? 

De ménace : we ! weu’ | 

De douleur et de: tristesse : eylaes ! !och! och arme! 
ash ! ay my! | 

De mépris : # ! foey ! 6 schande! 

De raillerie: jou ! jou ft 

De joie : #a ! hey ! hela ! pour appeller : sem! Aola! ho! 

pour faire faire silence : sus ! sé 

D’arme : wapenl: moord 
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Pour marquer le pleurer : Ze! Au! 
Le rire : ha! ha! ha! | nn: Le 
Pour marquer le danger : help! help l'au secours ; brand! 
brand! au feu. 


No XXXVII SECONDE PARTIE. 
L DE LA SYNTAXE. 


La syntaxe est une partie de la grammaire qui enseigne 
l'accord, l’arrangement et la connexion que les mots Di 
vent avoir ensemble pour former un discours parfait, et 

evnforme au bon usage de parler et d'écrire une langue. 
= Nous allons la traiter par ordre en suivant l’arrange- 
ment de chaque partie de la grammaire. | 


| CHAPITRE PREMIER. nn 
Des noms adjectifs et substantifss 


1° L'adjectif qui précède son: substantif doit s’accorder 
avec ce substantif exprimé ou sous-entenda, en genre, en. 
nornbre et en cas, comme : : 

Eenen goeden man, un bon homme; eere boosaerdige 
vrouw, uue méchante femme ; een lief bind, un nimalle 
eufant. 

Eenen vodrzigtigen, en sous-entendant-mün, peyst veél 
en spreékt weynig, un a. prudent pense beaucoup 
et parle peu; .de vreede ( sous-entendu menschen ) zyn van 
God verlaeten, les ( hommes ) féroces sont abandonnés de 
Dieu. 

2° L'adjectif qui suit son substantif, et qui ne peut se 
prendre substantivement, est indéclinable, c’est-à-dire au 
neutre: du singulier, quand même son sabstantif antécédent 
seroit au pluriel ou d’unautre genre, comme : *£ is eenen 
mensch luf-weérdig in syne manier van peysen, c’est un 
homme louable dans sa manière de penser ; * is eenen jong- 
man altyd veérdig om dienst te bewyzen, c'est un jeune 
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homme toujours prêt à rendre service; zy heéft dilwils 
haere beurs vol van ducaeten, elle a souvent sa bourse 
pleine de ducats; zyne vrouw is somtyds haestig en onge- 
duldig , sa femme est quelquefois vive et impatiente ; rynen 
oom en myne kozynen zyn ongèlukkig, mon onele et mes 
cousins sont malheureux ; myne nigten zyn wel geréveld 
in haere st ed mes cousines sont bien entendues ou 
bien en ordre dans leurs affaires. “:  , 

On dit : den nagt voûrléden , la nuit passée ; zyn léven 
Zang, sa vie durant ; eene uer lang, une héure durant ; een 
pond swuer, une livre pésant ; dry ellen lang, long de trois 
aunes ; zes duymen breed, large de six pouces. 

3° L’adjectif qui n’a aucun rapport avec un substantif 
se met au genre neutre, comme : het is gemalkkelyk alles 
te krygen met geld, il est facile d’avoir tout avec de l'argent, 
’£ is niet moeyelyk wat wys te maeken aen zinneloose lieden, 
il n’est pas diflieile d’en faire accroire à des imbéciles ; 4e£ 
is schroomelyk om hooren, c’est horrible à entendre. | 

On dit : ‘ 

Lodewyk den acht-tienden, Louis dix-huit, | 
 Josephus den tweeden, . Joseph second ou Joseph deux. 
Pius den zévensten, . ‘Pie sept. | 
Plhilippus den tweeden, Philippe deux, 

Wilhelmus of William den Guillaume premier. 

eersten , 

4° L'adjectif neutre.se prend quelquefois pour un nom 
substantif ou s'emploie substantivement , comme : 

H:t goed treéd met stappen van schild-pad, le bon ou le 
bien va à pas de tortue; het waed heéft vleugelen, le mau- 
vais ou le mal a des ailes; hef myne is béter als het uwe, le 
mien vaut mieux que le tien; het zyne is verkogt, le sien 
est vendu; het geestelyk en het wéreldlyk, le spirituel et le 
temporel; het beste dat hy doen kont, is van naer huys 
méder-te-keeren, le meilleur ou le mieux que vous pou- 
vez faire, c’est de retourner à la maison. | 

Hetitaliaensch leeren, apprendre l'italien ; et vlaemsck 
. Fonnen, savoir le flamand ; 4et grieksch is moeyelyk , le grec 
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est difficile’, Leg lasyn is goed om sweéten, il est bon de savoir 
le latin ; au lieu de dire : de italiaensche, de vlaemsche, de 
grieksche, de latynsche tael, enz., la langue italienne, fla- 
mande , etc. | sn 
. On dit de même : op zyn italiaensch , à Pitalienne ; op 
. &yn grieksch; à Ja grecque, etc. 

5° L’adjectif qui est pris substantivement, se met ainsi au 
ne : de eerzugtigen,. les ambitieux ; de godurugtiven, 

es dévôts ; de godlvogen , les impies ; de anderen les autres. 

On met aussi au pluriel sommigen, quelques-uns, ettelyken, 
plusieurs ; et-ces deux adjectifs n’ont point de singulier. 

Le pronom relatif s'accorde avec le nom précédent en 
genre et en nombre, comme le nom adjectif avec son sub- 
Stantif ; mais le cas peut être différent, si le verbe suivant 
recoit un autre cas. ° | 

Ainsi on dira: on e 

Den vogel dien of den welken ik heb gevangen, V’oiseau 
que j'ai pris ; de ebster die of de welke ik heb ehogé la pie 
que J'ai achetée; het huys dat of het welk ik heb bewoond, 

a maison que j'ai habitée ; de vrouwen die of de welke ik 

heb ontmoet, les femmes que j’ai rencontrées ; den meester 
van wien of van den welten ik afhangende ben, lé maître 
dont ou de qui je dépends, die mévrouw aen wie of aen de- 
welke ik 300 veél schuldig ben, cette dame à’ qui ‘je dois 
tant; het lot aen wat of aen het welk wy alle onderworpen 
syn, le sort auquel nous sommes tous assujeltis, | 


CHAPITRE DEUXIÈME, 
Ke XXXVIN. DE L'ARTICLE. 


Les noms substantifs s'expriment ordimairement, par l’ar- 
ticle : comme eenen vader , un père ; eene maeder., une mère ; 
een kind, un enfant; den man, l'homme ; de vrouw , la 
femme ; het kind, l'enfant. … | 

Quand le substantif est accompagné d’un adjectif, qui 
doit précéder ordinairement , l’article doit toujours se mettre 
devant l'adjectif et le substaptif, comme : .. 


( 242) 
Par exemple. 


Eenen goeden jongen , un bon garçon ; et non goeden ee- 
_ nen jongen ; de geheele weék , toute la semame ; et non pas 

geheele de weék ; ou excepte pourtant alle au pluriel ; a/Ze 
de stéden, toutes les villes; a/le de boeken, tous les livres ; 
qui se met devant l’article ; on peut dire aussi alle steden , 
alle boekten , alle menschen, enz., sans l’article. 

Souvent les substantifs du pluriel ne demandent point. 
article comme de vrouwen zyn meestendecls niet opregt, 
les femmes ne sont le plus souvent pas sincères; minzaeme 
leden gaen alles te boven, les gens aimables surpassent 
tout ; boosaerdige ( meuschen ) zyn zeer te vreesen, Îles 
méchans sont fort à craindre. | | 

On ne met poiwt l’article quand on ne détermine pas la 
quantité d’une chose , comme : geéf my bier, donne-moi de 
fa bierre ; kier is geld voùr u, il y a ici de l’argent pour vous; 
leen my boeken om te leézen, prète-moi des livres pour lire; 
was ‘er volk in de warande ? ÿ avoit-il du monde au parc ? 

Mais quand on marque la chose entière on doit néces- 
sairement s’en servir, comme : drink het bier uyt dat in °# 
vu is, buvez la bierre qui est dans le verre ; neém al 
Let geld dat op de tafel legt ,’t is het beloop van uwe réke- 
ning, prenez tout l'argent qui est sur la table, c’est le 
montant de votre compte ; vrienden, leent my de boeken die 
gr hebt om vlaemsch te leeren, mes amis, prêtez-moi les 

ivres que vous avez, pour apprendre Île flamand. 

Quaud le substantif est préoëdé d’un adverbe de quantité, 
il n’admet jarnais d'article, comme : veéle kleederen , beau- 
coup d'habits, swoorden: genoeg, assez de mots; al te veël 
praets, trop de babil; meer beloften als daeden, plus de 
promesses que de faits. 

Les substantifs suivants s’écrivent souvent sans article : 
God, Dieu; wyr, du vin; bier, de la-bierre; swater, de 
l’eau ; zout, du sel; rykdom, richesse; armoede, pauvreté; 
deugd, vertu. ; __—— | 

Aussi les noms de métaux : goud, de l'or, zilver, de 
- l'argent; £oper , du. cuivre; yzr, du fer; tin, de l’étain; 
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stael, de l’acier ; et tous les autres qui signifient une masse; 
mais on doit y mettre. l’article au pluriel : 
- De goden, les dieux; de swateren, les eaux. 

Les noms des villes, pays et royaumes s'expriment aussi 
sans articles, comme : Duytsland is een schoon keyserryk, 
l'Allemagne est un bel empire ; Gent is eene groote en 
schoone stud, Gand est une grande et belle ill 

Les noms des mois et les noms propres s’écrivent aussi sans 
article, comme en français, par exemple : iz september 
toekodmende, en septembre à venir ou prochain ; Lodewyk 
is eenen kwuaeden jongen, Louïs est un méchant garçon ; Pie- 
ter is een verséandig man, Pierre est un homme d'esprit. 

Mais quand on met un adjectif devant un nom propre, 
an se sert. ordinairement de l’article, comme : den wel 
spreékenden Civero., l’éloquent Cicéron ; de Euysche Lu- 
cretia, la chaste Lucrèce. TX 


e 


N° XXXIX. Les six cas des noms substantifs. 


Les cas sont des variations différentes de terminaison, et. 
is ne sont propres qu'aux articles, noms, pronoms et 
| | + ; 
La déclinaison est un changement de terminaison qui 
se fait par les cas; mais comme ce changement est peu 
considérable en flamand, on y supplée par les articles 
eqmme dans la langue française, > 


Du nominatif. Premier cas, 


Les substantifs d’une même chose s'accordent en eas, 
comme : De stad Antwerpen, la ville d'Anvers. De rivier 
de Maes, la rivière de la Meuse. Keyzer Karel den Vyfden, 
l’empereur Charles-Quint. Den Romeynschen keyser Titus 
heëft sich aen zyn volk altyd gemeynzaem getoond, V'em- 
ere Romain Titus s’est toujours montré affable à son 

uple. | 
Es il n’est pas nécessaire qu'ils conviennent en nombre 


ee 
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éten genre, comme : de taerten, mynuerset, le jeu de cartes, 


mon amusement; de zoônen, de hoùp huns vaders, les 
fils, l’espérance de leur père. __ L 


: Du Génitif. Second cas. 


Lés substantifs d’une chose différente étant joints, l’un 
doit se mettre au génitif, comme : | 
Pieters huys, la maison de Pierre. 
_ Pour savoir lequel des deux doit se mettre au génitif, 
il faut que la chose dont on parle soit au nominatif, comme : 
Gods-liefde, l'amour de Dieu; vous voyez que l’amour étant 
la chose dont on parle, est mis au nominatif et Dieu au 


 génitif, qui doit ordinairement précéder, en y ajoutant 


uns: Je 


biens du père; Let moeders goed, les biens de 


/ 


is ordinairement , parce qu'il arrive souvent qu’il 
doit suivre, et principalement quand il se trouve un article 
devant les substantifs, comme : de verwytingen des gemoeds , 
les réproches de la conscience; de deugden der goede chris- 
tenen, les vertus des bons chrétiens; den ‘voet- knegt van 
%* hof, le valet de pied de la cour; de schoonheyd -der 
Brusselsche jouffrouwen, la beauté des demoiselles de 
Bruxelles.  : . ne, | 
L'usage es pourtant de dire het vaders . » les 
a mère, 
etc. Néanmoins on trouve quelquefois deux substantifs 
joints ensemble au nominatif, comme : Los | 
Eenen zak terwe, un sac de froment. 
Eene kan bier, un pot de bierre. 
Eene mand turf,-un panier de tourbes. 
L'usage seul souffre ces expressions; car on devroit dire : 
eenen zak terwes , eene kan biers, eene mand turfs. . 


Première Règle. 


Quand deux substantifs sont mis ensemble, l’un doit 
être au génitif et les pronoms ou les adjectifs doivent s’accor- 
der en cas avec leurs substantifs; mais cette règle n’a pas 
fonjours lieu; car on dit, par exemple : | 


» 
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Myne vrouws zuster, la sœur de ma femme, pour m;- 
nes vroiiws zuster. Uw ’mans eer, l'honneur de votre mari, 
pour uws mans eer. În zyn broeders huys, dans la maison 
de son frère, pour in zyns broeders huys. 


: Deuxième Règle, 


Quand deux génitifs du même genre et du même nom- 

bre ou du genre masculin et neutre, s’entresuivent, jl faut 
que l’un des génitifs soit exprimé par la préposition van 
den ou van het, comme dans ces exemples: 
… De vernuftigheyd van het volk des konings, l’industrie 
du peuple du roi, et non des volks des konings. De 
heydensche keyzers, den geessel van de christenen der eerste 
#yden, les empereurs payens, la terreur ou le fléau des 
chrétiens des premiers siècles, et non der christenen der 
eerste tyden. + Un 

Je dis deux génitifs du même nombre et genre, ou du 
genre masculin et neutre, à cause que si les articles sont 
différents, et n’ont point la même terminaison , il est quel- 
pee permis de s’en servir, comme : de magt des grooten 

eers der turken, la puissance du grand seigneur des 
turcs. De scherpzinnigheyd des vernufts der lengenaeren, 
la subtilité du génie des menteurs. | | , 


On se sert aussi du génitif dans les façons 
de parler ; suivantes : | 


Eenen teug biers, un coup de bierre. 
Æenen roomer swyns,  un-verre de vin. 
Eenen dronk waters, un coup d’eau. 
Eenen koôl vuers, un Charbon de feu. 
Veél goeds, beaucoup de bien. 
FVeynig gelds, . ‘ peu d'argent. 

Gelds genoeg, 2. assez nn eu 
Goed kinds: SE qui aime Îles enfans. 


Goed mans, -.- qui aime les hommes .-- 


Goed-peérds, . 
Myns bedunkens, - 
Goeds moeds, 

Bloots voets, 

Bloots hoofds, 

Luyd keéls, 

IE gaen myns wegs, 
Hy is slin£s, L 
Ecns ’sweéts, 

Dry muel ’s jaers, 
Twee mael”s dage, 
"Smorgens, 

*S avondg, 

?S nagts, 

. Spottender wyze, 
Onvoûôrziens, 
Onverhoeds, 

Om béters wille, 


On des menschen wille " 


Om zynent wille, 
Om haerent wille, 
Om mynent wille, 
Van hunnent wége, 
Van haerent wége, 
Mynent. halve,,. 
Vriendschaps halve, 
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. qui aime les chevaux. 


à ce qui me semble. 

de bon courage. : 
les pieds nus. 

Ja tête découverte, 

à gorge déployée. 

je vais mon chemin. 

il est gaucher, 


une fois la semaine. 


trois fois l’an. 
deux fois le jour. 
du matin. 
du soir. | 
de la nuit. 
ur rire. 
l’improviste. 
sans y penser. 
our un mieux. | 
* cause des hommes. 
pour l’amour de lui... 
pour l’amour d'elle. 
ar l'amour de moi. : 
e leur part. 
de sa part. 
pour l’amour de moi. 
par amitié. 


DU DATI. TROISIÈME CAS. 


Q 3 . L . \ 
On emploie le datif dans les manières de parler; 
suivantes : 


Deézen jongman is synen vader geensins gelyk, ce jeune 
homme ne ressemble point du tout à son père; deésen Eregt 
heéft zyner' meester grooë ongelyk aengedaen, ce valketa 
fait un grand tort à son maître. | : 
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Flet liegen is de kinderen 


eygen, ' 
De valschheyd is de vrou- 


swen gemeynder als de 
mannen , ‘ : 

Hy heéft sig aen zyne fa- 
nilie nog niet vertoond, 
Ten graeve gaen, ter helle 

vaeren, | 
Ten vuere gedoemd, 
Hy heéft het my geseyt, 
Ik zal het hem géeven , 
Eene vrouw die my liefwas, 
W/cés my genadig, heere? 
Dà rest is de stad onttrok- 
Len gewcést, 
Men moet God meer gehoor- 
zaemen dan de menschen, 


Le mensonge est le re- 
des pay à Fe | 

La fausseté est plus ordinaire 
aux femmes qu’aux hom- 
mes. | 

Il ne s’est pas encore montré 
à sa famille. 

Descendre autombeau, aux 
enfers. 

Condamaé au feu. : 

Il me l’a dit. 

Je le lui donnerai. 

Une femme qui m’étoit chère. 

Ayez pitié de moi, seigneur! 

Ce droitsa été ôté à la ville. : 


fl faut plutôt obéir à Dieu 


de hommes. 
La loi de la nature est innée. 
à tous les hommes. 


De wet van de natuer is alle 
menschen ingebodren, | 


DE L'ACCUSATIF. QUATRIÈME CAS. 


D: 


L’accusatif se met ordinairement après les verbes transitifs 
{ tous les verbes actifs sont transitifs ) comme : diën boek- 
binder bind wel de boeken, ce relieur relie bien les livres ;. 
die moeder sloeg ongenuediplyk haere dogter, cette mère 
battoit impitoyablement sa fille ; y séies my uyt de benéden- 
sael, il me poussa hors de la salle d’en bas, ou hors de la 
chambre basse ; zy bespottede hem, om dat hy iyt sloeg kaë- 
Len klap, elle se moquoit de lui parce qu’il disoit de Édai- 
ses ; die juffrouw brandede mynen brief vodr een swoûrd at- 
leen, cette demoiselle brûla ma lettre pour un seul mot; den 

meester wierp mynen boek weg 200 verre als hy vliegen wit- 

de, le maître jeta mon livre aussi loin qu’il voulut voler; 

mynen gebuerman heéft gestoôlen alle de appelen van on- 

zen grooten appel-boom, mon voisin à velé toutes les pommes. 
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de notre grand pommier ; y moest my kodmen spreéken, en 
ik en heb hem niet gezien, i] devoit venir me parler, et je 
ne l'ai point vu ; vo/o my ,wy sullen de gantsche stad Gent 
doûr wandelen, suivez-moi, nous nous promenerons par toute 
la ville de Gand ; dat roept vraek, en den meester straft hun 
niet ? cela crie vengeance, ét le maître ne les punit si ? 
hy bemint zynen vader, hy heéft al te lief zyne 

Ry verstaet zig zeer swel met zyne broeders en zusters , il 
aime son père, il rdolâtre sa mère, et il s'entend très-bieu 
avec ses frères et sœurs. | | 


DU VOCATIF. CINQUIÈME CAS. 


Le vocatif est pour appeler quelqu’un et pour parler à 
quelqu'un sans ou avec l’interjection 6! Lex 
*” O God! à Dieu ! 6 trouweloozen ! 6 infidèle! 6 helsch stuE! 
ô trait infernal ! 6 schielyk ongeluk ! 6 malheur imprévu ! 
. ge weg, satan, satan, retire-toi ; Éoôm hier Pieter, en breng 
my dut, Pierre , viens ici et apporte-moi cela ; keere, gy zyt 
. alle myne hoôp ! seigneur, vous êtes toute mon espérance ! 
werkzaeme leerlingen, voordert in, uwe studiën, gyl. zult 
er de soete vrugten van pluklen , disciples actifs, avancez- 
vous dans vos études , vous en cueillerez les doux fruits. 


DE L’ABLATIF, SIXIÈME CAS. 


L'usage de l’ablatif se peut remarquer dans les phrases 
suivantes : daer is eenen korten en straffen brief gekodmen 
van zynent wége, il est venu de sa part une lettre de bonne 
encre ; it heb eenen boek gekreëgen van mynen broeder, j'ai 
reçu un livre de mon frère ; mynen oom dreéf van zyn huys 
syne twee neéven, mon oncle chassa de sa maison ses deux 
neveux; die kinderen zyn van hunne moey afhangkelyk, 
ces enfans dépendent de leur tante. | | 


, 


Remarques sur les articles concernant les dé- 
clinaisons et cas des noms. 


.. Première remarque. On a dit au n° 8 de cette grammaire 


r,en ., 
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qu'un nom est au génitif quand il est précédé d’un des 
_ articles : van, van den, vun de, van het ou van ’t, des, 
der , etc., de, du, dela; c’est-à-dire que van se met devant 
, les noms propres, soit masculins, soit feminins, comme : 
van God, de Dieu; van Maria, de Marie ; van Pieter, de 
Pierre ; van Agatha, d’Agathe ; van Antwerpen; d'Anvers; 
van Europa, de l’Europe. 

Van den, van de, van het of van ”’t, se mettent ainsi 
devant les noms communs : au génétif singulier masculin, 
van den vader, du père ; singulier féminin , van de moeder, 
de la mère ; singulier neutre, van et kind of van ’t kind, 
de l'enfant : et au génitif pluriel on met van de pour les 
trois genres; van de vaders, des pères ; van de moeders ; 
des mères ; van de kinderen, des enfans. 

Des, ne se met devant les noms communs et avec s à la 
fin des noms, qu’au génitif singulier masculin, éomme : des 
mans, de l’homme ; des hemels, du ciel ; et au génitif sin- 
gulier neutre, comme : des hoofds , de la tête ; des lands ; du 
pays. . | _— 

Der, ne se met devant les noms communs qu’au génitif 
singulier féminin et devant les mêmes au génitif pluriel 
. masculin, féminin et neutre ; comme, singulier der vrouw, 
de la femme ; der stad , de la ville ; pluriel der mannen, des’ 
hommes ; der vrouwen, des femmes ; der landen, des pays, 
” On fait le même usage devant les noms, des articles ae#,’ 
aen den, aen de, aen het of aen ’t, qui sont les signes du 
datif, que de ceux ci-dessus qui sont les signes du génitif. 

Deuxième remarque. Les articles van, van den, van de, 
van het of van ”’t, qui sont des signes du génitif, quand ils 
sont entre deux noms dont l’un se rapporte à l’autre, com- 
me : het ryk van Salomon was,enz., lerègne de Silomonétait, 
etc.; het huys van den borgermeester is, enz., la maison du 
bourguemaître est, etc. ; sont les signes de l’ablatif dans les 
exemples précités et aussi dans ceux-ci : £ keb dat verno- 
men van den broeder onzes vricnds, j'ai appris cela du 
frère de notre ami; ik heb een schoon geschenk gekreégen 
* van Pieter, j'ai recu un beau présent de Pierre; où Pon 
voit que van. den broeder, du frère; et van Pieter, de 


! 
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Pierre; étant les régimes indirects des verbes vernomen ; 
appris ; et gekreégen , recu; sont à l’ablatif. 
Troisième remarque. Les noms communs à l’accusatif . 
sont précédés des mêmes articles qu’au nominatif tant ay 
luriel qu’au singulier. 
Nominatif. Den vader is goed , le père est bon ; de moe- 


der is kwaed, la mère est mechante ; Les tind is 2inneloos, 


l'enfant est imbécile. : 
_Accusatif. IE ken den vader, de moeder en het kind, je 
connois le père, la mère et l’enfant. 
© Et les noms propres n’ont point d’article au nominatif et 
à l’accusatif. 
Nomiuatif. God is bermhertig, Dieu est miséricordieux ; 
Susanna is lief, Susanne est aimable. | 
 Accusatif. y mueten God gestadislyk bidden om berm- 
hertighe-yd te verwerven, nous devons prier Dieu sans cesse 
pour obtenir miséricorde ; ik heb deézen mwrgend Susanna 
ontmoet, j'ai rencontré Susanne ce matin. | 
Quatrième remarque. I ÿ a encore des noms qui ne pren- 
nent point d’article au nominatif et à l’accusatif, savoir : 
les noms partitifs, c’est-à-dire ceux qui n’expriment les 
choses que dans le sens de parties, comme : 
Nominatif, 7 is brood en vleesch, c’est du pain et de la 
viaude. | 
Accusatif. Brene my brood en vleesch, apporte-moi da 
pain et de la viande. | 
Au géuitif et à l’ablatif ils prennent van * van brood, 
de pain ; van brooden, de pains ; et au datif ils prennent 
aen : aen brood, à du pain ; aen brooden , à des pains. 
Cinquième remarque. Les noms au vocatif s’expriment 
ordinairement sans article ou quelquefois par le nom pré- 
cédé de la lettre 4, comme :6 God en laet niet toe, enz., à 
Dieu ne permettez pas, etc. ; aerd, opent uwe ooren, terre, 
prête l’oreille ; etc. 


N° XXXX. Des noms adjectifs. 


Tous les comparatifs sont suivis de la conjonction a/s 
ou dan, que, avec un nominatif; as se met quand c'est 
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un adjectif au comparatif d'égalité, comme : myne dogter 
és 200 groot als mynen xoôn, ma fille est aussi grande que 
mon fils; dan se met quand l'adjectif est au comparatif 
d’excès ou de défaut, comme : duer is niets vodrdeeliger 
dan de studie, il n’y a rien de plus utile que l'étude; daer 
is niets min vodrziglig dan haestig werk, rien n’est moins 
rudent qu’un ouvrage précipité. | 

Tous les superlatits demandent un génitif, comme : de 
ve is den schroomelyksten van de dry geesselen Gods, 
a peste est le plus horrible des trois fléaux de Dieu; de 
stad Gent is de grootste en de schoonste van alle stéden 
der Néderlanden, la ville de Gand est la plus grande et la 
:_ plus belle de toutes les villes des Pays-Bas. | 

On peut aussi se servir d’une préposition, comme : deéze 
grammatica of spraek-konst is niet het minste onder myne 
werken, cette grammaire n’est pas le moindre parmi mes 
ouvrages. | | Fe 
_ De même aussi les mots cardinaux et ordinaux veulent 
un géuitif, comme : il heb eenen van uswe Knegten ge- 
sproôken , j'ai parlé à un de vos valets; it hek Hvee van 
myne peérden verkogt, j'ai vendu deux de mes chevaux; 
Pitrus is den eersten van zyne schoôl, Pierre est le pre- 
mier de son école; seit boek-deel is dat? ’t is het vierde 
van dit werk, quel tome est-ce? c'est le quatrième de cet 
ouvrage. 
” Gelyk, semblable, se met avec un génitif ou datif, 
<omme:#wie is myns gelyk? qui est semblable à moi? 
wie is hem gelyk? qui est semblable à lui? svelken toning 
is ooyt Salomon gelyk geweést, z00 eo aa de rykdommen 
als aengaend de wysheyd? quel roi fut jamais semblable à 
Salomon, tant pour :les richesses que pour la sagesse ? 

La plupart des autres adjectifs demandent un datif, et 
sont en bort rand nombre. | 

Les adjectifs de dimension régissent la mesure de la 
chose à l’accusatif, et se mettent ordinairement à la fin 
après la mesure, comme : de grootste tafel die wy hebben, 
is acht voeter lang , vier voeten breed, en eenen halven 


voet dik, la plus grande table que mous ayons, a huit pieds 
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de long, quatre de. large, et un demi-pied d'épaisseur. 
Les adjectifs begaefd, doué; et vergenoegd of te vrede|, 
content; ne s’employent jamais sans la préposition me, 
comme : mynheer D. is met groote hoedaenighéden begaefd, 
monsieur D. est doué de grandes qualités; mynen vader is 
vergenoegd of te vrede met zyn lot, mon père est content 
de son sort. nn L 
Ryk, riche, se met ordinairement avec la préposition 
aen ou in, comme : ryk aen of in juweelen, riche en pierre- 
ries ; ryk in huyzen en renten, riche en maisons et en rentes; 
quelquefois aussi sans préposition avec un accusatif, comme : 
mynen vader was twee en seventig duyzend franken ry&, 
mon père étoit riche de soixante et douze mille francs. 
Oud, vieux; se met aussi sans préposition, comme : 
myne moeder , toen zy stierf, was négen en zestig jaeren oud, 
lorsque ma mère mourut, elle étoit âgée de soixante neuf ans. 
Pol, plein; se met souvent sans préposition, comme : 
vol liefde, plein d'amour; een hert. vol haet en nyd, un 
cœur plein £ haine et d’envie; eenen geest vol bedrog, un 
esprit plein de fourberie; eene mand vol fruyt, un panier 
pleiñ de fruit. ne. : | 
_ Mais on doit le mettre avec la préposition van quand 
le substantif qui le suit est accompagné de quelque pro- 
nom, comme : deézen man is vol van die liefde vuerig en 
zuyver, de welke eenen opregten minnaer eygen is, cet 
homme est plein de cet amour vif,et pur, qui est propre 
ou qui convient à un amant sincère; zzyn komptaor is 
vol van zyne papieren, mon bureau est plein de ses papiers. 
On s’en sert aussi quelquefois quoique le substantif soit 
sans pronom, comme : vo} van ondeugd, plein de malice; 
vol van gratie, pleine de grâce; vol van liefde, plein 
d'amour. Mais cela doit se faire avec précaution. | 


___ CHAPITRE TROISIÈME. 
Ne XXXXI. DES PRONOMS. 


Les pronoms doivent. convenir en genre et ‘en nombre, 
mais pas toujours en cas, comme on l’a montré ci-dessus 
par le pronom relatif. 
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Dien ou den geénen ( pronom démonstratif ) demande 
toujours après soi un pronom relatif, comme : dien is waer- 
lyk een eerlyk man, die tragt idereen het zyhe te geéven, 
celui-là est vraiment un honnête homme qui tâche de donner 
à chacun le sien, ou ce qui lui vient, 


Wat est un pronom qui a beaucoup de significations, 
et qui marque quelquefois que, comme dans les interro- 


ations suivantes : wat vraegt gy ? que demandez-vous? wat 
s 88° 4 


wilt gy hebben? que voulez-vous avoir? swat zoekt gy? que 
cherchez-vous? 


Wat, se met souvent pour swelken et welke, quel, qitelle, 
comme : watman, wat vrouw will gy daer over aenspreé- 
ken? à quel homme, à quelle femme voulez-vous en parler? 
au lieu de welken man, welke vrouw. 

Wat, se met aussi pour Loeveél, combien, comme : af 
heëft dit laken gekost? combien ce drap a-t-il coûté? was 
. vraegt gy daer voùr? combien demandez-vous pour cela ? 
wat geld dat goud de once? combien cet or vaut-il l’once? 

Mat, se met encore au lieu de Aoe zeer, que, comme : 
wat zyt gy #ot van uwe kinderen z00 op-te-brengen! que 


vous êtes sot d’éléver ainsi vos enfans! wat zyt gy ontsteld! 
comme vous êtes troublé! 


Mai marque aussi quelquefois Loe, quoi, comme : wat! 
zyt gy niet beschaemd van u aldus te stooren tégen uwe 
dienstboden? quoi! n’êtes-vous pas honteuse de vous fächer 
ainsi contre vos domestiques ? 

Ttem Aoe, comment; wat! is’t moegelyk! cominent! est- 
il possible ! | ue | 

Le pronom swie, qui peut servir d'interrogation et de 
démonstration, comme : wie heéft die leugenen verteld? 
qui a dit ces mensonges ? sie geen doet, verdient niet 


van te leéven, qui ne fait aucun bien, ne mérite pas de 


vivre. | | : 
Il faut bien observer l'usage de hem, lui, qui est le 
datif et l’accusatif de ky, il; pris pour‘un autre, et de 
sich ou zig, le datif et l’accusatif de y, pris pour la 
personne même. 
14 
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Exemples. 


Hy heéft.hem duer méde veél gehinderd, veut dire : 
il lui a fait grand tort par là, ou à lui; et non pas à soi- 
même; mais, Ly heéft sig daer mede veél gehinderd, veut 
dire qu’il a fait grand tort par là, à soi-même; y heéft hem 
deérlyk geslagen,, veut dire il l’a battu miscrablement, 
ôu il a battu lui, un autre; 2y heéft'zig deérlyk geslagen, 
veut dire il a battu soi, il s’est battu lui-même, il à battu sa 
propre personne misérablement. Il faut donc se servir 
de z4r quand cela s’entend de lui-même, et de hem, quand 
on parle d’un autre; et on évite ainsi le sens douteux. 


Remarquez ici cette manière de parler dans ces pronoms, 
comme ; éot mynent, chez moi; fo£ onsent, chez nous; {ot 
uswent, chez vous; tot zynent, chez lui; tot hunnent, 
chez eux; over mynent, vis-à-vis chez moi; over uswent, 
vis-à-vis chez vous; over zynent, vis-à-vis chez lui; 
om mynent wil, pour l'amour de moi; om uwent wil, pour 
Lamour de vous; om zynent wil, pour l'amour de lui, 
om onzent wil, pour l'amour de nous. 


. On peut voir dans les exemples suivans, l’usage des 
prouoms, et de quelle manière on peut s’en servir. 


Mynen vader, mon père 
Uwen broeder, votre frère. 
Zynen oom, son oncle. 
Haeren knegt , son valet. 
Myne vrienden, mes amis. 
Uwe broeders, vos frères. 
Zyne vaders, ses pères. 


JW aer is uwen broeder en 


uwe zuster? 
MW aer zyn uwe neéven ? 
Myne broeders en myne 
susters zyn boven, 


« 


ITaere Enegten, ses valets. 
Myne moeder, ma mère. 
Uwe zuster, votre sœur. 
Zyne meyd, sa servante, 
Zyne vrouw, sa femme. 
Myne susters, mes sœurs. 


où est votre frère et votre 
sœur, 
où sont vos neveux ? 


mes frères et mes sœurs sont 
-]à haut. | 
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Onzen vader, notre père. 
Uwen vader ; votie père. 

Hunnen vader , leur père. 
Haeren vader , son père. 


Onze moeder, notre mère. 
Uwe moeder, votre mère. 
Hunne moeder, leur mère. 
Taere moeder , sa mère. 


Den mynen, le mien. 
Den uwen , le vôtre. 


Den zynen ,.le sien. 


Welken knegt is dat? 


Welle meyd zaldit draegen? 


W'elken man? quel homme ? 
Dien knegt, ce valet. 

Dat kind, cet enfant. 

Die kinderen, ces _enfans. 
Die meyd, cette servante. 
Deëzen knegt, ce valet. 

Dit kind, cet enfant. 
Deéëze meyd, cette servante. 
De zyne, la sienne. 


De aere, la sienne. : 


De myne, les miens, les 
miennes. 


Onze broeders, nos frères. . 
Uwe broeders, vos frères. 
Hunne broeders, leurs frères. 
Haere broeders, ses frères. 


Onze zusters, nos sœurs, 
Uwe zusters, vos sœurs. 
Hunne zusters, leurs sœurs, 
FHacre susters, ses sœurs. 


De myne, la mienne. 

De uwe , la vôtre. | 

De zyne, lessiens; lessiennes. 
De haere, les siens, les 


siennes. , 
quel valet est-ce ? 
quelle servante portera ceci? 


De hunne, les leurs. 
De haere , les leurs. 

Deézen of dien, celui-ci où 
celui-là. * 
Deéze of die, celle-ci ou 

celle-là. 
Dit en dat, ceci et cela. 
Den geénen die, celui qui. 
Het géen, ce qui. 
Dien van, celui de. 
Die van, celle de. 
Waer van, vun dien, de 


De uwe, les tiens, lestiennes, , quoi, dont, de qui. 


les vôtres. 
De onze, les nôtres. 
. De uwe, les vôtres. : 


JV aer op, ergens op, à 
quon d 


… 


Les mots suivans s’expriment én françois par en, y, 


de, la, les, tels sont : er, het, de zelve, het zelve, daer 
over, ‘er over, der zelve, van het selve, ’er op, daer op, 
op den zelven, op de zelve, ’er om, op dien, op die, ergensop, 
er van, daer van, var den -selven, van de relve, daer af, 
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‘er of, daer uyt, uyt de selve, het, van dat, van dit, op 
dat, op sulke, den zelven, de elve, het selve, eux. 


Eenigen man, 

Ideren borger , 

Elke vrouw, 

Eenen sékeren koopman, 

Somrmige menschen, 

. Den eenen en den anderen, 
Een ander, ‘ 

Zoodanige dogters , 

Zuik eene meyd, 

Alhetbrood, het geheelbrood, 

Al de wereld, de geheele 
wereld, 

Alle de boeken, 

Alle de tafels, 


Weéle mannen en vrouwen, 


Hoe ryk gy ook zyt, 

Wie gy ook zyt, 

Den zelven man, 

Niet eenen, niemand, geenen 
man , 

Zoo eenen, 

Zulk eenen knegt, 

Den man dien spreékt, 

De vrouw waer van ou van 
de welke ik spreék , 

Daer ik aen ou aen de welk 

ik spreék, | | 

De mannen dis spreéken, 

JV'aer van wy spreéken, 

W/aer aen wy spreéken, 

Dasit Len, 


ae homme. 


chaque citoyen. 
chaque femme. 

un certain marchand. 
quelques hommes. 
l’un et l’autre. 


. un autre , autrui. 


de telles filles. 
une telle servante. 
tout le pain. 

tout le monde. 


tous les livres. 
toutes les tables. 
plusieurs hommes et plu- 


. sieurs femmes. 


quelque riche que vous soyez. 
qui que vous soyez. 
le même homme. 

Ë D 
aucun, personne, nul, pas un. 


un tel. 


_ un tel valet. 


l’homme qui parle. 


‘la femme dont je parle. 


* àqui je parle. * 


les hommes qui parlent. 
dont nous parlons. 

à qui nous parlons. . 
que je connois. 
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NoXXXXII CHAPITRE QUATRIÈME. 
| DES VERBES. 


À 


Tout verbe personnel, c’est-à-dire , qui se conjugue avec 
les pronoms personnels je, tu, il ou elle ; nous, vous, ils 
ou elles, demaude devant soi un nominatif de la mème per- 
sonne et du même nombre , comme : de luyheyd is het oor- 
Lussen van den duyvel, la paresse est l’oreiller du démon ; 
alle menschen zyn besmet met de erf-zonde, tous les hom- 
mes sont souillés du péché originel. 

Deux ou plusieurs singuliers différens joints par la con- 

jonction en, veulent le verbe au pluriel, mais de manière 
qu’il s’accorde avec la personne principale, comme : mynen 

roeder en ik zyn de voûrléde weék naer Antwerpen 
geweést, mon frère et moi fûmes la semaine passée à Anvers. 
On voit que dans cette phrase le verbe zyn s'accorde 
avec la ns personne ik, moi; qui est la plus noble; 
le second rang appartient à la seconde gy, vous ; et enfin 
le dernier à la troisième y, lui; et à tous les autres noms 
et pronoms. | | 

Les trois personnes se mettent quelquefois devant et quel- 
quefois après Îles verbes, comme : ik keb alles vertrouwd 
aen myne vriendinne, j'ai tout confié à mon amie ; gisteren 
gingen wy naer Méchelen , en de vodrléde weëk waeren wy 
gegaen naer Vilvodrden, nous füûmes hier à Malines, et 
nous étions allés la semaine passée à Vilvorde. 

Mais quand c’est une interrogation la personne se met 
ordinairement après le verbe, comme : keb ik dat gezeyt? 
vous ai-je dit cela ? heéfé hy u dit gebodden? vous a-t-l 
commandé ceci ? is y tot aen de deur gekoômen om u 
uwylgeley te doen? est-il venu jusqu’à la porte pour vous 
reconduire ? î+ ® 

Elle peut de uefois aussi se mettre devant le verbe, 
comme quand on dit : i£ zou als schuldig vlugten ? je pren- 
drois la fuite comme coupable ? & zow dat alles doen vor 


L .…e 


( 258 


ondankbaeren ? je ferois tout cela pour.des ingrats ? et c’est 
comme si je disois: pensez-vous que je prendrois la fuité; etc. ; 
pensez-vous que je ferois tout cela, etc. 


Le verbe auxiliaire zyn ou s#eézen, être; demande le 
génitif, quand il se prend pour appartenir, comme : #y 
‘zyn des Heere, nous sommes auù Seigneur ; wiens huys is 
dat? à qui est cette maiïsun ? het is myns vaders, elle ap- 
partient à mon père. 


Tous les verbes actifs régissent l’accusatif qui se met 
après les verbes dans les tems simples, comme : de vaders 
beminnen hunne zodnen, les pères aiment leurs garcons ; 
wat de min aengact, de dogters bedriesen altyd here moe- 
ders, en fait d’amour, les filles trompent toujours leurs mè- 
res; y en had geen geld voèr my, il n’avoit pas d'argent 
pose moi; dien meester deéd zyne schodl-jongens wel voor- 

eren, ce maître faisoit faire bien de progrès à ses écoliers. 


Mais dans les tems composés l’accusatif se met entre. Le. 
verbe et son auxiliaire, comme : 1& eb geld ontfangen, 
jaireçcu de largent; ë& had werk verwagt, ’t is nu gekod- 
men, j avais attendu de l’ouvrage, il est venu maintenant. 


Quand on parle d’une chose qui se rapporte à quelque 
Sr alors la personne se met ordinairement devant 
a chose au datif, comme : Petrus heëft my zynen brief 
getoond, Pierre m’a montré sa lettre; y belyd my zyne 
zwakheyd, il m’avoue son foible ; zy ontnamen haer alle 
haere juweelen, is lui prirent tous ses bijoux. ue 


Quand il se trouve une chose ou une personne avec un 
verbe qui précède l’accusatif, ou qui en est comme la cause 
instrumentale, alors on met la chose ou la personne après 
le régime direct ou l’accusatif du verbe, comme : den hémel 
-verhoort de gebéden van mynen vriend, le ciel exauce les 
prières de mon ami ; m#ynen advocaet bevourdert myne zaek 
doôr eenen:anderen, mon avocat avance mon affaire par le 
ministère d’un autre , dien man onderneémt alles vodr geld, 
cet homme entreprend tout pour de l’argent, . . D, 
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. ‘On n'indique ici qu’en passant l’arrangement et l'ordre 
des mots, mais on en traitera plus amplement ci-après. 


 Zig vergelyken, se comparer. 


Demande après soi l’accusatif avec la préposition by, : 
comme : het betaemt niet wel dat eenen leerling É by 
zynen meester vergelyke, il sied mal à un écolier de se 
comparer à son maitre ; heé voegt niet dat den zoûn six by 
zynen vader vergelyke, il ne convient pas que le fils se 
compare à son père. É 

ZLig ontfermen, avoir pitié. 

Demande l’accusatif avec la préposition over, comme : && 
ontferm my over u, j'aï pitié ou compassion de vous. 
. Quelquefois aussi le géuitif sans préposition , comme : i& 
ontferm my uwer, j'ai pitié de vous; Âeere, ontfermt à 
onzer, Seigneur, ayez pitié de nous. | 
7 Mais médelyden of médedoogen hLebben, avoir compassion, 
prend après soi la préposition met, comme : #y hebben mé- 
Ho of médedoogen met hun, nous avons compassion 

eux. 

Genégen zyr, être affectionné à, enclin à, porté à; etc. 
Demande après soi l’accusatif avec £04, ainsi que tous le 
adjectifs avec le verbe zyn, être, qui marquent quelque 
inclination, penchant, etc., pour quelqu'un ou à quelque 
chose, comme : y sus tot hem seer genégen, il lui étoit 
très-affectionné ; 4y is genésen tot pre | ; il est enclin à 
Ja débañche; y is zeer genégen tot de studie , ilest fort porté 

à l'étude. | 

Devant les noms des villes où l’action a lieu, on doit tou- 
jours mettre la particule fe, comme : y studeért te Loven, 
il étudie à Louvain ; ky is te Brussel en à Brnxelles, y 
Bert zyn ambagt te Parys, il apprend son métier à Paris. 

Sur ce pied là, on doit mettre sur le dessus d’une lettre 
te Parys , te Londen, t’ Antwerpen, te Brussel, enz., et norx 
pas £ot Parys, etc. | 

‘Quelquefois on met aussi la préposition binnen, comme : 
hy heéft dat binnen Antwerpen .gezien, il a vu cela à 

Lbsee 
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Anvers ; ë& ben naer Mechelen gegaen om mynen broeder 
. de zien, maer hy en was binnen de stad niet meer, je suis 

allé à Malines pour voir mon frère, mais il n’étoit us en 
ville. | | 

Mais les noms de Pays et de Royaumes demandent la 
préposition #7, comme : && heb myne jeugt in Brabant dor- 
gebragt, maer ik zou welwillen myne oude jaeren in Vrantk- 
ryk verslyten, j'ai passé ma jeunesse en Brabant, mais je 
voudroïis bien finir mes vieux jours en France. | 

Quand il se fait un mouvement vers la ville dont on parle, 
on doit se servir de la préposition naer, comme : Ly gaet 

_ naer Leyden, il va à Leide. 

Mais on se sert de £, quand on dit : y gaet te Leyden 
soonen, il va demeurer à Leide ; sy gaen te Méchelen de 
gode geleerdheyd studeéren, nous des à Malines étudier 

a théologie. | 
Les noms de Pays et de Royaumes demandent la prépo- 
sition nzaer, comme : wy zullen saemen naer Spanjen gaen, 
. nous irons ensemble en Espagne; mynen vriend vertrekt 
morgen naer Engeland en van daer gaet hy naer Schotland, 
mon ami part demain pour l’Angleterre et de. là il va en 
Ecosse, . ue. 
… Enfin quand il se fait un mouvement de la ville, comme 
aussi d'un pays-ou royaume, on se sert de Ja préposition 
san ou uyt, comme : y koômt van Antwerpen, il vient 
d'Anvers ; ky is uyt Brussel gebannen, il est banni de Bru- 
xelles; mynen gebuer is uyt Spanjen wédergekodrmien met 
sene ryke erffenis, mon voisin est revenu d'Espagne avec 
une riche succession. Un 

Vous avez ici les quatre questions de lieu pour en rendre 
la pratique plus facile. . | | 

remière. /Vaer is hy ? où est-il ? te Parys, à Paris ; te 
bed, au lit; #’huys, au logis, à la maison ; #7 de kerk, à 
l’église ; in den hof, au jardin; in Vrantkryk, en France; 
in Londen, à Londres. | 

Deuxième. /Waer gaet hy naer toe ? où va-t-il? naer 
‘huys, au logis ; naer *t pak-huys, au magasin; naer den 
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kelder , à la cave ; naer het land, à la campagne ; te bruy- 
loft, aux nôces; naer Madrid, à Madrid. 

Troisième. Æf’aer kodmt hy van daen ? d’où vient-il ? 
van de schoôl, de l’école ; van den lof, du jardin ; van *£ 
sermoon, du sermon ; van ’t land, de la campagne; uyt 
W/eenen, de Vienne ; van Londen, de Londres; wyé de 
herbers , du cabaret; uy£ oost-jndien, des indes-orientales. 

Quatrième. ÆJaer is hy doûrsegaen ? par où a-t-il passé ? 
den hof doùr, par le jardin ; doûr Poûlen, par la Pologne ; 
door Aolland, par la Hollande; doùr de kerk heën, par 
l’église ; doùr Aalle, Braine-le-comte, en doûr Bergen in. 
Aenegouw, par Halle, Braine-le-comte et par Mons en 
Hainaut. | 

Le tems quand la chose se fait veut devant soi la particule 
ten, comme : ten dry ueren zal *t geld gereed zyn, à trois 
heures l’argent sera prêt ; swy zullen van daeg ten mi 
precies eêlen, nous mangerons aujourd’hui à midi juste ; 
£ avond zullen wy dansen , au soir nous danserons ; pour # 
avond. | | 

On dit pourtant : ?s morgens, ce matin; pour des mor- 
gens ; ’s middags, à midi, pour des miklags; ’s agtermid- 
dags , Vaprès-midi, pour des agter middags; *s avonds, le . 
soir, pour des avonds ; ’ssvinters , en hiver, pour des swinters. 

Le tems s'exprime quelquefois par la préposition binnen, 
comme : binnen korten tyd, dans peu ; binnen dry dagen, 
dans trois jours; binnen een jaar, dans un an; binnen de vier- 
en-iwintis ueren, dansles vingt-quatreheures; binnen 3es en 
veertig dagen hebben wy paesschen, dans quarante-six 
jours nous avons Îcs pâques. 


Quelquefois par over, comme : ik zal over eene miaend 
getrouwd zyn, je serai marié dans un mois ; i£ sal over eene 
sweet te rug kodmen, je serai de retour dans une semaine. 

Te ne se met point quand le substantif se trouve accom- 
pagné de quelque autre mot, comme : dien selven dag, ce 
même jour ; den vodrléden’ nagt, la nuit passée. : 

Mais la durée du tèms se met à l’accusatif sans préposition, 
comme : mwyne suster heéft by onsen gebuer dry nagten 


J 0.0. 


( 262 :) 

servolsens gewaekt, ma sœur a veillé trois nuits de suite 
chez notre voisin. à 

Quelquefois on y ajoute aussi le mot lang, comme : it 
heb vier jaeren lang op dit kasteel gewerkt, j'ai travaillé 
. Quatre ans dans ce_ château ; 5 ben véertien jaeren lang op 
studie geweëst, j'ai été aux études pendant quatorze ans. 

On ft aussi : in eene maend, dans un mois ; in eene uer, 
dans une heure. 


Règles touchant les infinitifs des verbes. 


Quand deux verbes se rencontrent, le deuxième doit 
se mettre à l’infinitif, comme en francois. | 
1h en mag niet spreéken, je ne puis pas parler; zy 
begint vodrtgangen te doen , il commence à faire des progrès; 
niets konnen zwYgen is eene droevige zaek, ne savoir ricu 

taire est une triste chose; denk te volbrengen uwe pligt, 
songez à faire votre devoir. ; 

Nota. Quand de ou à se trouve joint à un infinitif, ik 
s'exprime ordinairement par la particule £ en. flamand, 
comme : idereen moet tragten wel te leéven, chacun doit 
tâcher de bien vivre. | 

Quand l’infinitif suit après le prétérit parfait ou plusque. 
parfait, ceux-ci se changent en infinitifs, comme : 4 Leb 
hem hooren spreëken, je l'ai entendu parler, « non pas, 
ik heb hem gehoord spreéken ; de mème, ik heb hem zien 
sterven, je l'ai vu môurir, et non pas, gezien sterven ; 
ik had hem soeken te helpen, j'avois tâché de Paider, et 
mon pas, gezogt te helpen. 


Règles touchant les gérondifs. 


 L'n’y a point de gérondifs dans la langue flamande... 
en le remplace par van ts ou om te, et le verbe à l’infinitif, 
comme : y besit heel wel de weétenschap van te rékenen, il 
possède fort bien la science de calculer; apéè. possidet. 
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scientiam computandu ; ik kom om u te waerschousven 
dat, enz. , je viens pour vous avertir que, etc. , venio ad 
te monendum ut, etc. ; 

Geci doit s'entendre des gérondifs qui finissent dans la 
langue latine en di et en dumr, comme ceux des deux 
exemples ci-dessus , car pour le gérondif qui finit en 
latin en do, il se rend en flamand par le participe 
présent du verbe, précédé de a], comme : al speëélende, 
en jouant, /udendo ;. al drinkende, en buvant, bibendo ; al 
biddende, en priant, orando ; al studeérende men verheft 
zio tot de eer-ampten, en étudiant on s'élève aux dignités , 
studendo ad dignitutes provehitur. | 

. On le rend encore par linfinitif du verbe avec met te. 
 ecmme : ménige vrouwen brengen den tÿd doùr met te lacher 
en te babbelen, plusieurs femmes passent le tems en riant 
et bavardant, multæ feminæ tempus consumunt ridendo et 
ensulsé garriendo. 


Règles touchant les participes. 


Les participes gouvernent le cas de leur verbe, comme : 
æiende eenen grooten jongen die een klyn kind sloeg, ik 
- seyde tot hem, enz. , voyant un grand jeune homme qui 

- frappoit un petit enfant, je lui dis, etc. ; boos wordende 
op mynen gebuer, ik dreés hem met den stok, me fâchant 
contre mon voisin, je le ménaçai avec le bâton; eene 
schoone en lieve vrouw gezsien hebbente, hy wierd ’er op 
verliefd, ayant vu une ol et aimable femme, il en devint 
amoureux. 


No. XXXXIIT. CHAPITRE CINQUIÈME. 


DES ADVERBES, PRÉPOSITIONS, CONJONCTIONS 
ET INTERJECTIONS. 
a Des Adyerbes... 
Les adverbes de quantité, commie : weé7, beaucoup: 
weynig, peu; meer, plus; minder, moins; se mettent avec 
le génitif, comme +wsé/ goedy,, beaucoup: de bien; speynig 
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moeds, peu de courage; meer verstands, plus d’esptit ; 
minder tyds, moins de tems. e. 

Genoeg, assez; se met ordinairement avec le génitif, 
comme : gelds genoeg, assez d'argent ; moeds genoeg, assez 
de courage; et non pas geld genoeg, moed genoeg, et il se 
met après lui. 


DES PRÉPOSITIONS. 


La plupart des prépositions régissent l’accusatif, comme : 
dat is niet naer mynen zin, cela n’est pas à mon goût; 
den mensch is geschapen geweést naer het beéld Gods, 
l’homme a été créé à l’image de Dieu; de Zeugen stryd 
tégen de opperste waerheyd van God, le mensonge repugne 
à Ta vérité suprême de Dieu. 0. 

* DES CONJONCTIONS. 

Il y en a quelques-unes qui demandent le subjonctif, 
comme par exemple : ’£ zy ky leéve of sterve, soit qu'il vive 
ou qu'il meurre; op dat ky in staet blyve, afin qu’il de- 
meure en état; genomen dat ’t z00 zy, supposé qu’il soit 
ainsi. 


DES INTERJECTIONS. 


Il s’en trouve dans cette langue qui régissent le datif ou 

l’accusatif, comme : «ch my rampzalisen! ah malheureux 
e je suis! swee de geëne die de armen verstcoten ! malheur 
ceux qui rébut:nt les pauvres! 


N° XXXXIV. CHAPITRE SIXIÈME. 


DE L'ORDRE OU DE L’'ARRANGEMENT 
| | DES MOTS. 


Tout discours est affirmatif ou négatif. C'est-à-dire que 
tout discours affirme ou nie quelque chose, comme : Pieter 
een is eerlyk man, Pierre est un honnète homme; Pieter 
is niet geleerd, Pierre m'est point savant. 
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Du discours affirmatif. 


Dans un discours affirmatif où le verbe est au présent 
ou à l’imparfait de l'indicatif, ‘il faut observer oet ordre : 
Je nominatif du verbe soit nom, soit pronom, doit précé- 
der, le verbe se met après; le datif de la personne ou 
du pronom doit suivre IA verbe; l’adverbe ou le cas du 
verbe ou son régime, ou bien les autres cas avec leur 
préposition, se mettent à'la fin, comme : dien man doet 
idereen altyd plésier aen in alle gelégenthèden, cet homme 
fait toujours plaisir à chacun bus toutes les occasions; 
hy vertelde my die affairen eergisteren geduerende dry 
ueren, il me raconta cette affaire avant hier pendant trois 
heures. 

On dit néanmoins it gaf het hem pour it gaf hem dat, 
je le lui donnois. . à | | 

Quand le er et l’accusatif se rencontent dans une 
même phrase , tellement que le datif èst de la chose et 
l’accusatif de la personne, alors cet accusatif se met 
devant le datif de Fa chose, qui peut être joint immédia- 
tement après l’accusatif, ou bien après l’adverbe, s’il ‘7 
en trouve quelqu'un, comme : ik geéf my geheel aen 
siudie over, je m’abandonne entièrement à l’étude. 

Si le datif et l’accusatif se trouvent ensemble dans 
une même phrase, et que l’un et l’autre soit personnel, 
il faut que l’uccusatif soit mis devant le datif, et que 
le datif suive immédiatement après, comme : geéf hem 
aen my over, abandonne-le à moi. 

Ces trois remarques doivent être observées dans tous les 
tems et dans tous les modes. 

Au prétérit parfait, plusque parfait et au futur de l’indicatif, 
le nominatif ou sujet ä verbe doit toujours se mettre le pre- 
mier; le verbe auxiliaire le second; le datif, l’adverbe ou le cas, 
du verbe, ou bien un autre cas avec sa préposition, le troi- 
sième ; et enfin le participe ou L'infinitif du verbe canjugué 
doit se mettre à la fin du discours, comme : 4y Agéft. 
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my zyne papieren doùr zynen vodrstaender laeten toekod— 
men, il m'a fait tenir ses papiers par son avoué; ik zal 
. uw van daeg het laken van myn kleed dodr mynen Enest 
doen ter hand stellen, je vous ferai remettre aujourd’hui 
le drap de mon habit par mon valet. 

- Le cas avee la préposition peut aussi se mettre après- 
le participe ou l’infinitif du verbe conjugué, comme : 5E 
zal u de gevraegde boeken overzenden doér mynen kozyn 
van Mechelen, je vous enverrai les livres demandés par 
mon cousin de Malines. : 

- Si quelqu’une des particules suivantes: #ie, qui; die 
ou de geëne, celui, qui, al is het, schoon dat, hoewel, 
alhoewel, quoique; 200, indien, si, avec les conjonctions- 
dewyl, vermits dat, aengezien dat, nademael, vu que; 
zoo haest, 200 dra, aussitôt; als, ssanneer , quaud ; se trouve 
au commencement d’une période, le verbe doit être mis: 
à la fin comme au subjonctif. | 


Exemples.- 


. Als hy my daer over vermaende, ik antwodrdede lem, 
enz., quand il m’avertit de cela, je lui répondis, etc. ;, 
indien hy zynen zin doen wilt, hy is er meester van, S'il 
veut faire son goût, il en est le maître; den geénen die 
of die zynen vader het ontzag beneémt,. is niet weérd dat 
hy leéve, celui qui manque de respect à sou père, n’est 
pas digne de vivre. ee 

JL faut excepter wie quand ïl est interrogatif, comme 
wie brengt my dat? qui ap orte cela? 

Le même ordre qui est établi pour le présent de lindi- 
catif doit avoir Heu dans Pimpératif, et on n’a qu’à re- 
marquer que le nominatif du pronom personnel ne s’ex- 
prime jamais à la seconde personne, soit au singulier, 
soit au pluriel, comme : gae, va ou allez; spreét, parle- 
ou parlez; au singulier: gaet, allez; spreékt, parlez; ‘au 
pluriek 

‘ J'ai spécifié le nominatif du pronem personnel parce 
qu'on fait souvent précéder un autre nom que l'on peut 
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prendre pour le nominatif, comme : Wartina of Martyntje 
geéf my bier? Martine donnez-moi de la bierre; zusterke 
laet my eens uwen.alnmanalk zien, sœurette laisse-moi un 
peu voir ton almanach; lieve kinders leert wel uwe lessen, 
chers enfans, apprenez bien vos lecons. 


Du subjonctif. 


Le subjonctif suit l’ordre de l'indicatif avec- cette diffé- 
rence que les verbes dans les tems simples se. mettent à 
la fin des phrases au présent et à l’imparfait, et que 
dans les tems composés Îe verbe auxïliaire se met aussi à 
la fin des phrases; comme: y meynt misschien dat ik 
myn woûrd onttrekke, il pense peut-être que je retire ma 
parole; Æy wilt dat ik alleen tot. zynent koôme, il veut 
que je vienne seul chez Lui, 2y zou swel begeért hebben 
dat ik mynr testament &t zyn vodrdeel maekte, il auroit 
bien voulu que je fisse mon testament en sa faveur; zow: 
het mogelyk weézen, dat ik dat z00 gezeyt hadde, seroit- 
il possible , que j’eusse dit cela ainsi; kebé gy konnen geloo- 
ven, dat ik my van eenen onophoudelyken uytval in myne 
zaeken gestreeld hadde, avez-vous pu croire, que je me 
fusse flatté d’un succès non-interrompu dans mes affaires. 


Du discours. négatif. 


: On doit observer dans le discours négatif le mème ordre 
que dans le discours aflirmatif ou positif. me 
. Toute la difficulté n’est donc que dans la particule néga- 

tive dont je vais traiter. | -. o 
La particule négative doit se mettre à la fin, ax présent 
et à J’imparfait, comme : it vraeg u dat niet, je ne vous 
demande pas cela; ik riep u niet, je ne vous appellois pas. 
Mais si après le présent ou l’imparfait il suit un verbe à 
l’infinitif sans ou avec la particule £e, le mot négatif se met. 
immédiatement devant ces infinitifs, comme : it kan hem 
niet overmeesteren, je ne puis pas le dompter ; it meynde & 


{ 268 ) 


dat 200 haest niet te zegcen, je croÿois de ne pas vous dire 
cela si vite. 

Si uu cas avec une préposition se trouve dans les tems 
susdits, ou dans les autres, dont je vais parler, la particule 
négative peut être mise quelquefois devant, comme : &k eét 
niet in den grooten spiegel, je ne mange pas au grand mi- 
roir ; && doen niet voôr u wat gy my daer vraegt, je ne fais 
pas pour vous ce que vous me demandez là ; &£ was niet tot 
myne nigt z00 genégen als hy het meynde, je n’étois pas si 
porté pour ma cousine qu’il le croyoit; ik woonde niet by 
A in dien tyd, je ne demeurois pas chez lui dans ce tems 

à. 

_ Au parfait, plusque-parfait et futur, la particule néga- 
tive se met immédiatement avant le participe ou l’infinitif 
du verbe conjugé, comme : - 

1° Zt heb mynen broeder die in Londen woont, sedert 
veertien jaeren niet gezien, je n’ai pas vu mon frère qui 
demeure à Londres, dou quatorze ans. | 

29 Mynen gebuer heëft dat voér my niet willen doen, 
mon voisin n’a pas voulu faire cela pour moi. 

30 Ik had zuiks van hem niet verwagt, je ne m’étois 
pas attendu à cela de lui ou de sa part. 

4° ik zal zulk eene stoutheyd van mynen knegt niet ge- 
doogen , je ne souffrirai pas une telle insolence de mon valet, 

H en est de mème du conditionnel qui se trouve composé 
de zou , comme : ik zou dat niet konnen leeren, je ne pour- 
rois pas apprendre cela ; y zou dat zonder my niet gedaen 
hebben, sans moi il n’auroit pas fait cela. | 

Au présent et à l’imparfait du subjonctif, la particule 
négative niet se met immédiatement devant le verbe, le- 
quel se met à la fin, comme : i& heb alles vodrzien op dat 
hky my niet bedriege, j'ai tout prévu, afin qu’il ne me 
trompe pas ; indien hy my niet haetede, ik zou zyne dog- 
ter vryën, s'il ne me haïssoit pas, je ferois la cour à sa fille : 

Au parfait au plusque parfait et au futur ,elle doit 
être mise immédiatement devant le participe, comme : #y 


bekyft my niet, al hoewel ik dat niet gedaen hebbe, il ne 
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me gronde pas, quoique je n’aie pas fait eela; ik haetkte 
wel dat ik mynen vodrstaender niet gesprodken hadde, 
je voudrois bien n’avoir pas parlé à mon avoué; meynt 
£gY, dat ik de cyfferkonst niet en leere? pensez - vous, 
que je n'apprenne point l'arithmétique ? 

Si la particule négative niet se rencontre avec un des 
adverbes suivants : eé/, beaucoup; £e veél, trop: weynig, 
peu; ,ée weynig, nd peu; 300 veél, autant; genoer, assez ; 
wel, bien; meer, davantage; ou avec d’autres adverbes 
de quantité et de qualité, alors elle doit être mise immé- 
diatement devant ces adverbes, comme : it heb niet veél 
tyds, je n'ai pas beaucoup de tems; y heéft niet te veél 
KElaps, il n’a point trop de babil; Xy heéft niet weynig 
verstands, il n’a pas peu d'esprit, y is niet te weynig 
verstandig, il n’a pas trop peu de tête; y heéft niet 
z00 veél als men zegt, il n'a pas tant ou autant qu’on le 
dit; dien amptenaer heéft zig niet genoeg gered, cet 
employé ne s'est point assez mis en règle. Hs 

Mais quand genoeg est accompagné d’un substantif on 
ajoute ordinairement geen, comme : it heb geen gelds 
genoeg, À n’ai pas assez d'argent; y hcéft geenen tyd 
genoeg, il n’a pas assez de tems. 

Dans ce cas genoeg doit se mettre après le substantif 
et devant le verbe, comme : ik heb geen werk genoeg te 
doen, je n’ai pas assez d'ouvrage à faire; &E wind geene 
dingen genoeg Le zegven, om, euz. , je ne trouve pas assez 
de chose, à dire, pour, etc. : 


Quand nog, encore; se trouve avec niet, pas; nog doit 
toujours ètre mis devant, comme : is het noenmael no 
niet gedaen? Je diner n'est-il pas encore fini? 5 cb 
myn geld nog niet ontfangen , je nai pas encore 
reçu mon argent; wagt een weynigsken, wy hebben onze 
portie nog niet getéten, attendez un petit moment, nous 
n'avons pas encore mangé notre portion, lat ons wat 
wagten om te zeylen, de zee is nog niet gestild, attendons 
un peu pour faire voile, la mer n’est pas encore calme. 


‘’ 


v 
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Remarque sur le mot al, 


Al, quand il signifie a/hoewel , quoique, quand , quand 
même; veut que dans une phrase la personne soit mise 
après le verbe, comme : a? moest ik vergaen van honger, 
quoique je devrois périr de faim; «l swaere hy mynen 
vader, enz., quand même il seroit mon père etc. 

Dans le parfait, le plusque parfait et le pr la per- 
sonne se met entre le verbe auxiliaire et le participe ou 
l'infinitif du verbe conjugué, eomme': al hcéft Adan 
gezondiod, en al waeren y alle verlodren dodr zynen 
val, wy konnen evenwel doùr de verdiensten van Christus: 
nog zalig worden, quoique Adam ait péché, et que par 
sa chüte nous fussions tous perdüs, nous pouvons néan- 
moins encore être sauvés par Jes mérites de Jésus-Christ. 


DE L'INTERROGATION. 


* Le même ordre s observe dans l'interrogation affirmative 
eu négative, avec cette seule différence, que le nominatif 
sæ met après le verbe, comme : spréebt zy hem dikwile 
aën? lui parle-t-elle souvent? Ean ky haer niet lyden? ne 
peut-il pas la souffrir? ee. . ne 

On peut néanmoins quelquefois faire précéder le nomi- 
natif, pour donner plus de force au discours, -comme : 
ik zou myne fortuyn zoo onder de voeten werpen? je jeterois 
ainsi ma fortune à mes pieds? gy zoud u lueten veragten 
van uwe kinderen? vous vous laisseriez mépriser de vos 
enfans? | | 

‘I en faut aussi excepter ces pronoms wie, qui, lequel; 
svelke, lequel, laquelle, qui se mettent toujours devant 
leur verbe, comme : wie heëft dien agter-klap uyigestrooyt? 
qui est-ce qui a repandu cette médisance? welte dogier was. 
het? quelle fille était-ce? + 

_ De même aussi quand ils sont au génitif : siens zoûn- 
is hy? de qui est-il le fils? siens schoenen zyn dat? à qui: 
sont ces souliers? wiens dogters syn zy? de qui sont-elles 
les filles? ; 
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“. Du mot wil et de quelques autres. 


_ Ce mot suit le génitif, comme : om myns vaders wil, pour 
l'amour de mon père ; om wwent wil, pour l’amour de vous; 
omsbest wil, pour le mieux. L 

Observez aussi ces facons de parler au génitif. 


Barrevoets, à pied nu, 

CGroot deels, pour la plupart. 

Eens deels,. en partie. 

By tyds, | à tems. 

Ecers halven, | pour l’honneur. - 
‘ Pligishalven, par devoir, par obligation. 

Dies aengaende touchant cela. 

JTy gaet zyns wegs, ‘ il va son chemin. 


L'usage permet aussi de dire : zes voet lang , loug de 
six pieds, pour zes voeten lang ; tien duym breed, large 
de dix pouces, pour #en duymen breed; iweze pond, deux 
livres, pour fwee ponden ; honderd duyzend man, cent 
mille hommes, pour konderd duyzend mannen. | 

On voit que dans ce cas le singulier du substantif est pris 
pour le pluriel. . 

Remarquez encore ces mots, où er se rencontre à la fin, 
sans qu’on eu puisse donner aucune raison sinon qu'il mar- 
que un génitif, comme: 


Æegter hand’, main: droite. 

Slinker hand, | . main gauche. 
Zuyder-see, mer méridionale. 

Ter goeder uere, à la bonne heure. 

Ter onkosten gedoemd , condamné :aux dépens. 
Ter dood, à la mort. 


L 2 


Ter dood verweézen, condamné à mort. 
| Et quelque peu d’autres 5 
 ÆZuldks, pronom, cela, le ; se met également pour zu/ke 
dingen, telles choses, eomme : i£ keb nooyt de gedagte 
ehad om zulks te doen, je n’aï jamais eu la pensée de faite 
de telles choses; zu/t, adjectif, étant avec Particle eenen , 
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eene, een, un, une, est invariable, et on dit : zu/keemen man, 
un tel homme; zulk eene vrouw, une telle femme; zut 


een kind, un tel enfant. 


Ne XXXXV. LEERZAEME SAEMEN-SPRAEKEN. 
DIALOGUES INSTRUCTIFS, 


ÉERSTE SAEMEN- SPRAEK. 


Om den goeden dag te 
wenschen , enz. 


DIALOGUE PREMIER. 


Pour souhaiter le bon 
_ jour, etc. 


IE wenschu den goeden dag, je vous souhaite le bon jour 


mynheer, Ie 
It ben uwen dienaer, 
Hoe vaert gy al? 
IE vaer al wel, God dank, 
?T'is my zeer lief, ° 
JV'aer gaet gy na toe? 
IE guen by mynheer P. 
Vaer woont hy? 
In de Nieuw-straet, 
at doet hy? | 
°T'is eeñen koopman, 
ZE heb d'eer van hem te 
£ennen, 
°T is een zeer eerlyk man, 
Doet hem myne gébiedenis, 
als’tu belieft, 
IE zal het niet nalaeten, 
Gy zult zcer verplisten, 
Wat no de 
IE heb niets gehoord, 
Hebt gy de gaset geleézen? 
Ja, daeris niet veél in, 


Ft zult gy na den middag 


monsieur. 
je suis votre serviteur. 
comment vous portez-vous? 
je me porte bien, Dieu merci. 
J'en suis bien aise. 
où allez-vous ? 
je vais chez monsieur P. 
où demeure-t-il ? 
dam la rue Neuve. 
que fait-il ? 
c’est un marchand. 
j'ai l'honneur de le connoître. 


c’est un très-honnête homme... 

faites-lui mes compliments, 
s’il vous plaît. 

je n’y manquerai pas. 

vous m'obligerez Deiteonn 

quelle nouvelle ? 

je n’ai rien appris. 

avez-vous lu la gazette? 


oui, elle ne contient pas 


grand’chose. 
que ferez-vous après-midi ? 


Ik zalgaen wandelen, 
JW aer heëén? 

Ik zal naer onzen hof gaen, 
°T'is zeer wel gedaen, 
ZVilt gy met my gaent 
IE zal geenen tyd hebben, 
Zk bemnin uw gezelschap seer, 


: Gy doet my te veél ee aen, 


Vergeéf het my, 

JV at weér is het? 

° T'is rédelyk schoon wvér, 

_ Moe is den wind? 

Ik weët het niet, 

?T' bepiné te régenen, 

Het haegelt geloef ik, 

°T'is eene buy, | 

Het gaet over, 

Het is koud, 

Ik beëf van toude, 

Wy zyn nog in den winter, 

’T'uriest alle nagten, 

Gaet gy. alree weg? 

Ik heb u gezeyt waer ik gaen 
moet, : 

It wil u niet opkouden , 

Hebt gy snuyf-toebak, 

Ik geloof van ja, 

Gy hebt daer eene schoone 
snuyf-doos , . 

Zy is tot uwen dienst, 

Gy zyt te milddaedis, 

Wat dunkts n van deézen 
snuyf-toebak? 

Hy heéft te veél reuk , 

It heb op regten Seviliaen- 
schen,  -.. . 
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j'irai me promener. 
en quel endroit. 

j'irai à notre jardin. 
c’est fort bien fait. 


voulez-vous aller avec moi? 


je n’aurai pas le tems. 

j'aime beaucoup votre com- 
paguie. 

vous me faites trop d'hion- 
neur. 

pardonnez-moi. 

uel tems fait-il ? 

1l fait assez beau. 

où est le vent ? 

Je ne sais. 

1] commence à pleuvoir, 

je crois qu’il grêle. 

c’est une bourrasque, 

cela se passe. 

il fait froid. 

je tremble de froid. 

nous sommes encore en hiver, 

il gèle toutes les nuits. 

vous en allez-vous déjà? 


‘Je vous ai dis où je dois aller. 


_ je ne veux pas vous retenir. 


avez-vous du tabacen poudre? 
je crois que oui. 
vous avez là une jolie taba- 

tière. 


elle est à votre service. 


vous êtes trop libéral, 

que vous semble-t-il de ce 
tabac-là? 

il a trop d’odeur. 

j'ai du véritable Séville. 


(274 ) 


Laet my dien eens proeven, 
als”tu beliefs, 

Deézen is heel lekker, 

Wült gy ‘er meer van heb- 
ben, 

Neen, %E heb ‘er genoeg van, 

IE gaen heën, vaer wel, 

Lot wédlerziens, 


ee je le goûte, s’il vous 
P lait. 

celui-ci est excellent. 

en souhaitez - vous d’avan- 
tage ? ? 

non, j en ai assez. 

je men vais , adieu. 

À revoir. 


TW£ZFDE SAEMEN-SPRAEK. 


Tusschen mynheer S. en 


eenen vremdeling. 


V/yst my het huys - van 
mynheer S., als’tu be- 
dieft? 

Ziet hy die stoep wel? 


Zeer wel, 

°T'is het Ans daer naest, 

It bedant u, 

’T'is geene dank- zegoing 
weerd, 

Is mynheer S t'huys ? 

Hy is z00 éven uylgegaen, 

JV aer is hy gegaen? 

Hier Ly, 

Zal hy haest wéderkodmen? 

1k geloof van ja, 

IE zal naer hem dan wagten, 

W ut 8 niet zitten ? 


Ik ben hier zeer wel, 
Treéd in de vodrkamer, 
Is dat mynheer S niet? 
°T'is hy-zelf, 


DIALOGUE SECOND. 


Entre monsieur S, et un 
étranger. 


montrez-moi , s’il vous pat, 
la maison de monsieur S. ? 


voyez-vous bien ce perrou- 
là ? 

très-bien. 

c ’est la maison à côté. 

je vous remercie. 

cela ne vaut pas un remercie- 
ment. 

Monsieur S. est-il au logis ? 

il vient de sortir.  . 

où est-il allé ? 

ici près. 

_ reviendra-t-il bientôt ? 

je crois que oui. 

je l’attendrai done. 

ne voulez-vous pas vous as- 
‘ seoir. 

je suis fort bien ici. 

entrez dans l’antichambre, 

n’est-ee pas là monsieur S. 


, c’est lui-même. 


%» 
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Mynheer, ik swensch w den 
. goeden dag, 

Hoe vaert gy al? 

Zeer wel, God bof, 

Ik heb eene gebiedenis aen u, 

Van wiens wégen? 

V'an eenen uwer vrienden te 
Zonden, 

Hoe heet hy ? 

Hy heet mynkheer B, 

Vaert hy nog wel? 

Deézen brief salt w zeggen, 

_W/anneer zyt gy hier aenge- 
land? 

Gisteren avond , 

W/anneer zyt gy uyé. Lion 
getrokken ? 

Voorleden vrydag, 

Gy zyt spoedig is 
men, 

In tweemael 24 ueren, 

Hebt gy héli onraed ge- 
had? 

Neen, God zy geloft, 

Wat Eoëmt gy lier doen ? 

It toôm het land bezien , 

Hat segt gy van Holland? 


Het behaegt my volloment- 
Ly£ de. 

JV'at zegt sy van onze Hol- 
landsche jouffrouwen ? 

It heb'’er nos geene andere 

als schoone ; gezien, 

Daer zyn ‘er dis veél ver- 

” stand hebben, 


monsieur , je vous souhaite le 
bon jour. 

comment vous portez-vous. 

fort bien, Dieu merci. - 

j'ai des complimens à vous 
faire. 

de quelle part ? 

d un de vos amis de Londres. 


comment 5 'appelle- t-il ? 
il s’appelle monsieur B. 

se porte-t-il encore bien ? 
cette lettre vous le dira. 


quand ‘êtes-vous arrivé ici. 


hier au soir. 


quand êtes- vous parti de 
Londres ? 
vendredi passé. : 


vous-êtes venu bien vite, 


en deux fois 24 heures. 

n'avez-vous pas eu de mau- 
vaises rencontres ? 

non , Dieu merci. 

que venez-vous faire ici ? 

je viens voir le pays. 

que dites-vous de la Hollan- 
de ? 

elle me plait parfaitement 
bien. 

que dites-vous de nos demoi- 
selles hollandoises ? 

je n’en ai encore vu que de 
belles. 

il y en a qui ont ét 
d'esprit. | 
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It twwyffel daer niet aen, 


Zult gy hier eenigen tydbly- 


_ven ? | Fu 
Ît zal ‘er de weék doùrbren- 
gen; . | 
WW aer zult gy daer na gaen ? 
Naer den Haeg, en van daer 
nuer Amsteldam, 
Ik zal u tot aen den Haeg 
uytgeley doen, - 
Gy zult my veél eer aendoen, 


De eer zal aen my blyven, 

’T'is vermaekelyk met gezel- 
schap te reyzen, 

WV'aer hebt sy verléden nagt 
geslaepen ? 

In eene herberg, 

JV'at hangt ‘er uyt? 

Den koning William, 

Men is ‘er vry wel, 

Den weérd is heel gedienstig, 

Hebt gy geld van noode? 

Gy weët wat uwen vriend u 
schryft, | 

Ik heb order van ù geld te 
beschutten, | 

IE zal twee honderd ducaeten 
van doen hebben, | 

Gy zult-ze aenstonds hebben, 

Dat zal wel zyn, 

Hebt gy ontbeëten? 

IE ontbyt nooyt, 

Wilt gy my d’eer aendoen 
van met my het noenmael 
te neémen ? 

IE durf die vryheyd niet ge- 
bruyken, 


je n’en doute pas. 


resterez - vous 
iCI ? 

J y passerai la semaine, 

où irez-vous après ? 

à La Haye, et delà à Am- 
sterdam. 

je vous conduirai jusqu’à La 
Haye. | 

vous me ferez* beaucoup 
d'honneur. 

l'honneur m’en demeurera, 

c'est agréable de voyager en 
compagnie. 2 

où avez-vous dormi la nuit 
passée ? . | 

dans une auberge. 

à quelle enseigne ? 

au roi Guillaume, 

on y est assez bien, 

Phôte est fort serviable. 

avez-vous besoin d’argent? 

vous savez ce que-votre ami 
vous écrit. 

j'ai ordre de vous en fournir. 


quelque tems 


j'aurai besoin de deux cents 
ducats. 

vous les aurez sur-le-champ, 

cela sera bien. 

avez-vous déjeûné ? 

je ne déjeûne jamais. 

voulez-vous me faire l’hon- 
neur de dîner avec moi? 


je Le prendre cette liberté. 
F | 
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WW eyger my die gunst niet, 

Gy aie my beschaemd , 

IE zal w opwagten als ‘t w 
belieft, : : 

IE mag my dan daer van niet 
onthouden , 

T is maer op de portie dat 
ik u noodige, 

"?T'zou my leet zyn dat gy 
vor my onkosten maelte, 

Xwelt daer uwen geest met 
méde, als ’t u belieft, 

Zeer wel,. 

Wy zullen den namiddag 

| Le malkander doùr bren- 
gen, | 

IF neëm dan geen afscheyd, 

Tot flus, 


DERDE SAEMEN-SPRAEK. 


Voér het noenmael. 


Wanneer sullen wy het mid- 
-mael neémen? 

Op den oogenblk, 

’T'is al by twee ueren, 


Dat wist ik niet, | 
Laet ons aen tafelgaen, 
Geéft die heeren om te was- 
schen, | 
W/aer is den hand-doek? 
Hier is hy, 
Neémt uwe plaets , | 


ne me refusez pas cette grâce. 

vous me rendez confus, 

je vous attendrai, s’il vous 
plaît. 

je ne saurois done m'en dé- 
fendre. 

ce n’est qu'à la fortune du 
pot que je vous invite. | 

je serois fâché que vous 
fissiez des frais pour moi. 

ayez l'esprit en repos là- 
dessus, s’il vous plaît, 

fort bien, 

nous passerons l’après-diner 
ensemble, Û | 


c’est donc sans adieu. 
jusqu’à tantôt, 


CRE mom | 


TROISIÈME DIALOGUE, | 
Pour le diner, 
quand dinerons - nous ? 


dans un moment. 

il est déjà près de deux 
heures, 

je ne le savais pas. 

mettons - nous à table. 

donnez àlaver à ces messieurs. 


où est l’essui - main? 

le voici. Sa 

prenez votre place, 
15e 


Zit by my, 

Zet u hier, 

It ben z00 wel, | 

Wat hebben wy te eéten? 

Gy zsult gezodde en gebrae- 
de vleesch hebben , 

_ Gy zyt eenen wel leévenden 


man, DE 


Roer de salaed om, 

 Daer is te veél olie op, 

Doet er azyn op, | 

Houdgy nietvanossevleesch? 

Ja ,ik eët het geërne, 

Hoor hier, Peeter? 

Wat willen die heeren ? 

Brengonswyn, 

IF zal ’er gaen tappen, 

Maer hy moet goed weézen , 

Gyl. zult.van den besten 
hebben, | 0 

Dit schaepen-vleesch is heel 
malsch, | 

Dit kieken is zeer smaekelyk, 

Proeft hier eens van, 

Wat zegt gy ’er af? 

Ik vind het zeer kostelÿk, 

Dhaer is eenendvogels-boutje, 

It houd van geen wild, 


Vergeef my deéze vrypos- 


tigheyd, 
Gekt gy ‘er meé? 
Maer wy en drinken niet, 
WW y doen eene konyne-mael- 

tyd, | 

Uwe gezondheyd, mynheer, 
De eer van de uwe, 
It breng-3e u toe, mynheer, 
Ik zal u bescheyd doen, 
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asseyez-vous auprès de moi, 

mettez-vous ici. 

je suis bien ainsi. 

q'avons-nous à manger? 

vous aurez du bouilli et du 
roti. 

vous êtes un galant homme. 


tournez la salade. 

il ya trop d'huile. 
mettez-y du vinaigre. 
n’aimez-vous pas le bœuf? 
oui, jen mange volontiers. 
Picrre, écoute ? | 
que veulent ces messieurs ? 
apportez-nous du vin. 

je vais en tirer. 

maïs il doit être bon. 

vous aurez du meilleur. 


ce mouton est fort tendre. 


ce.poulet est fort succulent. 

goûtez une fois de ceci. 

qu’en dites-vous? 

je le trouve excellentissime. 

voilà une cuisse de canard. 

je ne tiens pas du gibier. 

pardonnez - moi cette fran - 
chise. 

vous moquez- vous ? 

mai nous ne buvons pas. 

nous faisons un repas de 
lapin. 

à votre santé, monsieur. 

à l’honneur de la vôtre. . . 

je vous la porte, monsieur. 

je vous ferai raison. 
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?T'is om u te bedantken, 
Hebt gy daer wat te eétsn? 
Myne telloor is heel vol, 
Gy en eét niet? 5, * 


Schuyf het sout-vat wat na- 


ler | 
Waer hebt gy’tbrood gelegd? 


It weëét niet wat het is ge- 
worden , - | | 

Myn forket is gevallen, 

Ik sal het opraepen , 

It tan ’er niet by reyken, 

Waerom en spreékt gy niet? 

Gy neémt le veél moeyte, 

Gy zult storten, gy schenkt 
te vol, 

Peeter,. spoel die glazen, 

ÎIk gaen ‘er, heeren, 

Breng het nageregt, 

Geéf ons schoone tellooren, 


Lustie, heeren, op onzer 
liefstens gezondheyd, 

Fiat, wat segt gy van dien 

__wyn? 

Hy is wat te vrang, dunkt 


MY ; 

Hy heéft eenen lekkeren- 
smaek, 

It ben den wyn-proever niet, 

7T'is weltlezien, 

It mag den Rynschen wyn 
nel, 

Hoe, gaet adreeds van 

ee taf 7 | 

Wy hebben ’er over de uer 
aen geweést, 


c'est pour vous remercier. 


avez-vous là de quoi manger? 
mon assiette est toute pleine. 
vous ne pas. 

avancez la salière plus près. 


où avez-vous mis le rain? 
je ne sais ce qu'il est devenu. 


ma fourchette est tombée. 

je la ramasserai. 

je ne sais pas y atteindre. 

pourquoi ne parlez-vous pas? 

vous prenez trop de peine. 

vous repandrez, vous versez 
trop plein. | 

Pierre , rincez ces verres 

J'y vais, messieurs. 

apportez le dessert. 

donnez -nous des assiettes 
propres. 

allons, messieurs, à la santé 
de nos maîtresses. 

soit, que dites vous de ce 

; sn? | 

il est un peu trop vert, ce 
me semble. | 

il a la sève excellente. 


je ne suis pas gourmét. 
il y paroît bien. 
je n’aime pas le vin de Rhin, 


quoi, vous sortez déjà de 
table ? | en 
nous y avons été plus d’une 
heure, 
15. 
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Wat doet ‘er dat aen? qu est-ce que cela fait? 


Ik heb eeni ds dite in de j'ai quelques affaires en ville, 
stad te 


IE seg niet bé al meer , je ne dis plusrien. : 

Laet ons God danken, als ’t rendons grâces à Dieu, il 
u belieft, vous plaît. 

és : eenen teug, en dan gaen encore un coup êt pu je 
LE my weg maeken, m'éclipse. 


JVagt, ik gaen met u uyt, attendez, je sors avec vous. 
It wensch u den goeden messieurs , je vous donne 
avond, heeren, le bon soir. 


ES Re a 


Vi1ERDE SAEMEN - SPRAEK. QuATRIÈME me l 


Tustchen eene moeder en ÆEntre une mère et ses deux 
haere twee dogters. Îilles. 7 a 
W/'aer zyt gy Josephina? où êtes-vous, Jo: ” i 
Ik ben hier, moeder, waf je suis ici, ma mer 
vous plaît-il2 À 


n'êtes-vous pas er 


a TK heb fee vebrs: n var. 
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Æoep de meyd, 

ÆTier kodmt zy, 

ÆHebt gy al water te koôken 
geset? 

Ja, méjouffrous , 

W y moeten koffi hebben, 
EL salaenstonds gereed syn, 
my, Josephina, 
fé t gy on:zen lieven heer 

gebéden ? 
Ja, moeder lief, 
Leës een Hkapittel van de 
navolsing van Christus, 
Lees duydelyker , 
Gy houd use stem te lang op, 
{Let Fapittel is wytgeleézen, 
moedef , 
Ah! zie daer Carolina, wat 
let u, myne dogter ? 
Ik heb eene zwaere hoofd- 
Dr moeder , 
en koffi zal u goed doen, 
IE hoëp het, moeder Kai. 
Josephina, zeg my uwe des 
var gts * FA 


‘appelez la servante. 


la voici qu’elle vient. 

avez-vous déjà mis de l’eau 
à bouillir ? 

oui, mademoiselle. : 

il nous faut du café. 

il sera d’abord prêt. 

suivez-moi, Josephine. 

avez-vous prié Dieu ? 


oui, ma chère mère. 
lisez un chapitre de l’imita- 
tion de Jésus-Christ, 
lisez plus distinctement. 
vous traînez trop la voix. 
le chapitre est achevé, ma 
mère. 
ah! voilà Caroline, qu’avez- 
vous, ma fille ? 
j'ai un furieux mal de tête, 
ma mère. 
le café vous fera du bien. 
je Le: , ma chère mèré. 
_recitez-moi un 
p peu vote lecon ‘d'hier. 
ai. de deux versets de 
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moeds, peu de courage; meer verstands, plus d'esptit; 
minder tyds, moins de tems. ee 

Genoeg, assez; se met ordinairement avec le génitif, 
comme : gelds genoeg, assez d'argent; moeds genoex, assez 
de courage; et non pas geld genoeg, moed génoeg, et il se 
met après lui. | 


DES PRÉPOSITIONS. 


Lä plupart des prépositions régissent l’accusatif, comme : 
dat is niet naer mynen zin, cela n’est pas à mon goût; 
den mensch is geschapen geweést naer het beéld Gods, 
homme a été créé à l’image de Dieu; de leugen stryd 
tégen de opperste waerheyd van God, le mensonge repugne 
à a vérité suprême de Dieu. | 


‘ DES CONJONCTIONS. 


Il y en a quelques-unes qui demandent le subjonctif, 
comme par exemple : *£ zy ky leéve of sterve, soit qu’il vive 
ou qu'il meurre; op dat y in staet blyve, afin qu’il de- 
meure en état; genomen dat ’& z00 zy, supposé qu’il soit 
aimsSle | L 

DES INTERJECTIONS. 


Il s’en trouve dans cette langue qui régissent le datif ou 
l’accusatif, comme : «ch my rampzaligen! ah malheureux 
que je suis! wee de geéne die de armen verstcoten ! malheur 
à ceux qui rébut:nt les pauvres! 


N° XXXXIV. CHAPITRE SIXIÈME. 


DE L'ORDRE OU DE L’'ARRANGEMENT 
| | DES MOTS. 


Tout discours est affrmatif ou négatif. C'est-à-dire que 
tout discours affirme ou nie quelque chose, comme : Pieter 
een is eerlyk man, Pierre est un honnète homme; Pieter 
is niet geleerd, Pierre m’est point savant. | 
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Du discours affirmatif. 


Dans un discours affirmatif où le verbe est au présent 
ou à l’imparfait de l'indicatif, il faut observer oet ordre : 
le nominatif du verbe soit nom, soit pronom, doit précé- 
der, le verbe se met après; le datif de la personne ou 
du pronom doit suivre A verbe; l’adverbe ou le cas du 
verbe ou son régime, ou bien les autres cas avec leur 
_préposition, se mettent à la fin, comme: dien man doet 
” édereen altyd plésier aen in alle gelégenthèden, cet homme 

fait toujours plaisir à chacun ne toutes les occasions; 
hy vertelde my die affairen eergisteren geduerende dry 
ueren, il me raconta cette affaire avant hier pendant trois 
heures. | 

On dit néanmoïns ik gaf het hem pour ik gaf hem dat, 
je le lui donnois. | | | 

Quand le nca et l’accusatif se renucontent dans une 
même phrase , tellement que le datif ést de la chose et 
l’accusatif de la personne, alors cet accusatif se met 
devant le datif de la chose, qui peut être joint immédia- 
tement après l’accusatif, ou bien après l’aÂverbe ,sils 
en trouve quelqu'un, comme : it geéf my geheel aen d 
studie over, je m’abandonne entièrement à l’étude. 


Si le datif et l’accusatif se trouvent ensemble dans 
une même phrase, et que l’un et l’autre soit personnel, 
il faut que l’uccusatif soit mis devant le datif, et que 
le datif suive immédiatement après, comme : geéf hem 
aen my over, abandonne-le à moi. 

Ces trois remarques doivent être observées dans tous les 
tems et dans tous les modes. 

Au prétérit parfait, plusque parfait et au futur de l’indicatif, 
le nominatif ou sujet du verbe doit toujours se mettre le pre- 
mier; le verbe auxiliaire le second; le datif, l’adverbe ou le cas. 
du verbe, ou bien un autre cas avec sa préposition, le troi- 
sième ; et enfin le participe ou Linfinitif du verbe canjugué 
doit se mettre à la fin du discours, comme : 4y Agéfé. 
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my zyne papieren doùr zynen vodrstaender laeten toekod— 
men, il m'a fait tenir ses papiers par son ‘avoué; :£ zal 
. uw van daeg het laken van myn kleed doûr mynen Eneo£t 
doen ter hand stellen, je vous ferai remettre aujourd'liui 
le drap de mon habit par mon valet. 

- Le cas avee la préposition peut aussi se mettre après- 
le participe ou l’infinitif du verbe conjugué, comme : 5k 
zal u de gevraegde boeken overzenden doôr mynen kozyn 
van Mechelen, je vous enverrai les livres demandés par 
mon cousin de Malines. - 

- Si quelqu’une des particules suivantes: wie, qui; die 
ou de geëne, celui, qui, al is het, schoon dat, hoewel, 
alhoewel, quoique; 200, indien, si, avec les conjonctions- 
dewyl, vermits dat, aengezien dat, nademael, vu que; 
z00 haest, 200 dra, aussitôt; als, sanneer , quand; se trouve 
au commencement d’une période, le verbe doit être mis: 
à la fin comme au subjonctif. 


Exemples.- 


, 


. Æls hy my daer over vermaende, ik antwodrdede hem, 
enz. , and il m’avertit de cela, je lui répondis, etc. ;, 
indien hy zynen zin doen wilt, hy is ‘er meester vun, s’il 
veut faire son goût, il en est le maître; den geénen die 
of die zynen vader het ontzag beneémt,. is niet weérd dat 
hy leéve, celui qui manque de respect à son père, n’est 
pas digne de vivre. | 
IL faut excepter wie quand il est interrogatif, comme 

wie brengt my dat? qui Apte cela? 
.. Le même ordre qui est établi pour le présent de l’indi- 
catif doit avoir Heu dans limpératif, et on n’a qu’à re- 
marquer que le nominatif du pronom personnel ne s’ex- 
prime jamais à la seconde personne, soit au singulier, 
soit au pluriel, comme : gae, va ou allez; spreét, parle- 
ou parlez; au singulier: gaet, allez; spreékt, parlez; au 

lunek ( | 

‘ J'ai spécifié le nominatif du pronom personnel parce 
qu'on fait souvent précéder un autre nom que l’on peut- 
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prendre pour le nominatif, comme : Martina of Martyntje 
geéf my bier? Martine donnez-moi de la bierre; zusterke 
laet my eens uwen .almanak zien, sœurette laisse-moi un 
u voir ton almanach; leve kinders leert wel uwe lessen, 
chers enfans, apprenez bien vos lecons. 


Du subjonctif. 


Le subjonctif suit l’ordre de l'indicatif avec- cette diffé 
rence que les verbes dans les tems simples se. mettent à 
la fin des phrases au présent et à l’imparfait, et que 
dans les tems composés Îe verbe auxïliaire se met aussi à 
la fin des phrases; comme:y meynt misschien dat ik 
myn woûrd onttrekke, il pense peut-être que je retire ma 
parole; Ly wilt dat ik alleen tot zynent kodme, il veut 
que je vienne seul chez lui; 2y zou swel begeért hebben 
dat ik myn testament tt zyn vodrdeel maekte, i] auroit 
bien voulu que je fisse mon testament en sa faveur; zow 
het mogelyk weézen, dat ik dat 200 gezeyt hadde, seroit- 
il possible , que j’eusse dit cela ainsi; kebé gy konnen geloo- 
ven, dat ik my van eenen onophoudelyken uyÿtval in myne 
zaeken gestreeld hadde, avez-vous pu croire, que je me 
fusse flatté d’un succès non-interrompu dans mes affaires. 


Du discours. négatif. 


: On doit observer dans le discours négatif le même ordre 
que dans le discours aflirmatif ou positif. 5 
._- Toute la difficulté n’est donc que dans la particule néga- 
tive dont je vais traiter. | à É 
La particule négative doit se mettre à la fin, au présenté 
et à l’imparfait, comme :ik vraeg u dat niet, je ne vous 
demande pas cela; ik riep u niet, je ne vous appellois pas. 
Mais si après le présent ou l’imparfait il suit un verbe à 
linfinitif sans ou avec la particule #e, le mot négatif se met 
immédiatement devant ces infinitifs, comme ::& ban hem 
niet overmeesteren, je ne puis pas le dompter ; ik meynde & 
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dat 200 haest niet te zegcen, je croÿoïs de ne pas vous dire 
cela si vite. … | 
. Si ün cas avec une préposition se trouve dans les tems 
susdits, ou dans les autres, dont je vais parler, la particule 
négative peut être mise quelquefois devant, comme : &k eét 
niet in den grooten spiegel, je ne mange pas au grand mi- 
roir ; && doen niet voôr u wat gy my daer vraegt, je ne fais 
pas pour vous ce que vous me demandez là ; i& was niet tot 
myne nigt 200 genésen als hy het meynde, je n’étois pas si 
porté pour ma cousine qu’il le croyoit; i£ woonde niet by 
on in dien tyd, je ne demeurois pas chez lui dans ce tems 
à. | 
‘ Âu parfait, plusque-parfait et futur, la particule néga- 
tive se met immédiatement avant le participe ou l’infiiitif 
du verbe conjugé, comme : - 

1° ZE heb mynen ‘broeder die in Londen woont, sedert 
veertien jaeren niet gezien, je n'ai pas vu mon frère qui 
demeure à Londres, depuis quatorze ans. 

29 Mynen gebuer heëft dat voér my niet willen doen, 

mon voisin n’a pas voulu faire cela pour moi. 

30 1k had sulks van hem niet verwagt, je ne m’étois 
pas attendu à cela de lui ou de sa part. 

4° ik zal zulk eene stoutheyd van mynen knegt niet ce- 
doogen, je ne souffrirai pas une telle insolence de mon valet, 

Henest de mème du conditionnel qui se trouve composé 
de zou , comme : i£ zou dat niet konnen leeren, je ne pour- 
rois pas apprendre cela ; Ay zou dat zonder my niet gedaen 
hebben, sans moi il x’auroit pas fait cela. | | 

Au présent et à l’imparfait du subjonctif, la particule 
négative niet se met immédiatement devant le verbe, le- 
quel se met à la fin, comme : i& heb alles vodrzien op dat 
hy my niet bedriege, j'ai tout prévu, afin qu'il ne me 
trompe pas ; indien hy my niet haetede, ik zou zyne ame” 
ter vryën, s'il ne me haïssoit pas, je ferois la cour à sa fille, 

Au parfait au plusque parfait et au futur , elle doit 
être mise immédiatement devant le participe, comme : y 


bekyft my niet, al hoewel ik dat niet gedaen hebbe, il ne 
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me gronde pas, quoique je n’aie pas fait eela; ik haette 
swel dat ik mynen voôrstaender niet gesprodken hadde, 
je. voudrois bien n’avoir pas parlé à mon avoué; meynt 
£gY, dat ik de cyfferkonst niet en leere? pensez - vous, 
que je n’apprenne point l'arithmétique ? 

Si la particule négative niet se rencontre avec un des 
adverbes suivants : veé/, beaucoup; £e veél, trop: weynig, 
peu; ,ée weynig, trop peu; 300 veél, autant; genoeg, assez ; 
wel, bien; meer, davantage; ou avec d’autres adverbes 
de quantité et de qualité, alors elle doit être mise immé- 
diatement devant ces adverbes, comme : it heb niet veél 
tyds, je n'ai pas beaucoup de tems; Ay heéft niet te veél 
Elaps, il n’a point trop de babil; Ay heéft niet weynig 
verstands, il n’a pas peu d'esprit; y is niet te weynig 
verstandig, il n’a pas trop peu de tête; Ay Aeéft niet 
zoo veél als men zegt, il n’a pas tant ou autant qu’on le 
dit; dien amptenaer heéft zig niet genoeg gered, cet 
employé ne s’est point assez mis en règle. un rs 

Mais quand genoeg est accompagné d’un substantif on 
ajoute ordinairement geen, comme : ik heb geen gelds 
genoeg, je n’ai pas assez d'argent; y heéft geenen tyd 
genoeg, il n’a pas assez de tems. 

Dans ce cas genoeg doit se mettre après le substantif 
et devant le verbe, comme : ik heb geen werk genoeg te 
doen, je n’ai pas assez d'ouvrage à faire; i& vind geene 
dingen genoeg Le zesgen, om, enz. , je ne trouve pas assez 
de chose, à dire, pour, etc... £ 


2 


Quand nog, encore; se trouve avec niet, pas; nog doit 
toujours être mis devant, comme : is Act noenmael nog 
niet gedaen? Île diner n'est-il pas encore fini? ik cb 
myn geld nog niet ontfangen , je n'ai pas encore 
reçu mon argent; wagt een weynigsken, wy hebben onze 
portie nog niet gevéten, attendez un petit moment, nous 
n'avons pas encore mangé notre portion; /aet ons wat 
wagten om te zeylen, de zee is nog niet gestild, attendons 
un peu pour faire voile, la mer n’est pas encore calme. 


s 
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Om a encore une autre signification fort usitée, comme : 
deu wind is om, le vent est changé ; Let jaer is om, l'année 
est finie ; de goude eeuw is om, le siècle d’or est passé, 


De la différence entre na et naer. 


INa signifie après, comme na het noenmael, après le dt- 
ner ; 24 de schoôl, après l’école; na den slegten tyd zal 
den goeden Eodmen, après le mauvais tems arrivera le bon. 

Naer signifie selon, à; comme : naer myn dunken, se- 
Yon moi, à mon idée ; naer het beéld Gods, à l'image de Dieu, 

On s’en sert aussi pour marquer le mouvement vers un 
lieu, comme : ky is vertrokken naer Spanjen, naer Roo- 
men, naer Rotterdam, enz., ijest parti pour l'Espagne, pour 
Rome, pour Rotterdam, etc. | 


De la préposition uyt. 


Uyt a trois différentes significations et marque 1° Hors, 
comme : gae uyt myne oogen, va hors dé mes yeux ; it za! 
u uyt myn huwys smyten, je vous jetterai hors de ma maison. 

2° Il signifie de, comme uyt alle mype magt, de tout 
mon pouvoir, de toute ma force ; wyt geheel myn hert, de 
tout mon cœur. 

30 Il dénote par, uyt liede tot God, par amour de Dieu ; 
uyt vriendschap, par amitié ; uyt rood, pér nécessité. On 
dit aussi, wyé wat oorzaek, pourquoi, pour quelle raison. 

Toutes ces prépositions se nomment séparables, parce: 
qu'elles s’emploient aussi sans faire partie d’un mot. 


D'une autre sorte de prépositions séparables 
dont on n'a aucune idée dans la langue 
française. | 


Tels sont celles qui sent jointes aux verlies dont elles 
font la première partie; ear au lieu qu'en français les 
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répositions restent toujours attachées à leurs verbes, en 
Haaid on les en sépare en les plaçant à la fin du sens, 
au présent et à l’imparfait de l'indicatif; et de mème à 
la deuxième personne de l'impératif, comme ces trois 
verbes, uytspreéken, indruktken, nazien, le font voir claire- 
ment. dans les exemples suivants: ‘© 

Gy spreékt dat woûrd niet wel uyt, vous ne prononcez 
pas bien ce mot-là ; y drukte’er eenen zégel in, il y im- 
prima un cachet ; zie de rékening na, examinez le compte. 

Lorsque linfinitif d’uu verbe demande la particule #e, 
eomme cela arrive très-souvent, ce mot £#e doit être mis 
entre la préposition et la suite du verbe, et entre deux 
traits d'union, comme : wÿéttespreéten, in-te-drukken, na 
fe-#1ert. — 

Il en est de même des verbes qui commencent par une au- 
tre préposition, comme omdrasyën, tourner; bybrengen, 
me om-te-draeyën, by-te-brengèn , enz. | 

ais si le présent et l’imparfait de l’indicatif sont précédés 
d’une conjonction, la préposition reste attachée à son verbe, 
comme dans tous les autres tems. Par exemple : indien 
gr dat word niet wel uysspreétf, enz., si vous ne pro- 
uoncez pas bien ce mnt-là, etc.; svanneer hy daer eenen 
ségel indrubte, lorsqu’ y imprima un cachet. 

Quant aux prépositions doùr, onder, voèr, enz. ;'il y & 
beaucoup de verbes auxquels elles restent toujours attachées: 
ce que l'usage seul peut apprendre. | 


REMARQUES 
Sur les prépositions inséparæbles. 


Les prépositions suivantes sont appelées inséparables, 
és qu’elles ne peuvent jamais être employées seules; 
es voici : be, ge, her, on, ont, ver, wan, qu'on trouve dans 
ces mots et à leur tète: bekeeren, convertir; geleyden, 
conduire ; herdoen, refaire ; onbeschaemd, effronté ; ontrae- 
den, déconseiller; verdraegen, souffrir; swunérouw, méfiance ; 
swanorder, désordre, etc... | 


ds: 


(a) 

Om a encore une autre signification fort usitée, comme : 

deu wind is om, le vent est changé ; het jaer is om, l’année 
est finie ; de goude eeuw is om, le siècle d’or est passé. 


De la différence entre na et naer. 


INa signifie après, comme na het noenmael, après le di- 
ner ; za de schoùl, après l’école; na den slegten tyd zal 
den goeden koômen, après le mauvais tems arrivera le bon. 

Naer siguifie selon, à; comme :'naer myn dunken, se- 
Yon moi, à mon idée ; naer het beéld Gods, à l'image de Dieu. 

On s’en sert aussi pour marquer le mouvement vers un 
lieu, comme : y is vertrokken naer Spanjen, naer Roo- 
men, naer Rotterdam, enz., est parti pour l'Espagne, pour 
Rome, pour Rotterdam, etc. 


De la préposition uyt. 


Uyt a trois différentes significations et marque 1° hors, 
comme : gae uyt myne oogen, va hors dè mes yeux ; ik zal 
uw uytmyn huwys smyten, je vous jetterai hors de ma maison. 

2° Il signifie de, comme wyt alle mype magt, de tout 
mon pouvoir , de toute ma force ; wyt geheel myn hert, de 
tout mon cœur. | 

30 Il dénote par, uyt liede tot God, par amour de Dieu ; 
uyt vriendschap, par amitié ; wyt nood, pér nécessité. On 
dit aussi, wy£ wat oorzaek, pourquoi, pour quelle raison. 

Toutes ces prépositions se nomment séparables, parce 
qu'elles s’emploient aussi sans faire partie d’un mot. 


D'une autre sorte de prépositions séparables 
dont on n'a aucune idée dans la langue 
française. | | 


Tels sont celles qui sont jointes aux verlies dont elles 
font la première partie; ear au lieu qu'en français les 


{ 235 ) | : 


répositions restent toujours attachées à leurs verbes, en 
una on les en sépare en les plaçant à la fin du sens, 
au présent et à l’imparfait de l'indicatif; et de mème à 
la deuxième personne de l'impératif, comme ces trois 
verbes, uytspreéken, indrukken, nazien, le font voir claire- 
ment. dans les exemples suivants: 

Gy spreék£t dat woûrd niet wel uyt, vous ne prononcez 
pas bien ce mot-là ; ky drulte’er eenen zégel in, il y im- 
prima un cachet ; zie de rékening na, examinez le compte. 

Lorsque linfinitif d’uu verbe demande la particule #e, 
eomme cela arrive très-souvent, ce mot #e doit être mis 
entre la préposition et la suite du verbe, et entre deux 
traits d'union, comme : wÿt-ée-spreéten, in-te-drukken, na- 
fe-s1en. D: 

IL en est de même des verbes qui commencent par une au 
tre préposition, comme omdraeyën, tourner; bybrengen, 
me om-te-draeyën, by-te-brengen, ens. 

ais si le présent et l’imparfait de l’indicatif sont précédés 
d’une conjonction, la préposition reste attachée à son verbe, 
comme dans tous les autres tems. Par exemple : indien 
gr dat wodrd niet wel uysspreékf, enz. , si vous ne pro- 
honcez pas bien ce mnt-là, etc.; svanneer y daer eenen 
ségel indrubte, lorsqu’it y imprima un cachet. 

Quant aux prépositions doûr, onder, voèr, enz. il y 
beaucoup de verbes auxquels elles restent toujours attachées; 
ee que l'usage seul peut apprendre. | 


REMARQUES 
Sur les prépositions inséparæbles. 


Les prépositions suivantes sont appelées inséparables, 
par qu’elles ne peuvent jamais être employées seules; 
es voici: be, ge, her, on, ont, ver, wan, qu on trouve dans 
ces mots et à leur tète: bekeeren, convertir; geleyden, 
conduire ; herdoen, refaire ; onbeschaemd , effronté ; ontrae- 
den, déconseiller; verdraegen, souffrir; wanérouw, méfiance ; 
wanorder, désordre, etc... | | 
L . dosss 
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La signification de ces prépositions inséparables varie 
beaucoup, et par conséquent on doit en acquérir l’exacte 
connoissance par l'usage. 


Néanmoins , 


Onendiraici quelque chose pour la facilité des commencçan:s : 


Ge, marque dans les participes passifs une action faite, 
comme : gewonnen, gagnés geleézen, lu; geraekt, touché. 


Her , signifie une réitération de que chose et vaut 
autant que la préposition re en français, comme : ker- 
neémen , reprendre, hervormen, reformer; kerleézen , relire. 

On, marque un défaut et une imperfection , et vaut pres- 
que autant que 7 en francais, comme : onbekwaem, inca-, 
.… pable; ongetrouw , infidèle; onbeschoft, incivil; onbeschey- 
den, indiscret; onbestendig, inconstant ; ontembaer , indomp- 
, table; il se joint ordinairement à un adjectif, participe 

ou adverbe, et fort rarement à un verbe. | 
_: Ont, a quelquefois la même signification, mais il n’est 
jamais joint aux adjectifs et toujours aux verbes. et aux 
participes. Le 

Ver , signifie aussi quelquefois une réitération de quelque 
chose, comme : vernaeyën, recoudre; ververven, reteindre ; 
_ mais outre cette signification, il y en a encore plusieurs 
autres qu’on ne sauroit déterminer, et qui s’apprennent 
. par l'usage, 

_ IVan, ne se trouve ordinairement composé que dans les 
mots suivants : | a 


H'angeloovig , infidèle. Wanschapentheyd, difformité. 


Wangunstig, envieux. Wanschikkelyk, confus, en dé- 
Wanhoûp , désespoir. sordre. 

W/anhodpen , désespérer. Wantrouwen , méfiance. 
Wanlust, dégoût. _. W'antrouwig , méfiant. 

H a:lustig , dégoûtée. | : Wanvoeglyk, indecent. 
W/anorder, desordre. W'anvoegl Iykheyd . indccence, 
anschapen, difforme. ® W'angebruyk, abus. 


W/angunst, envie. FPangeluxd, dissonnan&:. 


Ed 
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CHAPITRE SEPTIÈME. 
Ne XXXV. DES CONJONCTION. 


Là conjonction est un mot qui sert à joindre une phrase à 
une autre phrase, par exemple quand on dit : Ày Éyft en 
Ry lacht te gelyk, il gronde etilrit en même tems, le mot 
en lie la première phrase 4y Pyft aveo la seconde Zy laché te 
gelyk. LE | | 

- Il y a plusieurs conjonctions ; leur signification est fort 
différente : il y en a qu’on peut nommer copulatives, d'autres 
disjonctives, d’autres de condition, de contrariëté et de 
Cause: | _ 

Les copulatives sont celles qui joignent les mots et le 
sens du diseours, comme: en, et; ook, aussi; insgelyks, 
pareïllement ;' met, méde, avec ; als méde, aussi, ainsi que; 
hier toe, àceci; daer toe, à cela; daerenboven, outre cela; 
mitsgaders, ainsi que, re encore. . 

Les disjonctives sont celles qui joignent bien les mots, maïs 
qui distinguent les sens, comme : noch, ni; of, ou; doch, 

. pourtant; maer, maïs; het zy, soit; heë 2y dat hy spreékers 

"| of zwygen wille, svit qu'il veuille parler ou se taire. 
. Celles qui marquent quelque condition, sont les suivantes : 


Zoo, indien, : I alle dat us: 
Waer het zaetke, Made ou à * 


Remarque. Is het zaeke; si, se met toujours avec le présent, : 

le parfait et le futur du verbe, comme: is het zaeke dat 
gy wel studeért of gestudeérd hebt of zult studeëren, gy 
‘gult voortsangen doen in de weétenschappen, si vous étu- 
diez bien, ou si vous avez bien étudié, ou si vous ou quand 
vous étudierez bien, vous ferez des progrès dans les sciences. 
MW aer het saeke, se met avec l’imparfait ou le plusque 

. parfait, comme : waer het saeke dat wy met hem,gingen, of 
_swaeren gegaen , wy souden iet schoons met de foor # Brussel 

| | 1 Dooree 
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sien of gesien hebben, si nous allions avec lui, ou si nous 
étions allés âvec lui, nous verrions ou nous aurions vu quel- 
que chose-de beau à Bruxelles au tems de la foire. 

Les conjonctions adversaires. ou de contrariétés sont celles 
qui marquent dans ce qui suit, quelque chose de contraire 
à ce qui précède, comme : maer, mais; naer of, mais si; 
al is-het, of schoon; schoon dat, hoe wel, quoique, athoe- 
wel, quoique; echter, nogtans, cependant; evenwel, niet 
te min, néanmoins, intégendeel, daerentégen , au contraire, 
per contre. Cette dernière se peut prendre pour un adverbe.. 

Les conjonctions de cause sont celles qui donnent raison 
du discours précédant, comme : /Fant, car; vermits, aen- 
gezien dat, naerdien, dewyl, vu que, puisque; nademael, 
germerkt dat, puisque; om dieswille, daerom, onv dat, ter 
oorzaeke dat, pour cela , à cause de ; op dat, ten eynde dat, 
afin que; derhalven ; pourtant ; weshalven, c’est pourquoi; 
hierom, pour ceci; daerom, pour cela: an | 


Ne XXXVI. CHAPITRE HUITIÈME. 


_ DES. INTERJECTIONS. 


La 


L'interjection est un mot dent on se-sert pour exprimer 
quelque passion de l’ame ; il ÿ en a de plusieurs sortes : 

D’exclamation : 6! L | 

De:prière qu de flatterie-: ey ! ey lieve ! 

De souhait ::0ck ! och of, of dat ! 

D’admiration : hoe ! 

De ménace : wee !'weeu? | 

De douleur et de tristesse : eylaes ! !och! och arme! 
aeh ! ay my! | 

De mépris : f ! foey ! 6 schande!. 

De raillerie: jou ! jou ft | 

. De joie : ka ! hey ! hela ! pour appeller : em! Lola ho! 

pour faire faire silence : sus ! s#d! 

D’axme : swapen l: moord ? 
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Pour marquer le pleurer : ke! An! 
Le rire : ka! ha! ha! | | _— 
Pour marquer le danger : help ! help l'an secours ; brand! 
brand! au feu. | 


Ne XXXVI. SECONDE PARTIE. 
on DE EA SYNTAXE, 


La syntaxe est une partie de la grammaire qui enseigne 
l'accord, l’arrangement et la connexion que les mots di 
vent avoir ensemble pour former un discours parfait, et 

evnforme au bon usage de parler et d’écrire une langue. 
= Nous allons la traiter par ordre en suivant l’arrange- 
ment de chaque partie de la grammaire. 


CHAPITRE PREMIER. 
Des noms adjectifs et substantifs. 


r° L'adjectif is précède son. substantif doit s’accorder 
avec ce bstants exprimé ou sous-<entendu, en genre, en 
nornbre et en cas, comme : : 

Eenen goeden man, un bon homme; eere SEMÈES 1 
vrouw, uue méchante femme ; een lief kind, un aimable 
eufant. | 

Eenen vodrzigtigen, en sous-entendant mar , peyst veél 
en spreékt weynig, un ra prudent pense beaucoup 
et parle peu; de vreede ( sous-entendu menschen ) zyn van 
God verlaeten, les ( hommes ) féroces sont abandonnés de- 
Dieu. 

2° L'adjectif qui suit son substantif, et qui ne peut se 
prendre substantivement, est indéclinable, c’est-à-dire au 
neutre du singulier, quand même son sæbstantif antécédent 
seroit au pluriel ou d’urmautre genre, comme : ’£ is eenen 
mensch luf-weérdig in syne manier van peysen, c’est un 
homme louable dans sa manière de penser ; ’£ is eenen jong- 
man altyd veérdig om dienst te bewysxen, c’est un jeune 
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homme toujours prêt à rendre service; £y heéft dikiwils 
haere beurs vol van ducaeten, elle a souvent sa bourse 
pleine de ducats; zyne vrouw is somtyds haestig en onge- 
duldis , sa femme est quelquefois vive et impakiente ; myren 
oom en myne kozynen zyn ongèlukkig, mon onele et mes 
cousins sont malheureux ; myne nigten zyn wel geréseld 
in haere jee , mes cousines sont bien entendues ou 
bien en ordre dans leurs affaires.  “*: ; 

On dit : den nagt vorléden , la nuit passée ; zyn léven 
Zang, sa vie durant ; eene uer lang, une héure durant ; een 
pond zwuer, une livre pésant ; dry ellen lang, long de trois 
-aunes ; zes duymen breed, large de six pouces. 

3° L’adjectif qui n’a aucun rapport avec un substantif 
se met au genre neutre, comme : #eë is gemakkelyk alles 
te krygen met geld, il est facile d’avoir tout avec de l’argent, 
*& is niet moeyelyk wat svys te maeken aen zinneloose lieden , 
il n’est pas diffieile d’en faire accroire à des imbéciles ; 4e£ 
is schroomelyk om hooren, c’est horrible à entendre. | 

On dit : É 
Lodewyk den acht-tienden, Louis dix-huit, | 
: Josephus den tweeden, . Joseph second ou Joseph deux 
Pius den zévensten, . ‘Pie sept. ne 
Plhilippus den tweeden, Philippe deux, 

Wilhelmus of William den Guillaume premier. 

eersten , 

4° L'adjectif neutre.se prend quelquefois pour un nom 
substantif ou s'emploie substantivement, comme : 

Hit goed treéd met stappen van schild-pad , le bon ou le- 
bien va à pas de tortue; het fwued heéft vleugelen, le mau- 
vais ou le mal a des ailes; het myne is béter als het uwe, le 
mien vaut mieux que le tien; et zyne is verkogt, le sien 
est vendu; het geestelyk en het wéreldlyk, le spirituel et le 
temporel; het beste dat hy doen kont, is van naer huys 
swéder-te-keeren, le meilleur ou le mieux que vous pou- 
vez faire, c’est de retourner à la maison. 

. Hetitaliaensch leeren, apprendre l'italien ; Let vlaemsch 
. Eonnen, savoir le flamand ; Aes grieksch is moeyelyk, le grec 
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est difficile’, et labyn is goed om sweéten, il est bon de savoir 
le latin ; au lieu de dire : de italiaensche, de vlaemsche , de 
grieksche, de latynsckhe tael, enz., la langue italienne, fla- 
mande , etc. | _. 
On dit de même : op zyn italiaensch , à Vitalienne ; op 
._syn grieksch; à la grecque, etc. 
5° L’adjectif qui est pris substantivement, se met ainsi au 
re de eerzugtigen,. les ambitieux ; de godvurugtiven, 
es dévôts ; de godlvozen , les impies ; de anderen les autres, 
On met aussi au pluriel sommigen, quelques-uns, ettelyken, 
plusieurs ; et- ces deux adjectifs n’ont point de singulier. 
Le pronom relatif s’accorde avec le nom précédent en 
genre et en nombre, comme le nom adjectif avec son sub- 
Stantif ; mais le cas peut être différent, si le verbe suivant 
recoit un autre cas. : : 
Ainsi on dira: U Ce 
Den vogel din of den welken ik heb gevangen, V'oiseau 
que j'ai pris ; de ebster die of de welke ik heb erogt ; la pie 
que j'ai achetée; het huys dat of het welk ik heb bewoond, 
la maison que j’ai habitée ; de vrouwen die of de welke ik 
heb.ontmoet, les femmes que j’ai rencontrées ; den meester 
van wien of van den welken ik afhangende ben, lé maître 
dont ou de qui je dépends, die mévrouw aen wie of aen de- 
welke ck z00 veél schuldig ben, cette dame à’ qui ‘je dois 
tant; 2ef lot œen wat of aen het welk wy alle onderworpen 
syn, le sort auquel nous sommes tous assujettis. | 


CHAPITRE DEUXIÈME, 
Mo XXXVII. DE L'ARTICLE. 


Les noms substantifs s'expriment ordinairement par l’ar- 
ticle : comme eenen vader , un père ; eene moeder, une mère ; 
een kind, un enfant; den man, Yhomme ; de vrouw, la 
femme ; het kind, l’enfant. … 

Quand le substantif est accompagné d’un adjectif, qui 
doit précéder ordinairement , l’article doit toujours se mettre 
_ devant l'adjectif et le substaptif, comme : . 


( x42 } 
Par exemple. 


Eenen goeden jongen , un bon garçon ; et non goeden ee- 
nen jongen ; de geheele weék , toute la semaïne ; et non pas 
geheele de weék ; ou excepte pourtant a/le au pluriel; a/Ze 
de stéden, toutes les villes; a/le de boeken, tous les livres ; 

ui se met devant l’article ; on peut dire aussi ae steden , 
alle boeken , alle menschen, enz., sans l’article. 

Souvent les substantifs du pluriel ne demandent point. 
€’article comme de vrouwen zyn meestendeels niet opregt, 
Jes femmes ne sont le plus souvent pas sincères; minzaeme 
lieden gaen alles te boven, les gens aimablies surpassent 
tout ; Doosaerdige ( meuschen ) zyn z3eer te vreesen, les 
méchans sont fort à craindre. en 
_ On ne met poimt l’article quand on ne déterrnine pas la 
quantité d’une chose , comme : geéf my bier, donne-moi de 
la bierre ; kier is geld voùr u , il y a ici de l’argent pour vous; 
leen my boeken om te leézen, prète-moi des livres pour lire; 
was ‘er voilk in de warande ? y avoit-il du monde au parc ? 

Mais quand on marque la chose’ entière on doit néces- 
sairement s’en servir, comme : drink het bier wyt dat in ’f 
Si is, buvez la bierre qui est dans le verre ; neém al 
Let geld dat op de ge fa bgt,'tis het _. van uwe réle- 
ning, prenez tout l'argent qui est sur la table, c’est le 
montant de votre compte; vrienden, leent my. de boeken die 
et hebt om vlaemsch te leeren, mes amis, prètez-moi les 
ivres que vous avez, pour apprendre Île flamand. 

Quaud le substantif est précédé d’un adrerbe de quantité, 
il n’admet jamais d'article, comme : veéle kleederen , beau- 
coup d’habits; woorden geroeg, assez de mots; ul te veél 
praets, trop de babil; meer beloften als daeden, plus de 
promesses que dé faits. 

Les substantifs suivants s'écrivent souvent sans article : 
God, Dieu; swyn, du vin; bier, de la: bierte; swuéer, de 
l’eau; zout, du &el; rykdom, richesse; armoede, pauvreté; 
deugd, vertu. : 

Aussi les noms de métaux : goud, de l'or, zilver, de 
- l'argent; boper , du. cuivre; yzer, du fer; tin, de l’étain; 


à: 
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stael, de l’acier ; et tous les autres qui signifient une masse; 
mais on doit y mettre l’article au pluriel : 
: De goden, les dieux; de wateren, les eaux. 

Les noms des villes, pays et royaumes s'expriment aussi 
sans articles, comme : Duytsland is een schoon keyserryk, 
l’Allemagne est uu bel empire ; Gent is eene groote en 
schoone stud, Gand est une grande et belle ville. 

Les noms des mois et les noms propres s’écrivent aussi sans 
article, comme en français, par exemple : iz september 
toekoômende, en septembre à venir ou prochain ; Lodewyk 
is eenen kwaeden jongen, Louis est un méchant garçon ; Pie- 
fer is een versfandig man, Pierre est un homme d'esprit. 

Mais quand on met un adjectif devant un nom propre, 
an se sert. ordinairement de l’article, comme : Le sel 
spreékenden Civero, l’éloquent Cicéron ; de buysche Lu- 
cretia, la chaste Lucrèce. FE 


No XXXIX. Les six cas des noms substantifs. 


Les cas sont des variations différentes de terminaison, et 
ils ne sont propres qu'aux articles, noms, pronoms et 
Sn | 
La déclinaison est un changement de terminaison qui 
se fait par les cas; mais comme ce changement est peu 
considérable en flamand, on y supplée par les articles 
comme dans la langue française, NC 


Du nominatif. Premier cas. 


Les substantifs d’une même chose s'accordent en ess, 
comme : De stad Antwerpen, la ville d'Anvers. De rivier 
de Maes, la rivière de la Meuse. Keyzer Karel den Vyfden, 
l’empereur Charles-Quint. Den Romeynschen keyser Titus 
heéft sich aen zyn volk altyd gemeynzaem getoond, l’em- 
pereur Romain Titus s’est toujours montré affable à son 


FE 
: Mais il n’est pas nécessaire qu’ils conviennent en nombre 


_ 


_génitif, 
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eten genre, comme : de taerten, mynuerset, le jeu de cartes, 
mon amusement; de zoûnen, de hoùp huns vaders, les 


fils, l’espérance de leur père. 


: Du Génitif. Second cas. 


Lés substantifs d’une chose différente étant joints, l’un 

doit se mettre au génitif, comme : | 
Pieters huys, la maison de Pierre. | 

_ Pour savoir lequel des deux doit se mettre au génitif, 
il faut que la chose dont on parle soit au nominatif, comme : 
Gods-liefde, l'amour de Dieu; vous voyez que l'amour étant 
la chose dont on parle, est mis au nominatif et Diew au 
ui doit ordinairement précéder, en y ajoutant 


‘ uns: je dis ordinairement , parce qu'il arrive souvent qu’il 


/ 


doit suivre, et principalement quand il se trouve un article 
devant les substantifs, comme : de verwytingen des gemoeds, 
les réproches de la conscience; de deugden der goede chris- 
tenen, les vertus des bons chrétiens; den ‘voet- knegt van 
%* hof, le valet de pied de la cour; de schoonheyd - der 
Brusselsche jouffrouwen, la beauté des demoiselles de 
Bruxelles. Le à | 
L'usage permet pourtant de dire het vaders ged » les 
biens du père; Let moeders goed, les biens de la mère, 
etc. Néanmoins on trouve quelquefois deux substantifs 
joints ensemble au nominatif, comme : 
Eenen zak terwe, un sac de froment. . 
Eene kan bier, un pot de bierre. 
Eene mand turf,-un panier de tourbes. 
L'usage seul souffre ces expressions; car on devroit dire : 
eenen zak terwes , eene kan biers, eene mand turfs. . 


Première Règle. 


Quand deux substantifs sont mis ensemble, l’un doit 
être au génitif et les pronoms ou les adjectifs doivent s’accor- 
der en cas avec leurs substantifs; mais cette règle n’a pas 
toujours lieu; car on dit, par exemple : 


| (245 ) 
Myne vrouws zuster, la sœur de ma femme, pour my- 
nes vrouws zuster. Uw ’mans eer, l'honneur de votre mari, 
pour uws mans eer. In zyn broeders huys, dans la maison 
de son frère, pour in zyns broeders huys. 


: Deuxième Règle. 


Quand deux génitifs du même genre et du même nom- 
bre ou du genre masculin et neutre, s’entresuivent, il faut 
que l’un des génitifs soit exprimé par la préposition van 
den ou van het, comme dans ces exemples: | 

De vernuftigheyd van het volk des konings, l’industrie 
du PeuRée du roi, et non des volks des konings. De 
heydensche keyzers, den geessel van de christenen der eerste 
éyden, les empereurs payens, la terreur ou le fléau des 
chrétiens des premiers siècles, et non der christenen der 
eerste tyden. | 

Je dis deux génitifs du même nombre et genre, ou du 
_ genre masculin et neutre, à cause que si les articles sont 
différents , et n’ont point la même terminaison , il est quel- 
 ig permis de s’en servir, comme : de magt des grooten 

eers der turken, la puissance du grand seigneur des 
turcs. De scherpzinnigheyd des vernufts der lengenaeren, 
la subtilité du génie des menteurs. 


On se sert aussi du génitif dans les façons 
de parler ; suivantes : | 


Eenen teug biers, 
Æenen roomer swyns, 


Eenen dronk waters, . 


Eenen kool vuers, 
Veél goeds, 
FV'eynig gelds, 
Gelds genoeg, 
Goed finds, 

Goed mans, 


un coup de bierre. 
un-verre de vin. 

un coup d’eau. 

un charbon de feu. 
beaucoup de bien. 


: peu d'argent. 


assez Les 
qui aime les enfans. 


- qui aime les hemmes. . 


 Goed-peérds, . 


Myns bedunkens. Fe 


Goeds moeds, 
Blovts voets, 

Bloots hoofds, 

Luyd keéls, 

IE gaen myns wegs, 
Hy is slinks, 

Ecens ’s weëéks, 

Dry muael”s jaers, 
Twee mael”s dags, 
"S morgens, 

*S avonde, 

S nagts, 

. Spottender wy3e, 
Onvoôrziens, 
Onverhoeds, 

Om béters wille, 


Om des menschen wille,, 


Om zynent wille, 
Om haerent wille, 
Om mynent wille, 
Van hunnent wége, 
Van haerent wêége, 
Mynent. halve,,. 
Friendschaps halve, 
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. qui aime les chevaux. 


ce qui me semble. 


de bon courage. 


les pieds nus. 
Ja tête découverte. 
à gorge déployée. 
je vais mon chemin. 
il est gaucher, | 
une fois la semaine. 
trois fois l’an. 
deux fois le jour. 
du matin, 
du soir, 
de la nuit. 
Jour rire. 
l’improviste. 
sans ÿ penser. 
our un mieux. 
* cause des hommes. 
pour l’amour de lui.. 
pour l’amour d'elle. 
our l'amour de moi. 
ke leur part. 
de sa 
pour l’amour de moi. 
par amitié. 


DU DATIF. TROISIÈME CAS. 


On emploie le datif dans les manières de parler; 
suivantes : 


Deëzen jongman is synen vader geensins gelyk, ce jeuwme 
homme ne ressemble point du tout à son père; deézen Enegt 
heéft zynen'meester grooë ongelyk aengedaen, ce valet a. 
fait un grand tort à son maître. | | , 
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let liegen is de Linderen Le mensonge est Ie propre 


eygen, | - 
De valschheyd is de vrou- 


swen gemeynder ale de 
mannen, ‘ 

Hy heéft sig aen zyne fa- 
mile nog niet vertoond, 
Ten graeve gaew, ter helle 

vaeren, 
Ten vuere gedoemd, 
Hy heéft het my geseyt, 
It zal het hem géeven , 
Eene vrouw die my liefwas, 
WW cés my genadig, heere? 
D rest is de stad onttrok- 
Len geweést, 
Men moet God meer gehoor- 
zaemen dan de menschen, 
De wet van de natuer is alle 
menschen ingebodren, . 


des enfans. 

La fausseté est plus ordinaire 
aux femmes qu’aux hom- 
mes | 

Ïl ne s’est pas encore montré 
à sa famille. ue 

Descendre au tombeau, aux 
enfers. | | 

Condamaé au feu. : 

Il me l’a dit. 

Je le lui donnerai. 

Une femme qui m’étoit chère. 

Ayez pitié de moi, seigneur! 

Ce droitsa été ôté à la. ville. : 


fl faut plutôt obéir à Dieu : 
w'aux hommes. 

La Loi de la nature est innée 
à tous les hommes, 


DE L'ACCUSATIF. QUATRIÈME CAS. 


L’aecusatif se met ordinairement après les verbes transitifs 
{ tous les verbes actifs sont transitifs } comme : diën boet- 
binder bind wel de boeken, ce relieur relie bien les livres ;. 
die moeder sloeg ongenuediglyk haere dogter, cette mère 
battoit mpilo ablement sa fille ; Ly stiet my uyt de benéden- 
sael, il me poussa hors de la salle d’en bas, ou hors de la 
chambre basse ; zy bespottede hem, om dat hy üyt sloez kaë- 
Len Elap, elle se moquoit de lui parce qu’il disoit de fadai- 
ses; die juffrouw brandede myren brief vodr een wodrd ai- 
leen, cette demoiselle brûla ma lettre pour un seul mot; den 
meester wierp mynen boek weg 200 verre als hy vliegen wit 
de, le maître jeta mon livre aussi loin qu’il voulut voler; 
mynen gebuerman heéft gestodlen alle de appelen van on- 
zen grooten appel-boom, mon voisin à volé toutes les pommes. 
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de notre grand pommier ; zy moest my koômen spreëken, en 
ik en heb hem niet gezien, il devoit venir me parler, et je 
ne l’ai point vu ; vols my ,wy sullen de gantsche stad Gent 
doûr wandelen, suivez-moi, nous nous promenerons par toute 
Ja ville de Gand ; dat roept vraek, en den meester straft hun 
niet ? cela crie vengeance, ét le maître ne les punit ee ? 
hy bemint zynen vader, hy heéft al te lief zyne 

Ry verstaet sig zeer wel met zyne broeders en zusters , il 
aime son père, il rdolâtre sa mère, et il s'entend très-bieu 
avec ses frères et sœurs. | 


DU VOCATIF. CINQUIÈME CAS. 


Le vocatif est pour appeler quelqu’un et pour parler à 
elqu’un sans ou avec F interjection 6! LS 
*” O God! à Dieu ! 6 trouweloozen ! 6 infidèle! 6 Lelsch stuk! 
Ô trait infernal ! 6 schielyk ongeluk ! 6 malheur imprévu ! 
. gteweg, satan, satan, retire-toi ; foùm hier Pieter, en breng 
my dat, Pierre , viens ici et apporte-moi cela ; heere, gy zyt 
. alle myne hoôp ! seigneur, vous êtes toute mon espérance ! 
werkzaeme leerlingen, voordert in,uwe studièn, gyl. zult 
er de z0ete vrugten van plukien , disciples actifs, avancez- 
vous dans vos études , vous en cueillerez les doux fruits. 


DE L’ABLATIF. SIXIÈME CAS.  - 


L'usage de l’ablatif se peut remarquer dans les phrases 
suivantes : daer is eenen korten en straffen brief gekodômen 
van zynent wége, il est venu de sa part une lettre de bonne 
encre ; it heb eenen bock gekreëgen van mynen broeder, j'ai 
reçu un livre de mon frère ; mynen oom dreéf van zyn huys 
syne twee neéven, mon oncle chassa de sa maison ses deux 
neveux; die kinderen syn van hunne moey afhangkelyk, 
ces enfans dépendent de leur tante. . ; 


Remarques sur les articles concernant les dé- 
clinaisons et cas des noms. 


.. Première remarque. On a dit au n° 8 de cette grammaire 


r,en . 
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qu'un nom est au. génitif quand il est précédé d’un des. 
_ articles : van, van den, vun de, van het ou van ’t, des, 
der ,etc., de, du, dela; c’est-à-dire que van se met devant 
. les noms propres, soit masculins, soit feminins, comme : 
van God, de Dieu; van Maria, de Marie ; van Pieter, de 
Pierre ; van Agatha, d’'Agathe ; van Antwerpen; d'Anvers; 
van Europa, de l'Europe. | 

Van den, van de, van het of van ’t, se mettent ainsi 
devant les noms communs : au génétif singulier masculin, 
van den vader, du père ; singulier féminin , van de moeder, 
de la mère ; singulier neutre, van het kind of van ’t kind, 
de l'enfant : et au génitif pluriel on met van de pour les 
trois genres ; van de vaders, des pères ; van de moeders ; 
des mères ; van de kinderen, des enfans. 

Des, ne se met devant les noms communs et avec s à la 
fin des noms, qu’au génitif singulier masculin, éomme : des 
mans, de l’homme ; des hemels, du ciel ; et au génitif sin- 
gulier neutre, comme : des hoofds , de la tête ; des lands ; du 
pays. . _—. 

Der, ne se met devant les noms communs qu’au génitif 
singulier féminin et devant les mêmes au génitif pluriel 
. masculin , féminin et neutre ; comme, singulier der vrouw, 
-de la femme ; der stad , de la ville ; pluriel der mannen, des 
hommes ; der vrouwen, des femmes ; der landen, des pays, 
” On fait le même usage devant les noms, des articles aen 
aen den, aen de, aen heë of aen ’t, qui sont les signes du 
datif, que de ceux ci-dessus qui sont les signes du génitif. 

Deuxième remarque. Les articles van, van den, van de, 
van het of van ‘’t, qui sont des signes du génitif, quand ils 
sont entre deux noms dont l’un se rapporte à l’autre, com- 
me : het ryk van Salomon was, enz. , le règne de Salomon était, 
etc.; het huys van den borgermeester is, enz., la maïson du 
bourguemaître est, etc. ; sont les signes de l’ablatif dans les 
exemples précités et aussi dans ceux-ci : ë& heb dat verno- 
men van den broeder onxes vricnds, j'ai appris cela du 
frère de notre ami; ik heb een schoon geschenk gekreégen 
- van Pieter, j'ai recu un beau présent de Pierre; où Don 
voit que van. den broeder, du frère; et van Pieter, de 
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Pierre; étant les régimes indirects des verbes vernomen, 
appris ; et gekreégen , recu; sont à l’ablatif. 
_ Troisième remarque. Les noms communs à l’accusatif 
sont précédés des mêmes articles qu’au nominatif tant au : 
luriel qu'au singulier. | 

Nominatif. Den vader is goed , le père est bon; de moe 
der is kwaed, \a mère est mechante ; et kind is ainneloos, 
l'enfant est imbécile. : | 

 Accusatif. Zt ken den vager, de moeder en het kind, je 
connois le père, la mère et l’enfant. 

© Et les noms propres n’ont point d'article au nominatif et 
à l’accusatif. | 

 Nominatif. God is bermhertig, Dieu est miséricordieux ; 
Susanna is lief, Susanne est aimable. 

‘Accusatif, y mweten God gestadiglyk bidden om berm- 
hertigheyd te verwerven, nous devons prier Dieu sans cesse 
pour obtenir miséricorde ; ik heb deézen morgend Susanna 
ontmoet, j ai rencontré Susanne ce matin. 

Quatrième remarque. I ÿ a encore des noms qui ne pren- 
nènt point d’article au nominatif et à l’accusatif, savoir : 
les noms partitifs, c’est-à-dire ceux qui n’expriment les 
choses que dans le sens de parties, comme : 

Nominatif, *7' is brood en vleesch, c'est du pain et de la 
viaude. | 

 Accusatif. Breng my brood en vleesch, apporte-moi du 

ain et de la viande. | 

Au géuitif et à l’ablatif ils prennent van * dan brood, 
de pain; van brooden, de pains; et au datif ils prennent 
aen : aen brood, à du pain ; aen brooden , à des pains. 

Cinquième remarque. Les noms au vocatif s’expriment 
ordinairement sans article ou quelquefois par le nom pré- 
cédé de la lettre 4, comme :6 God en laet niet toe, enz., à 
Dieu ne permettez pas, etc. ; aerd , opent'uwe ooren, terre, 
prête l’oreille ; etc. 

No XXXX. Des noms adjectifs. 


Tous les comparatifs sont suivis de la conjonction as 
ou dan, que, avec un nominatif; a/s se met quand c'est 
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un adjectif au comparatif d'égalité, comme : myne dogter 
és zoo groot als mynen soûn, ma fille est aussi grande que 
mon fils; dan se met quand l’adjectif est au comparatif 
d’excès ou de défaut, comme : duer is niets vodrdeeliger 
dan de studie, il n’y a rien de plus utile que l'étude; daer 
is niets min vodrsigtig dan haestig werk, rien n’est moins 
prudent qu’un ouvrage précipité. | 

Tous les superlatifs demandent un génitif, comme : de 
es is den schroomelyktsten van de dry geesselen Gods, 
a peste est le plus horrible des trois fléaux de Dieu; de 
stad Gent is de grootste en de schovnste van alle stéden 
der Néderlanden, la ville de Gand est la plus grande et la 
:_ plus belle de toutes les villes des Pays-Bas. | 

On peut aussi se servir d’une préposition, comme : deéze 
grammatica of spraek-bkonst is niet het minste onder myne 
werken, cette grammaire n’est pas le moindre parmi mes 
ouvrages. | | de 
_ De même aussi les mots cardinaux et ordinaux veulent 
un géuitif, comme : i& heb eenen van uwe Eknegten ge- 
sproôken , j'ai parlé à un de vos valets; ik heë Hwee van 
myne peérden verkogt, j'ai vendu deux de mes chevaux; 
Pitrus is den eersten van zyne schoôl, Pierre est le pre- 
mier de son école; set boek-deel is dat? °t is het vierde 
van dit werk, quel tome est-ce? c'est le quatrième de cet 
ouvrage. 
© Gelyk, semblable, se met avec un génitif ou datif, 
<omme:wie is myns gelyk? qui est semblable à moi? 
iwie is hem gelyk? qui est semblable à lui? svelken koning 
is ooyt Salomon gelyk geweést, z00 aengaende de rykdommen 
als aengaend de wysheyd? quel roi fut jamais semblable à 
Salomon, tant pour :les richesses que pour la sagesse ? 

La plupart des autres adjectifs demandent un datif, et 
sont en rt grand nombre. | 
_ Les adjectifs de dimension régissent la mesure de la 
chose à l’accusatif, et se mettent ordinairement à la fin 
après la mesure, comme : de grootste tafel die wy hebben, 
is acht voeten lang, vier voeten breed, en eenen halven 


voet dik, la plus grande table que mous ayons, a huit pieds 
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de long, quatre de. large, et un demi-pied d'épaisseur. 

Les adjectifs begaefd, doué; et vergenoegd of te vrede|, 
content; ne s’employent jamais sans la préposition met, 
comme : mynheer D. is met groote hoedaenighéden begaefd, 
monsieur D. est doué de grandes qualités; mynen vader is 
vergenoegd of te vrede met zyn lot, mou père est content 
de son sort. | 

RyE£, riche, se met ordinairement avec la préposition 
aen ou in, comme : ryk aen of in juweelen, riche en pierre- 
ries ; ryk in huyzen en renten, riche en maisons et en rentes; 
quelquefois aussi sans préposition avec un accusatif, comme : 
mynen vader was twee en zeventig duyzend franken ryk, 
mon père étoit riche de soixante et douze mille francs. 

Oud, vieux; se met aussi sans préposition, comme : 
myne moeder , toen zy stierf, was négen en zestis jaeren oud, 
lorsque ma mère mourut, ‘elle étoit âgée de soixante neuf ans. 

Pot, plein; se met souvent sans préposition, comme : 
vol liefde, pe d'amour; een hert vol haet en nyd, un 
cœur plein de haine et d'envie; eenen geest vol bedrog, un 
esprit plein de fourbcrie; eene mand vol fruyt, un panier 
pleiñ de fruit. ot 
Mais on doit le mettre avec la préposition van quand 
le substantif qui le suit est accompagné de quelque pro- 
nom, comme : deézen man is vol van die liefde vuerig en 
zuyver, de welke eenen opregten minnaer eygen is, cet 
homme est plein de cet amour vif,et pur, qui est propre 
ou qui convient à un amant sincère; r17yn komptaor is 
vol van zyne papieren, mon bureau est plein de ses papiers. 

On s’en sert aussi quelquefois quoique le substantif soit 
sans pronom, comme : vo/ van ondeugd, plein de malice; 
vol van gratie, pleine de grâce; voi van liefide, plein 
d'amour. Mais cela doit se faire avec précaution. | 


CHAPITRE TROISIÈME. 
No XXXXI. DES PRONOMS. | 
Les pronoms doivent convenir en genre et en nombre, 


mais pas toujours en cas, comme on l’a montré ci-dessus 
par le pronom relatif. 


Ce 
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Dien ou den geënen ( pronom démonstratif) demande 
toujours après soi un pronom relatif, comme : dien is waer- 
lyk een eerlyk man, die trugt idereen het zyÿne te geéven, 
celui-là est vraiment un honnête homme qui tâche de donner 
à chacun le sien, ou ce qui lui vient, 


Hat est un pronom qui a beaucoup de significations, 
et qui marque quelquefois que, comme dans les interro- 


gations suivantes : wat vraegt gy ? que demandez-vous? waé 


will ay hebben? que voulez-vous avoir? wat zoekt gy? que 
cherchez-vous ? N- 

Wat, se met souvent pour welken et welke, quel, quelle, 
comme : wat man, wat vrouw will gy daer over aenspreé- 
ten? à quel homme , à quelle femme voulez-vous en parler ? 
au lieu de swelten man, welke vrouw. 


Fat, se met aussi pour oe veél, combien, comme : saf 
heéft dit laken gekost? combien ce en a-t-il coûté? wat 
. vraegt gy daer voûr? combien demandez-vous pour cela ? 
wat geld dat goud de once? combien cet or vaut-il l’once ? 

Wat, se met encore au lieu de koe zeer, que, comme : 
wat zyt gy sot van uwe kinderen 200 ben sent que 


vous êtes sot d’éléver ainsi vos enfans! wat zyt py ontsteld! 
comme vous êtes troublé! 


Mat marque aussi quelquefois 4oe, quoi, comme : wat! 
zyt gy niet beschaemd van u aldus te stooren tégen uwe 
dienstboden? quoi! n’ètes-vous pas honteuse de vous fâcher 
ainsi contre vos domestiques ? 

Item Aoe, comment; wat! 1s’t moegelyk! comment! est- 
il possible! : 

Le pronom wie, qui peut servir d'interrogation et de 
démonstration, comme : wie heëft die leugenen verteld? 
qui a dit ces mensonges ? wie geen doet, verdient niet 


van te leéven, qui ne fait aucun bien, ne mérite pas de 


vivre. | | 
Il faut bien observer l'usage de Lem, lui, qui est le 
datif et l’accusatif de ky, il; pris pour-un autre, et de 
sich ou zig, le datif et l’accusatif de y, pris pour la 
personne même. 
14. 
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Exemples. oo 


- 


Hy heëft hem duer méde veél gehinderd, veut dire : 
il lui a fait grand tort par là, ou à lui; et non pas à soi- 
même; mais, 4y heéft zig daer mede veél gehinderd, veut 
dire qu’il a fait grand tort par là, à soi-même; 2y Aeéft Lem 
deérlyk geslagen,, veut dire il l’a battu misérablement, 
ôu'il a battu lui, un autre; ky Aeéft 259 deérlyk geslagen, 
veut dire il 3 battu soi, il s’est battu lui-même, il à battu sa 
propre personne misérablement, Il faut donc se servir 
de z%r quand cela s’entend de lui-même, et de kem, quand 
on parle d’un autre; et on évite ainsi le sens douteux. 


Remarquez ici cette manière de parier dans ces pronoms, 
comme ; éot mynent, chez moi; $o£ onsent, chez nous; tot 
uswent, chez vous; tot synent, chez lui; tot hunnent, 
€hez eux; over mynent, vis-à-vis chez moi; over uswent, 
vis-à-vis chez vous; over zynent, vis-à-vis chez lui: 
om mynent wil, pour l'amour de moi; om uswent wil, pour 
Famour de vous; om zynent wil, pour l'amour de lui, 
om onzené wil, pour l’amour de nous. 


. On peut voir dans les exemples suivans, l’usage des 
pronoms, et de quelle manière on peut s’en servir. 


Mynen vader, mon père 
Uwen broeder, votre frère. 
Zynen oom, son oncle. 
Haeren knegt, son valet. 
Myne vrienden, mes amis. 
Uwe broeders, vos frères. 
Zyne vaders, ses pères. 


V'aer is uwen broeder en 


uwe zuster? 
MW aer zyn uwe neéven ? 
Myne broeders en myne 
susters zyn boven, 


ÎTaere knegten, ses valets. 
Myne moeder, ma mère, 
Uwe zuster, votre sœur. 
Zyne meyd, sa servante, 
Zyne vrouw, sa femme. 
Myne zusters, mes sœurs, 


où est votre frère et votre 
_sœur, 


£ | 
où sont vos neveux ? 


mes frères et mes sœurs sont 
- 1à haut. _ 
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Onzen vader, notre père. 
Uwen vader , votie père. 

Hunnen vader , leur père. 
Haeren vader , son père. 


Onze moeder, notre mère. 
Uwe moeder, votre mère. 
Hunne moeder, leur mère. 
{Taere moeder , sa mère. 


Den mynen, le mien. 
Den uwen , le vôtre. 


Den zynen ,.le sren. 


Helken knegt is dat? 
Weike meyd zaldit draegen? 


W'elken man? quel'homme ? 

Dien knegt, ce valet. 

Dat kind, cet enfant. 

Die kinderen, ces enfans. 

Die meyd, cette servante. 

Deëzen knegt, ce valet. 

Dit kind, cet enfant. 

Deëze meyd,, cette servante. 

De zyne, la sienne. 

De haere, la sienne. + 

De myne, les miens, les 
miennes. 


Onze broeders, nos frères. 
Urwe broeders, vos frères. 
Hunne broeders, leurs frères. 
Haere broeders, ses frères. 


Onze zusters, nos sœurs, 
Uwe zusters, vos sœurs. 
Hunne zusters, leurs sœurs, 
Hacre zusters, ses sœurs. 
De myne, la mienne. 

De uwe , la vôtre. | 

De zyne, lessiens; lessiennes. 
De haere, les siens, les 


siennes. 
quel valet est-ce ? 


quelle servante portera ceci ?. 


De hunne, les leurs. 
De haere , les leurs. 

Deézen of dien, celui-ci ou 
celui-là, 
Deëéze of die, celle-ci ou 

celle-là. 
Dit en dat, ceciet cela 
Den geëénen die, celui qui. 
Het géen, ce qui. 
Dien van, celui de. 
Die van, celle de. 
Waer van, vun dien, de 


De uwe, les tiens, lestiennes, , quoi, dont, de qui. 


les vôtres. 
De onze, les nôtres. 
. De uwe, les vôtres. 


Les mots suivans s'expriment én françois par en, y, 


 Waer op, ergens op, à 


| quoi. 


=” 


de, la, les, tels sont : *er, het, de zelve, het zelve, daer 
> Ù : 
over, ‘er over, der zelve, van het selve, ’er op, daer op, 
op denzelven , op de zelve, er om, op dien, op die, ergensop, 
er van, daer van, var den -selyen, van de relve, daer af, 


14. 
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’er of, daer uyt, uyt de selve, het, van dat, van dit, op 
dat, op zulks, den zelven, de zelve, het zelve, enz. 


Eenigen man, 

Ideren borger , 

Elle vrouw, 

Eenen zékeren koopman, 

Somrnige menschen , 

. Den eenen en den anderen, 

Een ander, | 

Zoodanige dogters , 

Zulk eene meyÿd, 

Athetbrood, het geheelbrood, 

Al de wereld, de geheele 
wereld, 

Alle de boeken, 

Alle de tafels, 


FVeéle mannen en vrouwen, 


Hoe ryk gy ook 2yt, 

Wie gy ook zyt, 

Den zelven man, 

INiet eenen, niemand, geenen 
man , 

Zoo eenen, | 

Zulk eenen knegt, 

Den man dien spreékt, 

De vrouw waer van ou var 


de welke ik spreék, 


Daer it aen ou aen de weike: 


‘ ak spreék, 

De mannen die spreéken, 
M'aer van wy spreéken, 
Maer aen wy spreéken, 
Datit ten, 


ne homme. 


chaque citoyen. 
chaque femme. 

un certain marchand. 
quelques hommes. 
lun et l’autre. 

_ unautre , autrui. 

de telles filles, 

unc telle servante. 
tout le pain. 

tout le monde. 


tous les livres. 
toutes les tables. 
plusieurs hommes et plu- 
sieurs femmes. 
quelque riche que vous soyez. 
. qui que vous soyez. 
le même homme. 
aucun, personne, nul, pas un, 


un tel. 


un tel valet. 


l’homme qui parle. 
‘la femme dont je parle. 


àqui je parle. * 


les hommes qui parlent. 
dont nous parlons. 

à qui nous parlons. . 
que je connois. 


| ( 257) 
NoXXXXII, CHAPITRE QUATRIÈME. 
DES VERBES. 


Tout verbe personnel, c’est-à-dire, qui se conjugue avec 
les pronoms personnels je, tu, il ou elle ; nous, vous, ils 
ou elles, demaude devant soi un nominatif de la mème per- 
sonne et du même nombre , comme : de luyheyd is het oor- 
kussen van den duyvel, la paresse est l’oreiller du démon ; 
alle menschen zyn besmet met de erf-zonde, tous les hom- 
mes sont souillés du péché originel. 

Deux ou plusieurs singuliers différens joints par la con- 
jonction en, veulent le verbe au pluriel, maïs de manière 
_ qu’il s’accorde avec la personne principale, comme : mynen 

Dr en ik zyn de voûrléde weék naer Antwerpen 
geweést, mon frère et moi fûmes la semaine passée à Anvers. 
On voit que dans cette phrase le verbe £yn s'accorde 
avec la pins personne ik, moi; qui est la plus noble; 
le second rang appartient à la seconde gy, vous ; et enfin 
le dernier à la troisième y, lui; et à tous les autres noms 
et pronoms. | 


Les trois personnes se mettent quelquefois devant et quel- 
quefois après les verbes, comme : #£ heb alles vertrouwd 
aen myne vriendinne, j'ai tout confié à mon amie ; gisteren 
gingen wy naer Méchelen , en de voôrléde weëk waeren wy 
gegaen naer Vilvodrden, nous füûmes hier à Malines, et 
nous étions allés la semaine passée à Vilvorde. 

Mais quand c’est une interrogation la personne se met 
ordinairement après le verbe, comme : heb ik u dat gezeyt? 
vous ai-je dit cela ? hcéft hky u dit gebodden? vous a-t-il 
commandé ceci ? is y tot aen de deur gekoômen om u 
uytgeley te doen? est-il venu jusqu’à la porte pour vous 
reconduire ? 2 ÈS 

Elle peut quelquefois aussi se mettre devant le verbe, 
eomme quand on dit : ik zou als schuldig vlugten ? je pren- 
drois la fuite comme coupable ? 5£ zow dat . doen vodr 
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ondankbaeren ? je ferois tout cela pour.des ingrats ? et c’est 
comme si je disois: pensez-vous que je prendrois la fuité; etc. ; 
pensez-vous que je ferois tout cela, etc. 


Le verbe auxiliaire zyn ou sweézen, être; demande le 
génitif, quand il se prend pour appartenir, comme : #y 
‘zyn des Heere, nous sommes au Seigneur ; wiens huys is 
dat? à quiest cette maïsun ? het is myns vaders, elle ap- 
partient à mon père. 


Tous les verbes actifs régissent l’accusatif qui se met 
après les verbes dans les tems simples, comme : de vaders 
beminnen hunne zodnen, les pères aiment leurs garcons ; 
wat de min aengaet, de dogters bedriegen altxd haere moe- 
ders, cn fait d’amour, les filles trompent toujours leurs mè- 
res; y en had geen geld voùr my, il n’avoit pas d'argent 
pie moi; dien meester deéd zyne schodl-jongens wel voor- 

eren, ce maître faisoit faire bien de progrès à ses écoliers. 


Mais dans les tems composés l’accusatif se met entre Ze 
verbe et son auxiliaire, comme : ik }eb geld ontfangen, 
j'ai reçu de Pargent; it had werk verwagt, *t is nu gekod- 


men, j'avais attendu de l’ouvrage, il est venu maintenant. 


Quand on parle d’une chose qui se rapporte à quelque 
por alors la personne se met ordinairement devant 
a chose au datif, comme : Petrus heéft my zynen brief 
getoond, Pierre m'a montré sa lettre; y belyd my zyne 
zwakheyd, il m'avoue son foible ; zy onénamen haer alle 
haere juweelen, is lui prirent tous ses bijoux. | 


Quaud il se trouve une chose ou une personne avec un 
verbe qui précède l’accusatif, ou qui en est comme la cause 
instrumentale, alors on met la chose ou la personne après 
le régime direct ou l’accusatif du verbe, comme : den hémel 

-yerhoort de gebéden van mynen vriend, le ciel exauce les 
prières de mon ami ; #ynen advocaet bevourdert myne zaek 
doôr eenenanderen, mon avocat avance mon affaire par le 
ministère d’un autre, dien man onderneémt alles vodr geld', 
cet homme entreprend tout pour de l'argent, | 
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. ‘On v’indique ici qu’en passant l’arrangement et l’ordre 
des mots, mais on en traitera plus amplement ci-après. 


_ Zig vergelyken, se comparer. 


Demande après soi l’accusatif avec la préposition by, : 
comme : het betaemt niet wel dat eenen leerling “ie by 
zynen meester vergelyke, il sied mal à un écoher de se 
comparer à son maître ; heé voegt niet dat den zoûn zig by 
synen vader vergelyke, il ne convient pas que le fils se 
compare à son père. ” 

Zig ontfermen, avoir pitié. | 

Demande l’accusatif avec la préposition over, comme : & 
ontferm my over u, j'aï pitié ou compassion de vous. 

. Quelquefois aussi le génitif sans préposition, comme : i£ 

ontferm my uwer, j'ai pitié de vous; Heere, ontfermt ü 

onzer, Seigneur, ayez pitié de nous. nn 

” Mais médelyden of médedoogen hebben, avoir compassion; 

prend après soi la préposition mef, comme : wy hebben mé- 

Cor of médedoogen met hun, nous avons compassion 
eux. 

Genégen zyn, être affectionné à, enclin à, porté à; etc. 

. Demande après soi l’accusatif avec #0£, ainsi que tous le 
adjectifs avec le verbe zyn, être, qui marquent quelque: 
inclination, penchant, etc., pour quelqu'un ou à quelque 
chose, comme : y sus tot hem zeer genégen, il lui étoit 
très-affectionné ; y is genégen tot ei ; il ést enclin à 
a débauche; »y is zeer genégen tot de studie , il est fort porté 
à l'étude. DES 

Devant les noms des villes où l’action a lieu, on doit tou- 
jours mettre la particule £e, comme : y studeért te Loven, 
il étudie à Louvain ; Ly is te Brussel , il est à Brnxelles, 4y 
Bert zyn ambagt te Parys, il apprend: son métier à Paris. 

Sur ce pied là, on doit mettre sur le dessus d’une lettre: 
te Parys, te Londen, t’ Antwerpen, te Brussel, enz., et now 
pas tot Parys, etc. | 

‘Quelquefois on met aussi la préposition binnen, comme : 
Ry heéft dat binnen Antwerpen .gezien, il a vu cela à 
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Anvers ; 5& ben naer Mechelen gegaen om mynen broeder 
- te zien, maer hy en was binnen de stad niet meer, je suis 
allé à Malines pour voir mon frère, mais il n’étoit plus en 
ville. | 
Mais les noms de Pays et de Royaumes demandent la 
préposition in, comme : :k& heb myne jeugt in Brabant door- 
gebragt, maer ik zou welwillen myne oude jaeren in Vrantk- 
ryE verslyten, j'ai passé ma jeunesse en Brabant, mais je 
voudrois bien finir mes vieux jours en France. 

Quand il se fait un mouvement vers la ville dont on parle, 
on doit se servir de la préposition naer, comme: y gaet 
naer Leyden, il va à Laide. | 

Mais on se sert de £e, quand on dit : y gaet te Leyden 
swoonen, il va demeurer à Leide ; sy gaen te Méchelen de 
ds geleerdheyd studeéren, nous sllons à Malines étudier 

a théologie. | 


Les noms de Pays et de Royaumes demandent la prépo- 
sition rzaer, comme : wy zullen saemen naer Spanjen gaen, 
. nous irons ensemble en Espagne; mynen vriend vertrekt 
morgen naer Engeland en van daer gaet hy naer Schotland, 
mon ami part demain pour l’Angleterre et de. là il va en 
Ecosse. . | _ 
… Enfin quand il se fait un mouvement de la ville, comme 
aussi d’un pays-ou royaume, on se sert de Ja préposition 
#an où uyé, comme : #y koômt van Antwerpen, il vient 
d'Anvers; 2y is uyt Brussel gebannen, il est banni de Bru- 
xelles; mynen gebuer is uyt Spanjen wédergekodmien met 
sene ryke erffenis, mon voisin est revenu d'Espagne avec 
une riche succession. | _ 
Vous avez ici les quatre questions de lieu pour en rendre 
la pratique plus facile. | | | 
emière. /V/aer is hy ? où est-il ? te Parys, à Paris ; te 
bed , au lit; #’huys, au logis, à la maison ; #7 de kerk, à 
l’église ; in den hof, au jardin ; ir Prankryk, en France; 
in Londen, à Londres. : 
Deuxième. f'aer gaet hy naer toe ? où va-t-il? naer 
‘huys, au logis ; naer *t pak-huys, au magasin; naer den 
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kelder , à la cave ; naer het land, à la campagne ; te bruy- 
Loft, aux nôces ; naer Madrid, à Madrid. | 
Troisième. Æf’aer kodmt hy van daen ? d’où vient-il ? 
van de schoôl, de l’école ; van den hof, du jardin ; van ’t 
sermoon, du sermon ; van ’{ land, de la campagne; uyt 
Weenen, de Vienne; van Londen, de Londres; wyt de 
herberg , du caburet ; uy£ oost-jndien, des indes-orientales. 
Quatrième. Waer is hy dodrgegaen ? par où a-t-il passé ? 
den hof doùr , par le jardin ; doûr Poûlen, par la Pologne ; 
door Aolland, par la Hollande; doùr de kerk heén, par 
l’église ; doùr Aalle, Braine-le-comte, en doûr Bergen in. 
Aenegouw, par Hulle, Braine-le-comte et par Mons en 
Hainaut. | 
Le tems quand la chose se fait veut devant soi la particule 
ten, comme : {en dry ueren zal ’t geld gereed zyn, à trois 
heures l’argent sera prêt ; swy zullen van daeg ten middag 
precies eéten, nous mangerons aujourd’hui Ê midi juste ; 
t’ avond zullen wy dansen, au soir nous danserons ; pour £e 
avond. | 
On dit pourtant : ’s morgens, ce matin, pour des mor- 
gens ; ’s middags, à midi, pour des middags;’s agtermid- 
dags, après-midi, pour des agter middags; ’s avonds, le 
soir, pour des avonds ; ’sswinters , en hiver, pour des winters. 
Le tems s'exprime quelquefois par la préposition binnen, 
comme : binnen korten tyd, dans peu ; binnen dry dagen, 
dans trois jours; binnen een jaar, dans un an; binnen de vier- 
en-iwintig ueren, dansles vingt-quatreheures; binnen ses en 
veertig dagen hebben wy paesschen, dans quarante-six 
jours nous avons les pâques. | | 
Quelquefois par over, comme : :£ zal over eene maend 
getrouwd zyn, je serai marié dans un mois ; i£ zal over eene 
week te rug kodmen, je serai de retour dans une semaine. 
Te ne se met point quand le substantif se trouve accom- 
pagné de quelque autre mot, comme : dien selyen dag, ce 
même jour ; den voûrléden’nagt, la nuit passée. 
Mais la durée du tèms se met à l’accusatif sans préposition,. 
comme : yne suster heéft by onsen gebuer dry nagten 
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vervolyens gewaekt, ma sœur a veïllé trois nuits de suite 
chez notre voisin. eo 

Quelquefois on y ajoute aussi le mot lang, comme : :£ 
heb vier jaeren lang op dit kasteel gewerkt, j'ai travaillé 
quatre ans dans ce château ; ik ben véertien jaeren lang op 
studie geweëst, j'ai été aux études pendant quatorze ans. 

On dit aussi : in eene maend, dans un mois ; in eene uer, 
dans une heure. 


_ Règles touchant les infinitifs des verbes. 


Quand deux verbes se rencontrent, le deuxième doit 
se mettre à l’infinitif, comme en françois. | 
It en mag niet spreéken, je ne puis pas parler; Ay 
begint vodrtgangen te doen , il commence à faire des progrès; 
niets konnen swygen is eene droevige zaek, ne savoir ricn 

‘taire est une triste chose; dent te volbrengen uwe plist, 
songez à faire votre devoir. : 


Nota. Quand de ou à se trouve joint à un infinitif, ik 
s'exprime ordinairement par la. particule £e en. flamand, 
comme : idereen moet' tragten wel te leëven, chacun doit 
tâcher de bien vivre. | 

Quand l’infinitif suit après le prétérit parfait ou plusque- 
parfait, ceux-ci se changent en. infinitifs, comme : it Aeb 
hem hooren spreèken, je l'ai entendu parler, «: non pas, 
it heb hem gehoord spreéken ; de mème, ik heb hem zien 
sterven, je l'ai vu môurir, et non pas, gezien sterven ; 
ik had hem soeken te helpen, j'avois tâché de Paider, et 
non pas, gezogt te helpen. 


Règles touchant les gérondifs. 


. H n’y a point de gérondifs dans la langue flamande. 
en le remplace par van te ou om te, et le verlie à l’infinitif, 
comme : hy begit heel wel de weétenschap van te rékenen, il 
possède fort bien la science de calculer; aptè. possidet. 
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scientiam computandu ; ik kodm om u te swaerschouien 
dat, enz. , je viens pour vous avertir que, etc. , venio ad 
te monendum ut, etc. | 

Ceci doit s'entendre des gérondifs qui finissent dans la 
langue latine en di et en dumr, comme ceux des deux 
exemples ci-dessus , car pour le gérondif qui finit en 
latin en do, ïl se rend en flamand par le participe 
présent du verbe, précédé de al, comme : al speélende, 
en jouant, /xdendo ;. al drinkende, en buvant, bibendo ; al 
biddende, en priant, orando ; al studeérende men verheft 
zio tot de eer-ampten, en étudiant on s'élève aux dignités, 
studendo ad dignitutes provehitur. 

. On le rend encore par l’infinitif du verbe avec met te, 
 ecmme : ménige vrouwen brengen den tyd doùr met te lacher 
en te babbelen, plusieurs femmes passent le tems en riant 
et bavardant, multæ feminæ tempus consumunt ridendo et 
ensulsé garriendo. 


Règles touchant les participes. 


Les participes gouvernent le cas de leur verbe, comme : 
ziende eenen grooten jongen die een klyn kind sloeg, ik 
seyde tot hem, enz. , voyant un grand jeune homme qui 
- frappoit un petit enfant, je lui dis, etc. ; boos wordende 
op mynen gebuer, ik dreés hem met den stok, me fâchant 
contre mon voisin, je le ménaçai avec le bâton; eene- 
schoone en lieve vrouw gesien hebbentle, hy wierd ’er op 
verliefd, ayant vu une jolie et aimable femme, il en devint 
amoureux. | nn 

No. XXXXIIL. CHAPITRE CINQUIÈME. 

DES ADVERBES , PRÉPOSITIONS, CONJONCTIONS- 

ET INTERJECTIONS. 

CS Des Adverbes.. 

Les adverbes de quantité, commie : seé/, beaucoup; 
weynig, peu; meer, plus; mirder, moins; se mettent avec 
le génitif, comme-wé7 goeds., beaucoup: de bien; geynis: 
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moeds, peu de courage; meer verstands, plus d’esptit ; 
minder tyds, moins de tems. Hi. 

Genoeg, assez; se met ordinairement avec le génitif, 
comme : gelds genoeg, assez d'argent; moeds genoeg, assez 
de courage; et non pas geld genoeg, moed genoeg, et il se 
met après lui. | 


DES PRÉPOSITIONS. 


La plupart des prépositions régissent l’accusatif, comme : 
dat is niet naer mynen zin, cela n’est pas à mon goût; 
den mensch is geschapen geweést naer het beéld Gods, 
l’homme a été créé à l’image de Dieu; de Zeugen stryd 
tégen de opperste waerheyd van God, le mensonge repugne 
A vérité suprême de Dieu. | | 

* DES CONJONCTIONS. 

Îl y en a quelques-unes qui demandent le subjonctif, 
comme par exemple : ’£ zy hy leéve of sterve, soit qu’il vive 
ou qu'il meurre; op dat ky in staet blyve, afin qu’il de- 
meure en état; genomen dat ’t z00 zy, supposé qu’il soit 
ainsi. 


DES INTERJECTIONS. 


Il s’en trouve dans cette langue qui régissent le datif ou 
Paccusatif, comme : «ch my rampzaligen! ah malheureux 

e je suis! swee de geéne die de armen verstcoten ! malheur 
pes qui rébut:nt les pauvres! 


N° XXXXIV. CHAPITRE SIXIÈME. 


DE L'ORDRE OU DE L’ARRANGEMENT 
| | DES MOTS. 


Tout discours est affrmatif ou négatif. C'est-à-dire que 
tout discours affirme ou nie quelque chose, comme : Pieter 
een is eerlyk man, Pierre est un honnète homme; Pieéer 
is niet geleerd, Pierre m'est point savant. 
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Du discours affirmatif. 


Dans un discours affirmatif où le verbe est au présent 
ou à l’imparfait de l'indicatif, il faut observer cet ordre : 
le nominatif du verbe soit nom, soit pronom, doit précé- 
der, le verbe se met après; le datif de la personne ou 
du pronom doit suivre le verbe; l’adverbe ou le cas du 
verbe ou son régime, ou bien les autres cas avec leur 
préposition, se mettent à la fin, comme : dien man doet 
 idereen altyd plésier aen in alle sp eieS, cet homme 

fait toujours plaisir à chacun dans toutes les occasions; 
hy vertelde my die affairen eergisteren geduerende dry 
ueren, il me raconta cette affaire avant hier pendant trois 
heures. DRE 

On dit néanmoins it gaf het hem pour ik gaf hem dat, 
je le lui donnois. Le | | 

Quand le mn et l’accusatif se rencontent dans une 
même phrase , tellement que le datif ést de la chose et 
l’accusatif de la personne, alors cet accusatif se met 
devant le datif de la chose, qui peut être joint immédia- 
tement après l’accusatif, ou bien après l'adverbe , Si 7 
en trouve quelqu'un, comme : i& geéf my geheel aen 
stuiie over, je m’abandonne entièrement à l'étude. 

Si le datif et l’accusatif se trouvent ensemble dans 
une même phrase, et que l’un et l’autre soit personnel, 
il faut que l’uccusatif soit mis devant le datif, et que 
le datif suive immédiatement après, comme : geéf hem 
aen my over, abandonne-le à moi. 

Ces trois remarques doivent être observées dans tous les 
tems ect dans tous les modes. 

Au prétérit parfait, plusque parfait et au futur de l'indicatif, 
le nominatif ou sujet 7" verbe doit toujours se mettre le pre-. 
mier; le verbe auxiliaire le second; le datif, l’adverbe ou le cas. 
du verbe, ou bien un autre cas avec sa préposition, le troi- 
sième ; et enfin le participe ou Linfinitif du verbe conjugué 
doit se mettre à la fin du discours, comme : y Agéft. 
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my 2yne papieren doùr zynen vodrstaender laeten toekad- 
men, il m’a fait tenir ses papiers par son ‘avoué; :£ zal 
. uw van daeg het laken van myn kleed dodr mynen knect 
doen ter hand stellen, je vous ferai remettre aujourd’hui 
le drap de mon habit par mon valet. 

- Le cas avee la préposition peut aussi se mettre après- 
le participe ou l’infinitif du verbe conjugué, comme : 5£ 
zal u de gevraegde boeken overzenden doôr mynen kozyn 
van Mechelen, je vous enverrai les livres demandés par 
mon cousin de Malines. | 

- Si quelqu’une des particules suivantes: wie, qui; die: 
ou de geéne, celui, qui, a! is het, schoon dat, hoewel, 
alhoewel, quoique; 200, indien, si, avec les conjonctions- 
dewyl, vermits dat, aengezien dat, nademael, vu que; 
z00 haest, 200 dra, aussitôt; als, wanneer , quand ; se trouve 
au .commencement d’une période, le verbe doit être mis: 
à la fin comme au subjonctif. | 


| Exemples.- 


. Æls hy my daer over vermaende, ik antwodrdede hem, 
enz. , A à il m’avertit de cela, je lui répondis, etc. ;, 
indien hy zynen zin doen wilt, hy is *er meester van, s'il 
veut faire son goût, il en est le maître; den geénen die 
of die zynen vader het ontzag beneémt, is niet weérd dat 
hy leéve, celui qui manque de respect à son père, n’est 
pas digne de vivre. | 

_ IL faut excepter wie quand il est interrogatif, comme 
mie brengt my dat? qui m'apporte cela? 
.. Le même ordre qui est établi pour le présent de l’indi- 
catif doit avoir Heu dans Pimpératif, et on n’a qu’à re- 
marquer que le nominatif du pronom personnel ne s’ex- 
prime jamais à la seconde personne, soit au singulier, 
soit au pluriel, comme : gae, va ou allez; spreét, parle- 
ou pes au singulier : gaet, allez; spreékt, parlez; au 

uriek | 
ë J'ai spécifié le nominatif du pronom personnel parce 
qu'on fait souvent précéder un autre nom que l’on peut- 
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prendre pour le nominatif, comme : Martina of Marfynije 
geëf my bier? Martine donnez-moi de la bierre; zuaterke 
laet my eens uwen.almanak zien, sœurette laisse-moi un 
u voir ton almanach; Zeve kinders leert wel uwe lessen, 
chers enfans, apprenez bien vos lecons. 


Du subjonctif. 


Le subjonctif suit l’ordre de l'indicatif avec cette diffé 
rence que les verbes dans les tems simples se mettent à 
la fin des phrases au présent et à l’imparfait, et que 
dans les tems composés fe verbe auxïiliaire se met aussi à 
la fin des phrases; comme:y meynt misschien dat ik 
myn woûrd onttrekke, il pense peut-être que je retire ma 
parole; 2y wilt dat ik alleen tot zynent koôme, il veut 
que je vienne seul chez lui; 4y zou swel begeért hebben 
dat ik myn testament &ot zyn vodrdeel maekte, il auroit 
bien voulu que je fisse mon testament en sa faveur; zo4 
het mogelyk weézen, dat ik dat 200 gezeyt hadde, seroit- 
il possible , que j’eusse dit cela ainsi; kebé gy konnen geloo- 
ven, dat ik my van eenen onophoudelyken uytval in myne 
zaeken gestreeld hadde, avez-vous pu croire, que je me 
fusse flatté d’un succès. non-interrompu dans mes affaires. 


Du discours négatif. 


: On doit observer dans le discours négatif le mème ordre 
que dans le discours aflirmatif ou positif. 5 
__- Toute la difficulté n’est donc que dans la particule néga- 
tive dont je vais traiter. | " L 
La particule négative doit se mettre à la fin, au présent 
et à limparfait, comme :it vraeg u dat niet, je ne vous 
demande pas cela; it riep u niet, je ne vous appellois pas. 
Mais si après le présent ou l’imparfait il suit un verbe à 
l'infinitif sans ou avec la particule #, le mot négatif se met. 
immédiatement devant ces infinitifs, comme : :& ban hem 
niet overmeesteren, je ne puis pas le dompter ; it meynde 
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dat 200 haest niet te zeggen, je croYois de ne pas vous dire 
cela si vîte. L 
_ Si üu cas avec une préposition se trouve dans les tems 
susdits, ou dans les autres, dont je vais parler, la particule 
négative peut être mise quelquefois devant, comme : ck eés 
niet in den grooten spiegel, je ne mange pas au grand mi- 
roir ; && doen niet voôr u wat gy my daer vraegt, je ne fais 
pas pour vous ce que vous me demandez là ; ë£ was niet tot 
myne nigt z00 genégen als hky het meynde, je n’étois pas si 
porté pour ma cousine qu’il le croyoit; ik woonde niet by 
A in dien tyd, je ne demeurois pas chez lui dans ce tems 
à. | 
” Au parfait, plusque-parfait et futur, la particule néga- 
tive se met immédiatement avant le participe ou l’infinitif 
du verbe conjugé, comme : - 
1° Zt heb mynen broeder die in Londen woont, sedert 
veertien jaeren niet gezien, je n’ai pas vu mon frère qui 
demeure à Londres, À puis quatorze ans. 
20 Mynen gebuer heëft dat vobr my niet willen doen, 
mon voisin n’a pas” voulu faire cela pour moi. 
_ 30 14 had sulks van hem niet verwagt, je ne m’étois 
pas attendu à cela de lui ou de sa part. 
_ 49 ik zal zulk eene stoutheyd van mynen knegt niet ce- 
doogen, je ne souffrirai pas une telle insolence de mon valet. 
Henest de mème du conditionnel qui se trouve composé 
de zou , comme : ik zou dat niet konnen leeren, je ne pour- 
rois pas apprendre cela ; y zou dat zonder my niet gedaen 
hebben, sans moi il n’auroit pas fait cela. | 
Au présent et à l’imparfait du subjonctif, la particule 
négative niet se met immédiatement devant le verbe, le- 
quel se met à la fin, comnie : 5 heb alles vodrzien op dat 
hy -my niet bedriege, j'ai tout prévu, afin qu'il ne me 
trompe pas ; indien hy my niet haetede, ik zou zyne ae 
ter vryén, s’il ne me haïssoit pas, je ferois la cour à sa fille. 
Au parfait au plusque parfait et au futur, elle doit 
être mise immédiatement devant le participe, comme : y 


bekyft my niet, al hoewel ik dat niet gedaen hebbe, 1 ne 
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me gronde pas, quoique je n’aie pas fait eela; ik haette 
swel dat ik mynen vodrstaender niet gesprodken hadde, 
je voudrois bien n’avoir pas parlé à mon avoué; meynt 
£gY, dat ik de cyfferkonst niet en leere? pensez - vous, 
que je n’apprenne point l'arithmétique ? 


Si la particule négative niet se rencontre avec un des 
adverbes suivants : veéZ, beaucoup; fe veél, trop: weynig, 
peu; ,ée weynig, a peu; 300 veél, autant ; genoer, assez ; 
wel, bien; meer, davantage; ou avec d’autres adverbes 
de quantité et de qualité, alors elle doit être mise immé- 
diatement devant ces adverbes, comme : i& heb niet veél 
tyds, je n’ai pas beaucoup de tems; Æy heéft niet te veél 
Elaps, il n'a point trop de babil; y heéft niet weynig 
verstands, il n’a pas peu d'esprit; y is niet te weynig 
verstandig, il n’a pas trop peu de tête; ky Aheéft niet 
goo veél als men zegt, il n’a pas tant ou autant qu’on le 
dit; dien amptenaer heéft zig niet genoeg gered, cet 
employé ne s’est point assez mis en règle. PME 

Mais quand genoeg est accompagné d’un substantif on 
ajoute ordinairement geen, comme : it heb geen gelds 
genoeg, je n’ai pas assez d'argent; y heéft geenen tyd 
genoeg, il n’a pas assez de tems. | 

Dans ce cas genoeg doit se mettre après le substantif 
et devant le verbe, comme : i# heb geen werk genoeg te 
doen, je n’ai pas assez d'ouvrage à faire; &£ vind gvene 
dingen genoeg te zeggen, om, enz. , je ne trouve pas assez 
de chose, à dire, pour, etc. 3 


Quand nog, encore; se trouve avec niet, pas; nog doit 
toujours être mis devant, comme : is Act noenmael nog 
niet gedaen? Je diner n'est-il pas encore fini? ë£ cb 
myn geld nog niet ontfangen , je nai pas eucore 
recu mon argent; wagt een weynigsken, wy hebben onze 
portie nog niet getéten, attendez un petit moment, nous 
n'avons pas encore mangé notre portion; laeé ons swat 
wagten om te zeylen, de zee is nog niet gestild, attendous 
un peu pour faire voile, la mer n’est pas encore calme. 


s 


+ 
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Remarque sur le mot al. 
. Al, quandil signifie alhoewel, quoique, quand, quand 


même; veut que dans une phras personne soit mise 
après le verbe, comme : a/ moest ik vergaen van honger, 
quoique je devrois périr de faim; al waere hky mynen 
vader, enz., quand méme il seroit mon pere, etc... 

Dans le parfait, le plusque parfait ce utur, la per- 
sonne se met entre le verbe auxiliaire et le participe ou 
Fiufinitif du verbe conjugué, comme‘: al hcéft Adam 
gezondisd, en al waeren u'y alle verloiren dvor zynen 
val, wyÿ konnen evenwel doùr de verdiensten van Christus 
nog zalig worden, quoique Adam ait péché, et que par 
sa chüte nous fussions tous perdüs, nous pouvons néan- 
moins encore être sauvés par Jes mérites de Jésus-Christ. 


DE L'INTERROGATION. 


° Le même ordre s’observe dans l’interrogation affirmative 
eu négative, avee cette seule différence, que le nominatif 
se met après le verbe, comme : spréekt zy hem dikwile 
aen? lui parle-elle souvent? kan ky haer niet lyden? ne 
peut-il pas la souffrir? | 

On peut néanmoins quelquefois faire précéder le nomi- 
natif, pour donner plus de force au discours, comme : 
k zou myne fortuyn z00 onder de voeten werpen? je jeterois. 
ainsi ma fortune à mes pieds? gy zoud u laeten veragten 
van uwe kinderen? vous vous laisseriez mépriser de vos 
enfans? 

H en faut aussi excepter ces pronoms wie, qui, lequel; 
swelke, lequel, laquelle, qui se mettent toujours devant 
leur verbe, comme : wie heëft dien agter-klap uyigestrooyt? 
qui est-ce qui a repandu cette médisance? swelke dogter was. 
het? quelle fille était-ce? 

_ De même aussi quand ils sont au génitif : wiens zoûn: 
is hy? de qui est-il le fils? wiens schoenen zyn dat? à qui. 
sont ces souliers? wiens dogters zyn zy? de qui sont-elles 


les filles ? 
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Du mot wil et de quelques autres. 


Ce mot suit le génitif, comme : om myns vaders wil, pour 
l'amour de mon père; om uswent wil, pour l'amour de vous; 
om\best wil, pour le mieux. | . 

Observez aussi ces facons de parler au génitif. 


Barrevoets, à pied nu, 

Groot deels, pour la plupart. 

Eens deels, en partie. 

By tyds, à tems. 

Evcrs halven, | pour l'honneur. - 
‘ Pligtshalven, par devoir, par obligation. 

Dies aengaende touchant cela. 

JTy gaet zyns wegs, il va son chemin. 


L'usage permet aussi de dire : zes voet lang, long de 
six pieds, pour zes voeten lang ; tien duym breed, large 
de dix pouces, pour #en duymen breed ; iwee pond, deux 
livres, pour iwee ponden ; honderd duyzend man, cent. 
mille hommes, pour konderd duyzend mannen. 

On voit que dans ce cas le singulier du substantif est pris 
pour le pluriel. 

Remarquez encore ces mots, où er se rencontre à la fin, 
sans qu’on eu puisse donner aucune raison sinon qu'il mar- 
que un génitif, comme : 


Regter hand, main droite. 

Slinker hand, . main gauche. 
Zuyder-2ee, mer méridionale. 

Ter goeder uere, à la bonne heure. 

Ter onkosten gedoemd , condamné -aux dépens. 
Ter dood, .. à la mort. 

Ter dood verweézen, condamné à mort. 


Et quelque peu d’autres: | 
Zulks, pronom, cela, le ; se met également pour zu/ke 
dingen, telles choses, eomme : i£ keb nooyt de ser 
ehad om zulks te doen, je n’ai jamais eu la pensée de faite 
de telles choses; zu/k, adjectif, étant avec Particle eenen, 
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eene, een, un, une, estinvariable, et on dit : zu/beeren man, 
un tel homme; zut eene vrouw, une telle femme; zu/k 
een kind, un tel enfant. 


No XXXXV. LEERZAEME SAEMEN-SPRAEKEN. 
DIALOGUES INSTRUCTIFS, 


ÉERSTE SAEMEN- SPRAEK. DIALOGUE PREMIER. 


Om den goeden dag te 
wenschen, enz. 


IE wenschu den goeden dag, 
mynheer, | 

It ben uwen dienaer, 

Hoe vaert gy al? 

It vaer al wel, God dant, 

?T'is my zeer lief, ° 

JV aer gaet gy na toe? 

Ib gaen Ly mynheer P. 

Waer woont hy? 

In de Nieuw-straet, 

Wat doet hy? 

’T'is eenen koopman, 

It heb d'eer van hem te 
kennen, 

°T is een zeer eerlyk man, 

Doet hem myne gébiedenis, 
als’t u belieft, 

It zal het niet nalaeten, 

Gy zult my ser verpligten, 

Wat nieuws? 

IE heb niets gehoord, 

Hebt gy de gazet geleézen? 

Ja, daer is niet veélin, 


Wat zull gy na den middag 


doen? : 


Pour souhaiter le bon 
__ jour, etc. 


je vous souhaite le bon jour 
monsieur. 

je suis votre serviteur. 

comment vous portez-vous ? 

je me porte bien, Dieu merci. 

J'en suis bien aise. 

où allez-vous ? 

je vais chez monsieur P. 

où demeure-t-il ? 

dans la rue Neuve. 

que fait-il ? 

c’est un marchand. 

j'ai l'honneur de le connoître. 


c’est un très-honnête homme.- 

faites-lui mes compliments, 
s’il vous plait. 

je n’y manquerai Fee 

vous m'’obligerez beaucoup. 

quelle nouvelle ? 

je n’ai rien appris. 

avez-vous lu la gazette? 

oui, elle ne conticnt pas 
grand’chose. 

que ferez-vous après-midi ? 


It zal gaen wandelen, 
W/aer heén? 

Ik sal naer onzen hof gaen, 
°T'is zeer wel gedaen, 
V'ilt gy met my gaent 
IE zal geenen tyd hebben, 

* IE bemin uw geselschap zeer, 


- Gy doet my te veél eer aen, 


Vergeëf het my, 

Wat weëér is het? 

°T'is rédelyk schoon wuér, 

Hoe is den wind? 

It weët het niet, 

°T beginé te régenen, 

Het haegelt geloef 1k, 

°T'is eene buy, | 

Het gaet over, 

Het is koud, ; 

IF beëf van koude, 

Wy zyn nog in den winter, 

’T'vriest alle nagten, 

Gaet gy alree weg? 

Ik heb u gezeyt waer ik gaen 

. moeb, : | 

Ik wil u niet opkouden , 

Hebt gy snuyf-toebak , 

Ik geloof van ja, | 

Gy hebt daer eene schoone 
snuyf-doos , 

Zy is tot uwen dienst, 

Gy zyt te milddaedis, 

Wat dunké nu van deézen 
snuyf-toebak ? 

Hy heéftte veél reuk , 

Ik heb op regten Seviliaen- 


schen, 
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j'irai me promener. 
en quel endroit, 
j'irai à notre jardin. 
c’est fort bien fait. 


voulez-vous aller avec moi? 


je n'aurai pas le tems. 

j'aime beaucoup votre com- 
aguie. 

ou me faites trop d'hon- 

neur. 
pardonnez-moi. 
uel tems fait-1? 

il fait assez beau. 

où est le vent? 

Je ne sais. 


__1l commence à pleuvoir, 


je crois qu’il grêle. 

c'est une bourrasque. 

cela se passe. 

il fait froid, 

je tremble de froid. 

nous sommes encore en hiver. 
il gèle toutes les nuits. 

vous en allez-vous déjà ? 


‘je vous ai dis où je dois aller. 


je ne veux pas vous retenir. 

avez-vous du tabacen poudre? 

je crois que oui. , 

vous avez là une jolie taba- 
tière. 


” elle est à votre service. 


vous êtes trop libéral. 

que vous semble-t-il de ce 
tabac-à? 

il a trop d’odeur. 

j'ai du véritable Séville. 
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Laet my dien eens proeven, 
als’tu beliefs, | 
Deéren is heel lekker, : 


Wilt gy ‘er meer van heb-: 


ben, 
Neen, : k heb °er genoeg van, 
IE gaen heén, vaer wel, 
1 ot wécerziens ; 


que je le goûte, s il ‘vous 
plait. 

celui-ci est excellent. 

en souhaitez - vous ss avan- 
tage ? 

non , j en ai assez. 

je en väis, adieu. 

À revoir. 


TWEFDE SAEMEN-SPRAEK. 


Tusschen mynheer S. en 
eenen vremdeling. 


M yst my het huys. van 


mynheer S., als’tu be- 


dieft? 
Ziet hy die stoep svel? 


Zeer web, 

°T'is het uys de naest, 

It bedank u, 

’T'is geene dank- zegoing 
weerd, 

Is mynheer St ’huys ? 

Hy is z00 éven uytgegaen, 

JV'aer is hy gegaen | Ac | 

{fier Ly, 

Zal hy haest spéderkoômen (a 

1 geloof van ja, 

IE zal naer hem dan wagten, 

£ ilt 124 niet zitten ? 


IE ben hier zeer wel, 
Treéd in de vodrkamer, 


Is dat mynheer S niet? 


’T'is hy-zelf, : 


DIALOGUE SEEOND. 


Entre monsieur S. et un 
étranger. 


-montrez-moi., s’il vous plait, 


la maison de monsieur S. ? 


voyez-vous bien ce perrou- 


là? 
très-bien. 
© ’est la maison à côté. 
Je vous remercie. 
cela ne vaut pas un remercie- 
ment. 
Monsieur S. est-il au logis ? 
il vient de sortir. ë 
où est-il allé ? à 
ici près. 
reviendra-t-il bientôt ? 
je crois que oui. : 
je l’attendrai done. 
ne voulez-vous pas vous as- 
‘ seoir. : 
je suis fort bien ici. 
entrez dans l’antichambre, 
n'est-ce pas là monsieur S, 
c’est lui-même. 


» 
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PER: ik swensch uw den 

. goeden dag, 

ie vaert py al? 

Zeer wel, God bof, 

Ib heb eene gebiedents aen u, 

Van wiens wégen? - 

V'an eenen uwer vrienden te 
Londen, 

Hoe heet hy ? 

Hy heet mynheer B, 

Vaert hy nog wel? ; 

Deézen brief zal’t u zeggen, 

_W/anneer zyt gy hier aençe- 
land? 

Gisteren avond, 

JV'anneer z2ytey wyt Londen 
getrokken ? 

Vodrleden vrydag, 

Gy zyt spoedig RÉ 
men, 

In tweemael 24 ueren, 

Hebt y REETATE onraed ge- 
had”? 


Neen, God zy gelodft, 
Hat kodmt £gy hier doen ? 
It tom het land bezien , 


Wat zegt gy van Holland? 


Het behaegt my volkoment- 
lykwel, 

JV at zegt sy van onze Hol- 
landsche jouffrouwen ? 

IF heb'’er nog geene andere 

” als schoone gezien, 

Daer zyn ‘er die veél ver- 


” stand hebben, 


monsienr, je vous souhaite le 
bon jour. 

comment veus portez-vous. 

fort bien, Dieu merci. 

j'ai des complimens à vous 
faire. 

de quelle part ? | 

d un de vos amis de Londres. 


comment s’appelle-t-il ? 
il s’appelle monsieur B. 

se porte-t-il encore bien ? 
cette lettre vous le dira. 


quand ‘êtes-vous arrivé ici. . 


hier au soir. 
uand êtes - vous parti de 
Londres ? 

vendredi passé. : 


vous-êtes venu bien vîte, 


en deux fois 24 heures. 

n'avez-vous pas eu de mau- 
vaises rencontres ? 

non, Dieu merci. 

que venez-vous faire ici ? 

je viens voir le pays. 

que dites-vous de la Hollan- 


elle me plait parfaitement 
ien. 

que dites-vous de nos demoi- 
selles hollandoises ? 

je n’en ai encore vu que de 
belles. 

il y en a qui ont RER 
d'esprit. + 
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It twyffel daer niet aen, 


Zult gy hier eenigen tydbly- 


_ven ? | « 
It zal ‘er de weék doùrbre 
gen; . 
WW aer zult gy daer na gaen? 
Naer den Haeg, en van daer 
 nuer Amsteldam, 
Ie zal u tot aen den Haeg 
uytgeley doen, : 
Gy zult my veél eer aendoen, 


De eer sal aen my blyven, 

°T'is vermaekelyk met gezel- 
schap te reyzen, 

WVaer hebt y verléden nagt 
geslaepen ? 

In eene herberg, 

JV'at hangt ‘er uyt? 

Den konings William , 

Men is ‘er vry wel, 

Den weérd is heel gedienstis, 

Hebt gy geld van noode? 

Gy weët wat uwen vriend u 
schryft, 

Ik heb order van ü 
beschitken, 

Ik sal twee honderd ducaeten 
van doen hebben, | 
Gy zult-ze aenstonds hebben, 

Dat zal wel zyn, 

Hebt gy ontbeëten ? 

IE ontbyt nooyt, 

Wilt gy my d’eer aendoen 
van met my het noenmael 
te neémen ? 

Ik durf die vryheyd niet gé- 
bruyken, o æ © 


geld £e 


je n’en doute pas. 


resterez - vous 
ici ? 
j'y passerai la semaine. 


quelque tems 


où irez-vous après ? 

à La Haye, et delà à Am- 
stetdam. 

je vous conduirai jusqu’à La 
Haye. | 

vous me ferez ® beaucoup 
d'honneur. 

l'honneur m’en demeurera. 

c'est agréable de voyager en 
compagnie. 

où avez-vous dormi la nuit 
passée ? . 

dans une auberge. 

à quelle enseigne ? 

au roi Guillaume. 

on y est assez bien. 

l'hôte est fort serviable. 

avez-vous besoin d’argent? 

vous savez ce que-votre ami 
vous écrit. 

j'ai ordre de vous en fournir. 


j'aurai besoin de deux cents 
ducats. 

vous les aurez sur-le-champ. 

cela sera bien. 

avez-vous déjeûné ? 

je ne déjeûne jamais. 

voulez-vous me faire l’hon- 
neur de dîner avec moi? 


je Lu prendre cette liberté. 
ù 
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JT'eyger my die gunst niet, 

Gy els . bee her ÿ 

Ik sal u opwagten als ’t w 
belieft, | 

IE mag my dan daer van niet 
onthouden , 

?T is maer op de portie dat 
ik u noodige, 

 ?T'zou my leet zyn dat gy 
vodr my onkosten maelte, 

Xwelt daer uwen geest niet 
méde, als ’t u belieft, 

Zeer wel, . 

W'y zullen den namiddag 

| . malkander doûr bren- 
gen, | 

It neëm dan geen afscheyd, 

Tot flus, 


DERDE SAEMEN-SPRAEK. 


Voér het noenmael. 


MWanneer zullen wy het mid- 
ni; osé neémen ? 

Op den oogenblik, 

?T'is al by twee ueren, 


Dat swist ik niet, | 
Laet ons aen tafel gaen, 
Geéft die heeren om te was- 
schen, | 
W/aer is den hand-doek? 
Hier ishy, 
INeémt uwe plaets , | 


ne me refusez pas cette grâce. 

vous me rendez confus. 

je vous attendrai, s’il vous 
plaît. | 

je ne sauroïis donc m’en dé- 
fendre. 

ce n'est qu'à la fortune du 
pot que je vous invite. 

je serois fâché que vous 
fissiez des frais pour moi, 

ayez l'esprit en repos là- 
dessus, s’il vous plait. 

fort bien. 

nous passerons l’après-diner 
ensemble, , 


c’est donc sans adieu. 
jusqu’à tantôt, 


5 , o 


TROISIÈME DIALOGUE. . 
Pour le diner, 
quand dinerons - nous ? 


dans un moment. 

il est déjà près de deux 
heures, ; 

je ne le savais pas. 

mettons - nous à table. 


donnez àlaver à ces messieurs, 


où est l’essui - main?. 

le voici. us 

prenez votre place, 
15 


Zit by my, 

Zet u hier, 

It ben z00 wel, 

Wat hebben wy te eéten? 

Gy zult gezodde en gebrae- 
de vleesch hebben, 

_ Gy zyt eenen wel leévenden 


man, . 


Roer de salaed om, 

Dar is te veél olie op, 

Doet ’er azyn op, | 

Houd gy nietvanossevleesch? 

Ja ,ik eét het geërne, 

Hoor hier, Peeter? 

Wat willen die heeren? 

Brengonswyn, 

It zal ’er gaen tappen, 

Mazr hy moet goed weézen , 

Gyl. zult.van den besten 
hebben, en 

Dit schaepen-vleesch is heel 
malsch, 

Dit tieken is seer smaekelyk, 

Proeft hier eens van, 

Wat zegt gy ’er af? 

Ik vind fes zeer kostelÿk, 

Dhaer is eenendvogels-boutje, 

It houd van geen wild, 


Vergcef my deéze vrypos- 


tigheyd, 
Gektgy ‘er meé? 
Maer wy en drinken niet, 
HW y doen eene konyne-mael- 
tyd, 
Uwe gezondheyd, mynheer, 
De eer van de uwe, 
It breng-3e u toe, mynheer, 
Ik zal u bescheyd doen, 
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asseyez-vous auprès de moi, 

mettez-vous ici. 

je suis bien ainsi. 

q\'avons-nous à manger? 

vous aurez du bouilli et du 
roti. 

vous êtes un galant homme. 


tournez la salade. 

il ya trop d'huile, 
mettez-y En vinaigre. 
n’aimez-vous pas le bœuf? 
oui, j'en mange volontiers. 
Pierre, écoute ? | 
que veulent ces messieurs ? 
apportez-nous du vin. 

je vais en tirer. 

mais il doit être bon. 

vous aurez du meilleur. 


ce mouton est fort tendre. 


ce.poulet est fort succulent. 

goütez une fois de ceci. 

qu’en dites-vous? 

je le trouve excellentissime. 

voilà une cuisse de canard. 

je ne tiens pas du gibier. 

pardonnez - moi cette fran - 
chise. 

vous moquez- vous ? 

mai nous ne buvons pas. 

nous faisons un repas de 
lapin. 

à votre santé, monsieur. 

à l'honneur de la vôtre. | 

je vous la porte, monsieur. 

je vous ferai raison. 
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T'is om u te bedanten, 

IHebt gy daer wat te eétzn? 

Myne telloor is heel vol, 

Gy en eét niet? 

Schuyf het sout-vat wat na- 
der, 


W'aer hebtgy"tbroodgelegd? 


It weét niet wat het is ge- 
worden , : 

Myn forket is gevallen, 

Ît zal het opraepen , 

Ik kan ’er niet by reyken, 

W/aerom en spreékt gy niet? 

Gy neémt te veél moeyte, 

Gy zult storten, gy schenkt 
de vol. 

Peeter,. spoel die glazen, 

Ik gaen ‘er, heeren, 

Breng het eregt, 

Goéf ons choose 1e lbèters , 


| Lusti > heeren, op onzer 
liefstens gezondheyd, 

Fiat, wat segt gy van dien 

| n? 

Hy is wat te vrang, dunkt 


MY ; 

Hy heéft eenen lekkeren- 
smaek, 

It ben den wyn-proever niet, 

?T'is wel te zien, 

It mag den Rynschen wyn 
nieé, 

Hoe, gaet alreeds van 

ne taf ‘e 4 | 

y hebben ’er over de uer 
aen gewecést, | 


LA 


c'est pour vous remercier. 
avez-vous là de quoi manger? 
mon assiette est toute pleine. 


vous ne La sefiè pas. 


avancez la salière plus près. 


où avez-vous mis le rain? 
je ne sais ce qu’il est devenu. 


ma fourchette est tombée. 

je la ramasserai. 

je ne sais pas y atteindre. 

pourquoi ne parlez-vous pas? 

vous prenez trop de peine. 

vous repandrez, vous versez 
trop plein. : 

Pierre , rincez ces verres 

j y vais, messieurs. 

apportez le dessert. 

donnez -nous des assiettes 
propres. 

allons, messieurs, à la santé 
de nos maitresses. 

soit, que dites vous de ce 

‘ vin-là? 

il est un pi trop vert, ce 
me semble, | 

il a la sève excellente, 


je ne suis pas gourmet. 
il y paroît bien. 
je n’aime pas le vin de Rhin. 


quoi, vous sortez déjà de 
table? | 
nous y avons été plus d’une 
uree | 
15. 
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Wat doet ’er dat aen? : 

It heb eenige affairens in de: 
stad te doen, un 

Ik 3eg niet met al meer, 

Laet ons God dantken, als ’t 
u belieft, 

Nog eeñen teug, en dan gaen 
te my weg maeken, 

JV'agt, ik gaen met u uyt, 

Ik :wensch uw den goeden 
avond, heeren, 


_ qu'est-ce que cela fait? 


j'ai quelques affaires en ville. 


je ne dis plus rien. 


rendons Fer à 
vous plait. 
encore un coup et puis je 
3 Je 
m'éclipse. | | 
attendez, je sors avec vous. 
messieurs , je vous donne 
le bon soir. 


Dieu, s’il 


_ ViERDE SAEMEN - SPRAEK. 


QUATRIÈME DIALOGUE. 


Tusschen eene moeder en Æntre une mère et ses deux 


haere twee dogters. 


W/aer zyt gy Josephina? 

It ben hier, moeder, wat 
belieft u? | 

£yt gy nog niet gereégen ? 

Ik sal haest gedaen hebben, 
moeder , 

Koôm hier, ik sal u helpen, 

It sal my ailleen wel aen- 
Eleeden , 

MW aer is uwe zuster? 

Zy is nog niet op, 

Waerom wekt gy haer. niet? 


Zy en is niet wel, 

Wat scheélt haer? 

Zy Elaegtvan pynin°t hoofd, 
Gae sien wat sy doet, °° 
Zy is béter, 


filles. 


où êtes-vous, Josephine? 
je suis ici, ma mère, que 
vous plaît-il ? 


. n’êtes-vous pas encore lacée? 


j aurai bientôt fait, ma mère. 


ça venez, Je vous aiderai,. 

je m'habillerai bien toute 
seule. 

où est votre sœur ? 

elle n’est pas encore levée. 

pourquoi ne la reveillez-vous 
pas? ue 

elle ne se porte pas bien. 
’a-t-elle ? 

elle se plaint de mal de tête. 

allez voir ce qu’elle fait. 

elle se porte mieux. 


++ 
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ÆAoep de meyd, 

ÆTier kodmt 37, 

ÆHebt gy al water te koôken 

_. geset? 

Ja, méjouffrouw, 

FVy moeten koffi hebben, 

Hy salaenstonds gereed syn, 

Voëg my, Josephaina, 

Hebt gy on:en lieven heer 
gebéden ? | 

Ja, moeder lief, 

Leës een tkapittel van de 
navolging van Christus, 

Lees duydelyker , 

Gy houd'uwe stem te lang op, 

Het kapittel is wytgeleézen, 
moedef , 

Ah! sie daer Carolina, wat 
let u, myne dogter ? 

IE heb eene swaere hoofd- 

Pre ; Mmoeder, 
en koffi zal u goed doen 

Ik Ro pu. méeder lief 

Josephina, seg my uwe les 
van gisteren eens OP, 

. TE heb twee veérsen van my- 
nen psaim geleerd, 

Wat vor eenen psalm leert 

… gy? | 

Den honderd negen tiensten, 

Aen de derde, 

Laët my uw werk eens sien? 


Ik heb het by jouffrouw M. 
gelaeten, 

Breng het van avond méde, 

Ik sal”t niet nalaeten, 


Æen welke poozing syt gy? 


‘appellez la servante. 


la voici qu’elle vient. 

avez-vous déjà mis de l’eau 
à bouillir ? 

oui, mademoiselle. : 

il nous faut du café. 

il sera d’abord prêt. 

suivez-moi, Josephine. 

avez-vous prié Dieu ? 


oui, ma chère mère. 

lisez un chapitre de l’imita- 
tion de Jésus-Christ. 

lisez plus distinctement, 

vous trainez trop la voix. 

le chapitre est achevé, ma 
mère. a 

ah! voilà Caroline, qu’avez- 
vous, ma fille ? 


J'ai un furieux mal de tête, 


ma mère. 

le café vous fera du bien. - 
je l’espère, ma chère mèré. 

osephine, recitez-moi un 
u votre lecon ‘d'hier. 
j'ai appris deux versets de 

mon psaume. 

quel psaume apprenez-vous ? 


le cent dix-neuvième. 
à quelle pause êtes-vous? 
à la troisième. | 


_montrez-moi une fois votre 


ouvrage ? 
je l’ai laissé chez mademoi- 
selle M. 0 
apportez-le ce soir. 
je n’y manquerai pas. 


LD 
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1 joufrousp M. wel over u 
vergenoegd ? 

Zy bekyft my nooyt, 

Gy moet iwel eo het 
geëne zy u Ze 

Dat tragt ik 00 o doen, 


Ioe veél saemen-spraeken 
kont gy al? 

IE Lan er twaelf, 

En wat doet Carolina? 

IE ben 200 verre niet, 

Gy moet werken om usve zus- 

_ 6er te onderhaelen, 

En hoe kan ik ’t doen RARE 


Hoe z00 dat? 

Zy is altyd met den neus in 
 haeren boek, 

Men moet haer voorbeéld 
volgen , 

It bemin goo veél het leé- 

__ zen niet, 

. Fat doet A dan by jouf- 
frouw M.? 

IE begin te bordueren, 

Behaegt het u wel? 

Ja, moeder lief, 

Æont gy ul netjes naeyën? 


Zie daer eenen neus - doek 
die ik gezoomd heb, 

JE heb ook die loussen 
gebreyd, 

Dat is nog zoo bswaelyk 
niet, 

Spreékt gy altyd fransch b 
de jouffrouw FA ? 


mademoiselle M. est : elle 
bien contente de vous? 

elle ne me gronde jamais. 

il faut bien retenir ce qu'elle 
vous dit, 


c’est aussi ce que je tâche de 


faire. 

combien de dialogues savez- 
vous! déjà? : 

j'en sais douze. 

et Caroline que fait-elle ? 

je ne suis pas aussi avancée. 

il faut travailler pour attein- 
dre votre sœur. 

et le moyen de le faire, ma 
mère? 

comment donc? 

elle a toujours le nez dans 
son livre? 

on doit suivre son exemple, 


je n’aïme pas tant la lecture ; 


moi, 

que faites vous chez made- 
moiselle M.? 

je commence à broder. 

vous y plaisez-vous ? 

oui, ma chère mère. 

savez-vous déjà coudre pro- 
dr 

voilà un mouchoir que j'ai 
ourlé. 

j'ai aussi tricotté ces bas-h. 


cela n’est pas encore si mal, 


parlez-vous toujours français 
chez mademoiselle M. ? 
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Ja, moeder, : 

Verzuymt gy °t nooyt? 

Als dat gebeurt, dan betael 

ik boeten, 

_ Jouffrouw doet zeer wel, 
Neygt eens, 

Houd het hoofd regt, 

‘Gy helt te veél naer die 

zyde , 

Keert u om, 


Hier guet eene speld los, 


Vie heëft u gecoiffeért? 

Ik heb myn-zelven gecoif- 
feért, 

Dat gaet vry wel,. 

Mocder lief, weët wel 
wat gy ny Beloëfi hebt, 


Wat heb ik u belodfd? 
Een nieuw manteltje, 
It zal’er u een koopen, 
Zal ’t haest zyn, moeder ? 
Het eerste mael dat ik sal 
uytyaen , | 
Ik sou ook wel een nieuw 
&leed van noode hebben, 
Dat is nog zeer eerlyk, 
It heb het myn nu 200 lang 
gedraegen, . | 
Men heéft ncoyt gedaen 
| met U, 
Ach! moedertje, ik zal u 
300 lief hebben! 
Houd u gerust, 
Ai, ik bidu dock, 
Men moet zich 300 zottelyk 
niet aenstellen, | 


oui, ma mère. 

n’y manquez- vous jamais ? 

quand al arrive, je paye 
l’amande. 

mademoiselle fait fort bien. 


Æaites un peu la révérence. 


. tenez la tête droite. 
‘vous penchez trop de ce côté- 


tournez-vous. 


voici une épingle qui se dé- 


tâche. 
qui vous a coiffée ? | 
L2 e e » e A 
je me suis coiffée moi-mëme. 


cela va assez bien, 

ma chère maman, vous savez 
bien ce que vous m'avez 
promis. 

que vous ai-je promis ? 

un nouveau mantelet. 

je vous en acheteraï un. 

sera-ce bientôt, ma mère.? 

la première fois que je sortirai. 


j'aurois aussi bien besoin 
d’une robe neuve. 

cela est encore fort honnète, 

il y a déjà si longtems que 
je porte la mienne. 

on n’a jamais fini avec vous. 


eh ! merotte, je vous aimerai 
tant! | 

tenez-vous en repos. 

hé! je vous en prie. 

il ne faut pas se conduire si 
settement. 


Loc 
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. °T'is dat ik u #00 lief heb 
als myn-selven, 

?T'is of het niet met al en 
Eostede, 

Met geld kan men alles heb- 
den, moeder, | 

Ja, maer niemand en geéft 
er my, | 

Gyhebt’er genoeg, Goddank, 

Wie ir u dat gezeyt? 

Ne , maer ik sweét het 
sel, 

IE zou ‘er haest niet meer 
hebben, so0 ik uwen ain 


deéd 


L£ ergeéf my dut, moeder lief, 


Gy moet by tyds suynig 
deeren zyn, . 

. IE verkwist ook niet al wat 

my geéft, 

AË veél % t gy in uwen 
spaer-pot? 

It heb ’er haest twintig 
Etroonen in, | 

Dat is wel, 

_Ik zal dan een nieuw Kleed 
Erygen, moeder lief, - 
Wy zullen zien, als #y 
. uwen psalm suit ‘van 

buyten sweéten 


c’est que je vous aime comme 
moi-même. 

c’est comme si cela ne cou- 
tait rien du tout. 

on a tout pour de argent, 
ma mère. 

oui, mais personne ne m’en 
donne. 

vousenavez assez, Dieu merci. 

qui vous a dit cela ? 

personne, mais je le saisbien. 


je n’en aurois bientôt plus, 
si je vous écoutois. 


pardonnez-moi cela, ma 
bonne maman. 

il faut apprendre de bonne 
heure s être ménagère. 
aussi je ne dépense pas tout 
ce que vous me donnez. 


‘ combien avez - vous dans 


votre épargne ? 

j'y ai presque vingt couron- 
nes. 

cela est bien. 

j'aurai donc une robe neuve, 
ma chère maman. 

nous verrons, quand vous 
saurez votre psaume. 
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VyYrDE SAEMEN-SPRAEK. 


CINQUIÈME DIALOGUE. 


-Tusschen twee vrienden over Entre deux amis sur une 


bet doen van eene wan- 


deling. 


Is het geodrlofd eene 300 
diepe mymering te stoo- 

ren? en 

Ach! vergelf het my, ik 
dagt niet dat ik 200 digt 
by u stond, - 

Hoe gedraegt gy u in uwe 
béterschap? 


It zal huest hersteld syn, 
als ’t God belieft, 
Is de eéët-lust dan wéder- 
__ gekoômen? 
Ik eét vry wel, maer ik 
ben nog wat swakjes, 
Gy po Due doen, van u 
wat meer te verzetten, 


It tan den tyd met leég te 


_ sitten niet doùr-brengen, 


Zoud gy lust hebben om 
eene wandeling te doen? 
Zeël geérne, 
°T'is een opregt wandel- 
speér , | | 
. Waer wilt gy my heén 
brengen ? | . 
Zoud gy wel tot aen de Dry- 
Fonteynen konnen gaen? 
Myne beenen zullen het heel 
kswaed hebben om my 300 
verre te draegen, 


| promenade à faire. 


est-il permis de troubler une 
si profonde reverie? 


. ” i “a : 

ah! pardonnez-moi, je ne 
croyois pas être si près de 
vous. 


comment vous conduisez - . 


vous dans votre convales- 
cence ? | 

je serai bientôt retabli, s’il 
plaît à Dieu. 

l’appetit est-il donc revenu? 


je mange assez bien , mais je 
suis encore un peu foible. 
vous feriez bien de vous dis- 
siper un peu plus. 
je ne saurois passer le tems à 
rien faire. | | 
auriez-vous envie de faire un 
. tour ? | LU 
très - volontiers. 
il fait un véritable tems de 
promenade. | 
où voulez-vous me mêneï? 


pourriez-vous bien aller jus- 

qu'aux Trois - Fontaines ? 

mes jambes auront bien de 

Ja peine à me porter si 

ie | 
LE 


Gy sult in *t gaen moed 
scheppen , 

It zal rusten als ik zal 
moede 3ÿn, 

?T' is wel gezeyt, à 

Laet ons langs lier gaen, 

Hoe, maekt gy complimen- 

ten om den voûrgang? 
IE ken myne pligt, | 

De menschen weëéten de eer- 
bied die ik u schuldig ben. 

It bid u op een ander-mael 
alle die cerémoniën agter- 
te-laeten, 

_ Æken kan u daer in niet ge- 
hoorzaemen , 

Hat vor eenen heer is ’t 
die gy daer groet ? | 

is den heer R. 

Is ‘t hy niet die over 3zes 
jueren eene £00 groote 
erffenis heéft gedaen? 

°T is hy self, 

It dagt het wel, 

Zyn geluk heéft hem niet 
verhooveërdig, 

My is *er zoo veél te weér- 
‘diger van, 

Heéft hy kinderen? | 

Hy heéft dry soûnen en dry 
do gier 8, 7 

Dat is zeer welverdeeld, 

Hoe oud is jouffrouw syne 
eerst-gebodre dogter? 

 Zy . maer vyftien jaeren 

Re | 


Je zy schoon en lief? 


æœ 
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le courage vous viendra en 

. marchant. 

je me reposerai quand je 
serai las. | | 

c’est bien dit. 

allons par-ici. 

quoi, faites-vous des facons 
pour le pas? 

je connois mon devoir. 

le monde sait le respect que 
je vous dois. a 

je vous prie d’omettre une 
autre fois toutes ces for- 
malités-là. 

je ne sauroi$ vous obéir en 
cela. 

quel est ce monsieur que vous 
saluez-là ? 

c’est monsieur R. 

n'est-ce pas lui qui a fait 
une si grande succession il 
y a six ans ? 

c’est lui-même. 

je m’en doutois bien. 

son bonheur ne Fa point 
énorgueilli. -. 

il en est d'autant plus digne, 


* _a-t-il des enfans ? 
la trois fils et trois filles. 


c’est très-bien partagé. 
quel âge a mademoiselle sa 
fille ainée ? 


. ele n’a que quinze ans. 


est-elle belle et aimable? 


N 
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Zy is doùdr. schoon en zeer 
bevallig, 
Zy heéft dan veële vryërs? 


Ik laet het u eens ordeelen 2 
+ Behaegt u de wandeling wel? 


Ik ben béter als ik flus was, 


IE ben er blyde van, | 
Wy sullen évenwel niet tot 
aen de Dry-Fonteynen 


gaen, 
W'illen wy wéderkeeren? 
Jae, ik begin myne beenen 
. te voelen, 

Hoe luet zou het wel syn? 
Het is niet verre van zéven 

ueren ; 
Dat is niet mogelyk, 
Wy zullen het op den eers- 

ten uer-wyzer zien, 
W/aerom blyft gy staen? 
It zag na die melkmeyd, 
°Tiseen fraey vrouwmensckh, 


?T'is ook een wakker wyf, 


Wy zyn eyndelyk in de stad, 

°T' is half acht op deésen 
wyzer, 

Dat uer-werk is ontsteld, 

Aen wie hoort dut achoon 
huys toe? 


Æ geloof dat het van den 


borgemeester B, is, 


Wy si hier . aen de wa. 


ra 


elle est très-belle et bien. : 
charmante. 
elle a donc bien de sou- 
pirans ? 
je vous le laisse à penser. 
la promenade vous plaît-elle? 
je suis mieux que. je n’étois 
tantôt. 
j'en suis bien-aise. : 
nous D irons pourtant pas 
jusqu'aux Trois-Fontaines. 


voulons-nous nez 


oui, je commence à sentir 


mes jambes. 
quelle heure seroit-il bien ? 
il n’est pasloin desept heures. 


cela n’est pas possible, 
nous le verrons sur le premier 
cadran. 


pourquoi vous arrêtez -vous? 


. je regardois cette laitière, 


c’est une jolie femme. | 

c'est aussi une vigoureuse 
commère. | 

enfin nous voilà dans la ville, 

il est sept heures et demie . 
ce cadran. 


,  cêtte horloge est dérangée. 


à qui appartient cette belle 
maison 


_ je crois qu’elle a parent au 


bourgemaître 
nous sommes ici au parc. 


| Sosa - 


* Ferwondert gy u niet over 
de schoonheyd van die 
gebouwen ? : 

Daer zyn geene schoondere 
in de wéreld, 3 

Men vind nergens s00 veél 
pragtige gebauwen by mal 

- tander , N- 

Al praetende zyn wy tot aen 

uw huys gekoômen, 

Belieft.het u in-te-gaen? 

Het zal vodr een ander mael 
zyn ; —- 

Tot d’eer dun van usweér te 

zien ; 

” It biede myne eerbewyzin- 
gen aen mévrouw uwe egt- 
genoûte , | 

IF groet de uwe, 
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n’admirez-vous pas la beauté 
de ces bâtiments ? 


il n’y en a point de plus 
nee den le oe. : 
on ne trouve nulle part tant 

de superbes édifices ensem- 
ble. | | 
tout en discourant, nous 


__. voilà à votre maison. 


vous plaît-il d’entrer ? 
ce sera pour une autre fois. 


ainsi à l’honneur de vous 
revoir. 

je présente mes, respects à 
madame votre épouse. 


je salue la vôtre. 


AAA MA LU AA 


ZESDE SAFMEN-SPRAEK. 


Tusschen twee vrienden die 
gaen op schaetsen ryden. 


Hoe, syt gy nog niei geréet? 


Den schoenmaäeker heéft my 


naer myÿne ry-schoenen 
_ doen wagten, . 
Dat is den spot dryven , ’t is 
al ovér twee ueren, | 
It ban het niet gebeéteren, 
Gy weët dat de son ten vier 
-  ueren Ondergaet, à 
Wat is daer aen gelégen, ’t 
#s Mmuent-echyn ; 


SIXIÈME DIALOGUE. 


Entre deux amis qui vont 
patiner. 


quoi, vous n’êtes pas encore 
prêt ? 

le cordonnier m’a fait atten- 
dre après mes escarpins. 


c'est se moquer , il est déjà 
‘ deux heures passées. 
je ne saurois qu’y faire. 
vous savez que le soleil se 
couche à quatre heures. 
qu'importe, il fait clair de 
lune. 


% 
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IE ben niet geërne last op °t 


Eù à ook niet, 

Langs waer sullen wYy gaen? 
Dit is den naesten 

Voelt gy wel hos ko het is? 


De locht is seer scherp, 

Het vriest dat het kraekt, 

Den windsnyd het aengezigt, 

?T'zal buyten de stad nog wel 
wat anders weëzen, 


WW y zullen hem van ter zyde 


kebben op de vaert, 

Hoe staet dan den wind? 

Hy is vlak Oost, 

y is te nagt omgeloopen , 

HV/at quartier van de man 
hebben wy? 

Zy zal haest vol en ; 
M7 y hèbben teekens vaneenen 
langduerigen winter, 

: ?T'is wel te gelooven, 

Hebt gy alvan deézen winter 
eene proef.van uwe schaet- 
sen genomen ? 

Ik reéd gisteren voir de eerste 
reys, 

Waer reëd gy 

Op de jo = van Itterbeek, 

4 het ys daer heel glad ? 

By naer gebyk op de vaert, 


Goed, daer val ik agter ouer, 


IR sou haest het selve gedaen 
hobbes, 


je n'aime pas d’être tard sur 
la glace. 

ni moi non plus. 

par où irons-nous ? 

ceci est le plus court chemin. 

sentez-vous bien le froid 
qu ’il fait ? 

l'air est extrèmement âpre. 

il gêle à pierre fendre. 

le vent coupe le visage. 

ce sera encore bien autre 
chose hors de la ville. 

nous l’aurons de côté sur le 
canal. 

où est donc le vent ? 

il est tout droit Est, 

il est changé cette nuit. 

à quel quartier de la lune 
sommes-nous ? 

c’est bientôt pleine lune. 

nous avons des indices d’un 
long hiver. 

c'est bien croyable. 

avez-vous déjà essayé vos 
patins cet hiver ? 


f 


je patinaïi hier pour pre 
. mière fois. 
atinâtes-vous ? 
sur les étangs d’Itterbeke. 
la glace y est-elle bien unie ? 
à-peu-près comme sur le ca- 
_ nal. 
bon, me voilà les quatre fers 
en l'air. 
j aurois presque fait demême. 


Dendroes! hetwaeytysselyk, 
Pas op , daer is een hol, 
Ik zag het wel, 
Ik ben geleerst en gespodrt, 
ryden wy niet voort ? 
Rydvoôr uyt,ik salu volyen, 
It ben 300 goeden ryér niet 
. als gÿ, 
y ryd zoo gauw als ik, 
Jae, maer gy ryd konstiger, 


IE heb daer haest in uwe 
schaets gehaekt, 

Laet ons in ’t eerts 300 haest- 
dyE niet ryden, 

Goed, laet ons dien trant 
volgen, 

Zullen wy niet tot 
Marly ryden? 

WV y zullen ‘er eenen oogen- 

bit rusten, 

Hebt gy nog koude? | 
Neen, ik begin te zweeten, 
Wy zyn alover de helft van 

* dén weg, | 
Ky£, Lyk, wat eene bende 
boeren en boerinnen ! 


aen 


Wat zou ik lachen als zy 
altemael vielen, | 

Gy moôgt dan wel hard la- 
chen, | 

Daer vallen zy over hoop, 

Zy zullen wel weér op koô- 
men, laet-1e begaen, 

Zy .syn alree opgestaen, 

Lustig , wy syn haecst te 
Marty, 
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peste ! il vente furieusement. 

prenez garde, voilà un trou. 

Je le et bien. 

me voilà botté et éperonné, 
ne partons-nous pas ? 

allez en avant, je voussuivrai. 

je ne suis pas si bon patineur 
que vous, . 

vous allez aussi vite que moi. 

oui, mais vous patinez plus 
méthodiquement. 

j'ai manqué de m’accrocher 
à votre patin. 

ne nous pressons pas tant au 
commencement. 

bon, gardons cette mesure- 

de | 


Di pas jusqu’à Mar- 
? 


nous nous y reposerons un 
moment. 

avez-vous encore froid ? 

non, je commence à suer. 

nous sommes déjà plus d’à 
moitié chemin. 

regarde , regarde , quelle 

ande de paysans et pay- 

sannes ! | 

que je rirois s’ils tomboient 
tous. 


vous n’avez donc qu'à rire 
bien fort. 

les voilà qui culbutent. 

ils se releveront bien, laissez- 
les faire. | 

les voilà déjà de bout. 

courage, nous sommes: bien- 
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Wat gaet gy daer ginder 
doen ? 

IE ben aenstonds by u, 

Hebt gy goeden brandewyn ? 


Fier is ‘er zeer lekkeren, 
Dat is born brandewyn , 
Gaen wy niet weër heën? 


 Als”tu zal believen, 
Wagt, ik vergat myne mof- 
el 


2? 
Berg u, daer is eene ys-sleéde, 
Die lieden zyn wel stout, 
Het ys buygt onder hunne 
voeten, 
Wat is dat? zie daer een 
aerdig werk-tuyg, | 
Daer méde breéken zy ’t ys, 


Dat is niet z00 kwaelyk uyt- 
gevonden, 
y zyneyndelyk by de poort, 

Ik begon al moede te worden , 
myne schaetsen hebben ‘t 
vry wel'uytgehouden, 

Dat is vodr langen tyd, 

_ WVaer gaet sy nu? 

Ik gaen regt naer onzent, 

Doet daer dog myne gebie- 
denis, als ”t u belieft, 

IE zal”°t niet nalacten. 

Waer wel, mynen vriend, 

Wan de gelyken, 


nn: 


qu’allez-vous faire là bas ? 


je suis à vous dans un moment. 
avez-vous de la bonne eau- 
de-vie ? 


nd 
en voici d'excellente. 


c'est de l’eau-de-vie de grain. 
ne nous en retournons-nous 
pas? 
quand il vous plaïira. 
attendez | j'oubliois 
manchon. | 
gare, voilà un traineau. 
ces gens là sont bien hardis, 
la glace plie sous leurs pieds. 


mon 


qu'est-ce que cela ? voilà une 
drôle de machine. 

c'est avec cela qu’ils cassent 
la glace. 

ce n’est point si mal imaginé, 


nous voilà enfin près de la 
rte. 

je commencois déjà à me las- 
ser, mes patins se sont fort 
bien soutenus. 

En voilà pour longtems. . 

Où allez-vous maintenant, 

Je m’en vais droit chez nous. 

Faites y bien mes compli- 
mens, s'il vous plait. 

Je n’y manquerai pas. 

Adieu, mon ami, .. 

Adieu également. 
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LEVENSTE SAFMEN-SPRAEK, 


Tusschen broeder en zuster , 
. maekelykheden, 


Zuster, wilt gy in den hof 
wat mandelen à | 


Hebt gy ’er den sleutel van, 
Zy is in de benéden-zael, 
Op wellke plaets, 

Nevens den spiegel, 

Ik gaen hem haëclen, 

Blyf stil, den hof is open. 


Is er iemand in den hof, 


TK sien ‘er maer den hovenier 
alleen in, | 
Mynheër en méjouffrous ik 
| swensch u goeden avond, 
Goeden avond, Pieter, wat 
doc ÿy , 
Ik werk om af te maeken het 
herken van die laenen, 
Gy syt aityd bésig 
Hoe zytgy altyd 300 vroëlyk, 
It terg de swaermoedip- 
heyd, - | 
Gy zyt vaneene goeden aerd, 
Wie heëft die bedden omge- 


spit, 
It, mynheer, 


SxPTIÈME DIALOGUK. 


Entre frère et sœur, sur le 
over den hof en zyne ver- » 


jardin et ses agrémens. 


Ma sœur, voulez-vous vous 
promener un peu dans le 
jardin. 

En avez-vous la clef. | 

Elle est daus la salle d’en bas. 

En quel endroit. 

À côté du miroir. 

Je vais la chercher, 

Demeurez, le jardin est ou- 
vert. 

Y.a-t-il quelqu'un dans le 

jardin. 

Je n’y vois personne que le 
jardinier, 

Monsieur et mademoiselle je 
vous donne le bon soir. 

Bon soir, Pierre, que faites- 


vous. 
Je travaille pour finir à rate- 
ler ces allées. 


Vous êtes toujours en action. 
Comment êtes-vous toujours 


si gai. 
Je nargue la mélancolie. 
Vous êtes d’une banne com- 
plexion. 


Qui a bêché ces carreaux. 


C'est moi, monsieur. 


at sult gy met alle die 

stacken doen ? 

IE heb die van noode om de 
erten daer aen te binden, 

Zuilen wy haest spergièn 

RebbenS Fee 

Ja, als dit schoon weér maer 
wat aenhoud, 

Va blinkt daer ginder ? 

*T'zyn meloen-glaezen, 


Broeder, help my een bloem 


tuylije maeken, 

_Æh wel, ’t is morgen den 

| feest-dag van moeder, 

Fier is eene schoone tulp, 

Yoe veél roozen zullen wy 
hebben! 

Die betten zyn alree vry 
grooë, Ne 
Zie daer eene schoone hia- 

cint, : 
Wilt gy niet eene 
bloem? | | 
Geéf ‘er my een takje van, 
Laet ons nog wat vioùl-bloe- 
men plukken, : 
Hier zyn schoone muer- 
… bloemen? pe 
Ach! wat riekt dat lieflyk, 
Daer zyn nog geene tuberoo- 
zen, À 
°T is eene zomer-bloem ge- 


seringe- 


lyE de angelier (genoffel,) 


Neém die schoone jonkiliën 
nog mêde, 
IE heb bloemen in overvloed, 
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Que ferez-vous de toutes ces 
rames ? | 
Je les ai besoin pour ramer 


les pois. | 

aurons - nous bientôt des 
asperges? 

oui, pour peu que ce beau 
tems dure. 


qu'est-ce qui brille là-bas? 

ce sont des cloches à mélons. 

mon frère, aidez-moi à faire 
un bouquet. 

à propos, c’est demain la 
fête de ma mère. 

voici une belle tulipe. 

que nous aurons de roses! 


ces boutons sont. déjà bien 
gros. 
voici une belle hyacinthe. 


ne voulez-vous point delilas ? 


donnez-m'’en un rameau. 

cueillons encore quelques 
violettes. 

voici de belles girofilées jau- 
nes ? | 

ah! que cela sent bon. . 

il n’y a point encore de tubé- 
reuses. ; 

c'est une fléur d’été comme 
l’œillet. 

prenéz encore <€es belles 
jonquilles. 

j'ai des fleurs à revendre. 
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Nu hebt gy genoeg om een 
schoon bloem-tuyltje te 
maeken , | 

Maer Pieter, dat gy dit 
bloem-perk eens begoôt. 

Dat is niet noodig, méjouf- 
frouw, 

°T'is van daeg heel warm 
weér geweést, 

Ja, maer ’t heéft van den 
morgend gerégent, 

Voorders dat is uwe zaek, 

Broeder, ik heb u eene vraeg 
vodr-te-houden. 

Wat voir eene vraeg is dat 
zuster ? | 

Opwattyd van”t jaer is den 
hof u”’t aengenaemste ? 


Wat my aengaet, ik houd 
het met den herft, | 
En ik houd het met de lente, 


Men vind in den herft wat 
te eéten, 

Wat is'teen lief gezigt als 
‘er met honderden van 
bloement uytkoômen! 

IF beken dat dit zeer aenge- 
naem Lise | | 

Kan men ïets bekoorlyker 
sien als het eerste groen ? 


Maer den herft geéft bloe- 
men en vrugten Le gelyk, 


De natuer word in de lente 
herschapen, 


vous avez maintenant de 
quoi faire un beau bou- 
quet. 

mais Pierre , si vous arro— 
siez ce parterre? , 

cela n’est pas nécessaire ;, 
mademoiselle. 

il a fait bien chaud aujour- 
d'hui. 

oui, mais il a plu ce matin. 


au reste, c’est là votre affaire. 

mon frère, j'ai une question 
à vous faire. 

quelle est cette question ma 
sœur ?, 

en quelle saison de l’année 
almez-vous mieux le jar- 

din ? | 

quant à moi, je suis pour 
l’automne. 

et moi je suis pour le prin- 
temps. 

on trouve de quoi manger en 
automne. 

la charmante vue que celle 
de cent et cent fleurs 
naissantes ! 


-Javoue que cela est fort 


agréable. 

peut-on voir quelque chose 
de plus attrayant que la 
première verdure ? 

mais l’automne donne des 
fleurs et des fruits tout 
ensemble. . 

c’est au printemps que Îa 
nature se renouvelle. 
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Het nuite en het aengenaeme Y'utile et l’agréable se ma- 


paeren. saemen in den 
| her, 
Alz00 zyn de zinnelykhéden 
_ verdeeld , : 
Laet ons in dit prièèl treéden, 
6! wat is het ‘er koel! 
Wat schept men hier eene 
zuyvere locht! ° 


It ben hieroneyndelyt geerne, 


Lingt eens dit nieuw liede- 
. ken, zsuster, | 
It sou niet ktonnen , ik ben te 
zeer verkoud, 
Hier is niemand om u te be- 


rispen | 
Is” dit Led dat Melo crooveccse 
_ begint? 2. | 
ja. | 


Îk kan het niet wel, 

Gy wilt gebéden zÿn, 

Vergeéf het my, ik gaen u 
vergenoegen , | 

Gy waert verkoud, 200 gy 
zeyde, 

Dat blykt genoeg , geloof ik, 

Den avord valt, laet ons wé- 
derkeeren, . 

De avond-locht is gevaerlyk, 

Laet ons gaen, of wel men 
zoekt naer ons, 


nent en automne :. 


c’est ainsi que les goûts sont 
partagés. 

entrons dans ce berceau, ah! 
qu’il y fait frais / 


qu’on rçspire ici un air pur! 


je me plais infiniment ici. 

chantez un peu cet air nou- 
veau, ma sœur. 

je ne ‘saurois, je suis trop 
enrhumée. | 

il n’y a personne ici pour 
vous critiquer. | 

est-ce l'airqui commence . 
Pare. à 

ou. is 

je ne le sais pas bien. 

vous voulez être priée. 

pardonnez-moi, je vais vous 
contenter. 

vous étiez enrhumée, disiez- 
vous. nn 

il y paroîït assez, je crois. 

le soir tombe, retournons-. 
nous-en. | 

le serein est dangereux. 

allons, ou bien l’on cherche 
après nous. | 


NRAVARAIAARLAPIA URL UA à 


ACRTSTE SAEMEN-SPRAEK. 
Op den lof van de fransche 

tael en ook van den koffi. 
Hoe slaept gy nog, myn- 
.heer À. ? ? 


HuITIiÈME DIALOGUE. 


A la louange de la langue 
françoise et aussi du café. 


monsieur A. quoi, dormez- 
vous encore ? 
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Vie is daer? 

Doe open, als ‘tu belieft, 

Ach! vergeéf het my, ik 
meynde niet dat het 300 
daet was, 

Gy sliept nog misschien, 


Vergeéf my dat, ik ging op 
étaen, . . 
Gy houd niet veél var 
 vroeg optestaen, 
Ik gaen gemeynlyk heel laet 
naer het bed, 
Ik tan niet langer als zes 
ueren te bed blyven, 
Gy hebt ook de min in ‘t 
hoofd, 
Gy tragt den gek met my te 
scheéren, 


Zoud £gY begeéren dat men | 


uw zonder minnery denkte 
de zyn? 


Dit gedagt zou my onge-. 


twyffeld verongelyken, 
Kan men: in uwe jaeren 


zonder minnery-streéken 


leeven? 
Hoe sou ’t mogelyk zyn! 
Vryën is noodzaekelyt aen 
persoonen van uwen 
awier , 


°T'is my lief dat ik het weét, 


Dat is myn gevoelen, 

. Maer z2ot my, gaet gy van 
deëzen morgend uyi? ‘ 

IE sweét het nog niet, waerorn? 


qui est-là?- 

ouvrez, s’il vous plait. : 
ah! pardon, je ne croyÿois 
_ pas qu'il fut si tard. 


vous dormiez encore peut- 
être. 


‘pardonnez-moi, j'allois me 


lever. 


vous n'êtes guère matineux. 


je me couche ordinairement 
fort tard. 

je ne saurois être plus de six 
heures au lit. 

vous avez aussi l’amour en 
tête. 

vous voulez vous divertir 
à mes dépens. . i 

voudriez-vous qu’on vous 
crût sans amourettes ? 


cette pensée me seroit inju- 
rieuse, sans doute. 

peut-on vivre sans intrigues 
galantes à votre âge? 


et le moyen! 

faire l'amour, est nécessaire 
aux persounes de votre 
air. , | 

je suis ravi de le savoir. 


. c'est mon sentiment. 


mais dites-moi, sortez-vous 
ce matin? | 

je n'en sais rien encore, 
pourquoi ? 
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Het sou my spyten van u 
belet aen te doen, 
 Gy sult my verpligten met 
my gezelschap te houden, 
Zend my stoutelyk weg, 
. 300 haest als ik u lastig 
val, | 
Op die manier, gy en syt 
niet op ’t stip van weder-te- 
Leeren , 
_ Gy zyt al te verpligtende, 
HWelnu, wat gaen wy doen? 


Men sal ons aenstonds koffi 
brenpen, 

Drinkt 
gend 

Ik Fan hem niet laeten, en 


dien elken mor- 


gy? 

IE drink hem weynig el- 
ders als by mynevrienden, 

"Wat zoekt sy daer? 

IE zien of gy geene nieuwe 
koopen gedaen hebt, 


Ik kogt gistéren ”t wodrden- 
boek van de fransche aca- 
_démie, | 
Gy hebt eene goede verkie- 
sing gedaen, : | 
Gy wzsét hoe nut my dit 
vodrtreffelyk werk is, 


?T is van eene algemeyne 
nuétigheyd, | 

Mentan het niet derven, als 
men Zzig roemt van ée 
spreéken gelyk gy, 


je serois bien fâché de vous 
déranger. 
vous m'obligerez de me tenir 
compagnie. 
congédiez - moi hardiment : 
dès que je vous deviens 
incommode. 
sur ce pied-là, vous n’êtes 
pas près de vous en 
- retourner. 
vous êtes trop obligeant, 
eh bien , qu’allons - nous 
faire? | 
on va nous apporter du café 
dans un moment. 
le prenez-vous tous les ma- 
tins ?  # 
je ne saurois m’en passer, et 
vous ? é 
. ’ CEE 
je n’en bois guère autre part 
que chez mes amis. 
que cherchez-vous 1à? 
je regarde si vous n'avez 
point fait de nouvelle 
_ acquisitions. 
j'achetai hier le dictionnaire 
de l’académie francoise. 


vous avez fait un bon choix. 


vous savez de quelle -utilité 
. m'est cet excellent ou- 


vrage. | È 
_ ilest d’une utilité universelle. 


on ne peut s’en passer quand 
on se pique de parer com- 
._ me vous. | 
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Îk ben een zeer slegt voùr- 
beéld, myrheer, 

Gy oùrdeelt niet regt van 
u-zelven, 

Vergeëf het my, ik weët dat 
ik niet wel spreék, 

Kent gy ‘er die de fransche 
tael volmaektelyk bezitten?' 


Neen, als men het op 't 


allernauwste 
will, 

°T is zeker, dat men-ze nooyt 
beter gesprodken leéft, 

. als nu, 

Men zou by na niets meer 
£onnen tot de nettigheyd 
deézer tael byvoegen, 

Daer koômen egter ulle da- 
gen nog nieuwe spreék- 
‘wyzen Op ;, 

Dat is waer, 

Wat zoud gy by vodrbeéll , 
van deéze zeggen ? 

De vrede zal ménigen krygs- 
held ÔOoin de lédigheyd 

doen blyven steéken, 

De ondankbaerheyd ver- 

: werkt de verwytingen, de 
erkentenis verménigvul - 
digt de weldaeden, 

Den minnaer, wiens hert ge- 

- éroffen is, luystert alleen 
na syne drift, 

Een man die in bediening is, 

” Zegt':zottighéden zonder 


gevolg, | 


opneémen 


monsieur, je suis un fort 
mauvais modele. 

vous ne vous rendez pas 
Justice. | 

pardonnez-moi, je sais que 
je ne parle pas bien. 

en connoissez - vous qui 
savent la langue francoise 
en perfection”? 

non, à le prendre à la 


rigueur. 


il est constant, qu’on ne 
Ja parla jamais mieux 
qu’à présent. 

on ne sauroit presque plus 
rien ajouter aux beautés 
de cette langue.  , 

il paroît pourtant encore 
tous les jours de nouvelles 
ee 

cela est vrai. | 

que diriez-vous de celles-ci, 
par exemple ? 

la paix va faire eroupir bien 
de braves dans l’oisiveté. 


l'ingratitude provoque les 
reproches, la reconnois- 
sance multiplie les bien- 
faits. 

l'amant, dont le cœur est 
atteint, n’écoute plus que 
sa passion. 

un homme en place dit des 

‘’balivernes sans consé - 
quence. 
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Julia méynt nog in staet te 
zyn van minnaers te be- 
todren, 

Ly en tent haer-zelven.niet 


 regt, 3y is al op ’t verval- 
len 


3 
s Victoria maekt haer-selven 

- belachelyk met vleyende 
manieren na-te-doen, 

De eere eener jonge dogter 
is eene weekelyke en teere 
bloem, die dodr den ligsten 
ggterdog verslenst en ver- 


IWYynE , 
De ligtveérdige en de ver- 


waende vrouwen zyn éven 


. veragtelyk, 

Mat heéft Egidiys onder- 

_ nodmen ? 

Hy heéft den degen omge- 
hangen, en zynen broeder 
heéft een ampt gekodzen, 

Die jonge lieden hebben blin- 
delings aenveérd den egten 
stuet die ménigmuel is ee- 
nenovervloed van rampen, 

De ongelukkigsten syn niet 
altyd het meest te beklae- 
gen; ende gelukkigsten zyn 
niet de meest nydweérdig, 


°T is niet al roozen in eenen 
tuyn, niet al vermaeken 


in het léven : daer heëft : 


men de dodrnen naest de 
bloemen ; hier ontmoet 
men de droefheyd nevens 
de vreugd, : 


Julie se croit encore en passe 
de faire des conquêtes. 


elle ne se rend pas justice, 
elle ést sur le retour. 


Victoire se donne un ridicule, 
en affectant des manières 
mignardes. 

l'honneur d’une jeune fille 
cest une fleur délicate et 
tendre, qui par, le plus 
léger soupçon, se flétrit et 
disparoit, 

les coquettes et les prudes 

. sont également dignes de 
mépris. 


quel parti prit Égide ? 


il s’est jeté dans l’épée, et 
son frère dans la robe. 
ces jeunes gens se sont jetés 
à corps ne daus l'état 
con) sea qui est souvent 
un déluge de maux. 
les plus malheureux ne sont 
pas toujours les plus à 
plaindre, et les plus heu- 
 reux ne sont pas les plus 
dignes d’envie. 
tout n’est pas rose dans un 
jardin ; tout n'est pas 
pu dans la vie : là près 
e la fleur est l’épine : ici 


… Ja tristesse est à côté de 


Ja Joie. ” i 
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Met de groote heeren wey- 
nige wodrden; de aller- 
grootste zyn, de waere 
helden., . | 

Wy worden alle gebodren 
tol-pligtig van de fortuyn, 
en de gelukkigsten zyn de 
geëne die hunne schulden 
vro2g betaeld hebben, 

Doùr de ménigte van onge- 
lukken, word men min 
gevoelig uen 3yne eyge 
rampern als aen de die 
van de anderen, 

T'roost u over het nadeel dat 
gy daer aenstonds betref- 
fende de fortuyn hebt uyt- 
gestaen; deëze blinde go- 
dinne gaet met de goederen 
naer sin van haere grillen 
te werk ; maer z00 zy heëft 
haere onheylen, heéft zy 


ook haere wisselvallighé- 


den,  _ 
Alle die spreékwyzen heb- 

ben iets verhévens in; ik 

zou-2e nogtans niet als met 


groote omzigtigheyd ge-. 


bruyken, | 
Zy moeten eenvoudig in de 
rédevoering vloeyen , 
Anders zou men aengezien 
sporden voûr eenen wys- 
neus en voûr eenen £0t, 
De fransche tael is op haeren 
laetsten trap van volmaekt- 


heydgeklommen , 


à grands seigneurs peu de 

pros les plus grands 
e tous, sont les vrais 

héros. 

nous naïssons tous tributaires 
de la fortune, et les plus 
heurenx sont ceux qui ont 
payé leurs dettes de bon- 
ne heure. 

à force d’être malheureux ; 
l’on devient moins sensi- 
ble à ses malheurs qu’à 
ceux d'autrui. 


consolez-vous de l'échec que 
vous venez d’'essuyer du 
côté de la fortune, cette 
aveugle déesse dispose des 
biens au gré de ses capri- 
ces ; mais si elle a ses 
disgrâces, elle a aussi ses 
retours. 


toutes ces phrases ont du 
brillant, je ne m’en ser- 
virois pourtant qu'avec 
grande précaution. 


\ 


il faut qu’elles entrent natu- 

rellèment dans le discours. 

sans cela on passeroit pour 
dant et pour ridicule. 


la langue francoise est à son 
dernier degré de perfec- 
tion. 
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Men seyde dit ook over dertig 
jaeren , 

Meynt gy dat men die no 
merkelyk zal veranderen 


Ongetwyffeld, 

Zoo men mynèn sin volyde, 
men zou haer by het 
tégenwodrdig gebruyk be- 
paelen, | 

Men zal nieuwe wodrden 
verzinnen naer maele dat 
men de die zal noodig 
hebben, | 


Zyn ’er dingen die men in 


’t fransch niet kan .uyt- 


drukken? 

Daer zyn ’er veéle die men 
niet anders als dodr om- 
schryvingen kan uyt drutk- 
Len, : | 

Dat is ’t gebrék van alle 
de taelen, | 

IE staen het met u toe, 

Diten let niet dat de fransche 
tael alle de andere over- 
treffe, . | | 

°T is seker, dat zy zelfs op 
de latynsche veél vodr- 
deel heéft, 

°T is waer, dat haere spreék- 
#wyze langer is, maer de 
deelen der zelve zyn veél 
Elaerder, 

- Zy volot béter het order 

der gedagten , en zy en 

lyd geene verwarde réde, 


on en disoit autant il y a 
trente ans. | 
pensez-vous qu’on fera 

encore de grands gè- 
mens? | | 
sans doute. 
si l’on vouloit m’en croire, 
on la borneroit à l’usage 
actuel, 


on inventera des mots nou.- 
veaux, à mesure qu’on 
en aura besoin. 


y a-t-il des choses qu’on 
ne sait pas exprimer en 
français ? in. 

il ÿ en a beaucoup qu’on 
ne sauroit exprimer . que 


par périphrases. : 


c'est là le défant de toutes 
les langues. | 

j'en conviens avec vous. 

cela n’empèche pas que la 
langue française ne l’em- 
porte sur toutes les autres. 

il est constant, qu’elle a 
même de grands avantages 

sur la latine, 

sa phrase est plus longue, à 
la vérité ; mais ses parties 
sont beaucoup plus claires, 


elle suit mieux l’ordre des 


pensées |. et ‘ne souffre 
point de galimathias. 
| 16. | 
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Meët gy wat men nog zou 
-tonnen zesgen als men 
haer by de andere taelen 
vergelykt? . 
Gy zult my verpligten met 

er den lof van te vol 
tooyen , 

Het hoogduytsch is cinryk, 
_maer rouw, | 
?T spaensch is deftig, maer 

te zeer opgeprontt, 
°T italiaensch is streelend, 
maer laf, 


Het hollandsch is overvloe- 


La , L £ 
dig, maer al te onrégel- 


maelig, 

De fransche tael heëft alle 
de schoonhéden van deéze, 
zonder eenige huerer ge- 
bréken te hebben, 

T is met regt dut men-ze 
heet de heerschende tael, 

De toningen .en de vors- 
ten houden het voùr eene 
_eer de zelve te spreéken, 

“Nu is het tyd om van ré- 

_ devoering te veranderen, 

Laet ons op den koffi réde- 

‘ neéren, 

Wul nu, welke goede hoe- 
daenighéden schryft men 
den selven toe? | 

Hy zuyvert het bloed, wekt 
den geest op, en slaet de 

. -swyn-dampen neér, 

Hy is dan goed tegen d’'hoofd: 
pyn? 


savez-vous encore ce qu'on 
pourroit dire en la com- 
parant aux autres langues? 


vous m'’obligerez d’en ache- 
ver l'éloge. 


la langue allemande est 
énergique, mais rude. 

l’espagnole est grave, mais 
trop enflée. 

l'italienne est flatteuse, mais 
molle. 

la hollandaise est riche, mais 
peu châtiée. 


la langue française a toutes 
les beautés dé celles-ci, 
sans avoir aucun de leurs 
défauts. 

c’est à juste titre qu’on l’ap- 
pelle la langue regnante. 

les rois et les princes se font 
gloire de la parler. 


il est tems à présent de chan- 
ger de discours. 
raisonnons sur le café. 


à propos, quelles bonnes 
qualités lui dorine-t-on? 


il pans le sang, il reveille 
Pesprit, .et il abat les 
vapeurs bachiques. 

1 est donc bon pour le mal 

de tête? 


—_—.— à mm 2 
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Daer is niets meer onfeyl- 

, baer, 

Wat zeggen de waere lief- 
hebbers van den toffi? 

Dhat den lekkeren NA eemerley 
1s met den zeer kostelyken 
drank dien men de goden 
vodrzet, 

Den toffi zou beter koop zyn 
indien wy als on3e vodr- 
vaders leéfden, 

“De tyden veranderen en ook 
de lichaems - gesteltenis- 

sen, . 

Voorders, ik geloof dat ky 
nog lang in ‘t gebruyk 
zal zyn, 

Maer zegt my eens, waer 
sult gy morgen gaen? 
Ik zal naer de kerk gaen 

| om het sermoon te hooren 
van mynhéer D., 

It hvor hem zeer geërne pré- 
diken, 

YT is eenen. der ervaerste 
.prédikanten die wy heb- 

. ben, | 

Hy heéft zeerschoone gaeven , 

Hy vleyt niet, zyne zéde- 
. Lessen zyn van de strafète, 

‘Zy ktonnen niet te streng 
sweézen in de eeuw daer 
wy in leëven, i 

T' is waer dat de wéreld 
vol bedrog is, 

Daer zyn schyn-heyligen 


il n’y arien de plus souverain. 
que disent les vrais amateurs 
du café? 
quele bon café estsemblable 
au nectar qu’en offre aux 
dieux. 


le café seroit à meilleur 
marché si nous vivions 
‘ comme nos pères. 
les tems changent et les tem- 
peramens aussi. 
| 


au reste, je crois qu’il sera 
encorc longtems en vogue. 


mais dites-moi un peu ) OÙ 
irez-vous demain ! 

j'irai à l’église pour enten- 
dre le sermon de mon- 
sieur D. | 

j'aime beaucoup à l’entendre 
prêcher. 

c’est un des plus habiles pré- 


_ dicateurs que nous ayons. 


il a de très -beaux talens. 

il ne flatte point, sa morale 
est des plus sévères. 

elle ne sauroit l'être trop au 
siècle où nous sommes. 


il. est vrai que le monde est 
bien trompeur. 
ily a des hypocrites qui se 
16.. 
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die met Cod en de men- 
schen spotten, 

Zy bedriegen veële men- 
schen doôr hunne gemuekte 


gebaeren, ns 
IE zul my ‘er wel voor 
wagtlen, : 
Ik o00£, ik mistrouw allyd 


die schyn-heylgen, 

Daer is niets z00 bedriege- 
LE als hun uytwendig 
gelaet, 

Muer als men hun het mom- 
aenzigt rafneéint ? 

Dan ziet men looze 
monster-dieren , den schrik 
der eertyke lieden, 

IE bemin den man van 
ongeveynst gedrag, 

De  opregtigheyd is een 
eerbyk man eygen, 

Der eligie zn de elséfdheyd 


Æonnen vel te saemen 


£gaen , 
GCY hebt gelyk ; maer ’t is 
4yd dat ik afscheyd van 
Lu neërmne, 
Joe, Z00 haest? 
T'is by elfueren, 
 Wanneer zal ik de eer heb- 
en Van u sweër Le zien? 
dés malkander mor- 
278 °£ uytlygaen van de 
£erkÆ don ci 5 Cod 
beliefr ; 


jouent de Dieu et des hom- 
mes. | 

ils en imposent à bien de 
gens par leurs grimaces. 


je n’en serai jamais la dupe. 


ni moi, je me défie toujours 
de ces faux dévots. 

rien n'est si trompeur que 
leur extérieur. 


mais quand on leur lève le 

.m 

on voit alors. des monstres 
d'impiété, l'horreur des 
gens de. bien. 

j'aime l’homme à manières 
ouvertes. 

la franchise est le propre de 
l’honnête homme. 

la religion et l’honnèteté ne 
sont pas incompatibles. 


vous avez raison; mais il est 
tems que je prenne congé 
. de vous. 
uoi, sitôt ? 
il n’est pas loin d’onzeheures. 
quand aurai-je l’honneur de 
vous revoir ? 
nous nous verrons demain 
au sortir de l’église, s'il 
* plaît à Dieu. 


AAA RAA .AA : NAMAANCAAIAI A 
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NEGENSTE SAEMEN-SPRAEK ; 


Over de weétenschappen 
en konsten. 


Éer dat gy bepaelt de weëten- 
schappen en de konsten, 
zeg myÿ, mynheer, wat 
de bepaeling self is? 

De bepaeling is niet anders 
als de uytlegging van de 
zaek die men bepaelt, 

Hoe doet men deéze uyt- 

. degging? re 

Doùr het geslacht of genus 
en het verschil van de 
gaek die bepaeld is, 

Wat verstaet gy doùr het 
geslacht van de bepaclng, 


TT is het geëne de bepaelde 


zaek gemeen maekt met 
alle andere van het 
zelve geslacht, 

Mat betcekent het verschil 
van de bepaeling? 

Ik verstaen hier door het 
geëne weézentlyk doet ver- 
schillen de bepaelde zaek 


van alle andere zaek die 


niet juyst is van ‘t zelve 


geslacht, 


Zoud gy my wel willen 
__ gevoelyk maeken doûr een 
exempel het geëne gy daer 
aenstonds kodmt te seggen? 


NEUVIÈME DIALOGUE, 
| . : | 
Sur Les sciences et Les arts. 


avant que de définir les scien- 
ces et les arts, dites-moi, 
monsieur , ce qu'est la 
définition même ) 
la définition n’est autre chose 
Les l'explication de la 
. chose qu’on définit. 
comment fait-on cette expli- 
cation ? 
par le genre et la différence 
de la chose définie, | 


qu’entendez - vous par le 
geure de la définition ? 
c’est ce qui ren@ la chose 
. définie commune avec 
toutes les' autres du même 
genre. . : 
que veut dire la différence 
de la définition ? | 
j'entends par la différence 
de la définition, ce qui 
. fait différer essentielle - 
ment la chose définie de 
toute autre chose qui n’est 
_ pas précisément de la mè- 
me espèce. 
voudriez-vous bien me ren- 
dre sensible par un exem- 


ble ce que vous venez ‘de : 
FPS ET È e 
16... 
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Ik sal het u doen begrypen 
doûr de bepaeling van den 
mensch : als ik 5er, den 
mensch is een rédelyk dier, 
ik seéf zyne bepaeling doùr 
syn geslacht en doùr zyn 
verschil; het wodrd dier 
ts het geslacht, om dat het 
verwart het weëzen van 
den menech met dit van 
alander dier, zonder’er een 
in tbyzonder uyttedrut- 
ken : het woûrd rédelÿk is 
dan het verschil van zyne 
bepaeling , om dat het den 
mensch onderscheyd van 
alleandere dieren metzyne 
specte te benoemen, ren de 
welle het alleen behoort 
rédelyktesyn, 

Wat is de weéterschap ? 

’T'is éene kennis zéker en 
Elaer van tets, 


Hoe kan men deëze kennis 
bekoômen ? | 

Men bekodmt:ze doùr het over 
tuygend bewrys; en de klaer. 
heyd der gedagten , 

Doùr welken middel kan het 
overtuygend bewys die ken- 
nis geéven ? 

Doùr eene juyste en Elaere 
rédencéring , gegrond op 

” noodige en onfeylbaere ré- 
gels uyt dewelke men een 
gevolg trekt van de selve 
natuer of sort, 


je vais vous le faire sentir par 
la définition de l’homme : 
quand je dis, l’homme 
est un animal raisonnable, 
je donne sa définition par 
son geure et par sa diffé- 
rence ; le mot animal est 
le genre, parce qu’il con- 
fond l'existence de l’hom- 
me avec celle de tout 
autre être , sans en spéci- 
fier aucun : le mot raison- 
nable est donc la différen- 
ce de sa définition, parce 
qu'il le distingue de tout 
autre être en désignant 
son espèce, à laquelle seule 
il appartient d’étre raison- 


n able, 


u’est-ce que la science ? 
c'est une connoissance cer- 
taine et évidente de quel- 
que chose. 
comment peut-on acquérir 
cette conunoissance ? 
on l’acquiert par la démons- 
tration ct l’évidence des 
"idées. 
par quel moyen la démons- 
tration peut-elle donner 
cette connoiïssance ? 
par un raisonnement juste et 
évident , appuyé sur des 
rmcipes nécessaires et in- 
faillibles, dont on tire une 


conséquence de même na- 


ture. 


i 


( 307 ) 


IE zou wel willen dat gy my 

‘” deédktenneneenenrégelvan 
die soùrt, noodzuekelyk 
en onfeylbaer ? 

Hier is'er eenen : ‘t is onmo- 
gelyk dat eene zelve'zaek 
2y , en niet en zy ; in weé- 
zen 7y , en in weézen niet 
en zÿ, op eenen selven tyd, 

Hoezoudgy eene rédeneéring 


maeken op dien régel ? 


Ib zou zeggen :’t is onmoge- 
ly£ te pey zen en iets te doen 
zonder in weézen te syn, 
om dat het onmogelyk is in 
weëzen te zyn en niet te 
zyn ; nu dan,'tis waer 
dat ik peys en datik iets 
doen ; diëénsvolgens ik ben 
in weésen. Dit gevolg is 


- noodzaekelyk getrokken uyt : 


die grondrégels, en maekt 
een overtuygend bewys het 
welkdeweétenschapmaett, 

Verkrygt men alle de weëéten- 
schappen doùr het over- 
tuygend bewys en doûr de 
proef? 

Neen, daer 7yn ‘er die men 
verkrygt doûr het gebruyk 


en de gestadige en gelyk- 


vormige ondervinding var 
onze zinnen ; doùr de be- 
* tuygingder geloof-weérdige 
lieden ; en daer zyn ’er die 
men verkrygt doér de open- 
baering, alonderwerpende 


je voudrois bien que vous me 
fissiez connoîtré un prin- 
cipe de cette nature, né- 

_ cessaire et infaillible ? 

en voici un: il est impossible 
qu’une même chose soit et 
ne soit pas, existe etn’exis- 
te pas, dans un même tems. 


comment formeriez-vous un 
raisonnement sur ce prin- 
ci 
je dirois : il est impossible de 
penser et d'agir sans exis- 
ter, parce qu’il est impos- 
sible d'exister et de n’exis- 
ter pas ; or, est-il que je 
nse et que j’agis; donc 
}'existe. Cette conséquence 
est nécessairement déduite 
de ces principes, et forme 
une démonstration qui fait 
la science. | 


toute science s’acquiert-elle 
per la démonstration et 
"expérience ? 


non; il yena qu’on acquiert 
par l’usage et l'expérience 
constante et uniforme de 
nos sens; par le témoignage 
des personnes dignes de 
foi; et il y en a qu'on 
acquiert par la révélation, 
en soumettant 105 lumiè- 
res naturelles à la vérité 


- 
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onze natuerlyke kennissen 
aen de opperste waerheyd, 
die spreékt in haer heylig 
schrift en doûr haere hey- 
lige kerk, | 

Wat is een onderwyzende 
vraeg-stuk ? 

°T'is een vraeg-stuk volto- 
mentlyk. Gods - geleerd , 
dat men niet kan betwisten 
zonder in ‘t geloof te doù- 
en, | 

W'elke zyn die vraeg-stuk- 

‘ken ? 


De artikelen begreépen  in_ 


het symbolum der apos- 
telen, en die dewelke de ca- 
tholyke kerk ons leert en 
vodrhoud als zynde van ’t 
geloôf, ei 
Wat heet gy betwistelyk of 


dobbelzsinnig vraeg-stuk ? 


°T'is een vraeg-stuk enkelyk 
philvsophisch, over hetwelk 
het geôdrlofd is zyn von- 
nis testryken, en in gevolr 
in-te-stellen eene byzondere 
leerstelling zonder in ”t 
geloof te doûlen, 

Breng my eenige exempels by 
van die soûrten van vraeg- 
stukken ? 

Hier zyn-2e : de verscheyde 
leer-stellingen op het lédi- 
ge ; op den loop en de form 
van de aerde ; op de 
eygenschap der hemelsche 
lichaëmen ; op de son, te 


suprême, qui parle dans 
ses divines écritures et par 
son église. 


qu'est-ce qu’une question 


dogmatique ? 

c’est une question purement 
théologique qu’on ne peut 
contester sans errer dans 


la foi. 
quels sont ces questions ? 


les articles contenus dans le 

symbole des apôtres, et 

ceux que l’église catholi- 

que nous enseigne et pee 
oi. 


pose comme étant de 
qu’appellez - vous question 
problématique ? 
c’est une question purement 
philosophique sur laquelle 
il est permis de porter son 
‘jugement, et d'établir en 
conséquence un système 
articulier sans errer dans 
"Ja foi. 
Citez-moi quelques exemples 
de ces sortes de questions ? 


les voici:les différens systè- 
.messur le vuide; sur lemou- 
vement et la figure de la 
terre ; sur la nature des 
_ corps célestes ; sur le so- 
leil, savoir s’il tourne au- 
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welten of zy draeyt, ron- 
dom de aerde of wel of het 
de aerde is die draeyt 
rondom de son; dat ‘er in 
de wéreld Ewaeden moeten 
zyn om de deugden der 
gveden te dven uytschy- 
nen ; dat de onheylen aen 
de menschen noodis zyn 
om hunne de le zuy- 
veren ; dat al te veël voor- 
spoed het verderf is van 
den mensch; dat de eer- 


ampten de séden veran- 


deren, ens., 

Mat is eene ktonst? 

*T is eene kennis die ons 
régels geéft om met zéker- 
heyd iets te doen, 


Hoe verdeelt men de kon- 
sten? 

In vryekonsten, en in Land- 
swerk konsten, 

W'elke zyn de vrye konsten? 

°T'zyn die dewilke de weé- 
tenschappen betreffen ; ge- 
ly£ de tael-konst of gram- 
matica, de rede-konst of 
dialectica , de konst der 
welspreékeridheyd of de 
rhétorica , de dicht-konst 
of de poësie, de zang-konst 
of de muziek, de teeken- 


onst, de schilder-konst, 


en de beéld-snyders-konst ; 


alle de andere worden ge. 
noemét handuvert-konsten, 


tour de la terre ou bien si 
c’est la terre qui tourne 
autour du soleil; qu’il faut 
des méchans dans le mon- 
de pour faire éclater les 
mérites des bons ; que les 
malheurs sont nécessaires 
aux hommes pour épurer 
leur vertu ; que trop de 
prospérité corrompt l’hom- 
me ; que les honneurs chan- 
gent les mœurs, etc. 


Qu'est-ce qu’un art ? 

c'est une connoissance qui 
nous donne des règles pour 
faire sûrement quelque 
chose, 

comment divise-ton les arts? 


en arts libéraux et en arts 
mécaniques. 

quels sont les arts libéraux ? 

ce sont ceux qui regardent . 
les sciences, comme la 
Fe , la dialectique, 
a rhétorique , la poésie, 
la musique, le dessin, la 
peinture et la sculpture; 
tous les autres sont appel- 
lés arts mécaniques. 
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Waerom heet men-1e vrye- 
konsten? 

Om dat zy in de oude tyden 
maer geôeffend wierden 
“doûr vrye lieden en van 
zekeren staet, 

Ile veél weétenschappen 
telt gy? 

ÆAchtvodrnaemste, te sweéten : 
de gods-geleerdheyd, de 
wys-begeérte, de regts- 
geleerdheyd , de geneës - 
£onst, de réderyk-konst, 
de tael-konst, de dicht- 


konst en de wis-konat, 


JV'at is de gods-geleerdheyd? 


*T' is eene weétenschap die 
de kennis geéft van God 
en yan de godiyke dingen, 


Men verdeelt-ze in natuer- 

dyke, bovennatuerlyke en 
- Zédelyke gods-geleerdheyd, 

‘Wat is de natuerlyke gods- 

.… geleerdheyd? 

T'is die de welke ons God 
doet kennen doùdr zyne 
werkten en doùr de tennis- 
sen van de natuerlyke 
réden , 

Wat is de bovennatuerlyke 
gods-geleerdheyd? 

°T'is die dewelke wy leeren 
doûr het geloof van alle de 
dingen die ons zyn ver- 
openbaerd geweést in de 
lreylige schriftuer, | 


ourquoi les appelle-t-on 
; a lihéraux 5 
parce qu’ils n’étoient exer- 
cés anciennement que par 
des persénnes libres et 
d'un certain rang. 
combien comptez-vous de 
sciences ? 
huit principales , qui sont : 
‘la théologie , la philoso- 
pus la Le 
a médecine, la rhéto- 
rique , la grammaire, 
la poésie et les mathé- 
matiques. | 
qu'est-ce que la théologie ? 
c'est une science qui 
donne la connoissance 
de Dieu et des choses di- 
vines, . e 
on la divise en théologie 
. naturelle, surnaturelle et 
morale. 


west-ce que la théologie - 
nee 


nature 
] e « 
c'est celle Le nous fait 
connoître Dieu par ses 
ouvrages et par les lumiè- 
res de la raison naturelle, 


qu'est-ce que la théologie 
surnaturelle ? 

c'est celle que nous appre- 

* nons par la foi de toutes 
les choses qui nous ont 
été révélées de les divi- 
hes écritures, 
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geleerdheyd? 
T' is de 
kennis geéft vun de 
lyke En om de Le 
le schiktken, die handelt 
van de deugden en van 
de ondeugden, en dieons 
leert onderscheyden wat 
Ewaelyk of wel gedaen is, 
Wat is de wys-begeérte? 


morale ? 


geëne die ons de c’est celle qui nous donve 
_ la connoissance des lois 


divines pour régler les 
mœurs, qui traite des 
"vertus et des vices, et qui 
nous apprend à discerner 
ce qui est bien ou mal 
fait. 


qu'est-ce de la er es 


2Tis de studie van de natuer c’est l'étude de la nature et 


en van de zéde-konst, ge- 
grond op de opmerking, 
de ondervinding en de ré- 
deneéring, 
at is de 
heyd? 


regts-geleerd- q 


de la morale, fondée sur 
l'observation, l’expérience 
et le raisonnement. 


u’est-ce que la jurispru- 


dence ? 


T' is de sweëtenschap der c’est la science des lois, des 


wetten , der lands-regten, 
der geboden, en van al 
swat dient om te oeffenen , 
of te. doen.oeffenen het 
regt dat toekomt aen elk 
_ did van de gemeynschap, 
at is de geneés-konst ? 


_ coutumes, des ordonnan- 


ces, et de tout ce qui sert 
à rendre ou faire rendre 
la justice dûe À chaque 
membre de la société. 


u’est-ce que la médecine ? : 


?T' is eene weétenschap die c'est une science qui s’appli- 


zich bezig houd met het 
menschen-lichaem te ken- 
.nen of te doôrgronden en 
ook alwat kan zynegezond- 
-heyd bewaeren of deéze 
_swederomgéeven als het li-- 
chaem-z2 verlodren heéft, 
Wat is de réderyk-konst? . 


que à connoître le corps 
humain , et tout ce qui 

ut conserver la santé ou 
a rendre au corps quand 
il l’a perdue. 


west-ce que la rhétorique ? 


2T'is eene konst die leert wel c'est uu art qui enseigne à 


spreéken en wel schryven , 


behaegen, beweégen en 


bien parler el à bien écrire, 
à plaire, à toucher et à 
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overtuygen, ‘t zy al spreé- 
Eende ’t zy al schryvende. 

Wat is de tael-konst ? 

°T is de konst vante spreéken 
en te schryven op eene wy- 
ze, zuyver en gelykvormig 
aen den aerd van de tael, 
en die leert een naem-woôrd 
wel buygen en een werk- 
s#oûrd oft verbum welcon- 
jugeëren ; de andere deelen 
san de rédevoering wel op- 


maeken of saemen stellen, 


en de spel-konst welvolgen, 


Wat is de dicht-konst ? 


*T'is de konst van tebrengen, 


onder het jok van de dicht- 

maet of van den rym, de 

gedagten dienstig om af te 

schilderenzékere dingenen 

om kragtiglyk te bewcégen 

het hert en den geest, 
JV'at is de mis-konst ? 


It verstaen doùdr de wis-tonst 


eene weétenschap die zich 


bezig houd met te kennen 


persuader, soit en parlant, 
soit en écrivant. 


w’est-ce que la grammaire ? 
c’est l’art de parler et d’écrire 


d’une manière correcte et 
conforme au génie de la 
langue, et qui enseigne à 
bién décliner les noms et 
à bien conjuguer les verbes; 
à bien construire les autres 

arties du discours, et à 
en orthographier. 


qu'est-ce que Ja poésie ? 
c’est l’art de réduire, sous le 


joug de la mesure ou de la 
rime, les idées propres à 

indre certains objets et 
à remuer fortement le cœur 
et l'esprit. | 


qu'est-ce que les mathémati- 


ues ? 


par les mathématiques j’en- 


. tends une science qui 
cs 


de hoeveélheyd en de pro- | 


portiën van de matérie, of 
de overeenkomst van de 
stoffe. | 
Zy is de eerste der wee- 
éenschappen., om dat £y 
alleenlyt bestaët in over- 
tuygende bewyzen. Zy be- 
helst de meét-konst, destel- 
Lonst of de réken-konst met 
de letters van den a, b, c.…. 


s'attache à connoître 
quantités et les propor- 
tions de la matière. 


Elle cst la première des 


sciences, parce qu'elle ne 
consiste qu’en démon- 
strations. Elle renferme 
Ja géométrie, l'algèbre avec 
les lettres a, b,c... et la- 


( 313 ) 


en de tel-konst met de 
cyffers1,2,3, en, 

. Maer den avond valt, laet 
ons de saemen-spraek 
eyndigen ; ik moet  onsent 
zyn om 368 ueren, 


It stem ‘er intoe, wy sullen 


in de volgende zitting van 

de  locht - verschynsels 
. spreéken, . | 
Ondertusschen houd u ge- 

zond , tk wensch u den 


goeden nagt, 


métique avec les chiffres 
1, 2, 3, etc. 

mais le soir tombe, finissons. 
l'entretien ; il faut que 
je sois chez nous sur 
les six heures. en 

d'accord, dans la séance sui- 

“vante nous parlerons des 
météores. 


enatteridant portez-vousbien, 
je vous souhaite la bonne 
nuit. | 


se) QE) EEERSasenrane 


TIENSTE SAMEN-SPRAEK. 


Over de locht-verschynsels. 


Wat is men gewoon locht- 
verschynsel te noemen ? 
Een locht-verschynsel is gé- 
neraelyk gesproôken , al 
wat voorigebragt word in 
de lochtdieons omringt,en 


die ons schynt onder de 


maen , 
Mat beteekent het wodrd 
docht-verschynsel? 
Het beteekent lichaemen ver- 
_ heven boven de aerde die 
sy bewoonen, 
Æoe verdeelt men de locht- 
” verschynsels ? 
Æn wateragtige en vuerag-= 
tige PA M er 


DIXIÈME DIALOGUE. : 
Sur les météores, . 


qu’est-on aecoutumé d’appe- 
ler météore ? 

un -météore est généralement 
dit, tout ce qui s’engendre 
dans l’air qui nous’ envi- 
ronne, et qui nous paroit 
au-dessous de la lune. 


que signifie le mot météore? 


il signifie des corps éleyés 
au-dessus de la terre que 
nous habitons. 

comment divise-t-on les mé- 
téores? 

en météores aquèux et ignés. 


17e 
4 


Wat is de locht ? 
TT is die stoffe vloeybaer , 
 doérzigthaer , onzienlyk 
en ontastbaer , van alle 
kanten verspreyd rondom 
_den aerd-bol, : | 
Ts de locht veél ligter als het 
water ? 
 Volgens de proef die men'’e 
van heéft gemaekt, zy is 
acht honderd veertig mael 
ligter als ”t water. 

Hoe verdeelt gy de locht? 

In locht van de hoogste, van 
de middenste en van de 
leegste locht-streék, 

. De locht van de hoogste streék 
is dunder en koelder dan 

die van de middenste, en 

. deéze is het meer dan die 
van de leegste, 


Welle is de stoffe der locht- 


verschynsels ? 
T is de dumpen en de uyt- 
waessemingen, 
Wat zyn de dampen? 
?T'zyndeeltjes waters diein de 


Lbochtoptrekken,endie men 


. noemt wateragtige locht- 
verschynsels , 

Wat zyn de uytwaessemin- 

| gen? | 

Het zyn deeltjes van alle de 
verscheyde lichaemen der 
aerde die ook in de locht 
optrekken ; gelyk van het 
solfer, het sout, den jod- 
den-pek en van andere li- 
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qu'est-ce que l'air ? 
c'est cette matière fluide ,. 


._ transparente, invisible et 


impalpable, répandue de 
toute part autour du globe 
terrestre. | 

l'air est-il beaucoup plus lé- 
ger que l’eau ? 

selon l'expérience qu’on en 
a faite, il est huit cent qua= 
rante fois plus léger que 

- l’eau. | 

comment A l'air? 

en air de la haute, de la 
moyenne et de la basse 
région. | 

l'air de la haute région est 
plus subtil et plus frais que 
celui de la moyenne, et 
celui-ci l’est plus que celui 
de la basse. 

quelle est la matière des 
. météores ? | 

c’est les vapeurs et les exha- 
laïsons. | 

qu'est-ce que les vapeurs ? 

ce sont des particules d’eau 
qui s'élèvent en l'air, et 

. qu'on nomme .météores 
aqueux. 

qu'est-ce que les exhalaisons ? 


ce sont des particules de tous 
les différens corps terres- 
tres qui s'élèvent aussi en 
l'air; comme des soufres, 
des sels, des bitümes et 
d’autres corps de différente 


(315) 


chaemern van verscheyde 


natuer, meer of minbrand- 


. baer, meer of min grof; 
men noemt-ze vueragii 
* docht-verschynsels, Li 
Maer ik zou sel willen ; by 
réde van de locht, weëéten, 
wat den wind is, die men 
zegt niet anders te zyn als 
eene onstuymige locht? 
Den wind en is niet anders 
‘ alseene locht beweégd doùr 
dungemaekte en uyige- 
- spréy de dumpen, die dry- 
vende naer een zelve 
west, de locht jaegen me 
eene groote Mage, | 
W/aer aen schryft men toe de 
byzonderste oorzaekt der 
winden ? 
Aen de hitte der zonne, 
Hoe veél winden telt men? 


De vier byzonderste zyn, die 


van den Nodrden, van den 
Zuyden, van den Oosten 
en van den Westen, de 
welle hunnen naem tret- 
ken uyt de vier byzonder- 
ste streéten der wéreld, 

M elken van deéze winden is 
den toudsten ? 

Den Noùrden wind is gemey- 
nelyk den koudsten, om dat 
ky kodmt uyt kboude landen 

uyt de bevriezende 


0 
Lee vob : 


pature , plus ou moins 
combustibles , ‘plus ou 
moins grossiers ; on les 
nomme météores ignés. 


mais j’aimerois bien, à propos 
de l’air, de savoir ce que 
c’est que le vent, qu’on dit 
n’être qu'un air agité? . 


le vent n’est pas autre chose 
qu’un air agité par des va- 
urs subtilisées ét raré- 
Éées , Jesquelles prenant 
leur cours vers un même 
endroit, chassent l’air avéc 
beaucoup de force. . 
à quoi attribue-t-on la prin- 
” cipale cause des vents ? 


à la chaleur du soleil. 
combien compte-t-on de 
vents? : 
les quatre principaux sont, 
ceux du Nord, du Sud, 
d'Orient et d'Occident, qui 
prennent leur nom des 
au principales régions 

u monde. :- 


quel de ces vents est le plus 
_ froid ? . 
celui du Nord ou du Septen- 
trion est ordinairement le 
-. plusfroid, No qu'il vient 
des pays froids ou de Ia 
_ zone glaciale, 


Tee 
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FVelten windis den warm- 
sten ? | 

Den Zuyden wind, byson- 
derlyk in den somer, om 
dat hy kodmt van den kant 
van de brandende locht- 


streék , of uyt warmere 


landen als het ons, 
W'elken van die winden is 
den droogsten ? 
* Den Oosten wind, om dat hy 


ons koémt uyt het groot 


vast-land van Asia alwaer 
niet vaéle seeën zyn, 
W'elken van die winden is 
den vogtigsten ? 
Den esien wind ; hy geéft 
ons dilwils régen, om 
hy Eoômt uyt den atlanti- 
schen Oceän van waer op- 
staet eene grootere ménigte 
: dampen, 
Joe maeken de winden som- 
* ‘  tyds eenen draey-wind? 


 W/anneer zy, geweldig synde 
in hunnen weg ontmoeten 


dikte wolken, huer hinde- 


ren en dringen, en haer . 


doen todmen van boven tot 
benéden op de aerde gelyk 
al heénen weër draeyënde, 
Welk'is het vodrbedisdsel of 


teeken dat den wind aen- 


kondigt? 
Æenrvodagtig koleur, hier en 
daer verspreÿd in de wol- 
. ken, dat bedied in de locht 


quel est le plus chaud ? 


“celui du Midi on du Sud ; 


principalement en été, 
Due qu'il vient du côté 
‘de la zone torride ou des 
pays plus chauds que le 
nôtre. 
quel de ces vents est le plus 
sec ? | 
le vent d'Orient ou d’Est, 
parce qu’il nous vient du 
grand continent d’Asie où 
il y a peu de mers. 
-quel de ces vents est le plus 
humide ? 
le vert d'Occident ou d'Ouest; 
_ d' nous donne souvent de 
Ja pluie, parce qu’il vient 
de Pocée atlantique d’où 
il s'élève une plus grande 
quantité de vapeurs. 
comment les vents forment- 
ils quelquefois un tourbil- 
lon ? 
lors qu’étant impétucux, ils 
rencontrent en leur che- 
min desnuées épaisses, leur 
fout obstacle et les resse- 
rent, et les font venir de 
haut en bas sur la terre 
comme en tournoyant. 
quel est le présage ou le signe 
qui annonce Île vent ? 


une couleur rougeâtre, dis- 
persée ça et là dans les 
nuces, qui marque en l’air 
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veële damper die zich ver- 
dunnen en zich uytbrey- 
den, - 
IV'aer van worden de wolken 
en de névels voortgebragt? 
Zy bodmen voort uyt de dam- 
pen dievan de aerdeenvan 
‘de zee opkoèmen, dewelke 
inkrimpen en zich daer 
naer verdikken, - 
Hoe geschied de verdikking 
der dampen ? | 
Zy geschied als de dampen 
lang in de locht gewan- 
deld hebbende van alle 
kanten , hunnen loop ver- 
traegt en hunne deelen koô- 
men de eene by de andere, 


zich ullengskens versae-- 


* .melen en brengen wolken 
voort, die daer naer 7ig 

” .in ménigte byeenvoegen, 
wanneer zy voortgedreëven 
zyn doùr contraris winden. 

Wut verschil maekt gy tus- 

__ schen de wolk en den né- 
vel? 

Het verschil is dat de wolk 
digter zynde, opstaet en 
zich in de locht houd, en 
dat den nével zwaerder 
zynde, digter by de aerde 
verblyft. URL 

JVat volgt ’er uyt de wolken 


die in de locht geduëénte 


.… krygen ? 
Daer spruytrégen uyÿt, 
WV at is dan den régen ? 


beaucoup de vapeurs qui 
sesubtilisentet seraréfient. 


de quoi se forment les nuées 
et les hrouillards? 

ils se forment des vapeurs qui 
sortent de la terre et de la 
mer , qui se ressèrent et se 
coudensent après. | 


comment se fait la condensa- 
tion des vapeurs. 

elle se fait lorsque les por 
s'étant promenées long- 
tems dans l'air de tous 
côtés, leur mouvement se 
ralentit, et leurs parties 
s’approchent les unes des 
autres, se rassemblent peu- 
à-peu et forment des nuées, 
qui se joignent ensuite 
plusieurs ensemble, lors- 
_ sont poussées par 

es vents contraires. 

quelle différence faites-vous 
entre la nuée et le brouil- 
lard? É 

la différence est que la nuée 
‘étant plus légère, s’élèvè 
et se soutient en Flair, et 
que le brouillard étant plus 
pésant, reste plus proche 
de la térre. mn 

que résulte-t-il des nuéés 
qui se forment dans l’air? 


_ilen résulte de la pluie. : 


qu’est-ce donc que la pluie? 
Joe | 
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T'is niet anders als ditke 
wolkers en dodr de koude 
séyver gemackt, die, doùr 
hRaere eyge zwaerte, op de 
aerde vallen in kleyne dee- 
len die men druppelen 
waters noëmt, . 

Wat aenkondigen KHleyne 
woiken die rien ziet zeer 
verhoogt en de eene op de 
andere gestapeld? | 

Zy zyn het voorbediedsel van 
eeneñ aenstaenden régen, 

M anneer de kim waer de 
£on opstaet of ondergaet 
is van een bleek en geélag: 

tig koleur, wat vodrzegt 
dat ? 


'Slegt sweér , om dat ’er 


dan veéle dampen in de 
Locht zyn, | 

En uls dit deel van de tim is 
van een lévendig rood? 


Dat beduyd het schoon sweér, 
om dat ‘er dan weynige 
. dampen in de locht zyn, 
W/anneer is den een maer 
alleen stof-régen 
Als de wolk dewelke smelé, 
seer uytgebreyd is, en dat 
haere deelen, al vallende, 
ontmoeten eene locht mid- 
del-maetiglykwarm; want 
‘als dan haere druppelen 
zullen zoo kleyn zyn, dat 
sy geenen régen sullen 
maeken , 


ce n'ést autre chose que 
des. nuées épaisses et con- 
densées par le froid, qui, 
par leur propre pésanteur , 
tombent sur la terre en 

_ petites parties qu'on ap- 
pelle gouttes d’eau. 

qu'est-ce qu'annoncent de 
petits nuages qu'on voit 
fort élevés et entassés les 
uns sur les autres? 

ils sont le présage d’une 
pluie pe 

quand l'horizon où le soleil 

__ se lève ou se couche est 

d’une couleur pâle et 
jaunâtre, qu'est-ce que 
cela pronostique ? 

du mauvais tems, parce 
qi: y a alors beauconp 
e vapeurs en l'air, 

et quand cette partie de 

l’Éorizon est d’un rouge 

vif ? 

cela dénote le beau tems, 
parce qu'alors il y a peu 
de vapeurs en l'air. 

quand est-ce que la pluie 
n’est que de la bruine? 

quand la nuée Eh se fond, 

__est fort raréfiée, et que 
ses parties, en tombant, 
rencontrent un air médio- 
crement chaud; car alors 
ses gouttes seront si peti- 
tes qu'elles ne compose- 
ront pas de la pluic. 


Éoe word der dauw gefor- 
meért ? | 

Van ecene menigte deelen 
waters zeer dun, die heén 
en weér loopen in eene 
stille en heldere locht, by 
1vy3e van dampen, dewel- 
ke verdikt gynde dovr de 


Loelte vanden nagt, allengs- 


Lens verliezen hunne be- 
weéging, zich verzamelen 
veéls by een; en hervallen 
’8 morgens in kleyne onge-. 
voelige deelen gelyk eenen 
zeer fynen en zeer lossen 
régen, die weynig duert, 
en die men vind in drup- 
pelen waters als peérels op 
het sop der kruyden en 
.  bladeren. 

-Waer van komt den 
sneeuw ? : 

FHy kodmét hier uyt, dat in 
den winter de streéken 
van de deché teenemael 
koud 2yn, en dat de 
s#woiken die groote onde 
over-al vindende, in deézse 
geer gauw overgaen van 
de ‘verdikkins die-ze kan 


in régen veranderen, tot : 


die dewellke ‘er kan ys van 
‘ mäeken , 200 dat in den 
winter, z00 haest als de 
wollén beginnen te veran- 
derèn in 3eer kleyne drup- 
pelen waters , elk eene 
van deése kleyne deelen 


* 


‘ grand 
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de quelle manière se fait la 


rosée ? 


elle se forme d’une quan- 


tité de parties d’eau très- 
subtiles qui voltigenit dans 
un air calme ct serein, 
en forme de vapeurs, les- 
quelles étant condensées 
par la fraîcheur de la nuit, 
perdent peu-à-peu leur 
agitation, s’amassent plu- 
sieurs ensemble, et re- 
tombent le matin en 
petites parties insensibles, 
comme une pluie très- 
fine et très-déliée, qui 
dure peu, et qui se trou- 
ve en goute d'eau, com- 
me des nerles sur la cime 
des herbes et des feuilles. 


‘de quoi provient la neige? 


elle vient de ce qu’en hiver 


Jes régions de Pair sont 
tout-à-fait froides, et que 
les nuées y trouvant ce 
froid de toutes 

rts, assent fort vite 
be la donation qui 

ut les réduire en pluie, 
_ celle qui peut les ré- 
duire en glace; dé sorte 
uen hiver, sitôt que 


es nuées commencent à . 


se changer en de très- 
petites gouttes d’eau, cha- 
cune' de ces petites parties 
se glacont, et se touchant 
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- worden ys, en raekende 
mailkander , zy maeken 

. 8neeuw-vlokken , | 

FWVaerom zyn die vlokken 

- -200 digti | 

De. kleyne. ruymten die 

_ vdokken tusscheñ haer 
dacten gelyk z00 veél 

. _docht - gatjes* vol van 
dunne locht, zyn d’oor- 
zaek van haere ligtigheyd, 

WW æerom is den sneeuw 200 
wit ? . | 

Om dat de kleyne deelen 
ys die deéze vlokten 


maeken, hard vast, dodr- 


zigtbaer en. verscheydent- 
dyE geschikt zynde, zy 
ons het licht te rug zenden 
van alle kanten, | 
Naer gesproôten te hebben 


van den sneeuw, zeg my, 


als”t u belieft, een wodrd 
van den hagel? | 
Den hagel word geformeért 
als de deelen van de wolk 
die smelt, ontmaeten , al 
vallende , eene koude 
docht die-ze bevriest ; en 
deéze kleyne stukken ys 
zyn by na van de .ge- 
daente en van de dikte de 
_. swelke de druppelen wa- 
| ters die zouden gevallen 
‘zyn,zouden hebben gehad. 
Aldus den: hagel is niet. 
. anders als de druppelen 
 swaters die al vallende be- 


vriezen , 


les unes les autres, elles 
forment des flocons de 
neige. j 
urquoi- ces flocons sont- 
ils si légers? 

les petits intervalles que 
les flocons laissent en- 
tr'eux , comme autant 
des ‘ports remplis d’air 
subtil, sont la cause de 
leur légéreté. 

pourquoi la neige est-elle 


._ si blanche ? 


parce que les petites parties 
de glace qui composent 
ces flocons, étant dures, 
solides, transparentes, et 
différemment  arrangées, 
elles nous  réfléchissent 
la lumière de toutes parts. 
après avuir parlé de la neige, 
dites-moi, s’il vous plait, 
un mot de la grèle? 


la grêle se forme lorsque 
les parties de la nuée 
qui se fond, rencontrent, 
en tombant, un air froid 
qui les gèle ; et ces petits 
morceaux de glace sont 
‘.à-peu-près de la figure et 
de la grosseur qu'auroient 
eues les gouttes d'eau qui 
seroient tombées. Ainsi 
la grèle n’est autre chose 
que les gouttes de pluie 
qui se gêlent en tombant. 
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Gekykerwys den hagel meest 
koôrnt doùr donder-wolken, 
laet ons nu spreéken van 
den donder en den blt- 
sem ? ; 

H wil het wel : den donder 

* is het wonderlykste locht- 

: verschynsel van alle; ’t 
ës het gerugt dat men 
hoort.in de locht, mees- 
tendeels in den zomer, 

Maer hoe word hy gefor- 

.. meert? 

Op de volgende wyze : ver- 

 beéld u veéle swvolken de 


eene onder de andere, die : 
gemaekt zyn beurtelings : 


vandampen en uytwaesse- 
mingen, dewelke de hitte 
in overvioed van de aerde 
in verscheyde keeren heéft 


opgenomen, 


Overweég daer nuer dewolken 
van boven voortgedreéven 
en gedwongen van af te 
daelen doùr het werk van 


eenigen wind, op de wol : 


ken van onder , zonder 
dat deëze konnen néder- 
daelen, ondersteund zynde 
op eénigen afstand van 
.. de aerde doûr éenen onder- 
sten wind en doûr de ge- 
meynelyke: oorzaeken F 
ze opgsschorst houden : 


toens de locht dewelke is : 


tusschen de bovenstz en de 


comme la grêle vient au 
plus souvent par des nuées 
d'orage, parlons main - 
tenant du tonnerre et des 
éclairs. 
je le veux bien : le tonnerre 
est le plus surprenant de 
tous les météores; c’est le 
bruit que lon entend 
dans l'air, le plus souvent 
en été. 
mais comment se forme-t-il ? 
il se forme de la manière 
- suivante .: représentez - 
vous plusieurs nuées, les 
unes au-dessous desautres, 
- qui sont alternativement 
-. composées de vapeurs et 
d’exhalaisons, que la cha- 
leur a enlevées de la terre 
en abondance à diverses 
reprises. : 
-considérez ensuite les nuées 
de dessus poussées et con- 
traintes de descendre par 
l’action de quelque vent, 
sur les nuées de dessous, 
sans que celles-ci puis- 
sent descendre , étant 
soutenues à quelque dis- 
‘tance de la terre par un 
vent inférieur , et par 
les causes ordinaires qui 
les tiennent suspendues : 
alors l’air qui est entre la 
nuée de dessus et celle de 
_ dessous, étant chassé de 
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onderste wolk van zyne 
plaets gejaegt zynde, de 


geëne. die is omtrent het 


.eynde van de twee swolken, 
raekt eerst weg, geévende 
alzoo middel aen de uyt- 
terste paelen van de bo- 
venste wolk om een weynig 
meer Le daelenals het mid- 
 delste deel doet , en ,om 
eene groote ménigte.locht 
in-te-sluyten , dewelke 
voleyndende van uyt-te- 
koômen doùr eenen weg 
smal genoeg en ongeré- 
. geld die haer overblyft, 


haer doet maeken een 


de gerugt al los rae- 
ende met geweld ; 300- 


daenig dat. men. somtyds 
kan hooren het gerugt van 
den donder zonder eenigen 
bliksem te zien. 
Wanneer is ‘’t dat den 
_bliksem den donder ver- 
gezelt? 
Als de uytwaessemingen 
- van solfer en salpéter, die 
‘ soméyds zich bevinden 


tusschen twee svolken, in : 


brand raeken doùdr eene 
geweldige kabbeling'; als 
dan deéze vlam zet sich 
‘rasch. aen alles swat ‘er 
rondom haer brandbaer is, 
verwyd zellzaemelyk de 
docht, en brengt den 
bliksem voort. Het geëne 


| communique 


Ja place, celui qui est 


vers les - extrêémités des 


deux nuées, échappe le 
premier, donnant aïnsi 
moyen aux extrémités de 
la nuée de dessus de 
s’abaisser quelque : peu 
plus que ne fait le milieu, 
et d’enfermer une grande 
quantité d'air, lequel 
achevant de sortir par un 
passage assez étroit et 
irrégulier qui lui reste, 
lui fait faire un ‘grand 
bruit en s’échappant avec 
violence ; de sorte qu’on 
ut quelquefois entendre 
A bruit du tonnerre sans 
voir aucun éclair,  : 


L 


quand est-ce que les éclairs 


accompagnent le tonnerre. 


lorsque les exhalaisons de 


soufre et de nître, qui se 
rencontrent quelquefois 
entre deux nuées, vien- 
nent à s'enflammer par 
une agitation violente ; 
alcrs cette . flamme se. 
prombpte - 
ment à tout ce qu'il 

a de combustible autour 


d'elle, dilate extraordi- 
nairement l'air, et pro- 
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veroorzaekt dat in de 
plaets van een enkel ge- 
rommel van donder, men 
hoort een gerugt dat 
_schrikktelyk uytschynt, en 


de geheele locht dunkt ons 


“in brand te zyn, 

Hoe gebeurt het dat men 
somwylen bliksem ziet 
zondet te hooren het ge- 
rugt van den Loti? 

Dat gebeurt als de uyt- 
waessemingen VOooré ge- 
dreëven en beweégd langs 
alle Kkanten, in brand 
raeken, zonder dat de 
bovenste wolk geweldiplyk 
genoeg valle op deonderste 
omgerugt te maeken, 

M aer van toômen de vol- 

‘ herding en de herhaeling 
-van den donder ? 

Uyt eene soûrt van weér- 
Elank die luyd in de 
wolken , waer aen ook 
konnen helpen verscheyde 


harde lichaemen die op. 


de aerde zyn, en die ons 
te rug zenden de rollin- 
gen de welke men hoort 
, Aa eenen grooten donder- 


slag, 

JV'at verstaet gy dodr het 
bliktsem-vuer ? 

Men heéëft den naem van 
bliksem gegeéven aen het 
vuer van den donder, 
wanneer het geweldiglyk 


duit les éclairs. Ce qui 
fait qu’au lieu d’un sim- 
ple grondement de tonu- 
nerre, on entend un 
bruit qui éclate effroya- 
blement, et tout l'air 
nous paroît en feu. 

comment arrive-t-il que 
Von voit quelquefois des 
éclairs sans entendre le 
bruit du tonnerre ? 

cela arrive quand les exha- 
Jaisons poussées et agitées 
entout sens, s’enflamment, 
sans que la nuée supé- 
rieure tombe assez vio- 
lemment sur l’inférieure 
pour causer du bruit. 


d’où viennent la continua- 
tion et la répétition du 
: tonnerre ? + 

elles viennent d’une espèce 
d'écho qui se fait dans 
les nuées, à quoi peuvent 
aussi contribuer plusieurs 
corps durs qui sont sur 
la terre, et qui nous 
renvoient Jes roulades 
‘que l’on entend après un 
grand coup de tonnerre. 


’entendez-vous par la 

foudre? É à | 

on: donné Île nom le 
foudre au feu du ton- 
nerre, lorsqu'il est poussé 
violemment vers la terre, 
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æetlreéven is naer de aèrde, 
en dat het ‘er eenig ge- 
_ £raek: of eenige breéking 
op doet, 
elle zyn de uytwerksels 
van den bliksem? 


Hy dood somtyds de men- 
schen en de beesten, hy 
verbrand en werpt om 
verre de boomen en de 

rand over-al waer khy 
passeért, en somwylen hy 


smelt of ky brengt tot 


stof en assche al wat hy 
aenraëekt, 

Zeg my nu wat den iris of 
régen-boûg is ? 


°T' is dien schoonen boûp, 
vercierd met ménige ko- 
leuren |, dis aenstonds 


zich vertoont op een régen- 


agtig wéder, in het deel 
der locht tégen over de 
zoh, | 
Wat beteekent diën bodg? 
God, doir eene uytvoering 


van zyne oneyndige goed- 


heyd, heëft hem aen ons 
willen geëven na. den al 
gemeynen zond-vloed , als. 
een teéken dat hy de 
menschen niet meer 301 
_de doen vergaen doùr de 
wateren, : 


“Hot 3. hy steékt den 


et qu'il 


. fracas. 


ÿ fait quelque 


quels sont les effets de la 
‘foudre? | 
elle tue quelquefois les 
hommes et les animaux; 
elle brûle et. renverse 
les arbres et les édifices ; 
_elle met le feu par tout où 
elle passe; et quelquefois 
elle fond ou elle réduit 
en poudre tout ce qu’elle 
touche, | 


dites-moi maintenant ce que 
c'est que l'iris ou l’arc- 
en-ciel. 

c'est ce bel arc, orné. de 
plusieurs couleurs, qui 
paroît. tout-à-coup 
un tems pluvieux, dans 
la partie de l’air opposée 
au soleil, 


que signifie ce arc? 

Dieu, par un effet de sa 
bonté ‘infinie, nous l’a 
voulu donner après le 
déluge. universel, éomme 
‘un signe qu’il ne feroit 
plus périr les hommes 
par les eaux. 0 


dans. 


Le 2 s nm nn Qu er mcm my eu. 


Le 


( 325 ) 


Hoc! en had den régen- 
 boÿg die maer is 
natuerlyk wonder - ver - 
schynsel, zich niet ver- 
toont voûr den sond-vloed? 
°T'is ongetwyffeld dat N, oë 
 dikwils suikeregen-bogen 


gezien hadde vor den 


cond-vloed, maer God, 
* voëgende, pelyk in alle 
de sacramenten, de gratie 
by de natuer, maekte 
‘er een teeken cyns ver- 
bonds van : en ’t is om 
die reden dat ky hem 3y- 
nen boûg noemt ; en dat 
ky segt dat hy hem sai 

- IX kapittel. 
Leg my eens uyt hoe &ge- 
. formeért word deése won- 
derlyke  verscheydent - 


heyd van kokuren des 


régen-boogs? - | 
Hi on L stracken de 
sonne meer: of min ge- 
Broken in de druppekn 
waters, en weérschynende 
tot in. onze oogen, met 


slingeringen meer of min 


sterk, met meer of min 
lommer, | 
Wat zyn de sterren die 
men vallende sterren heet? 
Hét zyn maer kleyne wolken 


‘ die’ uytwaessemingen in. 


Aun npunt houden, 
dewelke dodr het sterk 


een : 


quoi! l’arc-en-ciel qui n’est | 
qu'un phénomène natu - 
rel, n’avait-il pas paru 
avant le déluge? 


‘il n'est pas douteux que | 


Noë n’en eût souvent 
vu de semblables avant 
le déluge; mais Dieu, 
ajoutant , comme dans 
tous Îes sacremens » la 
grâce à la nature, en fit un 
signe de son alliance : et 
c'est pour oette raison 
qu’il le nomme son arc | 
et qu'il dit qu’il le met: 
tra dans la nue, Gén. 
chapitre. 1X, 


expli ez-moi comment se 
cette diversité ad- 
mirable de couleurs de 
l’arc-en-ciel ? | 


Ce sont les raynns du soleil 
| pu où moins rompus 
däns les gouttes de pluie, 
et réfléchis jusques à nos 
Jeux, avec des vibrations 
plus ou moins fortes ; 
avec plus ou moins 
d'ombre. 
qu'est-ce que les ‘étoiles 
qu'on appelle tombantes? . 
ce ne sont que de petits 
_ Nuages qui renferment 
dans leur centre des 
exhalaisons , ‘Tesquelles 
18. 
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… verhitten, van haer-selven 
in brand raeken, 


Hoe racten zy in brand? 
Zonder geweld, den brand 


er niet seffens | inkoù= ‘ 


mende , maer vervolgens , 
en hy schynt gelyk een 
vuer - pyl in de locht, 
om dat dien brand, ver- 
_ volgens geschiedende , deé- 
” se kleyne wülken agter- 
_ saerts dryft,. 
oômt deëzen brand altyd 
‘. tot op de aerde ? 
Neen, dien brand vervliegt 
_ dikswils in de locht; maer 
als hy op de aerde vali, 
men vind op de plaets 
van synen val eene stoffe 
. sit en slymagtig gelyk 
- ÿm, de brand-stoffe syn 
de ten vollen vertéért 
“ geweëst; ; 


Wy zynnu, geloof ik, £g 
noeg onderrigt im 
locht verschynsels, 

It meyn het gelyk gy, en 


ruym genoeg verhandeld 

heb; maer eer dat wy 

van een scheyden,. laet 

ons  overeenstemmen in 

de stoffe met dewelke wy 

morgen zullen malkäander 
* onderhouden , 


Lo 
de 


_ à force de s’échauïfer , 

. senflamment . d’elles - 
mêmes. L 

comment s’enflamment-elles? 

sans effort, le feu ne s’y 
mettant pas tout-à-coup, 
mais successivement, et 
il paroît comme une 

_ fusée volante dans l'air, 
parce que ce. feu, se fai- 
sant successivement, re- 
pousse .en arrière. . ces 
petites nuées. 


<e feu parvient-il toujours 
|: jusques à la terre? 


non , souvent ce feu se 
dissipe dans les airs; mais 
lorsqu'il tombe sur la 
terre, on‘trouve à l’en- 
“droit de sa chûte une 
- matière ‘blanche et vis- 
- comme de la colle, 
a matière combustible 
ayant - été 
‘ consumée, 


entièrement 


.nous voilà, je crois, sufñ- 


_samment instruit sur les 
météores. 


.e le crois comme vous, et 
my dunkt dat ik die stoffe . 


il me semble avoir traité 
cette matière assez am- 
_plement ; mais avant 
que de nous quitter, 
convenons du sujet sur 
_lequel nous nous entre- 
tiendrans demain, 
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IH stûen het toe, last ons 


morgen redeneéren over 


de taelen, het geschrift, 


de drukkery en het 

_ veérsel, . 

Gy zult vergencegd weëzen ; 
ondertusschen ik groet u 
uyt goeder herte, 

En” it , ik wensch u eene 

rust, en 3eg my 

. seer hertelyk uwen seer 


ootmoedigen dienaer, 


gra- 


ELFSTE SAEMEN-SPRAEK, 


soit , discourons demain 
sur les langues, l’écri- 
ture, l'imprimerie et la 
gravure. | 


vous serez satisfait; en 
attendant je vous salue 
de bon cœur. ; 

et moi, je vous souhaite 
un bon repos, et je me 
dis bien cordialement 
votre très-humble servi- 
teur. à 


DRE 


ONZIÈME DIALOGUE , 


Over de taelen, het geschrift, Sur Les langues. l'écriture , 


de drukkery en het gra- 
veérsel. 


Hier syn wy wéderom by 
maikander om te rede- 
neéren over de afgesprodke 
stoffe;. laet ons dan be- 
ginnen te spreéken van 
de taelen, en szeg my, 

. mynheer, swaer uyt het 


- getal en de verscheydent- 


heyd ‘er van kodmt 
Uyt te zotte onderneéming 
_ des torens van Babel, 
W'elke zyn hedendaegs de 
taelen het meest geôeffend 
en het meest verspreyd 
in de wéreld? 


d'imprimerie et la gravure 


nous voici de nouveau ensem- 
ble pour discourir sur la 
matière convenue ; cor- 
-mençons donc par parler 
des langues, et dites-moi , 
monsieur , d’où en vient le 
nombre et la diversité ? 


de la folle entreprise de la 
tour de Babel. | 
quelles sont aujourd’hui les 
langues les plus cultivées 
et les plus étendues dans le 
monde ? | 

18 
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getal : de ehes-sont au nombre de dix : 


LA £syn tien. in 
grieksche. tal, Le latyn- 
. sche, de-fransche, d'ita- 
liacnsche. de spaensckhe, 
de engelsche, de (ner 
sche, deslavonische, de ara- 
bische en dé mens 
en wie is 


\ 


. Jlalanguegre Arr latine, 
la française , 


espagnole, V lie. Val 


lemande, l’esclayoune, l’a- 


| sui et la persanne. 


de latynsche à qui la langue latine est-elle 
. : nécessaire ? 


en. eenen persoon van à une personne de bonne mai- 


. tael noodig ?. 
: goede afkomst, en aen alle 
- geletterde. ‘en ETES 


lieden ; 


son, et-à tous les gens de 
lettres et d église. | 


Aen wie is de engelche à qui la langue angloise est- 


tael noodig? ._. ++. lle 


nécessaire ? 


Aèn de geëne die sich willen à ceux qui veulent s’instruire 


onderwysen dodr het leésen 
der treffelyke boeken van 
.de philosofie, van de wis- 
_fonst, van de zee-vaert, 
‘ van ‘de historie, van de 
rymkonst, en met een 
wodrd, van alle de weéten- 
| sthappen en van alle de. 
” honsten die in deëse tael 
| geschreéven : syn , 


ar la lecture des excellens 
Êvres de philosophie , de 


. mathématiques, de navi- 


. gation, d'histoire "de poé- 
fie, etenun mot, de toutes 
les sciences et de tous les 
arts qui sont écrits en cette 
. langue, 


ÆAen sie is de ‘fransche à qui la langue francoise est- 


+ $ael noodig? 

Aen eenider ; 
zyn weynige landen in 
Europa waer men-3e niet 
en spreékt, het zy onder 
de lieden van staet, het 
zy onder de boopmannen ; 

‘ sonder te spreéken van 
het groot getal der goede 

 swerken, in deéze tael ge- 
schreéven, 


on ne 


elle nécessaire ? 


want daer à tout le monde; car ilya 


peu de pays en Europe'où 
a parle pas, soit 
parmi les gens de qualité, 
soit parmi les négocians ; 
sans parler du grand nam- 
bre des bons ouvrages 
écrits dans cette langue. 
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Ân welken oudérdom deert 
men het beste eene vremde 
- &ael? | 
Zoo haest als men kan syne 
moederlyke tael spreéken, 
om dat in de jonge jaeren 
het sintuyg van de stem 
kan langs alle kanten ver- 
. roert worden ; en men kan 
‘gemakkelyk de. gewoonte 
. aenneémen van wel uyt 
. te-spreéken , 
Welle is de oudste tael? 


Men meynt in °t algemeen 
dat het is de hebreeuwsche 
.‘tuel die gesproôken is ge- 
‘weést doûr het joddsch 
volk, en in dewellke 
schreéven is het Heylis- 
Schrift van het oud tes- 
: tament , ; 
Welke is de allermoeye - 
- … dykste van alle de taelen? 
De allermoeyelykste is de 
chineësche tael : 
Zy en heëft maer omtrent dry 
honderdvyfen dertig wodr- 
- den die aile zyn van eene 
sillabe of letter-greëp ; 
maer die, hebbende 
. verscheyde klanken , 
gens dewelke een zelve 
word beteckent vyf ver- 
.&cheyde dingen, z00 wel 
 dienen als D de ; 
De Chineésen of die van 
China gebruyken met deëze 


«A 


à quel âge Lee le 
_ mieux une langue étran- 
gère? 


dès qu’on sait parler sa 
langue maternelle, parcé 
que dans le bas âge les 
organes de la voix peu- 
, vent se remuer en tous 
sens; et l’on peut se 
faire aisément l'habitude : 
de bien, prononcer. 


qu’elle est la langue la 
plus ancienne. 
‘On croit généralement que 
c’est l’hébraïque qui a été 
_ parlée par le peuple juif, 
‘et dans laquelle est écrite: 
V'Écriture-Sainte de l’an-' 
. cien testament. | 


Quelle est la plas difficile 
.de toutes les langues? 
La chinoise : FE 


elle n’a dienviron trois 
cent trente-cinq mots, 
qui sont tous d’une syl+ 
Jabe; mais qui, ayant 
cinq tons différens, selon : 

. lesquels un même mot 
signifie cinq choses diffé- 
rentes , servent autant 
que 1695 mots. | 


les Chinois se servent avec 
ces mots de plus de 80000 
18... 
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"woùrilen meer als 80000 


verscheyde ken-teekens, het 
geëne die tael . maekt 

. de allermoeyelykste van 
alle die dewelke men 
spreékt in de wéreld, . 

Hoe verbeéld men de spraek 
of tael? : 

Doûr detken-teekens of letters 
van den a, b,c, : 

De Franschen hebben ‘er 
vier en.twintig en de 


Engelschen zesentwintig, 


Wie is ‘er den uytvinder 
van geweést ? | 

Men eygent-1e toe aen 
God self, die aen Moyses 
gaf de tien geboden van 
de wet, geschreëéven op 
twee steene tafelen, 


_ Cadmus, koningvan Thében, 


zodn van Agenor, koning 


der Phenéciaenen, bragt. 
de letters méde uyt Phené-. 


ciën in Grieken-land, om- 


‘érent het jaer 1519, voûr 
de geboôrte van Christus, Lo. à 
‘en combien de manières for- 


Op hoe veël wÿsen maebt 
. men de letters van den 
8,b,c? | + 


Op dry voùrnaemsté  wy- 


sen, te weëeten : 
30 Met de pen, | 
2° Met sekere vormen van 
smelting, . . 


3° Met de graveér-naeld : 


caractères différents, ce 
ui rend cette langue la 

P us difficile de toutes cel- 
es que l’on parle dans le : 

monde. | | 


Comment représente-t-on le 
langage ? 

Par les caractères ou lettres 
de l'alphabet. | 

Les François en ont wngt- 
quatre et les Anglois vingt- 
six. 

Qui en fut l'inventeur ? 


On les attribue à Dieu même, 
qui donna à Moise les dix 
commandements de la loi, 
écrits sur deux tables de 
pierre. | | 

Cadmus, roi de Thèbes, fils 
d’Agenor, roi de Phénicie, 
apporta les lettres de Phé- 
nicie en Grèce, vers l’an 
1519, avant la naissance de 
Jésus-Christ. | 


mie-t-on lès caractères de 


: l'alphabet ? 


en trois prinicipales , savoir : 
19 avec la plume. 


2° avec certains moules de 
‘fonte. : 


3° avec lé burin. 


_ Hoe heet gy de konst van 


te muaeken de letters van : 


den a, b,c, met de pen? 
Die konst word genoemt 
het geschrift, 
Mie zyn die de geëne in 
deëze konst uytmunten? 
De Engelschen, de Fran- 
" schen en de Hollanders, 
at is ‘er vremds in de 
_ manier van schryven van 
eenige volkeren? 
De. jodden en het meesten- 
_ deel oder  oosterlingen 
schryven van de regte zy- 


de tot de slinke ; de Chi- 


neésen schryven van boven : 


tot benéden ; terwyl dat 


men over al elders schryft. 


gelyk wy doen, van de 
slinke zyde tot de regte, 
Wat vodrdsel brengt het 
. geschrifé by? 
Het geschrift is van alle kon- 
‘ sten de nuttipste aen de 
- gemeynschap. *T' is den 
steun van den koophandel, 


‘ deafbeélding van het vodr- 
léden, den régel van het 
"  toekbodmende, én den bode : 


van de gedagten : ‘t is ook 
den sleutel der konsten en 
weétenschappen, vermits 
men, zonder het geëchrift,. 
ruet en zou konnen hande- 
len ,in wat staet des lévens 


| het zy of: niet ; naement-. 
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comment appellez-vons l’art 
de former les caractères de 
l’alphabet avec la plume? 
cet art s’appelle l'écriture. 


qui sont ceux qui excellent: 
dans cet art ? D 
les Anglois, les Francois et 
les Hollandoiss 
qu'y a-t-il de singulier dans 
Ja manière d’écrire de quel- 
ques nations? |. | 
les juifs et la plupart des orien- 
_taux écrivent de la droite 
à la gauche; les Chinois 
écrivent du haut en bas; 
. au lieu que partout ailleurs 
” on écrit comme nous, de 


de la gauche à la droite. . 


de quelle utilité est l'écriture? 


l'écriture est de tous les arts 
_Je plus utile à la société, 
_ Elle est l’ame du com - 
. merce, le tableau du passé, 
_la règle de l'avenir, et le 
messager des pensées : elle 
‘est aussi la clef des arts et 
. des sciences, vu que, sans. 
elle , on ne sauroit agir 
daus quelqu’état de la vie 
| bé ce puisse être ; surtout 
dans un pays où l’on ne 
‘subsiste que par le com- 
-merce, ee 
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dodr de commmercie alleen: 
y Lëfe, 
W'elken is 
ouderdom om te leeren 
. schryven? de 
2! is ‘onmogelyk ‘er juyst 
den tyd .van te bestem- 
Imert, maer Op zéven 
jaeren het meestendeel der 
kinderen zyn ‘er toe be- 
” kwuen ; 
spieren zagt enteer zynde, 


 eenen meester hun gemak- - 


” kelyk gewent aen het goed 
 houden van de pen. 
Welle zyn de hocdaenighé- 
den van eenen goeden 
schryf-meester, ü 
Hyÿ moet zyn geduldig met 
gyne discipels, zorgvuldie 
om te corrigeéren de fauten 
van hun geschrift, zédig 
in zyne worden : hÿ moet 
. &ich doen eeren en gehoor- 
‘ saermen , hy moet zyn ge- 


 manierd en eerlÿk, stipt 


‘om depen, het hoofd'en 

_het lyf in eenen ordentely- 
ken en gemukkelyken stand 

wel te doen houden, 

Hoe heet men de ktonst van 

de letters te formeéren met 

vormen van smelting, 


om dat hunne. 


‘fure, 
. paroles ; il faut qu’il sache 
._se faire respecter, et obéir, 


den behoorlyksten quel ést l’âge le plus propre 


pour apprendre à écrire ? 


il est impossible d’en mar - 


quer précisément le tems, 


” mais à sept ans la plupart 
. des enfans én-sont capa- 


bles; parce que leurs mus- 


‘ cles étant souples et ten- 


dres, un maître les accou- 


 tume facilement à bien 
tenir la plume. 


quelles sont les qualités d’un 


bon maître à écrire ? 


il doit être patient avec ses 


élèves, soigneux de corri- 
&er les fautes de leur écri- 
modeste dans ses 


qu'il soit civil et honnète, 
exact à bien faire tenir la 


: RIRE , la tête et le corps 


ans une situation régulè- 


| reet aisée. 


commerit appelle-t-on l'art 


de former les caractères 


” avec des moules de fonte ? 


Men heet-1e de drukkery, 

Melk is het begin van de 
drukkery? | 

Het meestendeel eygenèn de 
uytvinding van de druk- 


on l’appelle l'imprimerie. 
quelle est l'origine de l’im- 
. primerie ? | 

la plupart en attribuent l’in- 
‘’vention à Jéan Guttem- 
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. kery toe aen Jan Guitem- 


berg van Ments, omtrent 


.…. het jaer 1440; hy nam, 
korts daer naer, voor méde- 
. genvôten Pieter Scheffer 

en Jan Faust. Deëze twee 


1462, . i 
Zeeft menniet deuytvinding 
van de drukkery taegeëy- 
gend aen Laurentius Cos- 
ter van Haerlem ? 


Ja, de Hollanders houden oui, les Hollandais préten- 

| dent que c’est Laurent 
Coster de Harlem, qui 

. inventa l'imprimerie, vers 


. vodrzéker, dat het Lau- 
. rentius Coster van Haer- 
… demisdiede drukkery heéft 
. uybgevonden omtrent het 


Le 


. jaer 1430 ; maer men ge- 


looft eerder dat Coster al- 
. leendyk het graveérsel ge- 


 bruykt heéft. op houte 
plaeten om te drukken 


kleyne schoôl-boeken ; en 
. datGuttembergen Scheffer 


zyn de waere . uytvinders 
van de veranderlyte letters, 
het geëne is het weézentlyk 
van de druk-tonst, 

Was de konst van boeten te 
. drukken doùdr middel van 


. het graveérsel niet in *t. 


. £gebruyk op een ander. ge- 
. west, eer dat men-ze gebé- 
sigd hadde. in Europa tot 
het selven eynde? 


n’a-t-on 


: nv: de Mayence, vers l'an 


1440 ; il s’y associa, peu 


. après, à Pierre Scheffer et : 


Jean Faust. Ces deux- 
ci achevèrent d’imprimer 


. toute la bible en 1462. 
. solmaekten te drukken den | ss 
. geheelen bybel in het.jaer : 


attribué l’inven- 
tion 
Laurent Coster d'Harlem ? 


l'an 1430; mais on croit 


… plutôt que Coster ne se 
servit que de la gravure 


sur planches de bois pour 


imprimer de petits livres . 
. d'école; et que Guttem- 
. berg et Scheffer sont les 


véritables inventeurs des 


. caractères mobiles; ce qui 


fait Pessentiel de Part de 


, l'imprimerie. 


l’art d'imprimer des livres 
. par le moyen de la gravure 
- en bois, n’étoit-il pas en- 
 wsage ailleurs, avant qu’on 
. s’en fût servi em Europe 
. pour la même fin? 


Ja, zy .is in ‘t gebruyk ge- qui. il a été en usage à 


weést in China, veéle 


. Ja Chine, plusieurs siècles 


e J'imprimerie à 


.e 
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eeuwen eer dat zy in Eu- 
ropa gebézigd wierde, 
Wat voùrdeel brengt ons 
het drukten by?. 
Een. seer groot. vodrdeel : 
’# is doûr de druk-konst 
dat men z00 zeer de weé- 
tenschappen en bkonsten 
heéft vervoorderd in deéze 
laetste tyden, al verbrey- 
_dende meer als ooyt de 
nuttige kennissen ; 
Waer van kodmt dat? . 
1° doùr het gemak dat tweë 
werk-mannen meer wèrk 
zullen doer op eenen dag, 
als honderd' schryvers ‘er 
zoutlen doen op den zélven 


£yd, hoe neérstig dat zy | 


00k waeren, 
2° de gedrukte letter kan 
v?gemakkelyk van ideréen 
* * geleêzen worden, ter 
oorzaek van haere régel- 
maetigheyd en van haere 
neétioheyd ; in plaets 
_ dat het geschrift van de 


hand moryelyt is omte. 


dézen vodr ménige men- 

. _schen, Fe | : 
3° men leést een werk dat 
gedrukt is met meer ver- 
maek en meer vrugt of 
vodrdeel als een werk dat 
geschreéven is, om dat 
de letters reyn en régel- 

* maectig zynde, de aendagt 
aentrekken, en de memorie 
elpen, 


avant que d’avoir lieu en 
Europe. .. ee 
quel avantage tirons- nous 
de l'imprimerie ? 
nous en tirons un très-grand : 
c’est par elle qu'on a 
__ si fort avancé les sciences 
et les arts dans ces der- 
niers tems, en répandant, 
plus que jamais les con- 
_noissances utiles, 


d’où vient cela ? : 
1° par la. facilité que deux 
ouvriers feront plus d’ou- 
‘vrage en un jour, que 
cent écrivains n’en feroient 
‘ dans le 'même espace de 
_tems, quelque diligens 
u’ils fussent. 
2° le caractère imprimé peut 
. être lu facilement de tout 
nionde, à cause de sa 
régularité et de sa: net- 
teté ; au lieu que l'écriture 
_ de la main est difficile à 
_dire pour bien des gens. 


3° on lit un ouvrage im- 
primé avec plus de plaisir 
et de fruit qu’un ouvrage 
écrit, parce que les ca- 
ractères étant nets et 
réguliers , attirent lat- 
tention, et soulagent la 
mémoire, 


=. Hs —— ee ee 
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&° doùr het gemak dat de 
druk-konst geéft,  daer 
en is niemand of y is 

“ên staet van te koopen de 
boeken die hy van noode 
 heéft, en van te genieten 

. het werk van een oneyn- 
dig getal wyze mannen 
en verheve geesten in 


alle soùdrten, 


£ par la facilité que donne 
l'imprimerie, 1] n'y a 
rsonne qui ne soit en 

ê Etat acheter les livres 
dont il a besoin, et qui 
ne puisse jouir du travail 
d’unè infinité de savans 


- et de beaux esprits en 


tout genre, 


Hoe noemt men de konst comment appelle-t-on l’art 


- van letters en ook figueren 
van alle sodrten met sterk- 
water en met de graveér- 

” naeld af-te-schefsen ? 

Het graveérsel. *T' is door 
deëze konst gelyk dobr 
de beëld-snydery dat men 

- gértoon£ alle soûrten van 


dingen op den steen, ophet . 


- Aout, op het koper, enz. 
Is ’er nog iet aenmerkelyts 
te zeygen op deéze vier 

_ stoffen ? ; | 


It vermeyn het niet, voor- 
ders, ’t. is tyd van onse. 
saemeti-sprack te eyndi- 

en, den é gaet ons 
écheyden, 

_Æ ben van uw gevoelen, en 

ik wensch:w den goeden 

‘ avoid, ; . | 


- de tracer des caractères 
et toutes sortes de figures 
avec de l’eau forte et avec 

- le burin ? 

la gravure. C’est par cet 

art comme par la sculpture 

qu’on représente'toute sor- 
te de choses sur la pierre, 
le bois, le cuivre , etc. 


a-t-1il encore lque 
: chose de nn doi à 
dire sur ces quatre matiè- 
res ? 
je ne le crois pas, au 
+ reste, il est tems de finir 
* notre entretien, la nuit 
va notis séparer. 


je suis de votre avis, et je 
_ vous donne le bon soir, 
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_'ÉwaELggrE SAEMEN-SPRAEK. 


. Douuème DIALOGUE , 


Over de Wosdacidrnarid Sur les merveilles ce more. 


_ Welke dingen worden doèr qu est-ce que l'histoire an- 
. cienne nommée les sept 
merveilles da monde? 


deoude historie geroemtde 
zéven sonderen der swé- 
reld? | 


. Het zyn eéven, gebouwen ce sont sept ‘édifices ou 


of gedenk-teekens die in 
alle tyden de verwonde- 
ring der menschen ge- 
maekt hebben, . 


monumens, qui ont fait 
dans tous les tems l’ad- 


' ‘miration des hommes. : 


* & 


Hoe noemé æ die gebou- comment les nommez-vous” 


went . 
Het prouk-graf, den tem- 
. pel van Jerusalem, den 


tempel van. Diana, de . 


_ mueren van Babyloniën, 
den Olimpischen Jupiter, 
. den collossus van : Rho- 
_.dien, en de HE ne 
| van, Égipten,, 
2 at beteekent het franach 
swoûrd mausolée ? .. 
Men heéft dien naem ge- 
- geéven aen alle de graven 
die pragtig #ÿh; . : 
 Zeg my eens den M 
van dien naem mauëolée 
Dien naem kodmt voort wvt 
het wodrd mausole, aen 
wie Artémisiazynevrouw, 


Eoninginne van Cariën, 


- deéd stigten een Hostelyk 
graf, het welk genoemé£ 
svierd RHUOIE », in de 


+ 


Je mausolée, le temple de 
Jérusalem, le temple de 
Diane, les murs de Baby- 
lone , le Jupiter Olym- 

ue, Je ‘colosse de 


q 
ie, et les PyFANtes 
Égypte. FE 


de signifie le mot mausolée? 


on. a. datué ce nomà tous les 


: fombeaux pu mé 


dites = roi l'origine de ce 
nom? : : 

ce mom vient: dû mot mau- 
sole, à qui Artemise son 
cons , reine de Carie, 
it bâtir un superbé 

tombeau, qui fut nommé 

‘mausolée, dans la ville 

d’Halicarnasse , capitale 
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-‘stad Halicarnas , hoofd- 
stad van het koninkryk, 
tusschen het hof van den 
toning en den. tempel 
van Venus, of van de 
min-godin, - 

Welke was de uytstrek- 
Ling van dit bostelyk graf? 
Zy was van 63 voeten van 
den zuyden tot den noér- 
den; de platte kanten wae- 
ren een weyÿnig enger , en 
dit graf had eenen omoop 
van 4it voeten, ; 
Welke was.zyne hoogte? 
Het was 25 elleboég-mae- 

ten hoog, en het had 36 
Eolommen in zynen om- 


tre. 5 

Je dit pronk-graf het werk 
geweést van eenen bous- 
meester alleen ? 

Neen, sy ondernamen het 

- sier te saemen, naement- 
lyk : Scopas, Timothée, 
Léocharès en Briaxis, 

Den eersten ondernam den 


tant die den Oosten be- 


treft, den twebden had den 
fant van den Zuyden, 
den derden werkte aen den 
Westen, en den vierden 
-aen den Nodrden, 
ag de koninginne Arté- 
_ mmisia het eynde van dit 
werk ? | 
Neen, zy stierf van droef. 
_ heyd veroorzaekt dodr de 


. ‘du royaume entre le palais 
- du roi et le temple de 
Vénus. | 


quelle étoit . l'étendue de 

. ce mausolée? in 

elle. étoit de 63 pieds du 
midi au nord; les faces 
étoient un. peu moins 
. larges, et il avoit. 411 

_ pieds de circuit, 

Spne étoit sa hauteur ? 

1 étoit haut de 25 coudées, 

_€til avoit 36 colonnes dans 
son enceinte, 


ce mausolée fut il l'ouvrage 
. d'un’ seul architecte ? 


non, ils l’enteprirent À : 
tre, savoir : Scopss, 
imothée, Léocharès et 
* Briaxis. 
le. premier entreprit le côté 
qui regarde l'Orient, le 
second eût le côté du 
Midi, le troisième tra - 
vailla au Couchant, et 
lé quatrième au Septen- 
® trion, | 
La reine Artémise vit-elle 
la fin de cet ouvrage ? 


non, elle mourut de cha- 
grin causé par la mort 
19. 
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+ itheus voegde sich 
Neens :  jier Tvermaerde 
esters hier boven 


onk-graf, op de 
ny ble eene prael- 
Eoest van nuarmer, inge- 
spannen met vier peérden, 
Wie heéft doen bouwen den 
Lempe zan Jerusalem, 
et tweede wonder der 


swéreld? 


Salomon, son van David, 


PS van Israël, 
aer éft hy dien tempel 
‘doen Re | dé 
Op den berg Moria, op de 
zelve plaets alwaer David 
gezien den engel uyt- 
voerder van de podiyke 
Tegtveérdigheyd, den bloo- 
- £en dégenin d'hand. Men 
besteédide 7jaeren om hem 

te bouwen, 
#Fannoer gebeurde dat? 


Sa Lo. 
7. begon den tempel 


usven in ’{ jaer der 
svéreld 2089 en het 10154 
JRer voûr de gebodrte 
Se het vierde jaer 
7? ÆYne regeérinr, 


de son mari l'an 3% 
avant Jésus-Christ. 


l’oavrage fut-il alors inter- 
rompu ?  i 

non, Pytheus se joignit à 
ces quatre fameux archi- 
tectes ci-dessus nommés, 
et il éleva une pyramide 
au-dessus du mausolée, 
sur laquelle il posa un 
char de marbre, attelé de 
quatre chevaux. 


qui a fait bâtir le temple de 
Jérusalem, Ia seconde mer- 
veille du monde ? 


où J’a-t-1l fait bâtir ? 

| ae | 

sur le mont Moria, à la mé- 
me où David avoit 
vu lange exécuteur de 
la justice divine, l'épée 
nue à la main: On mit 7 
ans pour le bâtir. 


quand cela arriva-t-il? 

Salomon commença à bitir 
le temple l’an du monde 
2989 et la 1015m° année 
avant la venue de Jésus- 
Christ, la quatrième année 
de son règne. 
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Hoe veél deelen had dien 
tempel? 

Wier, in eenen selven om- 
trek bepueld, 

Noemt-2e? | 

Hier zyn-2e : de vobrpleyn 
der Heydenen, de voir- 
pleyn der Jodden, het 
_sancéuarium of ide voir- 
Pleyÿn der priesters en het 
àancta-sanctorum; ‘& is 
dl DS > het heylig der 


— my Le beschnyving van 


nen ? 


De vodrpleyn der Heydenen 


had 500 voet-stappen om- 


doop, omcingeld met eene 

hooge galdery , gestut doùr 

veële kolommen van mar- 

mer met vier poorten naer 
-. de vier gewesten der wé- 
. reld $ 

Had deéze vorpleyn eenige 


gemeynschap met andere ?. 


Ja, van deéze vodrpleyn 

men in de de der 
: Joùden, dewelke zeer. prag- 
&g was en omcinge 


met schoone galderyën. 


Den viloer mas van mar- 
mer van verscheyde ko- 


leurex ; de mueren wae- : 


ren gedekt met zeer fÿn 
goud, ende poorten bekleed 
met zilvere plaeten , 


vodrnleyn der Heyde- 


combien avoit-il de pue ? 


quatre, renfermées dans une 
même enceinte. 


-nommez- les ? 


les voici : le parvis des Gen- 
tils, celui des Juifs ,; le 
nchiare ou le parvis des 
prêtres et le sancta-sanc- 
tormn, c "est-à-dire, lesaint 
des saints. 


donnez-moi la description 
. du parvis des Gentils? 


le parvis des Gentils avoit 
Soo pas de tour, envi- 
ronné d’une haute gale- 
rie, souterme de plusieurs 
colonnes de marbre: avec 
quatre portes vers les qua- 
tre parties. du monde. | 


ce parvis avoit - il. quelque 
communication ayec d au- 
tres ? | 

oui , de ce parvis on entroit 
* dans celui des Jmfs, qui 
étoit fort magni jfique. et 
environné de belles ga- 
Jeries. Le pavé étoit : de 
marbre de diverses cou- 

- Jeurs; les murs étoient 
couverts d’un or très-fin, 
et les portes revêtues . de 
lames Hide 


+ 


19e. 


{ 350 ) 


Hoe groot was de voorpleyn pre peit étoit Le 


der priesters? 


figueren van cherubienen, 
deeuwen, ossen en palm- 
takken ; enaen den resten 
Eant een seer groot bopere 


Men Ewan in den tempel die 
was 6o do-maeter 
dang en 20 breed. Aen 
de twee zyden saeren 
ro groote kandelaeren met 


zéven armen, en 200 veél 


Eyndeÿk van dien tempel 


waer ging men naer toe? 


A 
de mis? 
d at do coudes de lou: 
gueur et 20 de largeur. 


au milieae de ce smctuaire 
ne Hatét a un autel d'air 
rain Quarré, le 

face avoit 20 coudées de 


et de là ou silui au porche 


1 étoit long de 20 cou- 
dées et large de 10. 


et de cet endroit où alloit- 


on ? 

on entroit dans le 
qui avoit 60 coudées de 
long et 20 de large. Aux 
deux côtés étoient 10 
grands chandeliers à 
branches, et autant F. 
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Men ging in het heylig der ‘on 


heyhgen, : LÉ 
‘Zoud gy my lonnen de be- 
schryvirg doen van die 
allerheyligste plaete?. 
Ja, zy was 20 ellebog-mue- 
ten lang en breed, en van 
. de zelve hoogte, wiens. 10 
elleboog - maeten waeren 
bedekt met poud en de an- 
dere 10 met goud en koste- 
lyke steenen, 
-W/ at zegt Joseph den histori 
schryver , al spreékende 
van den tempel van Jéru- 
salem? 

Hy segt dat ‘er in dien tem- 
pel, ten tyde van Salomon, 
waeren 10,000 roude kan- 
delaeren, 10,000 tafelen 
met goud bedekt, en eene 
seer groote tafel van lou- 
ter blok-goud; 20,000 gou- 
de drint-békers en 160 
duyzend zilvere; 100,000 
goude flesktens en 200,000 

_&ilvere,80,600 goude scha- 
tels en 160 duysend sil- 
vere, 50,000 goudelampet- 

… schotels en 100; 00e zil- 
veré ; 20 duyzend groote 

. wierook-vaten en 50 duy- 

- #end Heyndere ; 
tabbaerden. verrykt met 

Æostelyke sleenen |; 200 
duyzend silvere trom - 
petteneno duyzendspeél- 


tuygen van gouden sibier, 


1000 


alloit dans le saint des 
saints. . ns 
pourriez-vous me faire. la 
* description de ec lieu très- 
. saint ? RE 
oui, il étoit long et large de 
20 coudées et d’une pa- 
_ reille hauteur, dont 10 
coudées étoient revêtues 
d’or , et les autres 10 d’or 


et de pierres précieuses, 


que dit Joseph l'historien ; en 
parlant du temple de Jé- 
rusalem? . 


à dit qu’il y avoit dans ce 
temple, du temps de Salo- 
môn, 10,000 chandeliers 
d’or, 10,000 tables cou- 
vertes d’or; et une fort 
grande toute d’or; 20,000 
coupes d’or, et 160 mille 
d'argent; 100,000 phioles 
d’oret200,000 d'argent, 
80,000 plats d’or et 16a 
mille d'argent , 50,000 
Etre d’or A ua 

‘argent; 20 mille ds 
Re et 50 mille plus 
petits, mille robes enri- 


- chies de pierres précieuses, 
200 mille trom s d’ar- 
. gent et 40 instru- 


mens de musique d’or et 
d'argent. 
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‘Zeg my iets van den tempel 

. san Diana, het derde won- 
der der wéreld, L 

“Den tempel van Diana tot 
Ephesièn, volgens sommi- 
_ gen wierd b:gonnen door 
de amazoônen. 

Wii Le was ’er den POUR RUCE 
ter van? 

Crésiphon, 

Is dit pragiis gebquw nog in 

. sweézen ? 

Neen, Erostrates stak het 


.- inbrand om zich vermaerd . 


te macken, . 
Wanneer gebeurde dat? 
Het 356ste juer vodr Jésus- 
Christus, 
Wie bragt geld op vodr de 
. onkosten van dien tempel? 
De gantsche Asia, | 
Hoe veél tyd bézigde men om 
hem te bouwen ? | 
Pi er honderd jaeren, 
W'elke was zyne stigting? 


By sus. Â25 voeten lang et 


220 voeten breed, gestut 
doûr .127 Eolommen » ver- 

. ciert met beéld-housweryën 

. san 6o voeten hoog, wiens 
eike doér eenen koning had 

. gegeëven geweést. Het tim- 
mer-werk was van céder- 
hout, en de poorten van 
| cipressen-hout. 

J1s dien tempel. herbouwd 
geweëst ? 

Ja, tot seven mael toe, 


) 
dites-moi ue chose du 
” tem ple quase < Ja troi- 
| ue merveille du monde? . 
le temple de Diane à Ephé- 
‘se, selon quelquesuns, fut 
commencé par les amazon- 
- nes. 
qui en fut l'architecte ? 


Crésiphon. 

ce superbe édifice existe-t-il 
encore ? 

non, Erostrate y met le feu 

pour se faire un nom. 


quand cela arriva-t-il ? 
la 356m° année avant Jésus 
brist, 
qui contribua aux frais de ce 
temple? 
toute l’Asie. 
combien de mit-on à 
le bâtir? 
quatre cents ans. 
uelle étoit sa construction ? 
1 étoit long de 425 pieds et 
large de 220, soutenu de 
127 colonnes , ornées: de 
sculptures de 60 pieds. de 
- haut, dont chacune avait 
été donnée par un roi. La 
charpente étoit de cédre, 
et les ee de cyprès. 


ce temple a-t-il été et ? 
oui, jusqu’à sept fois. 
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Wie is den opsteller der 


mueren van Babyloniën, 


het vierde wonder der wé- 


. reld? 

Men meynt dat het Nabucho- 

. donosor is, 

JVelke zyn de werk-stuktken 
die Babyloniën soo ver- 
maerd gemaekt hebben ? 

19 De meuren van de stud, 

20 Den tempel van Belus. 

3° Het koninglyk hof met 
de hangende tuynen, 

4° De dyten en de kaeyen 
van de rivieren, 

Bo Het meir en de vaerten, 


De mueren waeren, ten al- 

_‘ den opzigte, verwonderens 
sweérdig, 

Welke was hunne dikte? 

Zy waeren 87 voeten dit, 


Welle was hunne ii 
008 ; 


Zy waeren 350 voeten 


Welken was hunnenomloop? 

Van {00 ren-baenen , die 20 
ueren maeken, 

Van welke form of van wat 
fatsoen swaeren zy? 

Die mueren waeren eenen 
volmaelkten vierhoek wiens 
elkten kant was van 100 
ren-buenen of 5 ueren, en 
elken kant had 25 poorten ; 
diens volgens de stad had 
honderd poorten, | 


ui est. l’auteur des murs 
de ent rs y quatrième 
merveille du monde ? 


on croit que c’est Nabucho- 
donozor. | 

quels sont Îles ouvrages qui 
ont rendu Babylone si 
fameuse ? | 

1° les murailles de la ville. 

2° le temple de Bélus. 


39 le palais royal avec les 


jardins suspendus. : 
4° les digues et les quais de 
la rivière. El 
5o le lac et les canaux. 
les murailles étoient , à tous 


égards, prodigeuses. 


quelle étoit leur épaisseur ? 

elles avoient 87 pieds d’é- 
paisseur . 
elle étoit leur hauteur ? 


elles étoient hautes de’ 350 


pieds. | 
quel étoit leur circuit ? 


le 400 stades, qui font 20 


heues. 


de quelle forme étoient-elles? 


ces murailles étoient un 
carré parfait dont chaque 
_ côté avoit 100 stades ou 5 
lieues de long, et chaque 
côté avoit 25 portes. Donc 
Ja ville avoit 100 pertes. 
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Van welke stofe waeren de de quelle matière étoient- 


poorten gemaekt? 


elles faites ? 


Alle van louter koper, waer toutes d’airain massif, d’où 


uyt koômt dat, als God 


aeni Cyrus beivofde de ver- 


overing van Babyloniën., 
y hem seyde : ( Isaiäs 
XVite ‘tapittel , Ile 
vers. ) ik zal de kopere 

- poorten breéken. 
Wat was den Olimpischen 
: Jupiter, het vyfde wonder 

der wéreld? . 

Het was het beéld van Jupi- 
ter in den tempel van 
Olimpia , stad Élidia in 
de Peloponésis, 

Hoe is die stad vermaerd 

geworden ? de 
oor eenen tempel toegehey- 

. digd aen Jupiter byge- 
naemd Olympicus , al- 
‘waer mnen hud oneyndige 
rykdommen vergaderd ter 
oorzaek van de orakelen 
die ‘er gegeéven wierden, 
en van de olimpische spé- 

den die by de stad olimpia 

* : gehouden wierden, ter eere 
van dien God, 

Wie muekte dit wonderbaer 
beéld van Jupiter ? 

Phidias, en men stelde het 
_onder de wonderen der wé- 
reld, | 

Van wie heëft men de be- 
schryving van dit beéld? 


il vient que , lorsque Dieu 


_promit à Cyrus la con- 


uête de Babylone, il lui 
it : ( lsaie chap. XXV, 


v. IL ) Je romprai les 


portes d'airain. 


qu'est ce qu'étoit le Jupiter 


olym ue >» Cinquième 
merveille du monde? . 


c'étoit la statue de Jupiter 


dans le temple d’Ol: ie 
ville d'Élide dans le Pélo, 


ponèse. 


comment cette ville est-elle 


devenue célèbre ? 


par un temple dédié à Ju- 


. piter surnommé Olympien, 


où on avoit amassé des 


- richesses immenses à cause 


des oracles qui s’y ren- 
doient, et des jeux olym- 
piques qu’on célébroit aux 
environs, à l’honneur de 
ce Dieu. | 


qui fit cette admirable statue 


de Jupiter. 


Phidias, et on la mit au 


nombre des merveilles du 
monde. 


-de qui en tient-on la des- 


cription, 
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Van Pausanias die ze alzoo de Pausanias, qui la fait 


maekt : men siet, zegt hy, 
den Grod gezéten op eenen 
troon die van goud en ivoor 
ts gelyk als het beéld. Hy 
heëft op het hoofd eene 
kroon die schynt te zyn 
van olyf-takken ; in de 
regte hand hy draegt eene 
victorie van ivoor , die op 
het kapsel heéft eene kroon 
van louter goud, en hy 
houd in de slinke hund 
eœenen konings-staf, ge- 
maekt van eene menge- 
ling van alle metaelen, en 
eenen arend boven op. 


De toussen en schoenen van 


Jupiter zyn van louter 
goud, en op de kleeding, 


ainsi : on voit, dit-il, le 
Dieu assis sur an trône 
qui est d’or et d'ivoire de 
même que la statue. Il a 
sur la tète une couronne 
qui semble être de bran- 
ches d'olivier ; dans. la 
main droite il porte une vic- 
toire d'ivoire, laquelle a 
une couronne sur la coiffu- 
re qui est toute d’or , et il 
tient à la main gauche 
un sceptre, fait d’un allia- 
ge de tous les métaux, et 
surmonté d’un aigle. 


Ja chaussure de Jupiter est 
: toute d’or, et sur la drap- 


sn qui est aussi d’or, 


die ook van goud is, zyn 
er dieren en bloemen in 
overvloed, 


Den troon is verrykt of ver-: le trône est enrichi d'ivoire, 


il y a des fleurs en grand 
 uombre. | ; 


cierd met ivoor , ebben- 
hout, goud, kostelyke steé- 
 nen en veéle figueren in 
plat beéld-werk ; en men 
giet aen de vier voeten- 
‘eÿnden van dien troon vier 
victorièn, en twee aen de 
wee voeten van het beëld, 


Aen de twee voeten-eynden 
. van °t voorste des troons, 
men heëft nog gezet van 
eenen kant zékere dieren 


met het hoofd ‘en de bor- 


d'ébene, d’or, des pier- 
reries et de plusieurs fi- 
gures en bas relief ; ‘et l’on 
voit aux quatre pieds de 
ce trône quatre victoires, 
et deux aux deux pieds 
de la statue. : a 


aux deux pieds du devant 


du trône, on a mis encore 
d’un côté des sphinx qui 
enlèvent de jeunes thé- 
bains ; et de l’autre les 


e- 
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sten van eene vrousw , het 
lyf van eenen leeuw, en 
met arends wicken, die 


.. jonge thébaenen oplgten; 


| en van der anderen kant 
de kinderen van Niobé, 
de welke Apollo en Diana 
met pyl-schoôten dooden. 
Tusschen de voeten van 
dien troon men heëft ver- 


toond Theseus en de andere 


enfans de Niobé, qu'Apal- 
Jon et Diane tuent à coups 

_ de flèches. Entre les pieds 
de ce trône on à repré- 

..senté Thésée et les autres 
héros qui accompagnèrent 
Hercule -pour aller faire 
Ja guerre aux Amazanes 
et plusieurs Atblètes, 


helden die Hercules ver- . 
.- &elden om oùrlog te gaen - 


voeren tegen de Amazod- . 


. nen, en veéle worstelaeren. 

Leg my.eens uyt wat dit 
reuzen-beéld is, dat men 
stelt onder de wonderen 
der wéreld? 

Het was een kopere beéld 
vertoonende Apollo, (den 
‘God van Parnassus ) van 
eene z00 zeldzaeme hoogte, 
dat de ouden verzékeren, 
dat de schépen tusschen 

_ syne beenen met vollen 

-_ wind zeylden, 

Hoe hoog was dit beéld ? 


ÆZeventig vileboog-maeten of 
105 voeten van onze maet- 
hoog ; het wierd gezet aen 

. “de haven van Rhodiën ter 
cere van de sonne, 

Bleëf het langen tyd sonder 

. ongevad? : 

.56 jaeren ; het wierd daer 
na omgeworpen doûr eene 


expliquez-moi ce que c’est 

que ce colosse qu'on met 

‘au nombre des merveilles 
du monde ? 

c'étoit une statue d’airain re- 

résentant Apollon, d’une 

at si extraordinaire, 

:: que les anciens assurent, 

que les navires passoient à 

pere voiles entre ses jam- 

Se | 


‘combien avoit-elle de hau- 
‘ teur ?. 


-septantc coudées ou 105 pieds 


‘de notre mesure; elle fut 
mise au port de Rhodes en 
l'honneur du soleil, 


resta-t-il longterms sans acci- 
dent? | 

: 56 ans ; après il fut renversé 

-.. par an tremblement. de 
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aerd-beéving die veroor- 
zaekte ‘uytneémende ver- 
swoestingen in den Oosten, 
vodrnaementlyk in Ca- 
rièn en in het eyland Rho- 
diën. Dit vodrval gebeurde 
224 jaeren vodr L geboèr- 
te Christ, 
Hoe veêl overblyfaels heëft 
men ‘er van gevonden ? 
Na een verloop van tyd van 
896 jacren, men heéft ’er 
nog van pen 7000 
quintaelen ( lot van 
orders nn). ) die ver- 
kogt wierden aen eenen 
joôd doùr Moñvia zesden 
_souvereyn en opperpriester 
by d’arabiers, in ’t jaer 
672 van Christus geboèr- 
te ; ‘L'is het geëne kan eene 
gedagte geéven van syne 
ryineémende ootte , 
Log ny so gyn de'gr > nael- 
den van Égipten die men 
aenziet voor een der #won- 
deren van de wéreld?. 


Het zyn dry hoogstuetige ge- 


denkteekens van eene uyt- 
neemende dikte en hougte 
die opgeregt geweést zyn 
” doûr de koningen van Égip- 
ten om te dienen tot graven 


of pragtigegraf-stéden voôr 


hun en voèr hunne Jami- 


lien, : 


.ce qui peut 


… idée de sa ee gran- 


terre, qui causa de déso- 


© lations prodigieuses .en 


Orient , surtout dans la 
Carie et dans Fisle de Rhe- 
des. Cet événement arriva 
224 aus avant Jésus Christ. 


} 


combien de déchet en ä-t-on 


trouvé ? 


après un laps de tems de 896 


ans, on en a trouvé encore 
7000 quintaux ui furent: 
vendus à un juif par Moi- 
via sixième calife, l’an 


672 de Jésus-Christ ; c’est 


donnes une 


deur. 


€ / | 


dites-moi ce que c’est que Les 


ré gypte,qu'on 
regarde comme une s 
merveilles du monde ? . 


ce sont trois superbes monu- 
. mens d’une prodigieuse 
‘grosseur et hauteur, qui 


qu été élévés par les rois 
d'Égyp ypte pour servir de. 


eaux ou mausolées 


| à eux et à leurs familles. 


À 


Kan menin die graf-naclden peut on entrer dans ces 


treéden ? 


pyramides ? 
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Men kan maer in de grootste 
treéden die aen den Noùr- 

. den kantis ; men meynt 
. dat den‘ingang van de an- 
dere geslodten is geweést, 
na dat men ’er de lichae- 
men van eene koninginne 
van Lgipten en van de 

. Princesse haere dogter in 

. gelegd had, | 
Ze die graf-nueid zeer groot? 


Haere hoogte is 300 uytneé- 
. merde, datmen zegtdat zy 
is 600 vueten hoog en 700 
breed in het vierkant, 


JVanneer zegt men dat zy 
gebouwd wierd? | 
Sommigen zeggen dat zy pe- 

bouwd wierd, van over meer 
als 3000 jaeren, doûr eenen 
koning van Egipten, ge- 
nasmd Coph, anderen zeg- 
gen doùr Chemmis of 
.…., Cheôps, | 

Op hoe veéltyd syn sy opge- 

regt geweëst ? 

Op 23 jaeren, 300 men zept ; 
. en men stelde ’er aen in ’t 
swerk dry honderd zestix 

duyzend werk-mannen, 


on ne peut entrer que dans 
. la plus grande qui est du 
côté du Nord; on croit 
. que l'entrée des autres a 
. été ferméc, après qu’on y 
_avoit déposé les corps 
. d’une reine d'Égypte et 
de la princesse sa fille. 


cette pyramide est-elle fort 
grande ? | 

son élévation est si prodi- 
gieuse, qu'on dit qu’elle 
a 600 pieds de hauteur et 
700 de largeur en carré. 

quand dit-on qu’elle füt 
bâtie ? | 

quelques-uns disent qu’elle 


_. fut bâtie, il y a plus de 


: déc ans, un roi 
. d'Égypte, nommé Co 
d’autres disent par Can 
"mis ou Chéôps. 


en combien de tems les éléva- 
t-on ? 

en 23 années, dit-on, et 

on y employa trois cents 
soixante mille ouvriers. 


Zyn detwee andere graf-nael- les deux antres pyramides 


” den évens eens als de eerste? 


Neen, zy zyn niet 200 Loog 
nog 00 dit ; 


_ sont-elles de mème que la 
| première ? 

non, elles ne sont pas si 
hautes ni si grosses. 
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LE 


QUELQUES PLACETS ET QUELQUES LETTRES , 


FLAMAND ET EN FRANÇAIS. 
= , ” L * | DES 


Modèle de placet à l'Empereur de... 
ou au Roi less | 0 


SIRE , 


Une épouse désolée se jette aux genoux de Votre Majesté, 
pour implorer la qe e son mari, N. N....., qu'un juge- 
ment, juste sans doute, mais trop rigoureux, a condamné 
à perdre la vie. Les lois ont dù le juger coupable; mais 
si Votre Majesté daigne éxaminer le procès dans son con- 
seil privé, j'ose espèrer qu'elle y trouvera des circonstances 
auxquelles la sensibilité ne: peut résister. : 

La clémence est la vertu des grands Princes; et lorsque 
_ Votre Majesté, en montant sur le trône, s’est réservée le 
droit de faire grâce, elle a prouvé qu’elle ne vouloit pas 
renoncer au plus bel :apanage d’une couronne que son 

20.. 


a 
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schoonste bezit eener kroon die zy, dor haere dapperheyd 


en doûr de weldaeden aen haer voik in overvloed vergunt , 


200 geregtiglyk bekoëmen het, . 
Heer Keyser of heer Koning, ‘’tis van u alleen, dat eene 


hoog 
Heb de eere van met de allerdiepste eerbiedigheyd te 
weésen, ‘ 


Hern Keyzes or nezn Komxc, 
Fan uwe Keyzerlyke of Koninglyke Majesteyt. 
… De zeer potmoedige en zeer getrouwe 


onderzaet, N.... 
ARATRA VAABUNAMUA MARIA NAS UAAIAA VAS AA WE U/UBAN 1 RS AA MAS LAMAAA AR IAN LES VLLN 


Poirbeéld van smeek-schrift aen eene 
Keyzerinne of Koninginne. 


Aen Zyne Majesteyt de Keyzerinne van... of de 
Koninginne van. — 
Mevaocw, 

De sweldaedighoyd ie op de aerde weér afgebodnien, en ‘t 
is uw hert dat :y tot haeren troon heéft gekedsen. Foi van 
deése gelukkige versékering, eenearme wéduw-vrous , belast 
met vier nog jonge kinderen, durft Uwe Majesteyt afsmeeken 
van een eynds É geéven aen haeren druk: | | 

Den Hemei, al plaetsende u. op den eersten rang, heëft 


werleend eenen steun aen de magteloozen, eene trobstersse 
aen de bedrukten, eene moeder aen de wessen. 


00 om — 
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. ourage et les bienfaits, dont elle ue son. sa lui 
ont si Janet peer 
Sire, © est de vous seul qu une mère et trois enfans, ; pres 
g ’encore au berceau, attendent leur sort. Un seul mot 
e 


votre bouche va les réunir à la foule innombrable de 
ceux qui bénissent chaque jour votre ue Nom. 


J'ai Phonnedr d’être avec le plus profind respect, 
_ Se, 
| De Votre Majesté Impériale, ou Royale. 


Le très-humble et très- fidèle 
sujet 3 NN... 


VIA MAA IAA AA MARS MAIS LAS AUS TAS AA MA MAMAN US MAMAMANMAMUNS x 


Modèle de placet à une Impératrice ou à 
une Reine. 


A Sa Majesté ne de... 
ou la Reine de... 


MaDanE, 


La bienfaisance. est redescendue sur la terre, et c’est 
votre cœur qu’elle a choisi pour son trône. Dans cette heu- 
reuse assurance , une pauvre veuve, chargée de quatre enfans 
. en bas âge, ose supplie Votre Majesté de mettre un terme 
à sa détresce. | 

Le Ciel, en vous plaçant au premier rang, « donné 
un appui aux foibles, une conso ation aux er > une 
mère aux orphélins, 


2000. 
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_ Pat scu ik meer bonnes byvoegen om de gevoekgheyd 
van Uwe Majesteyt te verwekken, wanneer het alle oogen- 
büikken betoond is , dat alle uwe wenschen, alle uwe poagin- 
gen ; niet strekken dan om de rampen van de oppervlatte 
uws Keyzerryks te doen afwyken. . , 

Gesweérdigt dar, Mevrouw, te overweësen den deériyken 
staet waer in sig gedompneld vind, sonder dat er schuld sy 
van haeren bant, deéze die de eere heéft van met de aller- 
diepste eerbiedigheyd te weëzen. 


Van uwe Keyzerlyke of Koninglyke Maj esteyt , 


De zeer ootmoedige en zeer getronwe 
onderzaet , N.... 


NRAVAAIANARAIANN VAS VISA AA IA MAS A/S SAS SAR MAS M/S VAAIANIA/ A/S VAN AA AA IAA VIS LAS à 


V’odrbeéld van smeek-schrift aen den staets- 
bedienden van het inwenaige. 


-— 


Aen zyne. Excellentie, Mynheer den staets- 
bedienden van het inwendige. 


MyYNHEER, 


Pieter-Emanuel-Prosper Mure geboôren te, oud.…., 
_soonende te... Hyk..., No..., heëft de eere aen uwe Excel- 
dentie te. verklaeren, dat hy gehoord hebbende, dat ’er 
menive bhedieningen opensisende waeren in de aa Le 
boek-zael, durft uwe behouding verzoeken om eene deéser 
te verkrygen. 
Zyne middelen, om dit ampt wel te bedienen, bestaen 
in eene goede opvoeding, wier vrugt is de Eunde van meni 
taslen, naementiyk de grieksche , de latynsche, de: fransche, 
de vlaemsche, d’engelsche, d’italiaensche, enz… Hy sal 
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Que pourrois-je ajouter de plus pour exciter la sensibilité 
de Votre Majesté, lorsqu'il est prouvé à chaque instant, que | 
tous vos vœux, tous vos efforts, ne tendent qu’à faire dispa- 
roître le malheur de la surface de votre empire. | 
‘ Daignez donc, Madame; preridre en considération l’état 
Ph où se trouve plongée , sans qu’il y ait de sa faute, 
celle qui a l’honneur d’être avec le plus profond respect. 


De Votre Majesté Impériale ou Royale, 


Le très-humble et trés-fidèle 
sujet, Nos 


‘ s # « 5 
AARRA AAA IAA AA VAAALVS PARA LAS VUE AE RAA ASUS AA TIUIIUE IUIVIVIVANITAY 


Modèle de placet au Ministre de l'Intérieur. 


A Son Excellence, Monseigneur le Ministre 
| de l'Intérieur. 


__ Pierre Emanuel-Prosper Dupont, né à... âgé de..., denteu- 
rant à..…., S2.., N°... a l'honneur de Excel: 
lence, qu’ayant appris, qu’il y avoit plusieurs places vacantes 
à la bibliothèque royale, il ose solliciter votre protection 
pour obtenir une de ces places. | 


.: -MonwsriGnetr , 


Ses moyens, pour bien remplir cet emploi, consistent 
dans une bonne éducation , dont le fruit est la connoissance 
‘ de plusieurs langues, telles que le grec, le latin, le fran-. 
çais, le flamand , l’anglois, l'italien, etc... Il y ajoutera 
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er byvoegen zyren iver en den grooten drift dien hy heéfi 
bm zig weérdig te toonen van de goedhéden, met dewelke 
Uwe Excellentie geweérdigt heéft hem tot hier toe te vereeren. 
*T'is.in deéze gevoelens dat hy de vryheyd neémt'van zich 
te seggen met de allerdiepste eerbiedigheyd. 
Mynueen, | on 
Fan Uwe Excellentie, 
Den zeer cotmoedigen en zeer 
- .  onderdaenigen dienaer , ÆV.. 


AAIVAI I IAIEUII UAVUIMIVUIUIMAIUIIIUIVMAIUIUINUAS VALANRAAA I ILES VIA Y LA L 


Vodrbeëéld van smeek-brief aen den Minister 
des lands-schat of der Financie. 


Aen Zyne Excellentie, Mynheer den Minister 


der Financie. 


è 
MYNHEER, 


Jucobus-Frangscus Méon, ygenaer land-bousver te.… , 
onder het gebied van, heëft de eere van uwe Excellente 
vor oogen te stellen, dut hy op de rol der grond-lasten van 
het jaer.…… is geschreëéven geweést vor de somme van... ; 
dat de verwoestingen, veroorzaekt doùr de water-vloeden en 
dodr den hagel die de gemeynte hebben vernield waer in 
syne eygendommen leggen, hem hebben insonderlyk eene 
äenmerkelyke schade aengedaen, uyt hoofde van hunnen 
stand; het geëne hem buyten staet stelt van de somme , met 
dewelke hy zig belast vind, te betuelen. : 

Hy smeekt dan Uwe Erxcellentie af in aenmerking te 
willen neémen de swaere gesteltenis van eenen vader des 
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sen zèle et l’ardeur qu’il a de se montrer digne des-bontés, 
dont Votre Excellence a daigné l’honorer jusqu'ici 

C'est dans: ces sentimens qi'il prend la liberté de se dire 
avec le plus profond respect, Sie _ 


Monssicszuz, : 
De Votre Excellence ; # 
_ Le très-humble et très-soumis 
. serviteur , N.. 


AN UIARAALAAIUAIUA VIA PUBS VIS DVI ILES VAILATVLLATUIEULTUMI LAIT VUE IUT 


Modèle de placetau Ministre des Finances. 


A Son Excellence, Monseigneur le Ministre 


des Finances. 


MonsEIGxEtR, 


Jacques-Francois Méon, propriétaire cultivateur à... , 
se es de... , a l’honneur de représenter à votre Éx- 
cellence, qu’il a été porté sur le rôle des contributions 
foncières de l’an..…., Lu la somme de... , que les ravages 
_ Causés par les inondations et la grèle qui ont dévasté la 
commune où ses propriétés sont nues lui ont fait parti- 
eulièrement un notable dommage , vu la situation d’icelles ; 
ce qui le met hors d'état d’acquitter la somme à laquelle 
il se trouve imposé. | + | 


.… 1 supplie done Votre Excellence -de rendré en: consi- 
dération la pénible situation d’un père 7 famille , qui se 


- " 
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Airysgezins, die zig ziet ontneémen de hop zynër werken 
doûr onvodrkomelyke plaegen, en te willen gelieden de 
vermindering syner belasting. | 
© © Den aenroeper heéft de eere van met het allerdiepsie 
ontsag Le weësen. | 


Mryasrrs, 
Van Uwe Excellentie. 


_‘ Den reer ootmoedigen en zeer 
onderdaenigen dienaer, 
N. Née 


URL VAI AR AS LAS AA AIS AS LUS A/S ILE UVVLA VIE VA ASUS LAS LAS LUS ARS VAL) 


Voorbeëld van smeek-schrift aen den Minister 
van de generaele stads-regeéring. 


Aen zyne Excellentie, den Minister der generaele 
stads-régeéring | 


 Mynueer, 


Neém de eerbiedige vrymoedicheyd van aen-te-roepen de 
bescherming uwer Excellentieten vodrdeele van eenen eer- 
dyten armen van zestig jaeren, genaemd N. N.…., den 
swelken geene familie meer heéft die hem zoude konnen 
kelpen in synen hoogen ouderdom. Op’t punt van sig be- 
roofu te vinden van brood en schuyl-plaets, hy heéft geëne 
hop van ’t een en ’t ander te vinden.als in eene er 
opreglingen, doûr de welduedise liefde gevestigt tot den 
LOS EVR der deugdzaemheyd ie . he a door 
de cllende verdrukt te worden. 


Re = = 
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voit enlever l'espoir de ses travaux par des fléaux inévita 
bles, et d'ordonner la modération de son impôt, ; 


Le réclamanta l'honneur d’être avec le plus profond respect. 
MonsElcnEuR, 


_De Votre Excellence, 


Le très-humble et très-obéissant 
serviteur, 


N, N. L LI] 
RAA AAA UAANUAUAAUAA NAS MAR AA IAIAUMIULS AAA MARITIME UE ASIA MASSY 
LS 


Modèle de placet au Ministre de la Police 
générale. 


A Son Excellence, le Ministre de la police genérale. 


LS 


MonsEIGNEUR, 
‘Je prends la respectueuse liberté de réclamer la protec- 
tion de V. E. en faveur d’un honnête indigent sexagénaire, 
nommé N. N., quin’a Le de famille qui puisse l’aider 
dans ses vieux jours. Sur le point de se trouver sans pain et 
sans asile, il n’a d'espoir x trouver l’un et l’autre que 
dans un de ces établissemens, fondés par la charité bienfai- ; 
sante pour le secours de la probité, que la misère est près 
d'accabl re | ue 2 


« 


LS 


. 
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Het gevoelig hert van uwe Eïcellentie sal niet weygeren, 
zonder twyffel, vaneene dued'van reptveérdigheyd en van 
menschlievendheyd uyt-te-werken. 

. ’T'is in die hoôp, er in de gevoelens .van de: allerhoogste 
agting dat ik de eeré heb van te zyn met het diepste ontzag, 
Mynures, 
F. an Uwe Excellentie ; 


Den ootmoedigsten en onderdue- 
nigsten dienaer,, N. Nés: 


OA VIA LAS LU AVR SLA LUE LUS VUS LAS US M UVAS AUS ALU US ML VV/IAAR AS LA VAR: 


Verzoek-schrift aen den oversten der stads- 
| regeéring. | 


Aen mynheer B..…., oversten der stads-regeéring. 


MYNsEER, 


. 1k heb sedert eenige dagen het ongeluk gehad van myne 
portefolie te verliesen, ik heb-se te Dre s doen aenplat- 
ken en wytbasuynen ; ik en heb ‘er geene tyding van gehad, 
Boven het mishaegen van verlodren te hebben twee bant- 
briefkens, ik beproef nog dit van myne paspoôrt kswyt te 
zyn. Vremdeling in Paryg, ik heb ul, geens andere Les 
poor te stellen als den persoon by wie ik gelogeért ben, 
den welken, zynde eenern der grooiste koopmannen deéser 
stad, my en myne familie bent vanaver eene groote menigte 


p] 


jaeren. 
Ik heb alle de formaliteyten volbragt die de wet eyssche, 
en ik wôeg ’er hier de stukken by. | 
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Le cœur sensible de V. E: ne refusera pas, sans doute, 
d’exércer un acte de justice ot d'humanité. | 

C’est dans cette espérance, Se des tentimens de la 
plus haute considération, que j'ai l’honneuf d’être avec le 
L ; Le 


plus profond respect, , 
MonseicEUR, 


De Votre Excellence, 
Le très-humble et très-obéissant 
serviteur , N. N. | 


AIANAUNIA AAMAIIAUMAIVIMA MA IAA AA LA RAA MAMATMAIALS ananas 


| Pétition au chef de la police. 


A Monsieur B...., chef de la police. 


Mossietr, 


J'aieu le malheur de perdre mon portefeuille, il y a quet- 
ques jours, et je l’ai vainement fait afficher, et publier à 
son de trompe; je n'en ai pas eu de nouvelles. Outre le 
désagrément d’avoir perdu déux billets de banque, j’éprouve 
encore celui d’être privé de mon passe-port. Etranger dans 
Paris, je n’ai d’autre caution à vous offrir que la personne 
chez qui je. suis logé qui étant un de plus forts nés 

oclants de cette ville, me connoît ainsi que ma famille, 

puis un grand nombre d'années. à D. 
J'ai rempli toutes les fornrakités qu’exige la loi; et i’em 
joins les ar es Le node 

21. 


CRE 


Usren scer cærléedigen dienaer, 


a A. Ne 
RE ETER LTR EELE LR SEE à LEVRT LUS LAN 


FVeroEschrift raneenen “rYSS-Man, aen eenen 
opperveld-kheer, marschalk van ‘t ryE. 


Aen zyne Excellente, myaheer den Marschalk 
van t ryk, opperveld-heer van het noord- 
léger. | | 


Mysuere, 


Eenen sollaet, genaemd N..….., die de eere heéft gehad 
. Van onder use orders te dienen in alle de tvld-iogten var 
Halëén , Egipten en Duvisiand, en aen sien 
van dapperheyd en sun Soediilligheyd syner op- 
Persten aenenlrle werheventhèden versorsen  hebben 
sliert Zig met vertrousen tot we £Excellentie om syn 
tractement van afscheyds-beloonine te verkrvgen. 

T'en ts maer met tégenzin dat hy praegt van de ryën der 
manhañftigen te verlacten, dock de wonden die y in den 
laectsten veld-togt heëft gelreégen, stellen hem teeneriæl 
buyten staet van te dienen. 
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J'ose donc, vous supplier, Moisieur, de me faire expédier 
Hs ut un nouveau passe-port, ét de me croire avec 
a plus haute considération, 


: MossœŒux, 


Votre très-respectueux 
serviteur, N. N. 


PAS LILI VOA LATVIA VA SLA LAS LATIN LADA LETLITLEL VAR UAS LASUMAL LES LAS LE Vas Le 


Pétition d’un militaire à un général en chef, 


_ maréchal d'empire. 


4 Son E æcellence ; Monseigneur le maréchal 
d’empire | Général en chef de l'armée du N ord] 


RATS 


 MoxseiGseur, 


Un soldat, nommé N...., qui a eu l’honneufde servir sous 
vos ordres dans toutes les campagnes d'Italie, d Égypte et 
d’Allemagne , et à qui quelques actions de courage et de 


_ bienveillance de ses chefs ont valu d’honorables distinctions, 


s'adresse avec confiance à V. E. pour Nr son Names 
de retraite, 


Ce n’est qu ’àre ret qu'il demande de quitter 7 rangs des 
braves, se les blessures qu’il a reçues dans la dernière 
campagne le mettent totalement hors d'état de’ servir. 


Au moins, .en rentrant dans ses foyers, aura-t-il la conso- 
lation de raconter à sa famille les hauts faits qui ont dis- 
tingué V, E., le sang froid avec Jequel elle a affroté le 

AL 
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gemunt, de Kkoelmoedighey®& met dewelke zy Let perytel 
hcëft stoutelyk aengetast, de menschligvenheyd met de- 
welke zy den soldaet -heëft behundell die hem als #ynen 
vader aenzag , en de teekens van goedgunstigheyd met de 
weike zy vornaementlyk heëft vervult den geénen die zig 
segé, | 


Mysurra, 
Uvwen zeer eerbiedigen en zeer dienst- 
willigen dienaer, N., soldaet in het 


245te van de jaegers, 34° compagnie. 


Sir. rs 0 4 4% 


MAMA I im ivimiiidimitivéminnminmnmaunr 


Brief aen Myaheer D...., benoemd tot het ampt 
| van eefsten Président vañ het opperste ge- 
: regts-hof: UE de 


MYxuHEER DEN PRÉSIDENT, 


Den Koning, alul. benoemende tot de gewistige werkingen 
die wl, gaet oëffenen , heéff svel getoond de vaderlyke soroc 
Xodr dewelke hy onvphoudélÿk beweérd is voûr het ‘geluk 
var zyÿne onderzaeten. Zynen verhévengeest en syne duy- 
delykè voèrzigtisheyd hiebben ul. konnen onderscheyden, niet 
tégenstaende alle ue zédigheÿd , eh ul. zoekers uÿt di 
schaere van mannen die doùr de eerlyle ren-baen der wetteñ 
loopen. | a a 

‘ Gy zÿt da, Mynheer, begiftist met de magt van het 
regt te oeffenen ; muer ilééze magé 200 ne z00 geëéerd, 
en zal onder wré hahdeñ niet vréeslÿyk #yn als vor de 
boosaerdigen , en zy zal zig altyd genaedig toonen aen de 
Sérdrulte deugd : éÿ zut éyn in deére pliets den stéuh der 
onschull; den trovster der ongelukliger , en den véxler der 
ssédisiven et. der n'ees-Kinderer, | 
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péri, l'humanité avec laquelle elle a traïté le soldat, qui 
a regardoit comme son père, et les marques de bonté dont 
elle a particulièrement comblé celui qui se dit, .. 


° 
+ 7 


MonsElIGNEUR, 


Votre très-respectueux et très-dévoué 
serviteur, N., soldat au 24®° des 
chasseurs, 3%° compagnie. 


| ARIVTIVAILAIAAILTILITUILUIIVATURSUVEIUIILIS VS MIAUR ASIA NS 


Lettre à Monsieur de... , nommé à la charge 
de premier Président de la Cour supréme 
de justice. | 


MonstEcr LE PRÉSIDENT, - 


. Le Roi, en vous nommant aux fonctions importantes 

ue vous allez exercer, a bien prouvé la sollicitude pater- 
nelle dont il est sans cesse agité pour le bonheur de ses 
sujets. Son génie supérieur et sa prudence éclairée. ont su 
vous distinguer, malgré toute votre modestie , et vous choi- 
sir dans la foule des hommes qui courent la carrière hono- 


rable des lois. 


} Û 


: Vous voilà donc, Monsieur, revêtu du pouvoir.de rendre 
la justice ; mais ce pouvoir si saint, si révéré, ne sera terri- 
ble entre vos mains que pour les méchans, et il se mon- 
trera toujours propice à la vertu opprimée : vous serez, dans 
cette place, l’appui de l’innocence ; le consolateur des mal- 
heureux, et le père de la veuve et de l’orphelin. 


2100. 
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Ten is dan aen ul. alleen niet, Mynheët, das men 
mort yelnk-wenschingen stiéren , maer 00Ë aen alle de gtène 
by dewelke uwe bencemine aenstonds zal don epkoimen 


de hoôp van cp den éroon der godinne Themis de regtveér- 
dich-yd en de wellazdigheyd te zien zitten. 
Heb eeere van met de aller hoogste ugtbaerheyd le weëzen, 
MYyS&EER, 
Uwen zeer-eerbiedigen dienaer, 
: N...….. 


PYTIS IS IN ATLAS) LOTAMEUL LT LEDVOILELTISIVILEILEILAULLIUALLELVUILAGIVE LILI 


Nieuw-jaers brief aen eenen Weldoender. 


Aysueen, 


hoog-agting, : 
Mynuges, . | 
Uwen zeer-toegehégen dieneer, 


oo. 1369 ) 
… Çe n’est, done pas à vous seulement, Monsieur, qu'il faut- 
adresser des félicitations, mais encore à tous ceux chez qui 
votre, domination va faire naître tel devoir siéger 
sur le trône de Thémis la justice et la bienfaisance. 


J'ai l’honneur d’être avec la plus haute considération, 
MoxsŒun, - RE 
Votre très-respectueux serviteur, 


Nos 


| MAAVAIATILUITA IUT LAIT ÈLARLA IR LI VOLUALLAS VEDLALILILTEUTL VAS LAS LALLATUITLSE 


Léitre de bonne année à un bienfaiteur. 


. ,. MONAETR, 


En élevant chaque jour mon cœur vers le maître des 
temps qui ramène au bout de douze mois une année nouvelle, 
je me tapelle naturellement celui qui est ici-bas pour moi : 
une image visible de sa bienfaisance. Ce renouvellement 
d’année m'offre l’occasion de vous exprimer hautement les 
vœux que j'ai formé chaque jour dans le secret de mon 
cœur; mais qu'est-ce que des vœux, pour m'acquitter de 
tous les bienfaits dont vous m’avez comblé jusqu’à ce jour ? 
cette réflexion, que je fais continuellement, m’apprend assez 
combien je .suis encore loin de mériter tout ce que vous 
faites pour moi. 

Croyez au moins, Monsieur, que si ma reconnaissance 
est. toujours stérile envers vous, rien ne pourra l’affoiblir, 
- et qu’elle n’aura point d’autres bornes que celle de ma vie. 


Je suis avec un profond respect et une parfaite estime , | 
Monsieur, . | | 
. . PF otre très-affectionné ; 
Fe, te Nos. 
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RAA SA MAAAAIUA AAA LIEN IAA IUT AAA MA IVEUATIUIIUMAIUIIUEILAT 


: Nieuw-jaers brief van eene. dogter aen haere 
| | Moeder. . _. 


Zeer LIEVE Morrer, 


‘Het schoonëte compliment dat ik u doen tan op deésen 

dag, ’t is var ute kennente geéven dat ik weét wat het 
hert van eene Moeder weérd is. "T'is u ter selver tyd on- 
derrigten dat het myn niet ondankbaer is ; en het weldued 
dat men kan weérdeéren maekt àaltyd de soetste belooning 
van den weldoender. 

Ik weët ook dat men nergens het hert nog de teerheyd 
eener Moeder wédervind ;: en gy zyt wel verzékert, zeer 
lieve Moeder, dut ik geen vodrbeëll van noode heb om 
‘my meerder te hegten aen de geëne die vodr my 500 goed en 
zo0 teer is. °T'is my gene van gelukkig te willen zyn, om 
u uyt geheel myn hert te beminnen. 

Bemin my altoos des gelyks, en myn geluk sal volmaetkt 
‘1VEËZEN | | | | 
It ben tot u vodr al myn léven, 

Uwe dogter, 


» CL] 
LU VUL AA LAAR VUL VE LUS LA VUE LA LUE AL LAS LA LUE VUE AN VE CU SUV VUS LAN LA LA QU 


Brief van nieuw-jaer van eene dogter aen haere 
| Moeder. 


Live Morver , | 
Uwe dogter heéft het tyd-stip der jaer-vernieuwin g nie 


van noode om u haere agting te betuygen ; 2y eert w van- 
 daeg gelyk sy u gisteren eerde ; en gelyk sy u altyd zal 
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auimmuninmunannmnEnEunudiunnnninnnneniaiannd 
‘ Lettre de bonne année d’une fille à sa mère. 


À 


Ma ‘Taès-caëre Mère, 


Lé plus beau compliment que je puis vous faire en ce jour, 
c'est dé vous donner à connoître que je sais ce que vaut le 
cœur d’une mère : c’est vous apprendre en même temps que 
le mien n’est pas ingrat ; et le bienfait qu’on sait apprécier, 
fait toujours la plus douce récompense du bienfaiteur. 


Je sais aussi qu’on ne retrouve nulle part le cœur ni la 
tendresse d’une mère ; et vous êtes bieu persuadée , très- 
chère Mère, qu’il ne mé faut aucun exemple pour m’atta- 
cher davantage À celle qui est si bonne et si tendre pour 
moi. Il me suffit de vouloir Etré heureusé, pour vous anner 
de tout mon cœur. É 

Aimez-moi toujours de même, et mon bonheur sera parfait. 

Je suis à vous pour la vie, 
| Are Votre fille, 
) FRS 


IA LL ELU AVE MU LUE VIA BL LA LUE UAA LU LE M LU LUS DUT LUS LU LÉ AMI 
. L 


‘ Lettre de bonne année d'une fille à sa Mère. 


. CHÈRE Manmax, oo 
Ta fille n’a pas ‘besoin de l'époque du renouvellement de 
l'année pour te témoigner son respect ; elle t’hounore aujour. 
d’hui comme elle t’honoroit hier, et comme elle t’honorera 


# 
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eeren ; doch dit woôrd en druckt niet genoegraem uyt ds 


gevoelens van myn hert. De worden van eer, van agting, 
van erkentenis , en vervullen, naer myn dunkten, de plaets 
niet van het woôrd van liefde. Ja, lieve Moeder, ik bemin 
u, ik zeg het u duyzsend mael ; mogt ik binnen sestig jaeren 
het u nog eens seggen! | 

 Gewcérdig, 6 de allerteerste der Moederen! geweérdig, bid 
il u, aen-te-neémen de opregte onderwerping van uwe dog- 
ter, die .nooyt zal ophouden van den hemel te bidden dat 
hy.u verleene lange en voorspoedige dagen, en die sig te 
geluktig agt van u te moôgen seggen dat sy altyd mct 
eene oneyndelyke vriendschap zal weézen, 
| | Uwe zeer toegenége dogter, 


La 
QUUILA GLS VIS PULLS VUL UM LULU ELA VALLE VE VAL AUS VUS LAN AN UMA 
; f J 


Brief van nieuw-jaer van eenen zoon aen zynen 
, .  Vader. | 


7 


ZEER LIRVEN Vaprr, . 


It sou zeer phgtis zyn, allerliefsten Vader, waer ’t dat 
ik, op het tyd-stip van ‘’tnieuw jaer, waer alle menschen 
uyt eene algemeene overeenkomst sig teekens van pligten 
en vriendschap geéven, zoude nalueten van ‘er aen te vol- 
doen wégens u, aen wie ik alles na God verschuldig ben. 

Ontfang dan, bid ik u, allerliefsten Vader, myne diepe 
eerbewyzingen, en houd voûr aengenaem dat ik u toeëygene 
alle de beweëégingen van een hert dat dodr u alleen leéft, en 
dat aen ue opvoeding en uwe voôrbeélden moet dank weé- 
ten voir alle de AL evoelens . die het bezit.. Het: syn 
weldaeden voûr dewelle ik u niet genoeg en kan bedanten ; : 
ak wut ik doen kan om-ze te. erkennen, ’t is van God te 
bidden zonder ophouden dat hy yuwe dierbaere dagen ver- 
lenge , en dat ly zelf mel wille uwe belooning weézen. 
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toujours ; mais ce mot n’exprime pas suffisamment les 
sentimèns demon cœur. Les mots d'honneur , de respect, 
de reconnaissance , ne remplaceut pas, selon moi; celui 
d'amour. Oui, chère Maman, je t'aime, je te le dis mille 
fois; puissé-je dans soixante ans te le redire encore! 


.Daigne, 6 la plus tendre des Mères ! daigne, je t’en sup- 
plie, agréer le sincère hommage de ta fille, qui ne cessera 
Jamais de prier le ciel qu’il t’accorde de longs et heureux 
jours, et qui se croit trop heureuse de pouvoir te dire 
qu’elle sera toujours avec une amitié sans bornes, | 


_ Votre très-affectionnée fille , 


EVA VILA LUS AE VAR BAS AR AA RAA LA LUS US AA UTILE ALU MU UV 


[1 


Lettre de bonne année d'un fils à son Père. 


Mon TRÈS CHER PÈRE, 


. Je serois bien coupable, très-chère Père, si à l’époque 
de l’année nouvelle, où, d’un commun accord, tous les hom- 
mes se rendent des témoignages de devoirs et d’amitié, je 
manquois de m'en acquitter envers vous, à qui je dois tout : 
après Dieu. nn à | 
Recevez donc, je vous prie, très-chère Père, mes profonds 
respects, et agréez que je vous consacre tous les mouvemens 
_ d’un cœur qui ne vit que par vous, et qui doit à votre 
éducation et à vos exemples tous les bons sentimens qu’il 
possède. Ce sont des bienfaits dont je ne saurais assez vous 
remercier : tout ce que je puis faire pour les reconnaître, 
c’est de prier Dieu sans cesse qu’il prolonge vos précieux 
jours, et qu'il veuille bien être lui-même votre récompense, 


(ECLRRS 
In deëse hoôp'en met de begecite var altoos voèr u: te Leb: 


ben alle de magelyke eerbiedigheyd, ik ben uyt het aller- 


i 


diepste rmyna herte., US 


ALLERLIEÏSTEN. VADER, : : 


DR RE MER  Uwen zèer tocogenégen zo6n, 


- 


2 LRU UAS CÉUVOS LUS LAB LAS CU AA LUE VUE VUL UE LUS VULUI VUS Vutuue UUr LA VE ae au u 


Nieuw -jaers brief van cene dogter àaen 
haeren Vader. 


MYNEN ZEER LIEVEN VADER, 


It weét al te veél wat ik u verschuldig ben om my niet 
te haesten van ul. de syenschen die in gebruyk-zyn hier op- 
te-stellen. Laet my dan toe, reer lieven Vader, ul. te swèen- 
schen doùdr dankbaerheyd een gelukkig jaer-begin, eene vot 
maekte gesondheyd, en dager vervülé me$ zégeningen. 
‘Wat de tydelyke vodrspoeden aengaet, ik laet «en den 
heer de zorge van ‘er ten uwen opzigte, naer zynen goeden 
swille, over te disponeéren. | | 
* Daer is eene schets van het geénemyne teerheyd my heëéft 
ingegcëéven heden ul. te zeggen; ik vraeg ul. ernstelyk de vol- 
Lerding van de uwe. Ik heb ul. maer eene bede te doen, seer 
lieven Vader, ‘tis deéze, van my wel op ’t spoedigste 
doûr uwe lieve tégenwodrdisheyd te willen yereeren. Ik sai. 
_ æe aenzien gelyk de beste nieuwe jaers-gift die ik van ul 
ontfangen tonne, en ik zal my haesten ul. te betuygen doùr 
myne wodrdenen myne werken met hoe veél ontzag en iver 
ik ben, | U 


Uwe zeer onderdaenige en zeer toegenége 
dogter, IVe... 
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: Dans cet espoir et avec La volonté d’avoir toujours pour 
vous. toute la vénération possible, je suis du plus profond 
de mon cœur, 


Mon TRès-caer PÈRE, 


Votre très-affectionné fils | 


= 


VAL IAAGVR LAS AUS VOL RAR AA LE VUE UV LA LAS VAR CAE VAR AAA SMALL EMMUUR, w 
ue L 


Lettre de bonne année d'une jillé à son Père. 


Mon TRÈS-CHER PÈRE, 


Je sais trop ce que je vous dois pour ne pas m’empresser 
de vous tracer ici les souhaits d’usage. Permettez-moi donc, 
mon très-cher Père, de vous souhaiter, par reconnoissance, un 
heureux commencement d’année, une santé parfaite et 
des jours remplis de bénédictions. | 

Quant aux prospérités temporelles, je laisse au Seigneur 
Je soin d’en disposer à votre égard, selon son bon plaisir. 


_ Voilà une esquisse de ce que ma tendresse m’a inspiré de 
vous dire aujourd’hui; je vous demande avec instance la 
continuation de la vôtre. Je n’ai qu’une seule prière à 
vous faire, mon très-cher Père, c’est celle de vouloir bien 
m’honorer au plutôt de votre chère présence : je la regar- 
derai comme la meilleure étrenne que je puisse recevoir 
de vous, et je m'empresserai de vous témoigner par mes 
paroles et mes actions avec combien de respect et d’ardeur . 
Je Su, À 


_ Votretrès-soumise et très-affectionnée 
fille , N. se 


22% | 


AAA RAA VAR VE UE À VS EE MURS VS LAS AS AAA AUS ASTRA A UMA A 


Brief van eenen zodn aen zyne Moeder vodr 
haer feest. 


ZEErR LiEVE Move, 


_ ?Tis niet doùr lange en flauwe complimenten dat ik u het 
gelukbkig feest z0ek te wenschen : de groote wodrden drukken 
niet wel uyt het geëne men in zyne gedagte heëft ; ik luyster 
op deëren dag maer eeniglyk naer de aenporring myns herte, 
het welk bezugt van u. niet anders als doûr woûrden te 
_ koñnen betuygen zyne opregte aenkleéving en -vuerigse 

dankbaerheyd. O ! Geloof, zeer lieve Moeder, dat onder 
alle de beroovingen die ik tot heden heb uyigestaen, ik geene 
droevigere heb beproefd dan deéze van niet te konnen sluyten 
in myne armen eene 300 goede en 200 teere Moeder, die haere 
.weézentheyd àäen myn geluk toeëygent ; ach! waer ’t dat 
den Hémel myn gesmeek aenhoorde, hy. zôu moeten, om 
‘myne wenschen* te vervullen, de goedhertige ouders 

vereeuwigen: an | 
Neëém, seer lieve Moeder, bid ik u, de eerbiedige gevoe- 
L&ns an, | | 
| É ‘ . Vanuwen zeer toegenégen zoèn, 


mana IA LAS AAA LEA LAS LUS ME VUS LUE MA LAS D LA VAS AA LA ASIA ASS MAT AA 
4 0 


‘Van eene dogter aen baere Moeder op den 
|  dag van haer Feest. 


: ER LIEVE MoEDEr, 


2T is niet het gebruyk en de geschicktheyd die my 
waerschouwen van tot u te schryven op deézen aengenae- 
ren. dag ,’t is de tederheyd en de ecrbewysing die my aen- 
porren om u myne gevoelighéden en myne allervolmaetkste 


onderwerping te betoogen; gèlieve aen-ée-neëémen, seer' 


ee 


, > 
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Lettre d'un fi ls à sa Mère pour le jour de sa fête. 


-'TRÈS-CHÈRE Maman, 


Ce n’est pas par de lougs et fades complimeris que je veux 
vous souhaiter Ja bonne fête : les grands mots expriment 
mal ce que l’on pense; je n’écoute en ce jour que l’im- 
pulsion de mon cœur qui regrette de ne pouvoir vous mar- 
quer son sincère attachement et sa vive reconnoissance 
autrement que par des paroles. O! Croyez, très-chère 
Maman ,‘que de toutes les privations que j’ai senties jus- 
qu'à ce jour, je n’en ai pas éprouvé de plus douloureuses 
qué celle'‘de ne pouvoir serrer dans mes bras une bonne et 
tendre Mère, qui consacre son existence à mon bonheur; 
ah! si le Ciel écoutoit ma pritre , il devroit, pour combler 
mes souhaits, rendre les bonus parents immortels. 


Agréez, très-chère Maman, je vous supplie, les senti- 
menus réspectueux, | 
d De votre très-affectionné fils, 


céoe 


AAPRUAA VAN IAA VAN VAS LAA VAS VUS LAS LAS AA LUCT US SAS AS MS UAEAS VOUS LUS VA LUS LUS AA 


Lettre d'üne fille à sa Mère au jour de sa Féte. 


Ma mRës-cuère MÈRE, 


Ce n’est point la coutume et la bienséance qui m’aver- 
tissent de vous écrire en ce beau jour, c’est la tendresse 
et le respect qui me portent à vous marquer mes senti 
-mens et ma plus pere soumission : veuillez agréer, ma très- 
chère Mère, Îes souhaits ardents que je fais tous les 

: 22. 
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lieve Moeder, de vuerige wenschen die ik dagelyks doen 
voûr uwe gezondheyd en voûr uw welvaeren, en die ik u 
hier heel flauwelyk, doch seer goedhertiglyk, vertaon ter 
oorraeke van uw.feést. | 

Indien God geweérdigt myne wenschen te verhooren, 
hy sal uwe dierbaere dagen verlengen ; en doûr deëze 
béde, ‘t is of ik versogt de verlenging des geluks van de 
geéne die altyd sal iveëzen met het allerdiepste ontzag, 


Uwe zeer toegenége dogter, 


LLLLI) 


e 


<e ; $ . : °. 
RAIN SUV UVE VAS TAN LULU VLITULILAE LUE EVE LUS LUS TI LIT LIUIIVIMI MAUVAIS 


Brief van erkentenis en vriendschap van eene 
" wees aen haere aengenome moeder op den 
dag van haer feest. 


MEvrocw, 


Wees van myne bkindsche dagen af, gy hebt my.in 
vriendschap en vor uw kind aengenomen ; wat vodr eene 
verandering gÿ hebt in myn lot gebragt ! ik ben u een tweede 
sveézen verschuldig, Hoe kan:ik, op deëzen dag, de erkentenis 
met het weldaed evenaeren? Het eenigste goed dat de natuer 
my hebbe verleent, ’t is een gevoelig hert ; gelieve het voor 
tuyllje te ontfangen ;. de offerhande is ‘er suyver van. 
My weérdig maeken van uwe goedhéden zal altoos myn 
cenigste werk weëzen. 

Geweérdigt, Mevrouw , my allyd uyt-te-strekken deése 
200 lieve hand die my beschermt. It en kan uw niet anders 
als flauwelyk uytdruktten hoe seer uwe vriendschap my 
kostelyk is. Gelieve, Mevrouw , te ontfangen de eerbiedige 
hulde van . 

Üwe, enz. 
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jours pour votre santé et pour votre bonheur, et que je 
vous manifeste ici bien faiblement, mais très-cordialement, 
à l’occasion de votre Fête, ON 
Si Dieu daigne exaucer mes vœux, il prolongera vos 
. précieux jours; et par cette prière, cest comme si je 
demandois la re er de la félicité de celle qui sera 
toujours avec le plus profond respect, 


Votre très-affectionnée fille. 
N. CLLLI I 


PAAAAALUA TARA IAA TAANVA ITA VAVANAUIA VUS ASIA HAS DUR LA ELU MAR AAA AA 


Lettre de reconnaissance et d'amitié d'une Or: 
pheline à'sa mère adoptive pour le jour de 
sa fête. . | 


MADAME, 


Orpheline dès le bas âge, vous m’avez prise en amitié, 
vous m’avez adopté pour votre enfant; quel changement 
vous avez fait dans mon sort! je vous dois une seconde éxis- 
tence. Comment, en ce jour, puis-je au bienfait égaler la ‘ 
reconnaissance ? Le seul bien que m’ait accordé la nature, 
c’est -un cœur sensible; veuillez l’accepter pour bouquet, 
l'offrande en est pure. Me‘rendre digne de vos bontés, sera 
toujours ma seule étude. | . 


.Daignez , Madame, toujours me tendre cette main si chère 
qui me protège. Je ne puis que bien foiblement vous expri- 
mer combien vôtre amitié m'est précieuse. Agréez, Madame, 
le respectueux hommage de 


Votre, etCres. 


22e 
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Brief van verzékering van vriendschap. 


MYNHEER, | 

Al soude ik het gebruyk der handen verlodren hebben , al 
en zoude ik niets hebben om eenen kopist te betaelen, al 
zoude ik.eenen tweeden eed gedaen hebben met inzigt van 
hem béter te onderhouden als den eersten, ik zou. niet 
nalaeten vun lieden te beminnen, aen dewelke ik niet en 
zou schryven. Uwe gocdhertigheyd wilt dat gy onder dit 
getal zyt, en om my te verontschuldigen, weés maer 
indagtig den dag op den welken ik u myÿne vrieudschap 
doûr eene plegtige acte gaf. Den hémel wus ’er getuygen 
van. Gy verzékerde my dat gy te Drede waert met deéze 
form van gaeve, en dat gy niet en begeërde dat ik w ‘er 
nieuwe titelen van toe zond. Zie daer de oorsaek van myne 
langduerige stilzwygendheyd. Noem-z1e luyheyd z00 veél 
als gy wilt, maer gy soud haer hinderen.z00 gy haer 
eenen slegteren nuem zoud geéven. 

Gy zoud myne vriendschap beledigen, inken gy u liet 
voôrstaen dat zy niet als in myne brieven gesloôten waere. 
Gy zoud d’een voûr d'ander aëenzien, waer °t dat gy met 
onstand vastigheyd betigtede een man die bestandiy ts tot 
de hardheyd toe. If bemin u, ik agt u, en twyffelt °er 
niet âen ; en waer ’t dat ik z00 veél fortuyn hadde als ik be- 
geérten heb, gy zoud my alzoo vuerig zien in de dingen 
van belang als ik schyn onverschillig te zyn in de compl- 
menten. Îk ben u volkomentlyk toegenégen vudr al myn 
léven, enz. Dr 


AAPRUALINIAN IAA IAA IAN A van LA LIA VAS VIS AS VAS VAS VUS URLS LAN LUS VAR LAA TARA 


Briefvan betu ygingvan dienstenenvriendschap. 


MYSHEER, 
. Indien gy nits anders als complimenten van my verwagt, 
gy en zult *er nooyt ontfangen. Ik ben erf-vyand der heusch- 
héd:n jégens de persoonen die ik grootelyts vereer. 
?Tl'is my genoeg van hun nyne plügten te bewyzen en van 


£ LA 
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- Lettre d'assurance d'amitié. 


Monsietr, | 

Quand j'aurois perdu l'usage des mains, quand je n'aurois 
pas de quoi payer un .copiste, quand j’aurois fait un 
second serment dans l'intention de l’observer mieux que 
le premier, je ne laisserois pas d’aimer des personnes à qui . 
je n’écrirois point. Votre bonté veut qe vous soyez de 
ce nombre, et pour me justifier , rappelez-vous seulement 
le jour que je vous donnai mon aflection par un -acte 
solennel. Le Ciel en fut temoin. Vous m’assurâtes que vous 
étiez content de cette forme de donation, et que vous ne 
désiriez pas que je vous envoyasse de nouveaux titres. Voilà 
la cause de mon long silence. Traitez-le de parcsse tant 
qu'il vous plaîra, mais vous lui feriez tort si vous lui don- 
niez un plus mauvais nom. 


Vous offenseriez mon amitié, si vous vous imaginiez qu’elle 
ne füt renfermée que dans mes lettres. Vous prendriez l’un 
pour l’autre, si vous accusiez d’inconstance un homme qui 
est ferme jusqu’à la dureté. Je vous aime et vous estime, 
‘n’en doutez pas; et si j'avois autant de fortune que j'ai de 
désirs, vous me verriez aussi ardent dans les . im- 

rtantes que je parois être froid dans Îles complimens. 
Ve suis absolument à vous pour la vie, etc. 


ANVAPIVAAIAA A IA VIA VIS SARA VAS A/S A/S LAS LAS LUS LAS LAS LUS SAS VAS VAR AS A/R ANA MNA NS 


Lettre de protestation de services et d'amitié. 


Mossreur, 


:. Si vous n’attendez de moi que des complimens, vous 
n’en recevrez jamais. Je suis ennemi mortel des civilités 
envers les personnes que j'honore extrêmement. L 
IL me suffit de leur rendre mes devoirs et de prendre soin à 
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te zorgen om het op eene bevallige manier te doen. Dat is 
myn eenigste.werk; en ik bid u te gelvoven dat ik niet en 
zal laeten doôrgaen de minste occasie van het u te betuygen ,* 
* vermits ik ‘er belung in heb doùr het besluyt dat'ik heb geno- 
men van almyn léven te zyn, _ 
Uwen, enz. 


SUALII SEMAINE ETIENNE LA RAA MEN MRNENENNEUNA ENS URI NNENASNRANNMATUY 
Brief van betuyging van vriendschap. 
MYxXHEER , 


Al waer °t dat ik uwen brief niet en zou ontfangen 
hebben , 1£ zou niet min verzekert zyn van uwe vriendschap 
als ik het ben, | 

Men kan zwygen zonder: te vergeëten : men kon bemin- 
nen eer dat het geschrift in gebruyk waere ; en sedert dat 
men heéft konnen schryven men heëft dikwilder gelodgen 
dan de waerheyd ge:eyt. Zal men na dat zig ophouden 
met sulke twyffelzinnige teekens? Is ’t niet ons hert dat 
ons moet geluygenis geéven over onze vriendschap, en ons 
d’een van d’ander versekeren? Ik wil gelooven dat, toen 
gy my niet aenspralt, gy op my denlte; ’t is aldus dat 
ik uwe stilzwygendheyd uytleg, en datik aen uwe vriendschap 
regt doen; behandel de mÿne op de z:lve wyze, en geloof 
dat niemand waerlyker tot uwen dienst is dan ik, enz. 


SUVE UV SLA LULU VUE LUE VUE VU LULU LEE LUE VUS SLA LUTUS LAS LUS VAT LA LU 
Brief van gunst-bew yzing. 
MYNHEER, 


It ken u milddaedig genoeg om te gelooven dat gy dovr 
ondervinding weët het genoegen het welk men gevoelt in het 
dienen zyner vrienden. Wat my aengaet, ik smaek het 200 
gevoeliglyk, z00 dilwils als gy. my vereert met uwe versoe- 
Len, dat men ‘er nists byvoegen kan. En spaer-3e dan 
niet, als ’t u belieft, vermits myne eenigste vermaeken ‘er 
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le faire de bônne grace; c’est là ma seule étude; et je vous 
supplie de croire que je ne perdrai pas une seule occasions. 
de vous le témoigner, puisque je m’y trouve interressé dans 
la résolution que j'ai prise d’être toute ma vie, 


Votre, etc. 


PRPAVAIIAIIS LAAILIVURIAS TAN AS TANIAS ASIA EVA VUS LAS TUATUIIVIUIUUIIARIUVES 
Lettre de protestation d'amitié. 
Monstre, 


Quand même je n’aurois pas reeu votre lettre, je ne 
_ seroïis pas moins persuadé de votre amitié que je Le suis, 


On peut se taîre sans oublier; on sävoit aimer avant 
que l'écriture füt en usage; et depuis qu'on a su écrire 
on a plus souvent menti que dit la vérité. Après cela 
s’amusera-t-on à des signes si équivoques ? N'est-ce pas notre 
cœur qui doit nous rendre témoignage de notre affection, 
et nous assurer l’un de l’autre? Je veux croire que , lors- 
que vous ne me parliez point, vous pensiez à moi; c’est 
ainsi que j interprète votre silence, et que je rends justice 
à votre amitié; traitez la mienne de même, et croyez que 
personne n'est à vous plus véritablement que moi, etc. 


AAA AA IAA MSI AS AIM LAB URI LUS ELA MUR LUAAVE VRAI III D LIMIT TULEUS M/R LAS D 
Lettre de témoignage d'amitié. 
Monsieur, 


‘ : Je vous connois assez généreux pour croire que vous 
savez par expérience le contentement qu’on ressent à ser- 
vir ses amis. Pour moi, je le goûte’ si sensiblement, toutes 
les fois que vous m’honorez de vos deandes, qu'on ne peut 
‘ rien y ajouter. N’en soyez donc pas avare, s'il vous plait, 
puisque ce sont là mes délices. Je ne vous importunerar jamais 


| . (382) 
” În bestaen. IE sal w nooÿt met iet anders lastig vallen als 
om u nuttig te zyn, 200 lang als ik zal aeng-port worden 
doèr de vuerige drieft van u te dienen, en dat ik zal hebben 
het standvastig besluyt van te weézen ‘tot na de dood, 
Uwen, enz. 


AA AVR AA DUR VAL EUR LAS LAS LAS AUS VUS VUS LS AUS VU IAS AUS AS VUTIEUAIAS AMIS 
_ Antwodrd op dien brief, 
Mynmetr, L 


IE sweét dat-gy alle uwe vermacken stelt in d’eeri en d’an- 
der dienst te bewyaen zonder van iemand eenige dank-£eg- 
ging te verwagten ; doch ik bid uw 00Ëk van te gelooven dat 
k zovdaniglyk iverzugtig ben vodr uwe grootmoedigheyd 
dat , z00 dikwils als gy my ‘er nieuwe proeven van geéft, ik 
in alle pynen der wéreld leéf tot dat ik hebbe gsvonden de 
océasie van ‘er u over te vergelden ; en dewyl &y schynt 
heden ig te vertoonen'in eene zaek van familie die u aengaet, 
en die, 200 ik heb vernomen , alhier moet geëyndigt worden , 
ik haest my van u myne diensten aen-te-bieden om u ‘er wyt 
alle myne magt in te kelpen, 200 gy my wel wiltin deése te 
werk stellen ; gy sult my alzoo behoeden voûr twee groote 
verwyten : ditvan jegens eenen edelrmoedigen vriend oridank- 
baer te syn, en dit van zorgelvos te zyn om de occasiën, 
van zyne vrienden te dienen, waer-te-neémen. 


RAA AA AA A LA AAA AA MA VAS AA LEA LAS LUS LUS VÉA à LA VS LA ÉLUS LAN LAS LÉ TRS VOS LAN S 


Brief van verontschuldiging. - 


tu: , 

Myvuerr , 
It gevoel dat ik in myne hévigheyd u heb moeten bel- 
digen. Wanneer een te gwelilig gevoelen ons verblind, wy 
zyn nict meester over de wodrden-die ons ontenappen. Dauer 


is wat.ik u moet belyden met'openkertigheyd, nu dat de 


#” 
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pour autre chose que pour vous être utile, tant que je.serai 
agité de la vive passion de vous servir, et que j'aurai la ferme 
résolution d’être au delà du tombeau, 


‘- Votre, etc. . 


A ut Ne Lt ae at 
Réponse à cette lettre. 
_Monssretr, 


Je sais que vous faites toutes vos délices d’obliger l’un et 
L'autre sans attendre aucun remerciment de personne ; mais 
je vous supplie de croire aussi que je suis tlleent jaloux 
de votre générosité que, toutes les fois que vous m’en donnez 
de nouvelles preuves, je vis dans toutes les peines du monde 
jusqu’à ce que j'aie rencontré l’occasion d’eu prendre ma 
revanche ; ét comme elle semble se présenter aujourd’hui 
dans une affaire de famille qui vous regarde , et qui, à cé que 
j'ai appris, doit se terminer ici, je m'empresse à vous offrir 
mes services Fous vous y seconder de tout mon pouvoir, si 
vous voulez bien m’y employer; vous me garantirez ainsi 
de deux grands reproches : celui d’être ingrat envers un 
ami généreux et celui d’être négligent à saisir les occasions 
d’obliger mes amis. Je suis pour la vie, | ‘ 


Votre, ete. 
Nisssss 


ANA UAAAVI A VV IA MA IAS SR RAVAA VAR VARIE IAIMAUMIMA LUNA VUY was 
. 3 
.… + Lettre d'excuse. 


Mowsreur, 


. Je sens que dans ma vivacité j’ai dû vous offenser , quand 
an sentiment trop violent. nous aveugle, nous ne sommes 
pe maîtres des paroles qüi nous échappent. Voilà ce que je 


LA 


ois vous avouer avee franchise, maintenant que les fumées 
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vriendschap , myhheer, om my irgevaer te stellen van-2e 
te verliezen, met niets te aenhooren dan die kwaede en on- 
dampen der gramschap vervboogen zyn. Ik agt te seer uwe 

rédelyke echaemte de welke ons belet de mislagen te herstellen 
die wy voor zulke erkennen. Ik heb myne pligt volbragt, en 
4£ vermeyn u al te wel te kennen om niet te Aoôpen te Lekod- 
men van uwe grootmoedigheyd dat gy al sult hebben ver- 
geëten het geene onder ons is voorgevallen , eer dat gy dee- 
gen brief hebt wytgeleézen. Gedoog dan, mynheer, dat ik my 
zegge als van te vooren , 

| Uwen zeer toegenésen vriend, 


a 
Antwoord op deézen brief. 
MYNHEER, 


Eene 200 edele vrypostigheyd moet volkomen tlyE den man, 
zelfs den allergrammoedissten, stillen ; wy konnen ons 


alle laeten gaen tot eene ophitsing die wy naderkhand ver- 


werpen ; ik ben ‘er bekwaem toe gelyk een ander ; maer ik 
sien naer uwe handel-wyze, Mynheer, dat, indien tt het 
ongeluk had van u te beledigen, gy zoud el haest uyt uw 
hert wisschen den cogenblit die my zou jégens u Pligtig 
gemaekt hebbén. Ik huest my dan het zelve te doen, niet 
willende minder grootmoedig sweézen als gy ; en ik bid u 
te hé S dat 1k altyd ben, 
= Uwen zeer opregten vriend, 
Ne. 


ennaianinnimunnnennrEunAnnanRENnREunNnEnNEnEEnNEnnEnNEnEnEENnEEuses 
Brief van rouw-beklag aen eenen persoon over 
. de dood zyns vaders. 
 Mynerer x 


Æ betreur grootelyks het ns dat gy daer aenstonde 
hebt.geduen van Mynheer uwsn Vader, an ik neém deol 


A uwe smert.' " 
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de la colère sont évaporées. Je fais trop de cas de votre 
amitié, Monsieur, pour courir les risques de la perdre en. 
n’écoutant que cette mauvaise et injuste honte qui nous 
empêche de réparer les fautes que nous reconnoissons pour 
telles. J'ai fait mon devoir, et je crois trop bien vous con- 
oître der ne pas espérer de votre magnanimité que vous 
aurez déjà oublié ce qui s’est passé entre nous avant que 
d’avoir achevé la lecture de cette lettre. Permettez-moi 
donc, Monsieur, de me dire, comme auparavant, oo 


Votre très-affectionné ar, 
À 0.000 


AIVAW SUVL LUS VAN LUE VUS VU LIU VAL AU LUS LAS VE VUS LA VAN AAA SAN AM AMAUA/L/S 


Réponse à cette lettre. 
Monsreur , 


Une si noble franchise doit absolument désarmer l’homme, 
même le plus irascible : nous pouvons tous nous laisser aller 
à un mouvement que nous condamnons ensuite ; J'en suis 
capable comme un autre; mais je vois à votre démarche, 
Monsieur, que si j’avois le malheur de vous offenser , vous 
effaceriez bientôt de votre cœur le moment qui m’auroit 
rendu coupable envers vous ; je m’emipresse donc d’en faire 
de même, ne voulant point être moins magnanime que 
vous ; et je vous supplie de me croire toujours, . 


1 


Votre très-sincère ame, 


le 
Lettre de condoléance à une personne sur la 
mort de son pére. . | 
MonstEur, _—— 
Je regrette bien la perte | e vous venez de faire: de 


Monsieur votre Pére, et je prends part à votre douleur. 
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. AJy lacet u agter dé opregte goederen, Le meéten dyne deug- 
den en syne goede vodrbeélden ; en de bestendigste.troosten, 
se weétenscene langduerigt volherding van wysheyen God 
vrugt, een onberispelyk léven, en eene salige: dood; 
wensch u, Mynheer ,.eene aizoo lange oeffening! van goede 
mwerken ; en in de verzékéring waer ik ben dat, on z00 vol- 
maskt te zyn als wylen MT uwen F. ader, u maer ontbreëkt 
het goëne eenen ouderdom gelyk den zynén ‘er byvoegen ban, 
;k wensch vor. af gelub aen mynlheeren uwe kinderen van 


in uwen persoon weër te vinden wat gy verliest in Myn- 
heer uwen Vader, ik ben, enz..……. 


RAA AR RAA aan nada L VEUVE IAA IASNNENVENN SE MAMRNRAVES 
Antwodrd: op: deézen brief. 


.MyNHEER, 


| ‘Ie *t dat ren kan eenigen troost onifangen over een ver- 
lies gelyk het myn ( want hoe meer ik ‘er op denk, hoe 
rooter ik het.vind, en hos meer ik'er van verdrukt ben ), ’t 
48 ongetwyifehl ; als men ziet, dat mannen van aenzien ge 
dE gy, er wel swillen belang in neémen. Ik heb ‘er u, 
* Mynheer , alle mogelyke erkentenis van, en ik zien daer 
dodr dat ik niet alles verlodren heb, al verliezende mynen 
weérden Vader, vermits ik nog in u vind eenen edelmoedigen 
en magligen vriend, Geweérdig dan my onder uwe bescher- 
ming te neëmen, en ta denken dat een man gelyk ik, be- 
roofd van allen steun , grooters bystand van noode heëft. 
__4k bid u vante gelooven , Mynheer ; dat gy niet zult te 
doen hebben met eenen ondankbaeren, en dat ik alle myne 
kragten sal inspannen 0m uw goedhéden te verdienen 
dodr myne vuerigheyd tot het betuygen van al het ontzag 
aen uwen pers00n , En alle de dankbaerlieyd aen uwe swel- 


daeden behoorende. 
Heb d’eere van my te seggen, en. 


EYNUE. 
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Il yous laisse les véritables biens qui sont ses vertus et ses 
bons exemples ; et les plus solides consolations, qui sont 
une longue continuation de sagesse et de piété, une vie:ir- 
réprochable, et uue sainte mort. Je vous souhaite, Mon- 
sieur, une aussi longue pratique de bonnes œuvres ; et 
daus la persuation où je suis que, pour être aussi parfait que 
feu Monsieur votre Père, il ne vous manque que ce qu'un 
âge comme le sien ÿ peut ajouter, je félicite par avance 
Messicurs vos enfans de retrouver en vous ce que vous peér- 
dez en monsieur votre père, je suis, etc. 


; 


AARVAA LI MA AA LA VAS M US AS MAS VE VUS EVE AA VS VIA LAS SAS VE VUS PUS LAS MUR 


Réponse à cette lettre. 


. 


Monsrecr , 


Si l’on peut recevoir quelque consolation pour une perte 
comme la mienne ( car plus jy songe, plus je la trouve 
grande, et plus j'en suis accablé ), c’est sans doute, en 
voyant , que des personnes de eonsidération comme vous, 
veulent bien y prendre intérêt. Je vous en ai, Monsieur, 
toute l’obligation possible , et je vois par là que je n’ai pas 
tout perdu , en perdant mon cher Père, vu que je trouve en- 
core en vous un ami généreux et puissant. Daignez donc me 
prendre sous votre protection, et penser qu’un homme 
comme moi, destitué de tout appui, a grand besoin d’être 
secouru. 

Je vous supplie de croire, Monsieur, que vous n’aurez pas 
affaire à un ingrat, et que je ferai tous mes efforts pour me 
rendre digne de vos bontés par mes empressements à vous 
témoigner tout le respect dû à votre personne, et toute la 
reconnaissance dûe à vos bienfaits. | 


. J'ai l’honneur de me dire, etc. 


FIN. 


-. 
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